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l e c h a n o i n e N i c o l a s H e n r o t t e ( 1 8 1 1 - 1 8 9 7 ) ( 3 ) , B o r m a n s p a r v i n t à 

d é n o m b r e r q u a t r e m o d è l e s d i f f é r e n t s q u i f u r e n t s u c c e s s i v e m e n t u t i l i s é s 

d e 1 6 1 9 e n v i r o n à 1 7 9 4 . 

N o u s n e r e v i e n d r o n s p a s s u r l e s t r o i s p r e m i e r s m o d è l e s ( f i g . 1 - 2 ) , 

n o u s r e n v e r r o n s à l ' a r t i c l e d e B o r m a n s e t a u c a t a l o g u e d ' u n e e x p o s i t i o n 

r é c e n t e q u i é t a b l i t l ' é t a t d e s r e c h e r c h e s ( 4 ) . J e r a p p e l l e r a i c e p e n d a n t q u e 

n o s c o n n a i s s a n c e s s u r l e s t r o i s p r e m i e r s t y p e s s o n t i n c o m p l è t e s , c a r d e 

n o m b r e u s e s q u e s t i o n s d e m e u r e n t s a n s r é p o n s e e n r a i s o n d u l a c o n i s m e 

F i g . 1. — F r o n t i s p i c e du c a l e n d r i e r d u c h a p i t r e c a t h é d r a l de L i è g e , p r e m i e r 

m o d è l e ( v e r s 1 6 1 9 - 1 6 2 5 ) , è p i s c o p a t de F e r d i n a n d de B a v i è r e ( 1 6 1 2 - 1 6 5 0 ) . 

B r u x e l l e s , C a b i n e t d e s E s t a m p e s de la B i b l i o t h è q u e r o y a l e . 

Copyright Musée d'Art religieux et d'Art mosan. 

(J) Au décès du chanoine Henrotte. sa collection aboutit à l'abbaye de Val-Dieu. 
Grâce à l'amabilité du père Abbé, nous avons pu retrouver la série de calendriers du 
troisième type. Ce sont en réalité des fragments, tous dépourvus du frontispice décoré. 
Dans cette même abbaye, nous avons retrouvé une vue de Liège, fragment d'un calen-
drier du premier type. Cette gravure est probablement celle de la collection Henrotte 
et qui est signalée par A. D E J A R D I N , op. cit.. t. 4 . 1 8 6 0 , p. 2 5 4 et par S. B O R M A N S , 

op. cit.. p. 191. 

(4) Cfr note 2. Catalogue de l'exposition Le calendrier des chanoines tréfonciers de 
l'ancienne cathédrale Saint-Lambert de Liège, Liège, décembre 1982-février 1983. 



MATHIAS CLERCX 
ET LA GENÈSE DU DERNIER CALENDRIER 

DES CHANOINES TRÉFONCIERS 
DE LA CATHÉDRALE SAINT-LAMBERT 

DE LIÈGE (1729-1736-1794) 

par M a r c BOUCHAT 

De nombreux chapitres de l 'Empire, principalement Outre-Rhin, 

faisaient imprimer chaque année un calendrier orné des armoiries 

de l 'évêque et de celles des membres du chapitre (')• La cathédrale 

Saint-Lambert de Liège adopta cet usage dans les premières années du 

XVIIe siècle et le conserva jusqu'en 1794. 

Quelques études furent consacrées au calendrier de Liège, parmi 

lesquelles on retiendra particulièrement celle de Stanislas Bormans (2). 

En se basant essentiellement sur la collection de calendriers réunie par 

( ' ) L'origine des calendriers des chapitres impériaux remonterait au 16e siècle. Ceux-ci 
n'étaient pas uniquement réservés aux chapitres cathédraux ; certaines collégiales 
ou abbayes imprimaient également des calendriers. On consultera à titre d'exemple 
W. D L E P E N B A C H , Die Wappenkalender des Mainzer Domkapitels, dans Mainzer Zeit-
schrift, t. 28, 1933, p. 21-24 et pl. 1. W. T A C K , Die Wappenkalender des Padeborner 
Domkapitels, dans Westfalische Zeitschrift, t. 105, 1955, p. 191-217 (contient une 
bibliographie pour les calendriers des chapitres de Munster, Mayence et Spire). Sur le 
calendrier du chapitre de Cologne, on verra le catalogue de l'exposition Kurfiirsi 
Clemens August, château de Briihl, 1961, p. 177-178, fig. 56-57. Sur celui d'Aix-
la-Chapelle, on verra le catalogue de l'exposition Johann Joseph Couven, Ein Architekl 
des 18. Jahrhunderts zwischen Rhein und Maas, Aix-la-Chapelle, 1983, p. 19 et 22. 

( 2 ) A . D E J A R D I N , Recherches sur les cartes de la principauté de Liège et sur les plans 
de la ville, dans B.I.A.L., t. 4 , 1 8 6 0 , p. 2 5 4 , t. 1 3 , 1 8 7 7 , p. 5 8 3 . S . B O R M A N S , Les 
calendriers de la cathédrale Saint-Lambert, dans Le Bibliophile belge, 2' année. 1866. 
p. 1 8 8 - 1 9 9 . X . de T H E U X de M O N T J A R D I N , Bibliographie liégeoise. V partie, Bruxelles 
1 8 6 7 , p. 5 5 7 - 5 5 8 . T . G O B E R T , L'imprimerie à Liège sous l'Ancien Régime, dans 
B.I.A.L., t . 4 7 , 1 9 2 2 , p . 1 1 4 - 1 1 8 . L . T ( H I R Y ) , Le calendrier des chanoines Tréfonciers, 
dans Le Vieux Liège, décembre 1 9 3 6 , p. 1 1 6 . Mère Marie-Henri (M. B R I B O S I A ) , L'ico-
nographie de Saint-Lambert, dans B.C.R M.S., t. 6 , 1 9 5 5 , p. 1 8 3 - 1 8 4 . 
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dans le fonds du Conseil privé, rapports avec la France, aborde des 

sujets divers : politiques, diplomatiques, artistiques... Dans ce dernier 

domaine, on y voit Mathias Clercx se préoccuper de la construction et de 

la décoration de son château d'Aigremont mais aussi de l 'affaire des six 

chandeliers monumentaux de la cathédrale (9). Elle nous livre surtout de 

nombreuses indications sur la lente élaboration du dernier modèle du 

calendrier de la cathédrale de Liège. 

Le premier signe d'une volonté du chapitre de Liège de changer de 

calendrier date du 7 janvier 1729 : Domini mei considérantes perillus-

tris hujus capituli calendarium obsoletae et inelegantis esse formae, 

censent aliorum capitulorum cathedralium calendaria esse revidenda, 

ut ex eorum exemplaribus quid pro novo decentiori et elegantioris 

formae calendario conficiendo agendum foret, despici possit (10). 

Démodé et disgracieux, on comprend le jugement du chapitre à propos 

de son calendrier qui, si l 'on croit Bormans, était octogénaire (fig. 2). 

Le 21 janvier, il fut décidé d'envoyer à de la Rocque, peintre de Bonne 

un calendrier qui a ete fait cy devant a ce sujet pour en faire un en petit 

de son invention selon ce qui luy sera marqué a ce sujet de la part de 

Mesdits Seigneurs ( " ) . Nous ignorons malheureusement tout de cette 

première esquisse et du travail du peintre de Bonn Stéphane-Laurent de 

la Rocque C2). Le 18janvier 1730, le chapitre cathédral agréait le dessin 

du nouveau calendrier mutatis mutandis (13) et chargeait les Directeurs 

de s ' informer sur le coût de la gravure en taille-douce. Cette première 

tentative n'aboutit pas, le chapitre confia alors à Mathias Clercx la tâche 

d'entreprendre d'autres démarches à Paris. Il fut choisi, semble-t-il, 

parce qu'il pouvait bénéficier sur place des bons offices de son neveu 

1 9 1 0 . t . 2 , p . 2 8 1 ; 1 9 2 1 , t . 2 . p . 1 4 3 ; 1 9 2 4 , t . 2 , p . 1 4 0 . B . L H O I S T - C O L M A N , 

P. C O L M A N , Les goûts de Lambert Clercx, liégeois de Paris sous Louis XIV en matière 
d'ameublement, dans Le Vieux-Liège, t. 14, n°* 178-179, 1972, p. 162-163. I D E M , Le 
château d'Aigremont, I. Construction, aménagements et remaniements, dans 
B C R M S.. t. 5, 1975-1976. p. I 17 et 127, note 120. 

(') P. C O L M A N , L'orfèvrerie religieuse liégeoise du XV' siècle à la Révolution, t. 1, 
Liège, 1966, p. 80. 

0 ° ) A .É .L . , Cathédrale. Secrétariat. 72, fol. III . 
( " ) A.É.L. , Ibidem, fol. 1 13 v". 
(12) Stéphane-Laurent de la Rocque, peintre français, travailla à la Cour de Clément-

Auguste de Bavière, notamment au château de Bruhl. proche de la ville de Bonn où 
l'artiste résidait vraisemblablement. On verra le catalogue de l'exposition Kurfurst 
Clemens August. château de Brùhl, 1961, p. 131 et 134. 

C3) A.É.L. . Ibidem. 72, fol. 203. 
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des sources et de la rareté des exemplaires conservés le plus souvent à 
l 'état de fragments (5). Cela n'est heureusement pas le cas pour le 
dernier modèle de calendrier de Saint-Lambert, employé de 1736 à 1794 
et que nous allons présenter. 

1. La genèse 1729-1736 

Ce modèle est mieux connu : de nombreux exemplaires sont conser-
vés tant dans les collections privées que publiques (6). La matrice du 
calendrier de même que les plaquettes de cuivre gravées, figurant les 
armoiries des chanoines en fonction à la fin du XVIIIe siècle, sont 
conservées au Musée d'Art religieux et d'Art mosan de Liège (7) ; le fait 
est assez rare et il convenait de le souligner. Un tableau signé F. Destain 

f . 1733, généralement considéré comme le modèle du dernier 
calendrier, se trouve aujourd'hui au Musée d'Ansembourg de Liège 
(fig. 3-4). 

Jusqu'à présent, seules les conclusions capitulaires de la cathédrale 
fournissaient les renseignements sur l'histoire de ce calendrier. La 
découverte de documents inédits aux Archives de l'État à Liège nous a 
permis de connaître plus en détail sa lente élaboration et de déterminer le 
rôle important joué par Mathias Clercx, chanoine et écolâtre de Saint-
Lambert. Elle nous autorise surtout à revoir l'attribution de la peinture 
signée Destain. Cette nouvelle source comprend une série de lettres 
échangées entre Mathias Clercx et Étienne Porlier, mari de sa nièce 
Marie-Anne Clercx, habitant Paris (8).Cette correspondance, conservée 

(5) Un exemplaire complet millésimé de 1663 est conservé aux A.É.L. (Cartes et 
plans, n°677) . Il S'agit vraisemblablement de L'exemplaire mentionné par B O R M A N S (op. 
cit., p. 193-194) et D E J A R D I N (op. cit., t. 13, 1877, p. 583) appartenant initialement à la 
collection Henrotte. 

(6) Un exemplaire de 1783 est conservé au Musée d'Art religieux et d'Art mosan de 
Liège (Catalogue de l'exposition Le calendrier des tréfonciers..., n° 6, p. 17), quatre au 
Musée Curtius, des années 1762, 1782, 1783 et 1794 ( J . P H I L I P P E , Catalogue des 
peintures de l'Ecole liégeoise, XV-XIX" siècle, Liège, 1955, p. 32-33) et deux aux 
Archives de l'Etat à Liège (1768; indéterminé, épiscopat de Ch. d'Oultremonj). 

C) Catalogue de l'exposition Le calendrier des tréfonciers..., n° 8 à 12, p. 19 et 21. 
Cfr annexe II. 

(*) Sur la famille Clercx et principalement Lambert et Mathias, on consultera J. de 
T H E U X de M O N T J A R D I N , Le chapitre de Saint-Lambert à Liège, t. 3 , Bruxelles, 1 8 7 1 , 

p. 3 5 3 - 3 5 4 . Annuaire de la Noblesse de Belgique, 1 8 8 6 , p. 4 0 - 4 8 ; 1 8 9 0 , t. 2 , p. 4 3 2 ; 
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informe le grand-écolâtre que lorsque le dessein que vous faites faire 

Monsieur (Mathias Clercx) sera finis et que vous m'aurez marqué la 

grandeur qu' il dit avoir, je chercheray entre les habils graveurs... ("). 

Porlier n'avait donc mission que de trouver un graveur apte à reproduire 

un projet qui avait reçu une agréation partielle du chapitre cathédral. 

Mais s'agit-il toujours de celui de Stéphane-Laurent de la Rocque ? Rien 

ne permet de confirmer cette hypothèse. Par la suite, la charge confiée à 

Porlier change ; le 1 I juin 1730, il informe Clercx qu'il est à la recherche 

d 'un peintre. Parmi plusieurs candidats dont il ne cite pas les noms, 

demandant tous la même somme de 300 livres pour la réalisation d'un 

nouveau projet, Porlier retient plus particulièrement la candidature de 

Van Lon peintre du Roy C6). Dans cette lettre, il accuse réception d'un 

dessin de calendrier envoyé le 31 mai et qui servira de modèle au 

nouveau projet. Nous savons peu de chose sur cette nouvelle œuvre 

sinon qu'elle comprenait un grand pavillon abritant les armoiries de 

l 'évêque. Par l'intermédiaire de Porlier, le peintre parisien demande 

quelques précisions, notamment sur les six blasons des provinces, sur 

les fleuves et leur symbole, sur le cartouche comprenant l'inscription 

Nomina. Cognomina... Il réclame également une vue bien dessinée de 

la ville de Liège et s'interroge sur la signification de l'église que porte 

saint Materne (symbole ou édifice réel?) ( " ) . Ces commentaires se 

rapportent au dessin joint à la lettre de Mathias Clercx et dont nous 

n 'avons pas de trace. Le chapitre de Saint-Lambert suivit le conseil de 

son intermédiaire parisien et confia a Van Lon le soin de réaliser le 

nouveau projet. 

Il nous paraît opportun de nous pencher maintenant sur l'identifica-

tion de ce peintre. La correspondance entre Porlier et Clercx nous 

apprend qu'il était peintre du roi et qu'il accusa un certain retard dans 

l 'exécution du projet de calendrier en raison de travaux qui l'occupaient 

pas été retrouvé. Quant au graveur, nous l 'identifions à Pierre Fillœul, actif à Paris vers 
1 7 3 0 - 1 7 5 0 . L. B U R C H A R D . Sub verbo Fillœul. dans A.L.B.K.. t. 1 1 , Leipzig, 1 9 1 5 , 

p . 5 6 8 - 5 6 9 . 

( I 5 ) A . E L . . Conseil privé. 532, lettre d'Etienne Porlier à Mathias Clercx. datée de 
Paris le M mai I7.W. 

('") A.E L.. Ibidem, lettre d'Etienne Porlier a Mathias Clercx. datée de Paris le I 1 
juin 1730. 

( " ) Cfr infra. p. 26. note 69. 
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Fig. 2. — Frontispice du calendrier du chapitre cathédral de Liège, troisième 
modèle (vers 1647-1735), épiscopat de Jean Louis d'Elderen (1688-1694). 

Liège, Bibliothèque de l'Université. 

Copyright Université de Liège. 

Etienne Porlier. La première lettre conservée est datée du 14 mai 1730, 

elle nous apprend que Porlier s'est acquitté de la commission qui lui a 

été confiée à propos du calendrier : ...,je me suis adressé pour cet effet a 

un des mes amis qui connoit très particulièrement M. de Cotte premier 

architecte du Roy qui a donné le mémoire cy joint, il a promit d'indiquer 

un habil homme qui ne serat point cher. Je ne me suis point contenter de 

cela. J'ay veu le nommé Filieu graveur qui a fait les deux grands 

cartouches du plan de Paris que vous aves, il a fait aussi le portail de 

Notre-Dame qui se voit a la marge a gauche et ihôtel de Soubise qui se 

voit a la marge droitte comme vous pourez juger par vous meme de son 

ouvrage. Vous aurez la bonté de me mander si je dois me servir de luy ou 

de celuy que M. de Cotte me procurera ( '4). Le 3 1 mai suivant. Porlier 

( l 4 ) A.É.L. , Conseil privé. 532, lettre d'Étienne Porlier a Mathias Clercx, datée de 
Paris, le 14 mai 1730. Le premier architecte du Roi dont parle la lettre est bien entendu 
Robert de Cotte ( 1656-1735). Le mémoire mentionné dans la lettre n'a malheureusement 
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y parvenir tant pour i architecture qui n' est point son fait que pour les 

tnodèls qu'il a falu chercher pour les attitudes de la Ste Vierge, des 

Sts Evêques et des fleuves... (22). Le 10 janvier, la peinture est enfin 

envoyée à Liège par le carosse de Sedan en même temps qu'un modèle 

de chandelier, autre affaire dont Porlier avait la responsabilité (23). 

Hélas, le projet de van Loo déplut au chapitre cathédral de Liège; 

Etienne Porlier en est mortifié mais il reconnaît, en bon courtisan, qu'il 

est dommage que le peintre, pour perfectionner son tableau ait si peu 

pensé à l'ouvrage pour lequel il etoit destiné (24). Van Loo répondit 

point par point aux critiques qui lui étaient adressées. La lettre est 

perdue mais Porlier résume heureusement ces justifications et nous 

comprenons mieux la déconvenue des Liégeois. Ils reprochent essen-

tiellement à l 'auteur du tableau d'avoir privilégié la composition géné-

rale au détriment de la lisibilité des armoiries (2S). Dès le mois de juillet, 

le chapitre de Saint-Lambert est déterminé à faire exécuter un nouveau 

projet plus conforme à ses vœux. Porlier suggère alors un compromis : 

garder le modèle de van Loo, le simplifier et diminuer la taille des 

figures afin d'augmenter celles des armoiries et par ce moyen, abaisser 

le coût de la gravure. Il précise qu'il ne serait pas nécessaire de refaire 

une nouvelle peinture mais qu'un dessin marquant les simplifications 

suffirait (26). N'ayant pas trouvé entière satisfaction à Paris, le chapitre 

de Liège commanda alors un nouveau projet à un peintre installé à 

Liège, François Destain. Nous ignorons la date précise de ce nouveau 

choix, sans doute après juillet 1731. Nous pouvons imaginer les diffi-

cultés rencontrées par les chanoines pour trouver un nouveau peintre, 

ce qui expliquerait le long moment qui s'écoula entre l'éviction du 

projet de van Loo et l'acceptation de celui de Destain, le 4 septembre 

17 3 3 ( 27). On identifie habituellement cette dernière œuvre à la peinture 

("') A.É.L. . Ibidem, lettre d'Etienne Porlier à Mathias Clercx. datée de Paris, le 
1" janvier 173 I. 

( " ) Cfr supra, p. 8. 
( ; 4 ) A.E L.. Ibidem, lettre d'Etienne Porlier à Mathias Clercx. datée de Paris, le 

16 février 1731. 
( " ) A. E L.. Ibidem, lettre d'Etienne Porlier à Mathias Clercx. datée de Paris, le 9 juin 

1731. 
(" ) A.É.L. . Ibidem, lettre d'Etienne Porlier à Mathias Clercx. datée de Paris, le 

27 juillet 1731. 
( ; 7 ) A.É.L . Catliedrule. Secrétariat. 74. fol. 9. Nous n'avons pas retrouvé dans les 

conclusions capitulaires la mention du contrat ni d'un acte notarié : les protocoles du 
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au château de Fontainebleau jusqu'en novembre 1730 (1S). Grâce à 

l 'obligeance de MM. Pierre Rosenberg, Conservateur au Département 

des Peintures du Musée du Louvre et Jean-Pierre Samoyault, Conserva-

teur en chef du Musée national du château de Fontainebleau, nous avons 

pu identifier ce peintre à Jean-Baptiste van Loo (1684-1745), frère aîné 

du célèbre Carie ( l 9). 

Pour commencer son travail, van Loo avait besoin d'une vue de la 

ville de Liège, que Porlier réclame le 11 juin. Neuf jours plus tard, 

Mathias Clercx écrit à Xhrouet afin de lui demander une veue de la ville 

de Liège en petit pour placer dans leur calendrier (20). C'est vraisem-

blablement ce dessin que commente Porlier le 7 septembre : la veue de la 

ville de Liège qui est un morceau au dire des connoisseurs des mieux 

distingués (21). Muni des éléments nécessaires à son travail, van Loo 

commence à peindre au mois de septembre; avant la fin de l'année, il 

avait achevé le projet. Il reçut en deux fois, le 29 décembre 1730 et le 

10 janvier 1731, le paiement de son travail, soit 300 livres. Porlier ne 

cacha pas sa satisfaction : je ne vous diray rien pour vous laisser le 

plaisir de la surprise. Ce que je crois cependant pouvoir vous marquer 

c'est qu' il est du gout de tous ceux qui l'on veu, vous jugerez Monsieur 

par l'ouvrage quel temps il a falu pour l'exécuter. Le peintre assure que 

c'est un travail de trois mois sans discontinuer ce qui me paroit pas 

invraisemblable sans compter la dépense qu' il a été obligé de faire pour 

('") A.É.L. . Ibidem, lettres d'Étienne Porlier à Mathias Clercx. datées de Paris, les 
7 octobre et 8 novembre 1730. 

(" ) En 1730-173 I. Jean-Baptiste van Loo travailla au château de Fontainebleau, â la 
restauration de la galerie François I, alors appelée galerie des Réformés. 11 avait le 
peintre Chardin parmi ses collaborateurs. Cfr Mémoires inédits sur la vie et les ouvrages 
des membres de l'Académie royale de Peinture et de Sculpture, t. 2, 1854, p. 432. 
L'œuvre de Jean-Baptiste van Loo est mal connu en raison peut-être de la célébrité 
acquise par son frère cadet Carie ( 1705-1765). Sur Carie, on consultera le catalogue de 
l'exposition Carie van Loo. premier peintre du Roi. Nice, Clermont-Ferrand, Nancy, 
1977. 

(20) A.E L., Ibidem, brouillon de lettre de Mathias Clercx à Xhrouet, datée du 20 juin 
1730. Il n'a pas été possible d'identifier cet artiste avec certitude, un prénom n'étant pas 
mentionné dans la lettre de Mathias Clercx. Il pourrait s'agir de Mathieu ( 1647-1731 ). de 
Mathieu-Antoine (1672-1747), de Servais-Albert (1673-1739) ou de Joseph (1711-
1749). Cfr J. B E R G E R . Biographies et généalogies spadoises. I. la famille Xhrouet de 
Spa. Bruxelles. 1947. Catalogue de l'exposition Dessins et lavis spadois (I55V-IXI5), 
Spa, 1966, p. 14-16. 

(2 1) A.E.L. . Ibidem, lettre d'Etienne Porlier à Mathias Clercx. datée de Paris, le 
7 septembre 1730. 
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en camaïeu aujourd'hui conservée au Musée d'Ansembourg de Liège, 

signée F. Destain f . 1733 (fig. 3-4) (2S). Nous reviendrons plus loin sur 

cette question. 

Fig. 4. — Détail de la partie supérieure. 
Copyright auteur. 

notaire J. B. Proisme, secrétaire du chapitre à cette époque ne sont pas conservés. Suite à 
une requête du peintre, en vue d'obtenir une augmentation du prix de son travail, le 
chapitre décidait qu'il devait se contenter du prix convenu précédemment (A .É .L . , 
Ibidem. 74, fol. 11 v" ; 113, non folioté, à la date). Nous ne connaissons malheureuse-
ment pas le montant du prix convenu. 

(2*) Peinture en camaieu beige, rehaussée pour les carnations, toile, 150 x 75 cm, 
s ignée et datée dans l'angle inférieur droit. Sur cette peinture, on verra M . D E F L A N D R E , 

Un chef-d'œuvre de la peinture liégeoise au XVIII" siècle, dans C.A.P.L., 31 e année, 
n" 2 , avril-mai 1940, p. 25-32. I D E M , Une œuvre remarquable de l'art calendaire 

wallon, le calendrier mural des anciens chanoines tréfonciers de Liège. 6 feuilles 
dactylographiées, s.L.n.d. J . P H I L I P P E , La contribution wallonne à la peinture dite 

flamande, Liège, 1948, p. 23 et pl. X I I . I D E M , Catalogue des peintures de l'École 

liégeoise..., p. 32-33. I D E M , Notes sur des peintres liégeois du XVIII' siècle, dans 



Fig. 3. — Projet pour le dernier calendrier du chapitre cathédral de 
L Liège, signé et daté F. Destainf. 1733. Liège, Musée d'Ansembourg. 

Copyright A.C.L., Bruxelles 



Fig. 5. — Calendrier du chapitre cathédral d'Hildesheim, 
épiscopat de Clément Auguste de Bavière (1724-1761), 

année 1755. 

Copyright Stadtarchiv Hildesheim. 
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Après l'acceptation du projet liégeois par le chapitre de Saint-

Lambert, les tableaux de Destain et de van Loo furent alors envoyés à 

Paris où ils arrivèrent le 22 décembre 1733 (29). Cela permit à Etienne 

Porlier de constater que ce sont deux morceaux bien différents et qu'il ne 

fault pas voir ensemble, que celuy de Paris efface entièrement celuy de 

Liège et que quoy que le peintre y ait presque tout pillé, la meme grâce, 

l'ame, la noblesse, la vivacité ne s'y rencontrent pas et que vous avez 

fort bien fait de me renvoyer celuy de Paris dont les graveurs font un 

grand cas et dont ils ne serviront pour ranimer toutes les figures de 

celuy de Liège (30). Le grand-écolâtre avait également envoyé le calen-

drier du chapitre cathédral d'Hildesheim (fig. 5) vraisemblablement 

afin qu'il serve d'exemple pour la composition de celui de Liège. 

Porlier, manifestant l 'avis général de son entourage, ne le trouve pas à 

son goût : lui qui avait soutenu l'élégante peinture de van Loo ne pouvait 

évidemment pas cautionner un modèle aussi démodé, lourd, en un mot, 

provincial. Mathias Clercx convient toutefois de la supériorité du projet 

parisien : c'est aussi Monsieur ce qui me porte a vous le renvoier afin 

que le graveur qui seroit emploié pour en faire /' estampe put se servir de 

cet excellent modèle pour en ranimer les figures... sans néanmoins en 

changer aucunement le dessin, la disposition ni l'attitude (31)- Ces 

passages de la correspondance nous prouvent donc que François Destain 

avait la peinture de van Loo sous les yeux lorsqu'il entreprit de réaliser 

la peinture de son projet, Porlier parle même de pillage. Il restait à 

Porlier la préoccupation de trouver un graveur. Nous avons vu que 

Pierre Fillœul avait été pressenti dès le mois de mai 1730 (32). L'année 

suivante, un autre graveur est contacté : Poilly mais son grand âge fit 

craindre au chapitre cathédral qu'il n'exécutât pas le travail personnel-

C.A.P.L., janvier-août 1963, p. 40-41. Cette peinture a figuré aux expositions des 
Princes-évêques de la principauté de Liège, Liège, 1937, n° 253 ; Le siècle des lumières 
dans la principauté de Liège, Liège, 1980, n° 380, p. 189 ; Le calendrier des chanoines 
Tréfonciers..., n° 4, p. 15-17. 

( " ) A .E L., Conseil privé, 532, lettre d'Étienne Porlier à Mathias Clercx, datée de 
Paris, le 22 décembre 1733. 

(3 0) A.É.L. , Ibidem, lettre d'Étienne Porlier à Mathias Clercx, datée de Paris, le 
1" janvier 1734. 

(3 1) A.E.L ..Ibidem, lettre de Mathias Clercx à Etienne Porlier, datée du 9 janvier 1734. 
( " ) Cfr supra, p. 9-10. 
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animer les figures et donner toute la grâce qu'il lui sera possible a 

quoi lui poura servir la peinture faite a Paris qui est un excellent 

modèle... (37). Le contrat entre les deux parties, Louis Desplaces et le 

chapitre de Liège représenté par Étienne Porlier, fut établi le 8 février 

suivant devant maître Delafosse, notaire à Paris (38), acte dont une copie 

fut envoyée au grand-écolâtre qui la reçut le 18 février suivant (39). 

Étape suivante dans l'élaboration du nouveau calendrier, le choix du 

papier et de l 'imprimeur. Parmi ceux qu'il avait contactés, Porlier retint 

plus particulièrement les candidatures de Laslement, imprimeur de la 

Bibliothèque du roi et Pasdeloup, relieur de la Chambre du roi (40). Le 

premier devait se charger de l'impression même, alors que le second 

devait réaliser l 'assemblage et le collage des trois feuilles constituant le 

calendrier et des armoiries. Une remise de prix fut demandée : 510 livres 

pour une rame de papier Grand Aigle (0,74 x 1,05 m) pour l'impression 

du calendrier, 18 livres pour une rame et quatre mains de petit papier 

(impression des armoiries), 450 livres pour l'impression de 1000 calen-

driers et 14 livres pour celle des armoiries de 200 calendriers soit une 

somme totale de 1292 livres (41). Durant ce temps, la gravure du 

calendrier avançait. Le 25 septembre 1735, le chapitre cathédral, in-

formé que Louis Desplaces était au tiers du travail, envoyait une lettre 

de change de 1535 livres pour faire les avances nécessaires du second 

tiers de la somme convenue comme le stipulait le contrat (42). Le 

versement de cette somme fut enregistré par un acte passé chez le 

notaire Delafosse le 9 octobre suivant (43). Enfin, le 15 septembre 1735, 

(" ) A.É.L. . Ibidem, brouillon de lettre de Mathias Clercx à Étienne Porlier, datée du 
30 janvier 1734. 

(3*) Arch. Nat., Minutier central des notaires de Paris. X, 428, notaire Delafosse, 
8 février 1734 (Annexe I), partiellement publié par M. RAMBAUD, op. cit.. t. 2, Paris, 
1971, p. 769. 

(39) A .É .L . , Ibidem, brouillon de lettre de Mathias Clercx à Étienne Porlier, datée du 
18 février 1734. Cette copie n'a pas été retrouvée. 

(4 0) Il s'agit vraisemblablement d'Antoine Michel Padeloup ( 1685-1758) qui succéda 
à Luc-Antoine Bouet en 1712 dans la fonction de relieur ordinaire du roi. Cfr le catalogue 
de l'exposition La Réserve précieuse. Naissance d'un département de la Bibliothèque 
royale. Bruxelles, 1961, p. 175-176. 

(4 1) A .É .L . , Ibidem, lettre d'Étienne Porlier à Mathias Clercx, datée de Paris, le 
30 avril (1734). 

(42) A .É .L . , Cathédrale. Secrétariat. 74, fol. 120 v°. 
(43) Arch. Nat., Ibidem. 9 octobre 1734, mentionné dans M. R A M B A U D , op. cit.. t. 2, 

p. 770. 
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lement; il fut finalement écarté au début de l'année 17 34 ( 33). Sur une 

suggestion de Porlier, les chanoines fixèrent leur choix sur Tardieu, 

graveur de l 'Académie de Paris (34). Peu de temps après, cet artiste se 

désistait sans que nous en connaissions la raison mais recommandait 

Louis Desplaces. Ce dernier acceptait le travail tant pour graver le 

callendrier et les armes avec leurs inscriptions et celles qui seront 

nécessaires pour les armes qu' il faudra graver séparément pour pou-

voir les découper et les appliquer à l'instar de celles de Hildesheim (35). 

Il avait fallu quatre ans pour trouver les personnes satisfaisant les 

desiderata du chapitre, période durant laquelle le prix de la gravure 

était passé de 2200 livres en 1730 à 4600 livres en 17 34 (36). Le 

30 janvier 1734, Mathias Clercx envoyait à Paris une lettre de change de 

1600 livres et confiait à son neveu le soin de faire établir un contrat par 

écrit par lequel Desplaces s'obligeait au moien de la somme a convenir 

et a paier aux termes fixés de graver notre calendrier avec les armes, de 

fournir les planches de cuivre nécessaires et d'avoir achevé le tout au 

tems présent qui sera le plus court que vous pouré, de graver ledit 

calendrier suivant le dessein vous envoyé bien entendu qu'il devra 

(3 3) A.É.L. , Ibidem, lettre de Poilly à M. Villette habitant rue Sœurs de Hasque à 
Liège, datée de Paris, le 6 mai 1731 ; lettre d'Etienne Porlier à Mathias Clercx, datée de 
Paris, le 27 juillet 1731 ; Ibidem, datée de Paris, le 1er janvier 1734. Il pourrait s'agir soit de 
François III dit le jeune ( 1671-1741) soit de Nicolas dit le jeune ( 1675-1747). Cfr L O T T E 

P U L V E R M A C H E R , Sub verbo Poilly, dans A.L.B.K., t. 27, Leipzig, 1933, p. 193-194. 
(34) A .E .L . , Ibidem, lettre d'Etienne Porlier à Mathias Clercx, datée de Paris, le 

1er janvier 1734 ; Cathédrale, Secrétariat, 74, fol. 46 v" ; Conseil privé. 532, lettre de 
Mathias Clercx à Etienne Porlier, datée du 9 juin 1734. Sur Tardieu, vraisemblablement 
Nicolas Henri (1674-1749), on verra : R . P O R T A L I S et H. B E R A L D I , Les graveurs du 
XVIII' siècle, t. 3, Paris, 1882, p. 581-583. Sub verbo Tardieu. dans A.L.B.K.. t. 32, 
Leipzig, 1938, p. 444. Archives de l'Art français, t. 4, p. 49 sv. (Notice A. Tardieu). 

(3 5) A.E.L. , Conseil privé, 532, lettre d'Étienne Porlier à Mathias Clercx, datée de 
Paris, le 15 juin 1734. Sur Philippe-Louis Desplaces(1682-1739), on verraR. P O R T A L I S , 

H . B E R A L D I , op. cit., t. I , Paris, 1880, p. 748-750. L. B U R C H A R D , Sub verbo Louis 
Desplaces, dans A.L.B.K., t. 9, Leipzig, 1913 ; p. 144. M. Roux, Inventaire du fonds 
français, graveurs du XVIII' siècle, t. 7, Paris, 1951, p. 73-119. M. R A M B A U D , Docu-
ments du Minutier central concernant l'histoire de l'art ( 1700-1750), t. I, Paris, 1965, 
p. 145-147 et 592-593. Fr. d'AMAT, Sub verbo Louis Desplaces, dans le Dictionnaire de 
biographie française, t. 10, Paris, 1965, col. 1526. 

(3 6) 2000 livres pour la gravure et 200 livres pour les cuivres ( A . E L . , Conseil privé, 
532, I I juin et 7 septembre 1730), 2500 livres pour la gravure du calendrier sans 
les armoiries et 3000 livres pour le travail complet (A.E.L., Ibidem, I" janvier 1734), 
3800 livres pour la gravure du calendrier et 4600 livres pour le tout (A.É.L., Ibidem, 
15 janvier 1734). 
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un acte passé chez le même notaire accusait le versement du dernier tiers 

et concluait le marché entre Louis Desplaces et le chapitre cathédral de 

Liège (44). On peut supposer que la gravure du calendrier sensu stricto 

était pratiquement achevée avant le 15 juin; à cette date, Porlier ren-

voyait à Liège les deux peintures (celles de van Loo et de Destain) avec 

un modèle de celuy que j'ay fais graver icy suivant les ordres (45). A ce 

moment, Desplaces était occupé par la gravure des armoiries des cha-

noines dont 53 modèles lui avaient été remis dès le mois de mars (46). 

Les armoiries des chanoines étaient gravées individuellement sur des 

plaquettes (cfr annexe II). Il ne semble pas qu'il en était ainsi à l'origine 

car une conclusion capitulaire du 12 novembre 1737 nous apprend que 

vu le mémoire au sujet des planches (matrices) sur lesquelles les armes 

des seigneurs ont été gravées à Paris, considèrent que plusieurs armes 

sont inutiles, sont d'avis de les faire ôter hors des dites planches pour 

être imprimées séparément (47). Le premier calendrier gravé plut au 

chapitre qui suggéra néanmoins de donner a la tete et au visage de la 

Vierge quelqu air plus gracieux. De même quelques erreurs dans les 

inscriptions et les armoiries durent être corrigées (48). C'est à ce 

moment que le chapitre se décida finalement à faire imprimer le calen-

drier à Paris, où le papier était de meilleure qualité. 11 fut commandé 

huit cents exemplaires dépourvus d'armoiries et deux cents complets 

(fig. 6 à 8) (49). Le 12 octobre, Porlier recevait une lettre de change de 

1292 livres afin de payer Laslement et Pasdeloup. Le calendrier ne fut 

imprimé qu'au début du mois de décembre. Les deux cents exemplaires 

complets furent expédiés vers Liège le 19 décembre suivant (50) et les 

(44) Arch. Nat., Ibidem. 15 septembre 1735, mentionné dans M. R A M B A U D , op. cit., 
t. 2, p. 770. Copie conservée aux A.É.L. , Conseil privé, 532. 

(J 5) A.É.L . Conseil privé, 532. lettre d'Étienne Porlier à Mathias Clercx, datée de 
Paris, le 15 juin 1735. 

(4 6) A.É.L. . Ibidem, lettres d'Étienne Porlier à Mathias Clercx. datées de Paris, les 
5 et 31 mars 1735. 

(47) A.É.L. . Cathédrale. Secrétariat. 75, fol. 154. 
("*) A.É.L. , Conseil privé. 532. brouillon de lettre de Mathias Clercx, non datée 

(après le 15 juin 1735) ; lettres d'Étienne Porlier à Mathias Clercx, datées de Paris, les 
30 août. 6 et 23 septembre 1735. 

("') A.É.L. . Ibidem. Par complet, on entend le calendrier sensu stricto et les 
armoiries; l'almanach était imprimé et collé à Liège. 

(50) A.É.L. , Ibidem, lettre d'Étienne Porlier à Mathias Clercx. datée de Paris le 
19 décembre 1735. 



Fig. 6. — Calendrier du chapitre cathédral de Liège, dernier 
modèle, épiscopat de François Antoine de Méan (1792-1794), 

année 1794. 

Copyright Université de Liège. 
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huit cents derniers le 20 février 1736 (51). Ace moment, il ne restait plus 

à Paris que les matrices du calendrier et des armoiries que Mathias 

Clercx demanda à récupérer, ce qui fut fait le 30 mai 1736 (52). 

Fig. 7. — Détail de la partie supérieure. Vacance de siège de 1763. 
Copyright Université de Liège. 

2. Van Loo et Destain. Examen critique des deux œuvres 

Par la correspondance échangée entre Porlier et l'écolâtre de la 
cathédrale, nous savons donc que deux projets avaient été demandés, 
l 'un à van Loo, achevé en 1730 et le second à Destain, terminé en 1733. 
Seule une de ces deux œuvres est parvenue jusqu'à nous, celle signée 
F. Destain f . 1733 conservée au Musée d'Ansembourg ( " ) . 

(5 1) A.É.L. . Cathédrale. Secrétariat. 74, fol. 265 (7 janvier 1735); Conseil privé. 
532, lettres d'Étienne Porlier à Mathias Clercx, datées de Paris les 15 et 20 février 1736 

(5 2) A.É.L. , Ibidem, brouillons de lettres de Mathias Clercx datées du 22 mars et 
22 avril 1736; réponse de Porlier datée de Paris, le 30 mai 1736. 

( " ) Cfr supra, note 28. 
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Les deux peintures revinrent définitivement de Paris dans le courant 

du mois de juin 1735. Par la suite, nous perdons leur trace; on peut 

toutefois supposer qu'elles demeurèrent la propriété de la cathédrale 

jusqu 'à la fin du XVIIIe siècle. Vers 1888, le projet de Destain réappa-

raît lors d 'une vente publique à Ans (effectuée par les soins du notaire 

Dejardin) au cours de laquelle le tableau est acquis par la famille 

Deflandre de Bruxelles (54). Celle-ci le céda ensuite à l 'AMIAL qui en 

fit don en 1935 au Musée d'Ansembourg. 

Fig. 8. — Détail, vue de la ville de Liège. 
Copyright auteur. 

La question que nous nous étions posée dans un article précédent (55) 

portait sur l'attribution de ce projet à Destain, que nous jugions erronée. 

Nous y avions présenté l'hypothèse selon laquelle le tableau du Musée 

d 'Ansembourg était en fait celui du peintre parisien Jean-Baptiste van 

Loo. C'est à ce problème que nous allons maintenant nous attacher 

en fournissant les arguments qui nous avaient incités à émettre cette 

hypothèse. 

( ® 4 ) M . D E F L A N D R E , Un chef-d'œuvre... p. 2 7 . J . P H I L I P P E , Catalogue des pein-
tures p. 32. 

( " ) Catalogue de l'exposition Le calendrier des Tréfonciers.... p. 8 
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Il nous faut d'entrée de jeu nous interroger sur la carrière et l'œuvre 

de François Destain. Avouons que ce peintre est mal connu. Certains 

auteurs le disent liégeois (56). Nous n'avons pas réussi à retrouver les 

actes de baptême et de mariage avec Jeanne Février dans les registres 

paroissiaux de Liège. Il n'y apparaît qu'en 1725 lorsque son premier 

enfant est baptisé à Notre-Dame aux Fonts (57). Par la Capitation de 

1740, nous savons que François Destin, âgé de 55 ans, habitait dans la 

paroisse Saint-Remy à Liège avec sa femme, âgée de 38 ans, ses cinq 

enfants et une servante (57i"()- On peut donc en déduire que Destain 

naquit vers 1685 et sa femme, vers 1702. En fait, nous savons qu'il était 

déjà dans le pays de Liège avant 1723 puisqu'il se flatte, au dos d'une 

plaque de confrérie, d'avoir été capitaine d'artillerie durant l'épisco-

pat de Joseph-Clément de Bavière (58). Il décéda dans la paroisse de 

Chênée le 6 août 1760 (information aimablement communiquée par 

René Jans) (59). De son activité de peintre, nous ne savons également 

que peu de choses. En 1724, il introduit une requête auprès du chapitre 

cathédral afin d'obtenir la permission d'établir une loterie publique en 

vue de se défaire d'un tableau qui lui avait été commandé par Joseph-

Clément de Bavière et qui n'avait été achevé qu'après son décès. Cette 

permission lui fut refusée le 10 juin (60). Les œuvres conservées sont 

rares : mentionnons un portrait en miniature signé et daté de 1724 (61), 

( " ) M . D E F L A N D R E , op. cit., p. 27-28 ; J . P H I L I P P E , op. cit., p. 32. Catalogue de 
l 'exposition Le siècle des Lumières..., p. 189 (J. Hendrick). Seul Bormans (op. cit., 
p. 196. note 2) le dit Français. Nous pensons que cet auteur fonda son opinion d'après le 
dépouillement de neuf lettres trouvées dans les papiers du Grenier de la cathédrale. La 
confusion entre les deux peintres est possible car Porlier parle souvent du peintre 
parisien sans citer de nom. Nous n'avons pas pu retrouver cette correspondance. 

(5 7) De son union avec Jeanne Février, naquirent dix enfants, tous baptisés à Notre-
Dame aux Fonts entre 1725 et 1743. 

( 5 7 ' m ) A .E .L . . Etats. 88 ' , p. 223. Information aimablement communiquée par 
M""' Defrecheux et M. René Jans. 

( " ) F. D E S T A I N / C A P I T A I N E D'ARTILLERIE / DE FEU S A S. IOSEPH 
CLEMT. / DUC DE BAVIERE EVEQUE ET/ PRINCE DE LIEGE & / DE 
GLORIEUSE MEMOIRE M'AT / PEINT ET DONNE A LA CONFRERIE DE LA 
VISITATION DE LA S T E / VIERGE DE ST R E M Y / A LIEGE L'AN 1747. 
Cfr catalogues des expositions Œuvres maîtresses du Musée d'Art religieux et d'Art 
mosan. Liège, 1980, p. 73, D24. La Vierge dans l'Art liégeois. Liège. 1980, p. 68. 
Trésors du Musée d'Art religieux et mosan de Liège. Paris, 1981-1982, p. 93, n" 197. 

(5") Jeanne Février décéda, veuve, le 12 mars 1783 dans la paroisse Sainte-
Véronique. âgée d'environ 84 ans (A.É.L. . Registres paroissiaux de Liège. 315, à la 
date). La notice de G. J O R I S S E N N E , Sub verbo Fr. Destain, dans A .L.B.K.. t. 9, Leipzig. 
1913, p. 153, est fort confuse. 

O A . É . L . . Cathedrale. Secrétariat. 95, fol. 948. 

( " ) J . P H I L I P P E , Notes sur des peintres liégeois.... p. 10-11. 



Fig. 9. — Portrait de J. Ch. F. de Goer de Herve et de sa sœur, 
signé et daté F. Destain 1732. 

Copyright Association de la Noblesse de Belgique. 
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un portrait présumé de Jacques Charles Ferdinand de Goer de Herve et 

de sa sœur Isabelle Henriette Antoinette, enfants, signé et daté de 1732 

(fig. 9) (62), une peinture ornant le maître-autel de l'église de Blaimont 

figurant saint Lambert, signé et daté de 1740 ( " ) , deux portraits en pied 

de Marguerite Haguet et de Guillaume de Harlez, ce dernier signé et 

daté de 1740 ou 1746 (64), une plaque de confrérie de la Visitation de 

Notre-Dame de Saint-Remy, signée et datée de 1747 (65), un beau 

portrait signé et daté de 1752 (collection particulière) et enfin un tableau 

représentant Vertumne et Pomone commandé en 1753 pour le Greffe de 

l 'État noble (66). Cette liste nous laisse supposer que Destain s'était 

spécialisé dans le portrait et d'autre part que le début de sa carrière fut lié 

à la personnalité de l'évêque de Bavière. 

La comparaison entre certaines œuvres précitées et le projet de calen-

drier nous révèle, au point de vue du style, des différences importantes. 

François Destain apparaît comme un peintre médiocre, au diapason de 

la peinture liégeoise de cette première moitié du XVIII1' siècle, alors que 

le projet de calendrier présente des qualités stylistiques incontestables. 

Du reste, cela n'avait pas échappé à Pierre Colman (67) et d'une certaine 

façon à Maurice Deflandre qui écrivait en 1940 : le Musée Curtius vil 

entrer dans ses collections un tableau sorti de la palette d1 un enfant de 

la cité et dont les qualités sont telles qu'il peut légitimement être 

( " ) M. D E F L A N D R E , Une œuvre remarquable. .. note I. 
( " ) G. A M A N D de M E N D I A T A , Répertoire photographique du mobilier des sanctuai-

res de Belgique, province de Namur. canton de Beauraing. Bruxelles. 1979, p. 16-17. 
Cette peinture a figuré à l'exposition Trésors d'art. Saint Remacle, Saint Lambert. 
Stavelot, 1968. F. 8, p. 62. Daté de 1741 (?) signature non mentionnée. Ce renseigne-
ment m'a été aimablement communiqué par M. Philippe George. Conservateur adjoint 
au Musée d'Art religieux et d'Art mosan. 

C4) Le dernier chiffre, peu visible, se trouve en partie dans la moulure du cadre. Ces 
deux tableaux ornaient primitivement l'hôtel de la famille de Harlez en Potiérue. Ils se 
trouvent aujourd'hui au château de Deulin. 

(" ) Cfr supra, note 58. 
(66) A . É . L . , État noble. 86, fol. 6 v°, cité par D . V A N D E C A S T E E L E , Notes sur la 

maison des États de l'ancien pays de Liège, dans le B.I.A.L., t. 14, 1878, p. 374 et 385. 
Une peinture, figurant le même sujet est aujourd'hui conservée au Palais ; elle se trouvait 
primitivement dans une des salles affectées à l'État tiers. R. F O R G E U R , Le palais de 
Liège, Feuillets archéologiques de la Société royale le Vieux-Liège, 5, 3r éd.. Liège, 
1976, p. 35. I D E M . L'apport du XVIII' siècle, dans Liège et son Palais, Anvers, 1980, 
p. 186. 

(67) M. le Professeur Pierre Colman me fit part lors d'une conversation, de ses 
hésitations quant à l'attribution de ce tableau à Destain. 
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considéré comme le chef-d'œuvre de la peinture liégeoise de ce siècle 

auparavant réputé vide de toute réalisation sensationnelle en ce 

domaine artistique (...) passez en revue les œuvres des peintres de 

l'époque, aucune ne peut revendiquer pareille perfection, pareille 

aristocratie de goût (6S). 

Fallait-il expliquer les différences stylistiques au sein même de 

l 'œuvre de Destain par des périodes ? Solution de facilité. Qui plus est, 

dans un schéma évolutif habituel, la manière d'un peintre s'affermit 

avec le temps. Or, nous devons reconnaître que le projet de 1733 est de 

loin supérieur aux tableaux connus de 1740-1753 ! 

Si nous comparons maintenant le projet et le calendrier gravé par 

Louis Desplaces, nous constaterons aussitôt les modifications imposées 

par le chapitre cathédral de Liège. La composition générale a 

été simplifiée tout en conservant cependant la même disposition des 

figures. Le cadre architectural a disparu, la symétrie a été rigoureuse-

ment rétablie, vraisemblablement à l'imitation du calendrier du chapitre 

d 'Hildesheim. La Vierge occupe désormais le centre du tableau, sur-

montant les armoiries de l 'évêque, les saints ont été replacés selon une 

hiérarchie plus conforme à la tradition liégeoise : saint Lambert se 

trouve à la droite de la Vierge, accompagné de saint Materne portant 

l 'attribut qui le désigne généralement (69). Enfin, saint Hubert occupe le 

côté gauche de la Vierge, à une hauteur inférieure à celle du saint patron 

de Liège alors que sur le projet peint, les positions étaient inversées. On 

notera également que les croix archiépiscopales de Lambert et Hubert 

ont été normalement remplacées par des crosses, insignes habituels des 

évêques. Curieusement, Materne, en temps qu'archevêque légendaire 

de Cologne et de Trêves, avait droit à cette double croix alors que, sur 

le projet et sur la gravure, il n 'a qu'une crosse. Il est clair que 

ces nombreux changements furent opérés au profit de la lisibilité des 

O M . D E F L A N D R E , Un chef-d'œuvre.... p. 26 et 32. 
(6°) Dans l'iconographie liégeoise, saint Materne porte habituellement une église 

tantôt à une tour (Calendrier 1er et 3' modèle) tantôt à trois tours (Frontispice de 
l'ouvrage de B. F I S E N , HistoriaEcclesiae leodiensis, Liège, 1642 ; calendrier 4* modèle) 
symbolisant le fait qu'il fut. selon la légende, archevêque de Cologne. Trêves et évèque 
de Tongres (information aimablement communiquée par M. Richard Forgeur, Conser-
vateur de la Bibliothèque de l'Université de Liège). Sur cette question, on renverra au 
catalogue de l'exposition Le calendrier des Tréfonciers, n" 4, p. 15 et 17. 
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armoiries désormais disposées en deux groupes symétriques, chacun 

surmonté des armoiries du prévôt (droite de la Vierge) et du doyen de la 

cathédrale (gauche de la Vierge). 

Les grandes différences, mais aussi les ressemblances, entre la gra-

vure et la peinture nous incitaient à reconnaître dans celle-ci un projet 

abandonné dont on s'était en partie inspiré plutôt que d'y voir le modèle 

ayant servi à la gravure comme on le pensait généralement (70). Il tombe 

sous le sens que Louis Desplaces lorsqu'il entreprit la gravure du 

calendrier avait sous les yeux un modèle en tout point conforme à ce que 

les chanoines de la cathédrale désiraient. Le tableau du Musée d'An-

sembourg n'avait donc pas servi de modèle à la gravure et partant, il ne 

pouvait pas être celui agréé par le chapitre le 4 septembre 1733. 

Dès lors, Vaporie stylistique et l'argumentation iconographique nous 

incitaient à mettre en doute l'authenticité de la signature. Hélas, une 

analyse technique ne put être effectuée. M. Jacques Folville, qui eut 

l 'extrême amabilité d'examiner le tableau, constata sur celui-ci 

de nombreuses retouches y compris dans l'angle inférieur droit. Cet 

examen n'infirmait ni ne confirmait notre hypothèse. 

La correspondance entre Liège et Paris allait cependant nous fournir 

des arguments plus décisifs et que nous allons développer ici de façon 

chronologique. On se souviendra tout d'abord de quelques brèves des-

criptions du tableau de Jean-Baptiste van Loo. Ainsi, Porlier dans une 

lettre du 1er janvier 1731, décrit les difficultés rencontrées par le peintre 

tant pour l'architecture qui n'est point son fait que pour les modèls 

qu' il afalu chercher pour les attitudes de la Ste Vierge, des Sts Evêques 

et des fleuves (71). Un cadre architectural structure la composition du 

projet peint, il a complètement disparu sur la gravure. 

Dans les critiques que lui adresse le chapitre de Saint-Lambert, 

figurait surtout celle de la lisibilité des armoiries. Il répond que 

l 'augmentation de la taille des blasons provoquerait un agrandissement 

de la composition et qu'à l'égard de ceux (blasons) qui sont sous 

i ombre des anges qui portent la crosse que c'est l'affaire du graveur de 

C ° ) M . D E F L A N D R E , op. cit., p. 2 7 - 2 8 . J . P H I L I P P E , op. cit., p. 3 2 . Catalogue de 
l'exposition Le siècle des Lumières.... p. 189. 

(71) A.É.L. , Conseil privé, 532, lettre d'Étienne Porlier a Mathias Clercx, datée de 
Paris, le 1ER janvier 1731. 
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les éclaircir comme aussi d'arranger ceux qui sont en perspective (72). 

Sur la gravure nous ne retrouvons ni les armoiries en perspective ni les 

angelots portant une crosse. Nous les voyons par contre sur la peinture, 

dissimulant en parties deux blasons. Nous remarquons aussi l'élégante 

disposition des armoiries imaginée par l'auteur du projet peint, asymé-

trique et en perspective. La gravure présente des armoiries qui ont 

pratiquement doublés de surface, où l'originalité de la composition a 

totalement disparu. Si nous continuions à penser que la peinture est bien 

de Destain, comment expliquerions-nous le fait que celui-ci reprenne 

des éléments qui étaient critiqués dans le projet parisien ? 

D'autre part, nous savons par Etienne Porlier (™) que Destain pilla le 

projet de van Loo dont la qualité intrinsèque n'était contestée par 

personne. C'est du reste pour cette raison que le chapitre cathédral 

convint d'utiliser cette peinture afin de ranimer les figures se trouvant 

sur le projet de Destain. Le désir du chapitre d'utiliser l'oeuvre de van 

Loo comme archétype expliquerait les similitudes entre la peinture et 

la gravure et justifierait en quelque sorte 1 e plagiat de François Destain. 

Dans une lettre du 1er janvier 1734, Porlier nous fournit d'autres argu-

ments confortant notre hypothèse lorsqu'il demande quelques indica-

tions techniques : il faudra s'il vous plait Monsieur que vous me 

marquiez si vous souhaitté que l'estampe représente le tableau comme il 

est, c'est a dire si les figures doivent etre placées comme elles le sont, 

en ce cas il fault que le tableau soit gravé a rebours, ce qui m'oblige a 

vous faire cette question ce sont les lettres de iinscription nomina, 

cognomina... que le peintre (Destain) a mis a rebours, et qui auroient 

deues etre mises du bon sens pour etre gravées a rebours, comme tout le 

reste (74). Quinze jours plus tard, il écrit : Je ne vois pas de difficultés 

pour la manière de graver votre callendrier dont les figures et le reste 

ont étez peints a rebours, et que le graveur n'aura qu'a imiter exacte-

ment et sans y faire aucun changement, a l'exception je crois de la ville 

qui me paroit avoir été peinte du bon coté (7S). Le tableau de François 

(7 2) A.E L., Ibidem, lettre d'Etienne Porlier à Mathias Clercx, datée du 9 juin 1731. 
( " ) Cfr supra, p. 15. 
(7 4) A .E .L . , Ibidem, lettre d'Etienne Porlier à Mathias Clercx. datée du Ier janvier 

1734. 
( " ) A .É .L . , Ibidem, lettre d'Etienne Porlier à Mathias Clercx, datée de Paris, le 

15 janvier 1734. 
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Destain était donc peint à l'envers y compris l'inscription nomina, 

cognomina... à l 'exception cependant de la vue de Liège qui avait été 

reproduite à l'endroit d'après le dessin livré par Xhrouet (fig. 8), or 

nous constatons que l'inscription latine figurant sur le projet est directe-

ment lisible, dès lors la description du tableau de Destain par Porlier ne 

s 'applique pas à la peinture du Musée d'Ansembourg. 

A tous ces arguments, en faveur de notre supposition, glanés dans 

la correspondance échangée entre Etienne Porlier et Mathias Clercx, 

vient s 'ajouter une dernière preuve qui nous paraît décisive : la conven-

tion établie entre le graveur Louis Desplaces et le chapitre cathédral de 

Liège pour la gravure de leur calendrier et que nous reproduisons en 

annexe I (76). Peut-on encore hésiter lorsqu'on lit dans le contrat que 

Desplaces devra graver en taille douce avec toutte l'exactitude et la 

perfection possible le callendrier de l'Eglise cathédralle de Liège de 

la manière qu'il se trouve présentement disposé dans le tableau peint 

à Liège (77). Ce passage est révélateur dans la mesure où il souligne 

la lourde insistance du chapitre de Liège sur la fidélité que la gravure 

devra présenter avec le modèle. Il nous paraît dès lors certain que la 

peinture conservée au Musée d'Ansembourg n'est pas le projet retenu 

de François Destain. Comme il n'est mentionné nulle part que le peintre 

liégeois réalisa deux projets, il nous semble raisonnable de considérer 

que cette peinture est l 'œuvre de Jean-Baptiste van Loo, d'autant plus 

qu'el le correspond à la description donnée par Porlier. 

Il reste à expliquer la présence de la signature du peintre liégeois sur 

l 'œuvre de l'artiste parisien. A l'heure actuelle, aucun document ne 

nous permet d'apporter une réponse à cette question. On peut supposer 

(et cela ne constitue pas une grande témérité) que la signature fut 

apposée sur le tableau soit par Destain lui-même pour s'approprier une 

œuvre semblable mais supérieure à Ta sienne soit par un propriétaire de 

la peinture qui, ayant parcouru les conclusions capitulaires, ou plus 

certainement les articles de Bormans ( 1866) ou de Gobert ( 1922) y aura 

trouvé la preuve qu'il possédait un Destain. Devant cette alternative, 

nous opterons personnellement pour la seconde hypothèse. Gageons 

que nous pourrons répondre un jour à cette interrogation. 

( " ) Cfr supra, note 38. 
(77) Ce souci de fidélité était déjà clairement exprimé par Mathias Clercx le 9 janvier 

1734 (A.É.L. , Ibidem). 
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3. De 1736 à 1794 

La première impression du nouveau calendrier était donc datée de 

1736 (78) ; la dernière eut lieu en 1794 (79). 

Nous avons vu qu'un premier montage de deux cents exemplaires 

avait été effectué à Paris ; outre cela, le chapitre disposait encore de 

huit cents exemplaires non collés. Il fut décidé que chaque chanoine 

recevrait deux exemplaires du calendrier (80). Mais après cette distri-

bution, on s'aperçut qu'il n'en restait plus assez pour envoyer aux 

seigneurs leurs confrères et autres personnes qu'ils souhaitent d'en 

acheter. Le chapitre en fit alors confectionner une nouvelle centaine 

destinée à être vendue à un écu la pièce (81)- Le stock imprimé à Paris 

suffit au besoin de la cathédrale jusqu'en 1742. A cette date, Everard 

Kintz présentait une supplique et offrait de faire imprimer à Augsbourg 

les calendriers et d'y en envoyer la planche et de la faire revenir a ses 

fraix parmy deux escalins pour chaque calendrier y compris voitures, 

papiers et généralement tout (82). Cette demande reçut une réponse 

favorable puisque le 8 février 1746, le chapitre ordonnait le renvoi de la 

matrice du calendrier envoyée a Augsbourg passez deux ou trois ans 

pour en tirer des exemplaires. Auparavant, elle devait y être retouchée 

(raviver le relief écrasé par les passages sous la presse) afin de procéder 

à un ultime tirage avant le rapatriement (83). L'attitude du chapitre 

(1S) L'exemplaire le plus ancien que nous ayons retrouvé date de 1738 (Collection 
privée). 

(7°) Un exemplaire de 1794 est conservé au Musée Curtius, cfr supra, note 6. 
(>0) A .É .L . , Cathédrale, Secrétariat, 75, fol. 15 (5 octobre 1736). 
("') A .É .L . , Ibidem, fol. 41 (19 décembre 1736). 
C2) A.É.L. , Ibidem. 76, fol. 372 ; 115, 27 juillet 1742. On ne manquera pas d'établir 

un rapprochement entre cette affaire et celle des Délices du pais de Liège : même date, 
même ville, même intermédiaire. Sur cette question, on renverra à X . de T H E U X de 
M O N T J A R D I N , Etude bibliographique sur l'ouvrage intitulé - Les Délices du Pays de 
Liège', Liège, 1861. I D E M , Les Délices du Pays de Liège et leur éditeur Pierre-Lambert 
deSaumery, dans B.S.B.Lg., t. 1, 1881, p. 207-238. J . B R A S S I N N E , Sub verbo Saumery, 
dans Biographie nationale, t. 21, 1911-1913, col. 427-435. Projet des Délices du Pays 
de Liège, dans B.S.B.Lg., t. 6, 1900, p. 115-119. J . H E L B I G , Les Délices du Pays de 
Liège. Fac-similé des dessins complémentaires et restés inédits de Remacle le Loup, 
Liège, 1903. L. B E T H U N E , Remacle le Loup et les Délices du Paysde Liège, Liège, 1905. 
Catalogue de l'exposition Les Délices du Pais de Liège, Liège, 1953. Catalogue de 
l'exposition Dessins et lavis spadois 1559-1815, Spa, 1966. 

( " ) A.É.L. , Ibidem, 78, fol. 6 5 ; 115, 8 février 1746. 
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cathédral nous laisse supposer qu'il n'y avait pas à Liège d'imprimeur 

suffisamment compétent. La convention qui avait été établie le 

4 novembre 1698 entre Antoine Warnotte et le chapitre pour l'impres-

sion de leur calendrier, renouvelée le 24 novembre 1731, avait sans 

doute été révoquée (84). Pour la seconde moitié du XVIIIe siècle, nous 

ignorons le nom de l 'imprimeur et le lieu d'impression. Nous savons 

seulement que les petits cuivres armoriés étaient tirés à Liège chez 

Renardy puis, à partir de 1767 chez Jacques Fohalle (85). Un dépouille-

ment systématique des conclusions capitulaires nous en apprendrait 

certainement davantage. 

Si la première série de cuivres armoriés avait été gravée à Paris 

par Louis Desplaces, par la suite, ils furent vraisemblablement exécutés 

à Liège par des graveurs locaux. Dans la série conservée au Musée 

d 'Art religieux et d 'Art mosan, quatre cuivres seulement sont signés. 

Guillaume Duvivier (86), graveur de la cathédrale, réalisa la plaquette 

Sede Vacante. Nous ignorons la date de son exécution, peut-être servit-

elle déjà pour la vacance de Siège de 1723-1724. Asondécèsen 1743, la 

(84) A.É.L. , Cathédrale, Secrétariat, 62, fol. 142 ; Notaire G. Schepers. 4 novembre 
1698, publié par T. G O B E R T , op. cit.. p. 117-118 et catalogue de l'exposition Le 
calendrier des Tréfonciers, n° 3, p. 15. Au décès d'Antoine Warnotte (21 novembre 
1731), l 'office d'imprimeur de la cathédrale fut confié à sa veuve sous les conditions 

présentées à feu son mari (A.É.L. , Cathédrale, Secrétariat, 73, fol. 113 v°-l 14 ; 160, 
fol. 160 v°. 

( " ) A .É .L . , Cathédrale, Secrétariat, 85, fol. 36 v" (7 janvier 1767) ; fol. 101 v°-102 
(2 septembre 1767); 175, fol. 145 v°. 

(8®) Il subsiste une certaine confusion sur la vie et l'œuvre de Guillaume Duvivier. 
Nous ignorons la date de son baptême, peut-être le 2 mai 1683 à Notre-Dame aux Fonts 
(fils de Libert et de Marie Campinair). II épouse Marie Courvie ou Corlaivenne dans la 
même paroisse le 18 août 1704 (A.É.L. , Tables des reg. paroissiaux de Liège). 
Guillaume Duvivier décéda le 8 mars 1743 et s'a femme, le 18 janvier 1744 (A.É.L. . Reg. 
paroissiaux de Liège, 294, non folioté, aux dates). Il fut inhumé dans l'église Sainte-
Ursule (T. G O B E R T , Liège à travers les âges. Les rues de Liège, rééd., t. 11, Bruxelles, 
1977, p. 26. R . L E S U I S S E , Tableaux et sculptures des églises, chapelles, couvents et 
hôpitaux de la ville de Liège avant la Révolution. Memento inédit d'un contemporain, 
dans B.S.B.Lg.. t. 19, 1956, p. 256). Médailleur, il se spécialisa dans la gravure 
des armoiries. Il réalisa aussi les gravures des plans du nouvel hôtel de ville de Liège 
(M. L A F F I N E U R C R E P I N , Contribution à l'étude de l'hôtel de ville de Liège, dans 
B.I.A.L., t. 88, 1976, p. 67-69). Sur Guillaume Duvivier, on verra H. N O C Q , Les 
Duvivier. Jean Duvivier ( 1687-1761 ), Benjamin Duvivier ( 1730-1819). Essai d'un 
catalogue de leurs oeuvres..., Paris, 1911, p. 26. F. A L V I N , Sub verbo Guillaume 
Duvivier, dans A.L.B.K.. t. 10, Leipzig, 1915, p. 251. Catalogue de l'exposition Art 
mosan et arts anciens du pays de Liège. Liège, 1951, p 137 (notice L. Lebeer). 
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charge fut confiée à Philippe-Joseph Jacoby (87), auteur du cuivre de 

Louis Hyacinthe de Heusy (1772). Enfin, Léonard Jehotte (88), succes-

seur du précédent, grava les armoiries de Joseph Christian Antoine Jean 

Von Hompesch (1789), de François Simon comte de Pfaff de Pfaffen-

hoffen (1791) et de Maximilien Henri de Lantremange (1791). Il est 

certain que ces trois artistes gravèrent un plus grand nombre de cuivres, 

comme nous l 'a prouvé l 'examen de calendriers de différentes années. 

Enfin, signalons que l'inscription du listel était soumise à une censure 

de la part du chapitre cathédral. Ainsi, en 1727, le chanoine de Berlai-

mont se voit refuser d'inscrire sur sa plaquette le titre de comte n'ayant 

pas produit le diplôme de noblesse (89). Le 3 décembre 1745, Léonard 

Bernard Bonjean est autorisé à placer sous ses armoiries Bonjean dictus 

de Hayme selon que lesdits deux surnoms ont été sur la carte généalo-

gique et qu'il a été admis à la possession de sa prébende (90). Le 

20 décembre suivant, François Lambert Charles de Méan reçoit la 

permission d'inscrire sur le listel le titre de baron ou de Comte dont il a 

obtenu le diplôme pendant le vicariat de l'Empire (9I). Il est vrai que le 

calendrier était la carte de visite du chapitre cathédral de Liège. 

(8 7) Philippe Joseph Jacoby (Liège, 1707-1794) obtint la charge de graveur de la 
cathédrale le 23 décembre 1743 en remplacement de Guillaume Duvivier décédé 
(A.E.L. , Cathédrale, Secrétariat, 96, fol. 59-59 v°). Suite à une requête adressée au 
chapitre cathédral, le 5 mars 1789, Jacoby obtint la survivance de son office en faveur de 
Léonard Jehôtte, son élève (A.É.L. , Ibidem, 90, fol. 64-64 v°). Sur cet artiste, on verra 
de B E C D E L I E V R E , Biographie liégeoise, Liège, t. 2, 1837, p. 506. Ad. S I R E T , Sub verbo 
Philippe Joseph Jacoby, dans Biographie nationale, t. 10, 1888-1889. col. 48-49. J. de 
CHESTRET de H A N E F F E , Notice sur P. J. Jacoby, graveur liégeois du XVIIIe siècle, dans 
La revue belge de Numismatique, t. 47, 1891, p. 88-100. E. PoNCELET, Les sceaux et les 
chancelleries des princes-évëques de Liège, Société des Bibliophiles liégeois, Liège, 
1938, p. 21. Catalogue de l'exposition Le siècle des Lumières..., p. 297-300. 

( " ) Léonard Jehotte (Liège 1772-Maestricht 1851) prit la succession de son profes-
seur à la cathédrale le 11 mars 1789 dont il fut le dernier graveur attitré. On consultera 
F. Van H U L S T , Nécrologie, Léonard Jehotte dans La Revue belge de Numismatique. 
2 e série, t. 1, 1851, p. 320-322. U. C A P I T A I N E , Nécrologies liégeoises pour 1851. Liège, 
1852, p. 56-71. Ch. P I O T , Léonard Jehotte, dans Biographie nationale, t. 10, Bruxelles, 
1888-1889, col. 483-486. F. R O B E R T , Sculpteurs herstaliens, les Jehotte. dans Le 
Vieux-Liège, n° 8, février 1933, p. 116-117. E. P O N C E L E T , op. cit., p. 21. 

( " ) A .É .L . , Cathédrale, Secrétariat, 72, fol. 25-26, 28 v°-29 v°. 
(*°) A.É.L. , Ibidem. 78, fol. 36 ; 115. non folioté, à la date. 
( " ) A.É.L. , Ibidem, 78, fol. 40 v°-41. 
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4. Conclusion 

On relèvera tout d'abord la lente maturation de l'entreprise : sept ans 

s'étaient écoulés entre le premier désir du chapitre cathédral de rajeunir 

son calendrier et la première édition en 1736. Le coût total de l'entre-

prise s'élevait à près de 6500 livres (92). 

Nous devons également constater le rôle important joué par le grand-
écolàtre Mathias Clercx. La cathédrale lui délégua ses pouvoirs pour les 
affaires de Paris, où il bénéficiait de contacts privilégiés : son frère 
Lambert Clercx, puis sa nièce Marie-Anne et son mari Étienne Porlier, 
Conseiller Secrétaire du roi. C'est ainsi que Mathias fut amené à s'oc-
cuper au même moment de deux affaires importantes similaires dans 
leur déroulement : le nouveau calendrier et les six chandeliers monu-
mentaux. 

Nous soulignerons enfin l'inconciliabilité des desseins de ceux qui 
faisaient la commande et de l'artiste qui l'exécutait. Le chapitre cathé-
dral de Liège désirait un calendrier dont la composition devait être 
asservie aux impératifs de l'héraldique. Pour satisfaire cette demande, 
François Destain combina les élégantes figures du projet parisien et la 
construction conventionnelle du calendrier d'Hildesheim. Quant au 
projet de Jean-Baptiste van Loo, séduisant, il ne répondait pas aux 
desiderata du chapitre. Selon Porlier, le peintre avoit autant et plus 

travaillé pour la gloire dans ce dessein que pour l'usage auquel il étoit 

destiné (93). Le sort s'acharna sur son œuvre et sa gloire fut longtemps 
usurpée par un obscur peintre «liégeois ». 

Au terme de cet article, il m'est agréable d'exprimer ma reconnais-
sance envers toutes les personnes qui m'ont conseillé et aidé dans cette 
recherche : MM. Pierre Rosenberg, Conservateur au Département des 
Peintures du Musée du Louvre, Jean-Pierre Samoyault, Conservateur 
en chef du Musée national du château de Fontainebleau, Jacques 
Folville, restaurateur de tableaux, Albert Lemeunier, Conservateur du 
Musée d'Art religieux et d'Art mosan, Philippe George, Conservateur 
adjoint du même musée, Georges Hansotte, Conservateur des Archives 

( " ) Cfr supra, note 36. 
(" ) A .É .L . , Conseil privé, 532, lettre d'Étienne Porlier à Mathias Clercx, datée du 

9 juin 1731. 
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de l ' É t a t à L i è g e , R ichard Fo rgeu r , Conse rva t eu r à la Bib l io thèque de 

l ' U n i v e r s i t é de L i è g e , P ier re C o l m a n et E t ienne Hél in , P rofesseurs à 

l ' U n i v e r s i t é de L iège , Luc E n g e n , C o n s e r v a t e u r adjo in t des Musées 

d ' A r c h é o l o g i e et d ' A r t s décora t i f s de Liège , René Wat t i ez , S téphane de 

H a r l e z , A lbe r t V a n d e r v e l d e n , René Jans , M m e D e f r e c h e u x et le Père 

G u y , A b b é de V a l - D i e u . E n f i n , une reconna i s sance toute par t icul ière 

es t t é m o i g n é e à M m e N i c o l a s - G o l d e n b e r g , Conse rva teu r honora i re des 

C o l l e c t i o n s a r t i s t iques de l 'Un ive r s i t é de Liège pour l ' in térê t q u ' e l l e a 

t o u j o u r s por té à m e s r eche rches . 

A N N E X E I : Contrat établi entre le chapitre cathédral de Liège 

et Louis Desplaces pour la gravure de leur calendrier héraldique. 

Par i s , 8 févr ie r 1734. 

A : O r i g i n a l . A r c h . N a t . , Minu t i e r central des notaires de Paris , notaire 

D e l a f o s s e , 8 f év r i e r 1734. 

É D I T I O N : M . R A M B A U D , Documents du Minutier central concernant 

l'histoire de l'art (1700-1750), t. 2 , Par i s , 1971, p. 769 (Édi t ion 

pa r t i e l l e sous f o r m e d ' a n a l y s e ) . 

Aujourd'hui est comparu pard(evan)t les cons(eillers) du Roy notaire a Paris 
soussignés le sieur Louis Desplasses graveur en taille douce a Paris demeurant 
rue de la Jussienne p(aroi)sse St Eustache lequel s'est par ces présentes obligé 
envers Messieurs les Chanoines de l'Eglise Cathedralle de la ville de Liège de 
graver en taille douce avec toutte l'exactitude et la perfection possible le 
cailendrier de l 'Eglise Cathedralle de Liège de la manière qu'il se trouve 
présentement disposé dans le tableau peint a Liège dont les figures seront 
cependant ranimées avec toutte la grâce et la noblesse quelles représentent dans 
le tableau peint a Paris par le Sr Vanloon peintre du Roy sans rien changer 
au dessein ny a la disposition dud(it) tableau ci peint a Liège a l'exception 
seulement de la veue de lad(it)e ville de Liège qui se trouve peinte du bon costé 
dans led(it) tableau et que led(it) Sr Desplaces gravera a rebours sur le model 
en papier qui luy a esté remis conjointement avec lesd(its) deux tableaux peints 
tant a Paris qu 'a Liège plus de graver séparément les armes de chacun desd(its) 
sieurs Chanoines au nombre de soixante un y compris ceux de Monseig(neu)r 
l 'Evesque et prince de Liège avec les inscriptions qui se trouveront au dessous 
de chacune desd(ites) armes contenant les noms surnoms et qualité dud(it) 
Monseig(neu)r l 'Evesque et prince et desd(its) sieurs Chanoines et autres 
inscriptions contenues aud(it) tableau peint a Liège, plus de fournir les planches 
de cuivre nécessaires tant pour graver led(it) calendrier que pour graver les 
armes séparément avec leurs inscriptions. 

Plus led(it) sieur Desplaces promet et s'oblige de rendre led(it) calendrier 
entierrement parfait et fini dans seize mois de cejourd'huy au plus tard mesme au 
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cas de décès dud(it) Sr Desplaces avant led(it) temps ses héritiers et ayant cause 
seront tenus de faire achever led(it) calendrier par quelque habil graveur de Paris 
et connu pour tel aux mesmes clauses et conditions que celles cy dessus et 
cy après exprimées, ce présent engagement et entreprise faite par led(it) 
Sr Desplace moyennant le prix et somme de quatre mil six cent livres qui luy 
seront payés en trois payements égaux et par tiers scavoir un tiers cejourd'huy, 
un tiers lorsque lesd(its) ouvrages seront avancés jusqu'à la moitié d'iceux et 
l 'autre et dernier tiers lorsque tous lesd(its) ouvrages seront entierrement finis 
et lors de la livraison que led(it) Sr Desplaces en fera soit ausd(its) sieurs 
Chanoines ou a la personne qui sera préposé par eux a cet effet , reconoiss(an)t 
led(it) sieur Desplaces avoir receu desd(its) sieurs Chanoines par les mains 
d 'Est ienne Porlier Ecuyer Cons(eiller) Secrétaire du Roy Maison Couronne de 
France et de ses Finances demeurant a Paris rue Salle au Comte p(aroi)sse St leu 
et Gilles a ce present qui luy a payé en louis d'argent et monnoyes ayant cours 
délivrés a la veue des(dits) notaires soussignés la somme de quinze cent trente 
trois livres six sols huit deniers pour le premier tiers et payement de lad(ite) 
somme de quatre mil six cent livres faisant les prix de lad(ite) entreprise, 
delaquelle somme de quinze cent trente trois livres six sols huit deniers led(it) 
Desplaces s 'est tenu content et en acquitté lesd(it)s sieurs Chanoines et led(it) 
Porlier élisant led(it) Desplaces son domicilie en sa demeure auquel lieu non-
obstant promesse et obligation, revu, fait et passé a Paris en l'étude de Delafosse 
no(tai)re le huit février mil sept cent trente quatre après midy. (Suivent les 
signatures). 

ANNEXE II : Liste des cuivres 

conservés au Musée d'Art religieux et d'Art mosan de Liège. 

A. Matrice du calendrier (3 plaques), 81 x 57 cm, 1734-1735. 

B. Buste de saint Lambert avec l'inscription Capitulumperillustris Cathedralis 
Ecclesiae Leodiensis sede vacante, signé Guil. Duvivier fecit, 
11,1 x 12,3 cm, avant 1743. 

C. Inscription Decanus et Capitulum per illustris Ecclesiae Cathedralis 
Leodiensis sede vacante, 6,2 x 14,3 cm, avant 1743. 

D. Couronne, 7 ,3 x 6 cm. 

E. Inscription Domine non recuso laborem (devise de François Antoine de 
Méan), 7 ,2 x 7 , 3 cm, 1792. 

F. 52 plaquettes aux armoiries de chanoines, environ 6 à 8 cm de côté ( ' ) : 
1. FERDINANDUS CONRARDUS BARO DE HAXHE DE HAMALLE 

PRAEPOSITUS LEOD. NECNON PPTUS TUNGRENSIS (2). 

(') Les chanoines ont été classés suivant l'ordre de réception à la cathédrale. 
(2) 7 juin 1749 A.É.L. , Cathédrale, Secrétariat, 79, fol. 63-63 v°. 
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2. HIACINTUS COMES DE ROUGRAVE VICARIUS GENERALIS 
LEODIENSIS ET PRAEPOSITUS St BARTHOLOMOEI (3). 

3. FRIDERICUS FRANCISCUS BARO DE GREIFFENCLAU A 
VOLLRATHS (4). 

4. MAXIMILIANUS HENR: JOSEPH: BARO DE SLUSE PRAEPOSI-
TUS LEOD ABBAS VISETENSIS (5). 

5. MAXIMILIANUS HENRICUS IOSEPHUS COMES DE LIEDE-
KERCKE OFFICIALIS CAPITULI ABBAS CYNACEN: ("). 

6. G U Ï Ï J E L M U S FLORENTINUS PRINCEPS DE SALM EPISCOPUS 
TORNACENSIS (7). 

7. MAXIMILIANUS HENRICUS DE COUNE ABBAS DIONANTEN-

SIS (8). 

8. IOSEPHUS LEONARDUS DE BONHOME PAENITENTIARIUS ( ') . 

9. CAROLUS ARNOLDUS IOSEPHUS ANTONIUS BARO DE HOM-
PESCH EX BOLHEIM PRAEPOSITUS FOSSENSIS (10). 

10. CAROLUS ALEXANDER COMES D'ARBERG DE VALANGIN 
EPISCO. IPRENSIS (") • 

11. ANTONIUS ALBERTUS DE LIBERT ( l 2) . 

12. PHILIPPUS IOSEPHUS EUGENIUS CAROLUS COMES DE 
WOESTENRAEDT ( , 3) . 

13. FRANCISCUS BARTHOLDUS WALTHERUS COMES DE HEM-
RICOURT C 4) . 

14. PETRUS LUDOVICUS IOSEPHUS DE IACQUET ARCHIDIACO-
NUS HANNONIAE OFFICIALIS LEODIENSIS ( " ) . 

15. ALEXANDER CONSTANTINUS IOSEPHUS COMES DE NAS-
SAU DE CORROY DECANUS LEODIENSIS NECNON PRAEPO-
SITUS Sti PETRI C6). 

(') 26 août 1749 A.É.L. , Cathédrale. Secrétariat. 79, fol. 78 v°-79. 
(4) 29 novembre 1752 A.É.L. , Ibidem. 79, fol. 101-101 v°. 
(') 30 juillet 1754 A.É.L. , Ibidem. 80, fol. 267-267 v°; 221, fol. 147 v"-l58 v°. En 

réalité, il s'agit de Jean Pierre Louis qui deviendra abbé de Visé en 1789 et prévôt de la 
cathédrale le 19 septembre 1793 A.É.L. , Ibidem. 91, fol. 367-369. Nous ignorons la 
raison de ce changement de prénoms. 

(6) 6 juillet 1757 A.É.L. , Ibidem. 81, fol. 284-285. 
(7) 14 décembre 1761 A.É.L. , Ibidem. 83, fol. 178-179. 
(") 23 décembre 1761 A.É.L. , Ibidem. 83, fol. 182-182 v°. 
(') 23 juillet 1764 A.É.L. , Ibidem, 84, fol. 94-95. 
(1 0) 17 août 1764 A.É.L. , Ibidem, 84, fol. 101-102. 
( " ) 12 février 1765 A.É.L. , Ibidem. 84, fol. 152-153. 
( I 2 ) 28 février 1765 A.É.L. , Ibidem, 84, fol. 159-159 v°. 
C3) 30 octobre 1767 A.É.L. , Ibidem, 85, fol. 126 v°-127. 
('") 28 novembre 1768 A.É.L. , Ibidem, 85, fol. 237 v°-238. 
( " ) 1er avril 1769 A.É.L. , Ibidem, 85, fol. 289 v°-290 v», 295-295 v°. 
( " ) 10 avril 1769 A.É.L. , Ibidem, 85, fol. 296-297. 
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16. 10ANNES NICOLAUS DE GHISELS SCHOLASTICUS LEODIEN-
SIS (17). 

17. LUDOVICUS HIACINTUS DE HEUSY (signé Jacoby) (ls). 

18. THEODORUS HENRICUS ANTONIUS COMES DOULTRE-
MONT ( " ) . 

19. 1ACOBUS LEONARDUS DE WAREMME (20). 

20. STEPHANUS-IOSEPHUS BARO DE WASSEIGE (21). 

21. ANTONIUS lOSEPHUS POLLARD ( " ) . 

22. GUILLELMUS lOSEPHUS DE HARLEZ PRAEPOSITUS St IOUA-
NIS EUAGELISTAE ( " ) . 

23. IOANNES ANTONIUS LAURENTIUS BARO DE SLUSE (24). 

24. ARNOLDUS FRANCISCUS lOSEPHUS DE THIER ( " ) . 

25. PHILIPPUS ANTONIUS IOSEP. DE FABRI. BECKERS ARCHI-

DIACONUS CAMPINIAE (26). 

26. IOANNES-FRANCISCUS-FELIX COMES DE NESSELROD IN 

ERESHOUEN ( " ) . 

27. LAMBERTUS WALTHERUS DE LOETS DE TRIXHE (28). 

28. GUILIELMUS lOSEPHUS DE HARLEZ PRAEPOSITUS Sti DIO-

NISY CANTOR LEODIENSIS (29). 

29. HUBERTUS lOSEPHUS DE PAIX (30). 

30. ADRIANUS FLORENTINUS COMES DE LANNOY (3 I). 

31. IENICO COMES DE PRESTON PRAEPOSITUS Sti PAULI (32). 

32. IOANNES GUILIELMUS LAMBERTUS DE CLERCX ( " ) . 

33. CAESAR CONSTANTINUS MARIA COMES DE MEAN ET 

BEAURIEUX CANCELLARIus PRAEPOSITUS TUNGRENSIS (34). 

( I 7 ) 24 octobre 1769 A.É.L. , Ibidem, 86, fol. 20-21. 
('•) 25 juin 1772 A.É.L. , Ibidem, 86, fol. 363 v°-364 v°. 
( " ) 18 septembre 1772 A.É.L. , Ibidem, 87, fol. 15 v°-16. 
(2°) 26 avril 1775 A.É.L. , Ibidem. 87, fol. 307-307 v°. 
(2 1) 12 août 1775 A.É.L. , Ibidem. 87, fol. 334-335. 
( " ) 4 septembre 1775 A.É.L. , Ibidem, 88, fol. 7-8. 
( " ) 17 décembre 1776 A.É.L. , Ibidem. 88, fol. 116-116 v°. 
( " ) 25 janvier 1777 A.É.L. , Ibidem. 88, fol. 131-131 v°. 
( " ) 20 février 1777 A.É.L. , Ibidem. 88, fol. 139-139 v°. 
(2 6) 4 juillet 1777 A.É.L. , Ibidem. 88, fol. 178 v°-179. 
(2 7) 17 décembre 1777 A.É.L. , Ibidem. 88, fol. 226 v°-227. 
(2 8) 22 mai 1778 A.É.L. , Ibidem, 88, fol. 274-274 v". 
( " ) 10 avril 1781 J de T H E U X de M O N T J A R D I N , Le chapitre de Saint-Lambert, t. IV, 

Bruxelles, 1872, p. 102. 
( 3 0 ) 1 8 m a i 1 7 8 1 J . d e T H E U X d e M O N T J A R D I N , op. cit.. t . I V . p 1 0 3 . 

(3 1) 7 décembre 1781 A.É.L. , Ibidem. 121, fol. 27-28; 232. 
(3 2) 23 mai 1783 A.É.L. , Ibidem, 121, fol. 172-173. 
(3 3) 9 janvier 1784 A.É.L. , Ibidem, 121, fol. 238-239; 232. 
(3 4) 16 juillet 1784 A.É.L. , Ibidem. 121, fol. 294-295. 
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34. CAROLUS BERNARDUS DE GHISELS PRAEPOSITUS Stae 
CRUCIS (3S). 

35. LEOPOLDUS MARIA BARO DE GOËR DE HERVE (36). 
36. GASPAR EUGENIUS BARO DE STOCKHEM DE HEERS ARCH: 

CONDROSY NECNON PREPOSI: MASEICKENSIS ET HILVARIS 
BECKENSIS (3?). 

37. ALBERTUS IOSEPHUS DEGRADY DE CROENENDAEL (38). 
38. FRANCISCUS ANTONIUS IOSEPHUS BARO DE LOE DE 

WISSEN ARCHIDIACONUS HASBANIAE ( " ) . 
39. ADRIANUS IOANNES BAPTISTA THEODORUS COMES DOUL-

TREMONT ARCH: ARDUENNAE (40). 
40. MAXIMILIANUS HENRI. JOSEPH. BARO DE WOOT DE TINLOT. 

ARCHIDIA: FAMENNAE ("'). 
41. LUDOVICUS LEONARDUS LAMBERTUS MICHAËL BARO DE-

HAIME CUSTOS LEOD. (42). 
42. ANTONIUS CASIMIRUS BARO DE STOCKHEM DE HEERS SUF-

FRAGANEUS LEOD. NECNON ABBAS AMENIENSIS (43). 
43. IOSEPHUS CHR1STI ANTONI IOANNES NEPOMUCENUS VON 

HOMPESCH (signé Jehotte) (44). 
44. CAROLUS IOSEPHUS FRANCISCUS PAULÂ COMES DOUL-

TREMONT (45). 
45. FRANCISCUS- SIMON COMES DE PFAFF DE PFAFFENHOF-

F E N ; THEOLOLis PRIOR COMMENDATARIUS Sti ROBERTI 
AD ALTHEYAM MELITENSIS EQUES HONOR: (signé L: Jehotte 
fi) (")• 

46. MAXIMILIANUS HENRICUS DE LANTREMANGE (signé L: Je-
hotte fi) (47). 

47. FRANCISCUS CAROLUS BARO DE WOOT DE TINLOT (48). 

( " ) 24 mai 1785 A.É.L. , Ibidem, 121, fol. 417 v°-418; 232. 
(3 6) 6 juin 1785 A.É.L. , Ibidem, 121, fol. 421-422; 232. 
( " ) 2 décembre 1785 A.É.L. , Ibidem. 122, fol. 29; 232. 
(3 8) 6 décembre 1785 A.É.L. , Ibidem, 122, fol. 31 v°-32. 
( " ) 30 octobre 1786 A.É.L. , Ibidem, 122, fol. 138 v°-139 v°. 
(4 0) 11 mai 1787 A.É.L. , Ibidem, 122, fol. 219-220. 
(4 1) 15 juin 1787 A.É.L. , Ibidem, 122, fol. 235 v°-236. 
( " ) 23 mai 1788 A.É.L. , Ibidem, 89, fol. 68-68 v°. 
(4 3) 31 octobre 1788 A.É.L. , Ibidem. 89, fol. 100-100 v°; 232. 
(4 4) 12 mars 1789 A.É.L. , Ibidem, 89, fol. 136-137; 232. 
( " ) 5 septembre 1791 A.É.L. , Ibidem. 91, fol. 134 v°-135; 232. 
( " ) 29 septembre 1791 A.É.L. , Ibidem. 91, fol. 141 v°-142 v° ; 232. 
(4 7) 23 novembre 1791 A.É.L. , Ibidem, 91, fol. 156 v°-157 v"; 232. 
(48) 18 avril 1793 A.É.L. , Ibidem, 91, fol. 282 v°-283. 
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48. LUDOVICUS NICOLAUS JOSEPHUS FELIX DE THIER (49). 

49. FRANCISCUS ULTANUS BARO DE COPPIN (50). 

50. BARTHOLOMEUS THEODORUS DE THEUX DE MONT-

JARDIN (51). 

51. GASPAR FRANCISCUS ALEXANDER DE SPIRLET ( " ) . 

52. ANTONIUS LAMBERTUS JOSEPHUS BARO DE VILLEN-

FAGNE ( " ) . 

Liste des abréviations 

A.É.L . Archives de l'État à Liège. 

A .L .B .K . Allgemeines Lexikon der Bildenden Kunstler, Leipzig, 1907-
1950. Notices à prendre avec circonspection. 

Arch. Nat. Archives nationales à Paris. 

B . C . R . M . S . Bulletin de la Commission royale des Monuments et des Sites. 

B.I .A .L . Bulletin de l'Institut archéologique liégeois. 

B.S .B .Lg . Bulletin de la Société des Bibliophiles liégeois. 

C . A . P . L . Chronique archéologique du pays de Liège. 

Vieux-Liège Bulletin de la Société royale Le Vieux-Liège. 

O 3 septembre 1793 A.É.L. , Ibidem. 91, fol. 352 v°-353 ; 232. 
(5 0) 13 septembre 1793 A.É.L. , Ibidem. 91, fol. 361-362; 323. 
( " ) 16 octobre 1793 A.É.L. , Ibidem. 91, fol. 377-378; 323. 
( " ) 4 février 1794 A.É.L. , Ibidem. 91, fol. 412 v"-413; 232. 
( " ) 2 avril 1794 A.É.L. , Ibidem. 91, fol. 433 v°-435 ; 232. 



DU COUVENT DU VAL DES ÉCOLIERS 
À LA CASERNE FONCK 

p a r P . H O F F S U M M E R 

Avant-propos 

Les quelques recherches faisant l'objet de cet article ont été effec-
tuées pendant notre service militaire avec comme but essentiel de mieux 
faire connaître l'intérêt des bâtiments de l'actuel «quartier Fonck » à 
Liège. Nos sources se limitent aux publications d'érudits qui, avant 
nous, ont examiné d'importantes sources d'archives que nous n'avons 
pas systématiquement reprises dans le cadre limité de ce travail ( '). 

La seule originalité de celui-ci est peut-être d'avoir essayé de 
confronter ces données déjà publiées à une petite enquête sur place 
jointe au rassemblement de quelques documents iconographiques. 
L'étude des anciens bâtiments du couvent, et surtout leur chronologie, 
reste malgré tout une simple hypothèse de travail qu'il conviendrait 
peut-être de vérifier à l 'a ide.d 'une documentation plus complète, 
voire de sondages sur place, notamment sous l'actuelle cour devant le 
«Centre mobilisateur» ou dans le jardinet qui occupe une partie de 
l'ancien cloître. 

Étant un domaine militaire, l'ancienne abbaye n'est accessible au 
public que sous certaines conditions. Beaucoup ignorent sûrement que 
s'y trouve la seule salle du chapitre médiévale d'une ville qui comptait 
sept collégiales et plusieurs abbayes autour de sa cathédrale. Puissent 
ces quelques lignes faire également connaître l'intérêt de certains des 
bâtiments militaires du XIXe siècle, le manège en particulier. 

Profitons de cet article pour nous réjouir de la création au Ministère 
de la Défense Nationale d'une «commission pour la protection de 
l'environnement naturel, des monuments et des sites dans les domaines 

( ' ) T . G O B E R T , 1 8 8 9 ; J . R O C H E T T K R U S S E , 1 9 5 5 ; F . M O T T A R D , 1 9 7 2 . 
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militaires » (2). Composée de responsables des constructions militaires 

sous la direction du Colonel Gany, cette commission a pris conscience 

de l'intérêt du quartier «Fonck» et nous a contacté afin de mieux 

connaître la valeur de certains de ses bâtiments. 

Remercions enfin les personnes qui nous ont aidé lors de nos recher-
ches : le Major Hoffer, notre Chef de Corps, le personnel du Bureau des 
Domaines de Liège, Pierre Rocour du Centre Liégeois d'Histoire et 
d'Archéologie Militaires qui accueillit les premiers résultats de nos 
travaux dans sa revue (3), le Commandant Guiscart et le personnel du 
Mess Officiers de la caserne Fonck, Richard Forgeur et Florent Ulrix 
dont les conseils nous furent précieux. 

1. Le site 

Au confluent de l'Ourthe et de la Meuse, Liège était au Moyen âge un 
véritable archipel. Beaucoup de bras d'eaux partagaient le site pour 
former de nombreuses îles notamment dans le quartier d'Outremeuse où 
se trouvait I' « île Notre-Dame » à l'emplacement de l'actuelle caserne 
Fonck. Outremeuse était très peu peuplé au XP et XII" siècle. Deux 
églises paroissiales, Saint-Pholien et Saint-Nicolas, étaient néanmoins 
protégées par la tête fortifiée du Pont-des-Arches, le seul pont enjam-
bant la Meuse à cette époque. Un large biez, le Barbou, suivait à peu 
près l'emplacement des boulevards de l'Est et de la Constitution et était 
relié à la Meuse par un autre bras transversal, le biez de laGravioule. Le 
terme Gravioule ou Graveria désignait à l'origine l'île entre la Meuse et 
le Barbou en faisant allusion à la nature du sol, un dépôt de grève 
alluvionnaire. La rue longeant la caserne Fonck au nord conserve ce 
toponyme (4). Le lieu ne prit le nom d'Ile-Notre-Dame qu'après la 
fondation au XIIIe siècle d'une église en l'honneur de la Vierge. Celle-
ci fut attribuée aux chanoines réguliers du Val-des-Écoliers de France. 
Le monastère était donc longé par l'eau du côté sud (fig. 1 et 2) ; l'entrée 
se trouvait à l 'ouest, vers la rue « Devant les Écoliers». 

( * ) J . - L . O M B I E R , 1 9 8 5 . 

(3) Centre liégeois d'histoire et d'archéologie militaires, bulletin d'information, t. 2. 
fascicule 5, 1984. p. 5-33. 

( " ) T . G O B E R T . 1 8 8 9 . p . 4 5 1 . 



Fig. I. — Extrait du Plan de la ville de Liège levé par le R. P. Christophe Maire. 
publié en cartouche sur la Carte de la Principauté de Liège et de la Comte 

de Namur, par le R.P. Nicolas le Clerc, 1747. 

I e Barbou et la caserne des Écoliers en 1858 

Fig. 2. — « Le Barbou et la caserne des Écoliers 1858 ». Vue prise depuis la 
« grille de l'hôpital de Bavière ». À droite, derrière les arbres, on distingue le 

manège de la caserne. 

Document du Musée de la Vie Wallonne. 
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2. Le monastère du Val-des-Écoliers au Moyen âge et aux Temps 
modernes 

a. Historique 

L'ordre du Val-des-Écoliers de France est originaire du diocèse 
de Langres où un prieuré avait été fondé, en 1212, dans le Val de 
Verbriesles, choisi par quatre docteurs de l'Université de Paris pour s'y 
retirer et observer la règle de saint Augustin. Trente-sept étudiants les 
accompagnèrent (5). L'ordre s'étendit rapidement hors de France; il 
comptait le monastère de Géronsart, près de Namur, ceux de Léau, 
Mons, Houffalize et Malines. 

La date et les circonstances exactes de la fondation du monastère 

liégeois ne sont pas sûres. D'après Jean d'Outremeuse, repris par Fisen, 

Bouille et Daris, Otton de Geneffe, doyen de Saint-Paul, serait le 

fondateur de l'église abbatiale qui aurait été consacrée en 1228. 

On sait que le couvent du Sart — le Val-Benoît — fut fondé par le 
même Otton, vers 1224 et qu'en 1230, le transfert des religieuses de 
Robermont au Val-Benoît obligea les chanoines réguliers de celui-ci à 
s'établir au « Val-Notre-Dame ». Le prince-évêque Jean d'Eppes recon-
naît l'établissement d'un prieuré de l'ordre de saint Augustin dans le 
monastère de l'Ile-Notre-Dame en janvier 1231. Le 21 septembre de 
la même année, le pape Grégoire X approuve la fondation du nouveau 
prieuré et en confirme les revenus. Quelques mois plus tard le monas-
tère est affilié à l'ordre du Val-des-Écoliers de France et placé sous la 
dépendance du monastère de Géronsart. 

Comme les autres monastères établis à Liège au XIIIe siècle, le 
Val-des-Écoliers s'installa donc «hors les Vieux murs», car après 
l 'expansion démographique du XIIe siècle, l'espace protégé par l'en-
ceinte notgérienne était de plus en plus occupé. La présence du nouveau 
monastère ainsi que la menace que faisait peser la conquête du duché de 
Limbourg par le duc de Brabant (1288) ont stimulé l'élargissement des 
fortifications au-delà de la tête du Pont-des-Arches (6). Le tracé de la 
nouvelle enceinte, longeant le biez de la Gravioule et le Barbou, est 

( 5 ) J . R O C H E T T E - R U S S E , 1955, p. 327-328; F. M O T T A R D , 1972, p. 1. 
( * ) J . L E J E U N E , 1 9 6 7 . 
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visible sur la gravure de J. Blaeu (1649) (7) car il fut conservé tout au 

long des Temps modernes. Les ruines d'un bastion à la rencontre du biez 

de la Gravioule et de la Meuse se voyaient encore en 1852. Les terrains 

vagues laissés entre l'enceinte et le prieuré servirent de longues années à 

la foire annuelle de Liège, instituée par Englebert de la Marck en 1350. 

En 1257, les chanoines réguliers reçoivent la collation de l'église 

Saint-Pholien qui sera ainsi desservie jusqu'en 1797. 

Le Val-des-Ecoliers de Liège créa deux filiales : Houffalize en 1235 

et Léau en 1263. 

Deux actes du XIVe siècle (1330 et 1345) nous apprennent que le 

chapitre de Liège se composait à l'époque d'au moins neuf religieux 

tandis qu'un statut de 1363 nous en renseigne dix-sept, en plus du 

prieur. On compte dix chanoines en 1490, onze en 1520. 

Les luttes qui marquèrent la fin du XVe siècle sous Louis de Bourbon 

et Jean de Hornes mirent le monastère en difficulté. Celui-ci donna tous 

ses biens en engagère le 3 juin 1486 pour réparer les désastres entraînés 

par faits de guerres. En 1508, sous le prieur Pierre d'Arras, il est 

toujours en pleine misère. La situation dut se rétablir progressivement 

car il s'enrichit de biens nouveaux en 1529. 

La plupart des religieux dont le prieur Henri Morlet périrent de la 

peste en 1556. Une nouvelle épidémie survint en 1564, heureusement 

enrayée par l 'hiver rigoureux. Six ans plus tard, le chapitre général 

réduit le nombre de religieux liégeois à dix-sept. L'hiver rigoureu*de 

1573 fait écrouler une partie de l'enceinte de l'abbaye suite à la débâcle 

des glaces. Les murs furent relevés, la ville n'autorisant la démolition 

de ces défenses qu'en 1777. 

Les sources archivistiques mettent surtout en lumière l'histoire des 

Ecoliers de Liège aux XVII'' et XVIIIe siècles. En 1614, le prieuré est 

érigé en abbaye grâce aux efforts du prieur Winand Latomé. En 1653, le 

pape Innocent X réunit tous les couvents de l'ordre à la congrégation des 

chanoines réguliers de France en introduisant les réformes nécessitées 

par un relâchement de la discipline. Celle-ci était particulièrement 

déficiente dans le monastère liégeois qui, de plus, de part ses attaches 

françaises, subissait l 'influence janséniste au point d'inquiéter le 

(7) Dans le Novum ac magnum iheatrum urbium Belgicae regiae adpresenlis temporis 
faciem expressum de 1649. 
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prince-évêque. Enquête et visites de nonces apostoliques ont laissé de 

nombreux textes éclairants à ce sujet (8). 

Dès 1729, le prince-évêque soupçonne la présence de réfractaires à la 

bulle papale Unigenitus au sein du Val-des-Ecoliers qui accueille de 

plus en plus de Français. 

Sous l'abbatiat de Jacques Chervin-Rivière (1737-1742), Français et 

Liégeois se côtoient au sein d'une communauté qui, en plus de dix-huit 

religieux profès, comprenait onze prêtres, un diacre, six étudiants et un 

novice (9). En 1738, le pape nomme l'évêque de Liège commissaire 

apostolique afin d'enquêter, notamment au sein de la bibliothèque qui 

contenait des ouvrages suspects. En 1742, Georges-Louis de Berghes, 

pour rétablir la discipline, fait élire un nouvel abbé fidèle à l'exécution 

de la réforme. 

Malgré des difficultés d'argent en 1756 et la mauvaise tenue des 

comptes sous André-Charles Bourin (1764-1778), l'abbaye reste le 

siège d 'une activité intellectuelle florissante. L'importance de son en-

seignement grandit encore de 1780 à 1785. Un étudiant français, Victor 

Clicquot, y défend une thèse en théologie en 1784. 

La révolution française et la sécularisation du monastère en 1790 

marquent le début de son déclin. L'église, la maison conventuelle, les 

cours, jardins, vergers et dépendances furent occupés par un hôpital 

militaire, « l 'Hospice de l'Égalité » pour y recevoir les « braves 

libérateurs liégeois ». Si en 1790, les bâtiments furent évalués à 

240.000 florins, ils n'en valurent plus que 40.000 en 1793 tant les 

dégradations étaient grandes et, en 1795, la bibliothèque fut pillée par 

des Autrichiens (10). Puis, en 1803, l'abbaye fut vendue comme bien 

national et lors de la visite du Premier Consul Bonaparte, elle était 

transformée en caserne ( " ) . 

b. Les vestiges architecturaux 

«Le cloître, qui communique à l'église est propre, et solidement 

voûté. La maison est très-bien bâtie, et tous les appartements en sont 

( 8 ) F . M O T T A R D , 1 9 7 2 . 

( ' ) J . R O C H E T T E - R U S S E , 1 9 5 5 , p . 3 4 1 . 

( , 0 ) J . R O C H E T T E - R U S S E , 1 9 5 5 . 

( " ) T . G O B E R T , 1 8 8 9 , p . 4 5 4 . 



— 46 — 

L 

rfiba'Ou itfVjc^&u» 

r> oj i 

A. ^ 

D. , -, 

jr ' g È t ^ . -, 

i. ^.V , . 

K • — 

iM 
•u k A-:' H ! 

' » - c i » ™ 

» j"" 

."i t ' y ; . 
«" , V 

A»'' 

Fig. 3. — Plan du Val-des-Écoliers, dressé en 1809 en vue de la démolition des bâtiments figurés en gras. 
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rians ; leur situation ne contribue pas peu à leur donner cet agrément. La 

Meuse, et VOurte qui forment de cette Maison une espèce d'î le, sont 

deux charmans objets pour ceux qui y font leur séjour. Ils sont, à 

proprement parler, à la campagne, et à la ville, mais ils voient l 'une et 

l 'autre du même coup d'œil. Les jardins y sont cultivés, avec une 

propreté, qui se fait souvent désirer ailleurs» ( l 2). 

Ainsi s'exprimait l 'auteur des Délices au Pays de Liège à propos du 

monastère aujourd'hui remplacé par une caserne autour de laquelle le 

tissu urbain s 'est resserré. Le milicien qui y vit son service militaire 

imagine mal comment les bâtiments qu'il parcourt se superposent, voire 

se confondent à l 'ancienne abbaye. Pour comprendre et montrer l'évo-

lution du site, plusieurs documents complètent utilement les observa-

tions sur place. Le Service historique de l'armée aux Archives de 

Vincennes conserve un plan de l'abbaye transformée en caserne sous le 

régime français. Ce plan daté du Ier décembre 1809 (fig. 3) a été dressé 

en prévision de la démolition de certaines constructions vétustés, no-

tamment l 'église, dont les murs sont représentés en gras. Confronté à la 

disposition des bâtiments actuels, il nous a servi de base pour composer 

le plan interprétatif de la figure 4, où nous distinguons les lieux régu-

liers, les annexes vraisemblablement plus tardives, et les constructions 

militaires de 1832-1837 puis du début de notre siècle qui ont remplacé la 

plupart des bâtiments abbatiaux. 

Le document de 1809 montre deux ensembles de bâtiments qui dif-

fèrent au niveau de l'épaisseur des murs. Des murs larges de près d'un 

( , 2 ) P . DE SAUMERY, 1 7 3 8 , p. 1 8 0 - 1 8 1 . 

LÉGENDE 

A : Porte d 'entrée ; B : Logement ; C : Écuries ; D : Remise ; E : Église tombant en 
ruine ; F : Cloître ; G : Logement de la troupe ; H : Bâtiment brûlé ; I : Cours ; 
J : Emplacement devant le manège; K : Jardin; L : Latrine à supprimer. 
Vincennes, Service historique de l'armée. 

L'échel le , visiblement, comporte une erreur dans sa graduation. Il faut lire « 10, 
20, 30 et 40 mètres » et non « 10, 20, 40 et 50 mètres ». Ce plan a été utilisé pour 
les figures 4 et 17 en tenant compte de la correction. 



Fig 4. — Plan interprétatif de l'évolution architecturale de l'abbaye transformée en caserne. 
Hypothèse de travail. P. H.. F. Tilkin. I9XJ. 
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m è t r e a p p a r t i e n n e n t à un p remie r g roupe de cons t ruc t ions d i sposées 

a u t o u r du c lo î t re ; ce sont les l ieux régul ie rs , conçus suivant le s c h é m a 

c l a s s i q u e des a b b a y e s m é d i é v a l e s , c i s te rc iennes en par t icul ier . Des 

m u r s p lu s é t ro i t s (50 à 70 c m ) f o r m e n t deux longues ailes de part et 

d ' a u t r e d ' u n e c o u r depu i s le parv i s de l ' ég l i se j u s q u ' à la rue devan t les 

E c o l i e r s où e l les sont r éun ies par un portai l décr ivant un s egmen t de 

c e r c l e . 

1 . Description des lieux réguliers ( f ig . 4) 

L ' é g l i s e à cheve t plat ( f ig . 4 , n" 4 ) , bien or ien tée , est cons t ru i te au 

n o r d du c lo î t re ( f ig . 4 , n" 5). Le bras sud du t ransept touche l ' a i le 

a b b a t i a l e c o m p r e n a n t la sal le du chapi t re ( f ig . 4 . n" 6) a u j o u r d ' h u i 

L É G E N D E 

— Murs représentés en gras = lieux réguliers de l 'abbaye médiévale autour du 
cloître. 

— Murs représentés par un double trait = bâtiments du monastère vraisembla-
blement construits aux Temps modernes. 

— Bâtiments représentés par un contour rempli d 'une trame grise = caserne 
construite de 1832 à 1838. 

— Bâtiments représentés par un simple contour = caserne postérieure à 1838. 
1. Poste de garde actuel construit en 1887 à l 'emplacement de l'ancien biez de 

la Meuse, «le Barbou». 
2. Entrée du monastère, puis de la caserne, par la rue Devant les Écoliers. 

Portail baroque du XVIIIe siècle, détruit à la fin du XIXe siècle (?). 
3. « C o u r des Écoliers». 
4. Église abbatiale détruite en 1809. 
5. Cloître de l 'abbaye. 
6. Salle du chapitre de l 'abbaye, aujourd'hui salle à manger des officiers. 
7. Salle des chanoines, aujourd'hui bar des officiers. 
8. Mur figurant sur le plan de 1809 conservé aux Archives de Vincennes et 

divisant l 'ancienne salle des chanoines. 
9. Aile méridionale de l 'abbaye, aujourd'hui salle à manger des sous-

officiers. 
10. Aile construite en 1832. Écuries au rez-de-chaussée, logement des troupes 

à l 'étage. 
11, 12, 13. Idem que 10. 
14. Écuries construites en 1838. 
15. Manège construit en 1837. 
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miraculeusement conservée et abritant la salle à manger des officiers. 

Une aile en retour borde la galerie méridionale du cloître (fig. 4, n° 9) et 

l 'ensemble se referme avec l'aile orientale. Curieusement, sur le plan de 

1809, le cloître ne compte que trois galeries alors que la gravure de 

Blaeu (1627) en montre quatre. 

Le plan de l'église est typique des abbatiales des XIIe et XIIIe siècles, 

notamment les cisterciennes. Deux pièces accolées aux bras nord et sud 

du transept, probablement des sacristies, communiquent avec le chœur. 

Le vaisseau est divisé en trois nefs de sept travées. La première de 

celles-ci devait être occupée par les stalles comme semble l'indiquer la 

liaison entre les piliers. Trois bases de calcaire (fig. 5) ont été mises au 

jour, en place, lors d'excavations en 1978 devant le « Centre Mobilisa-

teur ». Elles appartenaient à une rangée de colonnes de 79 à 80 cm de 

diamètre séparant le collatéral sud de la nef centrale. Elles sont sculp-

tées en demi-tambour; le socle est octogonal et le passage au plan 

circulaire de la colonne se fait à l 'aide de trois tores, le premier dépas-

sant légèrement les pans de l'octogone. 

Fig. 5. — Base de colonne de l'église. 

Photo, P. H., 1983. 
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Nous avons tenté l'analyse métrologique des trois bases. Une 

constante apparait dans la mesure de la hauteur des bases et le rayon 

du cercle dans lequel est inscrit l 'octogone : on a pour les trois hauteurs : 

54 cm, 54,2 cm et 54 cm; et pour les trois rayons : 54,8 cm, 55 cm, 

54,5 cm, soit une moyenne générale de 54,41 cm qui pourrait bien 

correspondre à une ancienne mesure de deux pieds de 27,2 cm. On 

retouve cette unité dans le carré au sein duquel est dessiné le profil des 

trois tores: 13,5 cm x 13,5 cm soit 1/2 pied x 1/2 pied. Le diamètre des 

colonnes n 'a pu être mesuré que d'après les traces de mortier : on a 

relevé 80 cm + ou — 1 cm, ce qui s'approche sensiblement de trois pieds 

de 27,2 cm = 81,6 cm. 

Le pied de 27,2 cm n'est pas étranger au spécialiste de la métrologie 

qu'est Florent Ulrix. Celui-ci l 'a relevé sur la façade du XVIIIe siècle 

du Palais de Liège construite d'après les plans du maître d'oeuvre 

bruxellois Jean Aneessens. Les monuments médiévaux de Liège sont 

plus habituellement construits en utilisant le pied de 28,4 cm, mais ce 

n 'est pas une règle absolue. Diverses influences géographiques ou 

historiques peuvent entrer en ligne de compte et expliquer l'utilisation 

d'unités de mesures différentes dans un même lieu au même moment. 

Bien que plus tardif, l 'exemple de la façade du palais est significatif 

à cet égard puisque l'unité de mesure est, en ce XVIIIe siècle, bruxel-

loise, comme l'architecte. Elle n 'a donc aucun rapport avec les pieds 

liégeois de l 'époque, ceux de Saint-Lambert (29,2 cm) et de Saint-

Hubert (29,5 cm) (13). Trouver l'origine du pied utilisé pour les colon-

nes de l 'abbatiale des Ecoliers ne pourra se faire qu'à l'aide de multiples 

comparaisons qui sortent du cadre de cette modeste étude. 

En attendant, l 'analyse métrologique nous permet de comprendre la 

méthode de travail du tailleur de pierre. La difficulté essentielle était de 

faire déborder la forme circulaire des tores au-dessus de l'octogone. 

Deux blocs de calcaire en forme de parallélépipède ont été utilisés pour 

chaque base. Avant d'être sculptés, chacun d'eux mesurait précisément 

2 pieds de haut, 2 de large e t4 de long, soit la règle du maçon. La largeur 

du bloc correspondait donc au rayon du cercle le plus grand qu'il fallait 

tracer pour construire l'octogone avant de sculpter les tores (fig. 6). 

( u ) F . U L R I X , 1 9 7 1 . 
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Fig. 6. — Relevé d 'une des bases de colonne de l'église et étude métrologique. 
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Aucun chapiteau de dimension équivalente aux colonnes de la nef n'a 

été découvert. Mais on peut peut-être s'en faire une idée en observant 

deux autres petits chapiteaux et une base de colonnette (vestiges d'un 

triforium?) trouvés dans les remblais au même emplacement (fig. 7 

et 8). Le style et le matériau permettent d'établir un lien de parenté entre 

les colonnes et les colonnettes; pour les bases, il s'agit de la même 

mouluration posée sur le même socle octogonal. Celui de la colonnette 

devait être fixé sur un stylobate par l'intermédiaire d'une cheville 

métallique (goujon), toujours scellée dans la pierre. La corbeille des 

deux chapiteaux est décorée de feuilles d 'eau, le tailloir est octogonal et 

la partie inférieure soulignée par un astragale (fig. 7). 

Fig. 7. — Élément de colonnette 
trouve a l 'emplacement de l'église en 1980. 

Photo, P. H., 1983. 



Fig. 8. — Éléments de colonettes 
trouvés à l 'emplacement de l'église en 1980. 

Photo, P. H., 1983. 
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Grâce aux notes de J. Van den Berg (14), on connaît la transcription de 

huit dalles funéraires encore en place dans le pavement de l'église, 

vraisemblablement juste avant sa démolition. L'auteur qualifie cer-

taines d 'entre elles de « romanes » portant des millésimes du XIIIe siècle : 

MCCLXXV, MCCLXIII, MCCLXXXII. Sur deux autres pierres tom-

bales il s'agirait de l 'effigie d'un chevalier armé avec inscriptions et 

armoiries dont celles de Johan Despreis (...) éschevin dy Lige mort en 

1354. On sait effectivement qu'en 1296, les Des Prez choisirent l'église 

des Écoliers pour y être enterrés (1S). D'après Van den Berg, la plupart 

des nombreuses pierres tombales de l'église auraient été déplacées sous 

l 'abbatiat de Chervin-Rivière au XVIIIe siècle lorsque cet abbé fit 

renouveler le pavement. Plusieurs pierres servirent aux tanneurs du 

quartier pour en faire des «tables à étendre le cuir»; d'autres furent 

réemployées dans les fondations des nouveaux bâtiments (16). 

Van den Berg figure aussi quatre relevés de dalles funéraires avec 

un gisant entouré d 'une inscription. Elles auraient été retrouvées, non 

pas dans l 'église, mais à l'emplacement des «Encloîtres» lors de la 

démolition des bâtiments en 1855 (fig. 9). 

Contre le bras sud du transept venait se greffer l'aile conventuelle, 

conservée après la transformation de l'abbaye en caserne. Extérieure-

ment, le bâtiment est un gros volume à deux étages dont la façade 

n'est manifestement pas antérieure au XVIIIe siècle (fig. 10). Le rez-

de-chaussée est entièrement appareillé en calcaire et percé de hautes 

baies à linteau courbe et clé. Le portail au centre est postérieur aux 

parements de calcaire ; avec un arc en plein cintre et une clé monumen-

tale, il est surmonté d'un fronton courbe néo-classique millésimé 

« 1731 ». De la même époque date la grille dont la partie fixe est décorée 

des armoiries de l 'abbé Chervin-Rivière (abbé de 1737 à 1742) sur-

montées de la mitre et de la crosse (17). Les deux étages aux parements 

de briques renforcés aux angles de chaînes en besace en calcaire sont 

éclairés de baies à linteau. Les seuils du premier étage, les seuils et 

C4) Notes rassemblées au XIXe siècle dans un cahier inventorié à la Bibliothèque 
générale de l'Université de Liège sous la cote Ms 1676. 

( " ) J . R O C H E T T E - R U S S E , 1 9 5 5 , 3 2 9 . 

('*) Van den Berg ne cite pas ses sources. Il situe les travaux en 1744 mais Chervin-
Rivière n'était plus abbé depuis deux ans. 

C 7 ) J . R O C H E T T E R U S S E , p . 3 2 6 . 



Fig- 9. — Une des pierres tombales représentées dans le carnet 
de notes de J. Van den Berg (Ms 1676 de la Bibliothèque 
générale de l'Université de Liège). Tombe de Jehar Wadorea 

eskewins di Lige mort le 7 juin 1360. 
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Fig. 10. — Vue de la façade de l'aile conventuelle. 

Photo, P. H., 1983. 

les l in teaux du d e u x i è m e se p ro longen t en cordon (1 S) . De nombreux 

i n d i c e s , d i f f é r e n c e s de p a r e m e n t s , repr ises dans la maçonne r i e , sur tout 

au n i v e a u d e s p i g n o n s , m o n t r e n t que ce bâ t iment a dû être p lus ieurs fois 

r e m i s au goû t du j o u r , n o t a m m e n t par rhabi l lage . Ce la se voit très bien 

au n i v e a u du p ignon septent r iona l qu i , sou tenant les deux versants de 

la t o i t u re , appara î t en retrait par rappor t à la chaîne d ' a n g l e du rez-

d e - c h a u s s é e et d e s é t ages . Le ressaut à la base du p ignon cor respond en 

f a i t au rhab i l l age en b r ique et ca lca i re . Ce p ignon est cons t ru i t 

en t u f f e a u de Maes t r i ch t et p résen te des t races de pet i tes ouver tures 

o g i v a l e s ( f i g . 11) a u j o u r d ' h u i c o n d a m n é e s . Avec Gober t , nous y 

v o y o n s un ves t ige du bras mér id iona l du t ransept de l ' ég l i se ( 1 9) . 

A l ' i n t é r i e u r , au r ez -de -chaussée , on peut encore admirer la salle 

du c h a p i t r e g o t h i q u e don t les voûtes d ' a r ê t e en tu f f eau sont bien con-

s e r v é e s . La p i èce , de 10 m x 15 m est d iv isée en deux nefs de trois 

( L S ) P A T R I M O I N E M O N U M E N T A L , 1 9 7 4 , p . 8 7 . 

( " ) T . G O B E R T , p . 4 5 3 . 
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Fig. 11. — Détail du pignon septentrional de l'aile conventuelle. 

Photo, P. H., 1983. 

travées (fig 12). Les croisées d'ogive reposent sur deux colonnes 

centrales et des culots engagés dans les murs. Les nervures des voûtes 

(fig. 13) rejoignent les fûts des colonnes sans qu'un chapiteau ou une 

bague ne les interrompe et les clés en disque sont décorées de feuilles 

de chêne ou autres motifs végétaux. Lors de l'installation du «mess 

officiers» dans cette salle, en 1980, on entreprit le percement de son 

mur occidental, vers l 'angle nord-est, pour aménager un accès direct à 

la nouvelle cuisine installée au rez-de-chaussée d'une aile de la caserne 

construite en 1832. On découvrit alors les vestiges, relativement bien 

conservés, d 'une haute fenêtre gothique (fig. 14 et 15) donnant jadis 

vers le cloître, aux piédroits et claveaux en tuffeau moulurés avec 

colonnettes surmontées de chapiteaux à bouquets (20). Si l'ancienne 

( 2 0 ) J . - A . B R U T A I L S , 1 9 2 3 , p . 1 8 3 . 



Fig. 12. — L'ancienne salle du chapitre. 
Photo, P. H , 1983. 

Fig. 13. — Profil des nervures des voûtes de la salle du chapitre. 
P. H.. 1984. 



— 60 — 

Fig. 14. — Détail des colonnettes de la fenêtre gothique 
de la salle du chapitre. 

Photo, P. H., 1983. 

fenêtre de la salle du chapitre des Écoliers récemment mise au jour sert 

actuellement de porte après une malheureuse destruction des meneaux, 

c 'est que son appui est à la même hauteur qu'un plancher, récent lui 

aussi, exhaussant le sol intérieur de la salle. D'après les témoignages 

recueillis sur place, les bases de colonnes dissimulées sous les planches 



Fig 15. — Fenêtre gothique de la salle du chapitre vers 

Relevé, P. 

le cloître. 

H., 1984. 
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seraient fort abîmées suite au piétinement des chevaux installés lors de 

l 'affectation de ce rez-de-chaussée en écurie militaire. 

La charpente de cette aile orientale n'est sûrement pas antérieure aux 

façades du XVIIIe siècle. Sept fermes soutiennent les versants de la 

toiture à coyaux. Il s'agit d'un comble à surcroît, c'est-à-dire que le 

plancher se trouve au-dessous du sommet des murs-gouttereaux. De 

courtes jambes de forces soutiennent l'entrait de la fermette à hauteur du 

coyau. L'extrémité du toit est dissimulée par un plafond suspendu aux 

faux-entraits. Chaque ferme est subdivisée verticalement par une série 

de poteaux. Nous avons de haut en bas, un poinçon entre le faîte et le 

faux-entrait, quatre potelets entre le faux-entrait, les arbalétriers et 

l 'entrait de la fermette, trois potelets entre l'entrait de la fermette et 

l 'entrait des jambes de force. La plupart des assemblages sont raidis par 

des aisseliers. On observe quelques marques d'assemblage en place 

mais aussi de nombreux réemplois et réparations. Peut-être serait-il 

malgré tout intéressant d 'en faire l'analyse dendrochronologique ; nous 

l 'envisagerons ultérieurement. 

L'aile sud possède un niveau de caves partiellement voûtées d'arêtes. 

Celles-ci avec les voûtains sont en briques et les doubleaux en tuffeau. 

Un examen plus approfondi serait nécessaire pour mieux comprendre la 

chronologie de ces caves mais le badigeon et le stockage de réserves le 

rendent difficile pour le moment. Le magnifique escalier qui mène aux 

étages des ailes est et sud a de larges volées droites en chêne avec des 

balustres sculptés du XVIIe ou du XVIIIe siècle. Fait-il partie de la 

rénovation architecturale voulue par l'abbé Chervin-Rivière dont"les 

armoiries ornent la grille d'entrée de la façade orientale? 

2. Les bâtiments autour de la cour d'entrée 

Le monastère paraît en tous cas s'être fort étendu à cette époque. Le 

plan des bâtiments entourant la longue « Cour des Écoliers » est une 

phase d'agrandissement homogène avec deux portails en arc de cercle, 

l 'un contre l 'église et l'autre pour fermer la cour somptueusement du 

côté de la rue devant les Écoliers. On connaît l'élévation du deuxième 

portail encore debout au XIXe siècle malgré la construction des bâti-

ments militaires en 1832 (fig. 16). C'est un portail en briques et pierres 

de taille. La clé de voûte de la porte est à nouveau ornée des armoiries de 

Chervin-Rivière accompagnées de la mitre et de la crosse. 
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VILLE DE LIÈGE. — PORTE DU COUVENT DES ÉCOLIERS ( r ™ - s a c u ) . 

La vieux monastère des Ecoliers — ou. plus exactement, du Va! des Ecoliers — fut établi au 
commencement du xin' siècle parmi les biez du populaire quartier d'Outremeuse. 

Après plus de six siècles d'existence paisible, il fut transformé, pendant la période révolution-
naire. en bdpital. Il devint une caserne en 1810 et c'est la destination qu'il a conservée. 

Est-il besoin de dire que ces divers changements ont fait subir à l'immeuble de multiples 
transformations et n'ont pas laissé subsister grand chose de l'ancienne abbaye ? 

Plus d'un le regrettera en contemplant la porte que nous reproduisons Construite au début 
du xvnr siècle, elle dénote un goût sobre et distingué qui ne manque pas de noblesse. C'est bien 
l'entrée austère et sereine qui convenait k cette vieille maison, devenue dès le xvti* siècle un 
centre d'étude assez réputé, surtout en France, et qui n'était pas sans subir l'influence de Pon-Royal . 

Fig. 16. — Portail du monastère dans la rue Devant les Ecoliers. 

Relevé publié dans H . T H U I L U E R , s.d. 

A par t le p l an , on ne conna î t pas grand chose du reste de ces bâti-

m e n t s , v r a i s e m b l a b l e m e n t du XVI I I e s iècle ; aucune représenta t ion 

n ' e s t c o n n u e et les t races a rchéo log iques sont ra res , c o m m e cet te porte 

b o u c h é e v is ib le dans un des murs ac tuels de la caserne ( f ig . 4 , n° 16). 

Pour la pet i te h is to i re , Gobe r t rappor te que c ' e s t de cette « cour des 

E c o l i e r s » q u ' « u n bal lon fut lancé pour la première fois à L iège , le 

4 ju i l l e t 1784» ( 2 1 ) . 

( 2 1 ) T . G O B E R T , 1 8 8 9 , p . 4 5 5 . 



Fig. 17. — Comparaison entre le plan de l'église des Écoliers (Vincennes, Service historique 
de l'Armée) et le plan de Saint-Paul à Liège. Les sacristies de Saint-Paul (aujourd'hui disparues) 
ont été ajoutées sur le plan, en noir, grâce au relevé de l'architecte Delsau. (R. F O R G E U R , 1 9 6 9 ) . 
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3. L'église et la salle du chapitre : 

comparaisons et essai de datation 

— L ' é g l i s e 

Peu d'éléments sont à notre disposition pour la dater. Il existe bien, 

d 'après les textes, une église Notre-Dame dès la fondation du monastère 

et les pierres tombales citées par Van den Berg attestent des inhumations 

dans le courant du XIIIe siècle mais, en l'absence de fouilles, comment 

savoir si son architecture n 'a pas pu évoluer ? Le plan dressé en 1809 fait 

effectivement penser aux premières églises gothiques de nos régions. 

Le style des bases de colonnes avec les tores dépassant de l'octogone se 

rencontrent dans les églises françaises au XIIIe siècle également (22). Le 

décor des feuilles d'eau sur les chapiteaux existerait à partir de la même 

période dans la région mosane (23). 

Au sujet du plan, des bases et des chapiteaux, la comparaison avec la 

Collégiale Saint-Paul, dont Richard Forgeur a montré l'évolution (24), 

est saisissante (fig. 17). Le plan des Écoliers est identique à celui 

de Saint-Paul sans la tour, les chapelles et la modification tardive du 

chœur jadis à chevet plat. Dans les deux cas on retrouve les mêmes 

sacristies contre les bras du transept. Le chantier de Saint-Paul aurait 

évolué en plusieurs étapes, le chœur, le transept et le début des nefs 

étant du XIIIe siècle alors que le reste de l'église daterait des XIVe et 

XVe siècles. Or on retrouve les feuilles d'eau sur les chapiteaux (fig. 18) 

dans les deux parties de la collégiale, et les bases octogonales sur-

montées des tores en quart de rond (fig. 19) dans des chapelles pour 

lesquelles on connaît les dates de fondation des autels qui s'échelonnent 

du milieu du XIVe au XVe siècle. 

Les chapiteaux et bases gothiques trouvés à l'emplacement de 

l 'église des Écoliers ne sont donc pas un critère de datation précis, leur 

style pouvant aussi bien appartenir au XIIIe qu'au XIVe siècle. 

( " ) J . - A . B R U T A I L S , 1 9 2 3 , p . 1 8 4 - 1 8 5 ; E . V I O L L E T L E - D U C , 1 8 5 4 , p . 1 4 7 . 

( " ) S . B R 1 G O D E , 1 9 4 4 , p . 1 9 . 

( 2 J ) R . F O R G E U R . 1 9 6 9 . 



Fig. 18. — Comparaison entre un des chapiteaux de colonnettes trouvé à la 
caserne Fonck et un des chapiteaux de la nef de la Collégiale Saint-Paul. 

Photos, P. H. 
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— La s a l l e du c h a p i t r e 

L'architecture quasi intacte de cette salle possède suffisamment de 
détails pour y reconnaître un style gothique tardif qui ne doit pas être 
antérieur au XIVe siècle. L'absence de chapiteau assurant une continuité 
entre les nervures des voûtes et les colonnes en tuffeau est caractéristique 
de ce style. Les colonnettes de la fenêtre donnant vers le cloître ont des 
chapiteaux à « double bouquet » typiques du XIVe siècle aussi (2S). À ce 
point de vue, le rapprochement avec le porche (XI Ve siècle) de Saint-Paul 
vers le Vinâve-d'île est à nouveau significatif. La forme générale, le 
matériau, les chapiteaux et les colonnettes de la fausse fenêtre qui sépare 
le porche du bas-côté nord sont tout à fait semblables à la fenêtre de la salle 
du chapitre des Écoliers (fig. 20). 

Bien que fondé au début du XIIIe siècle, il est très possible que le 
Val-des-Écoliers de Liège se soit bâti très progressivement avec de gros 
chantiers encore en cours au XIVe siècle. Ce phénomène semble en tous 
cas attesté au Val-des-Écoliers de Houffalize qui s'estenrichi tout au long 
du XIIIe siècle, par une série de donations permettant ainsi la construction 
de bâtiments seulement achevés au début du XIVe siècle (26). 

Au delà des éléments de datation, la comparaison entre Saint-Paul et 
les Écoliers à Liège suggère une parenté à rapprocher peut-être— l'idée 
est tentante — des circonstances de la fondation du monastère : Otton de 
Geneffe, doyen du chapitre de la collégiale, étant le fondateur de 
l'église abbatiale dans l'île-Notre-Dame, les deux chantiers n'auraient-
ils pas pu avoir le même maître d 'œuvre? 

3. Les constructions militaires 

L'utilisation du monastère des Écoliers à des fins militaires a donc 
rapidement suivi le départ des ecclésiastiques à la Révolution. Dans un 
premier temps, les constructions religieuses ont été utilisées telles 
quelles et ont notamment servi lors du recrutement des volontaires 
engagés par Napoléon pour former un régiment de « chevaux légers » 
sous le nom de «chevaux-légers belges» (27). 

( 2 S ) C . E N L A R T , 1 9 2 0 , p . 6 1 2 . 

( " ) R . P E T I T , 1 9 8 5 , p . 2 2 . 

( 2 7 ) J . P U R A Y E , 1 9 7 0 . p . 8 0 . 



Fig. 19. — Comparaison entre le profil des bases de colonnes de l'église 
des Écoliers et les bases de colonnes engagées des chapelles ( X I V s.) de 
Saint-Paul. Levé et photo, P. H. 
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Fig. 20. — Fausse fenêtre du XIVe siècle avec chapiteaux à double bouquet dans 
le parvis nord de Saint-Paul. À comparer avec la fenêtre de la salle du chapitre 

des Ecoliers. 

Photo P. H. 

En 1810, on en t r ep rend la démol i t ion de l ' ég l i se , ad jugée le 

21 d é c e m b r e à un cer ta in Eus tache De lhaxhe , au prix de 4 . 6 0 0 f rancs . 

U n a c c i d e n t mor te l eut lieu pendan t les t ravaux à la suite de la « chu te 

d ' u n pan de m u r » . 

Pa r un déc re t impér ia l de la m ê m e année , la Ville de Liège devient 

p r o p r i é t a i r e de la c a se rne et est cha rgée de son entret ien et des a m é n a g e -

m e n t s su ivan t la fo rce de la ga rn i son . C e p e n d a n t , que lques années plus 

t a rd , s o u s le r é g i m e ho l l anda i s , en 1824, une par t ie des cons t ruc t ions est 

r é t r o c é d é e à l 'E t a t j u s q u ' e n 1832, lorsque le j eune minis t re de la guerre 

r e s t i t ue les b â t i m e n t s à la Vil le de Liège mais dans un état très dé labré . 

L a Vi l le déc ide a lors la rénova t ion et l ' ag r and i s semen t de la caserne 

p o u r r é p o n d r e aux beso ins de la cava le r ie . Ce qui subsis te du couvent 

est dé t ru i t à l ' e x c e p t i o n de ce q u ' o n appela i t à l ' é p o q u e « La chapel le », 

c ' e s t - à - d i r e l ' a i d e conven tue l l e c o m p r e n a n t la salle du chap i t re , et de 

l ' a i l e sud p e r p e n d i c u l a i r e . 
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De 1832 date la construction de longues ailes de part et d'autre de 

l 'ancienne « cours des Écoliers » et de l'emplacement de l'église démo-

lie (fig. 4, n° 10 et 11). 

Lors de cette campagne de construction le portail du couvent est 

réutilisé pour l'entrée de la caserne. Le biez du Barbou n'étant pas 

encore comblé, il ne le sera qu'un demi-siècle plus tard, la rue devant les 

Écoliers demeure l'accès obligé. La même année, on élève deux ailes en 

retour d 'équerre, contre le bâtiment longeant la cour d'entrée (fig. 4, 

n° 12 et 13). Dans ce nouveau complexe, les rez-de-chaussées sont 

conçus pour abriter les écuries; même la salle du chapitre reçoit cette 

destination au point d 'en obstruer partiellement les grandes fenêtres. 

Le 6 septembre 1837, une convention entre le gouvernement et 

le Collège échevinal prévoit la construction de nouvelles écuries pour 

489 chevaux et un manège couvert de 68 x 25 m en plus des bâtiments 

de 1832. Ainsi l 'importance de la caserne des Écoliers s'est-elle consi-

dérablement accrue avec l'indépendance de la Belgique. Sous le régime 

hollandais, en 1830, le 1er Bataillon d'artillerie de milice caserné dans 

l 'ancien couvent comptait 799 hommes (28). Après l'indépendance, 

avant 1837, la cavalerie installée au Écoliers comprenait 1048 hommes 

et 51 1 chevaux; ces chiffres, après les travaux de 1837, s'élevèrent à 

1156 hommes et 873 chevaux (29). 

L'architecture de la caserne de cavalerie est simple, austère, fonc-

tionnelle. Tous les bâtiments neufs sont en briques agrémentés de 

cordons et de soubassements en calcaire de Sprimont dit <• petit granit ». 

On remarque encore, le long des 4 façades, une imposante série d'an-

neaux de fer scellés dans des dés en pierre incorporés dans les murs. Ces 

vestiges inutilisés aujourd'hui sont un beau témoin de l'affectation des 

bâtiments à un régiment de cavalerie puisque ces anneaux servaient à 

attacher les brides des chevaux qui, en été, étaient ferrés dans les cours 

extérieures. 

Pour réduire la massivité du volume architectural du manège, l'archi-

tecte a divisé ses façades en différents registres délimités par une 

ornementation discrète. Les pignons supportant la toiture en bâtière, 

aux pentes relativement douces, sont décorés d'un fronton courbe divisé 

( " ) R . D U M O U L I N , 1 9 7 0 , p . 1 0 9 . 

( " ) T . G O B E R T . 1 8 8 9 , p . 4 5 4 . 
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verticalement par deux pilastres en briques. La lumière pénétrait à 

l 'intérieur du manège par 30 fenêtres surmontées chacune d'un oculus. 

Extérieurement ces baies sont inscrites dans des niches en plein cintre 

reliées les unes aux autres par des cordons en calcaire. 

On retrouvait le même schéma architectural pour les portes cochères 

des écuries bordant la longue cour d'entrée. 

La prouesse technique que représente la charpente du manège mérite 

d 'être soulignée : cet espace de 1700 m2 est couvert par une charpente 

d 'assemblage en bois posant uniquement sur les murs extérieurs sans 

support intermédiaire. À cette époque, la charpente métallique ne 

connaissait pas encore son plein développement même si quelques ponts 

en métal furent construits dès 1779 ou que les combles du Théâtre 

Français à Paris ( 1796) sont déjà en fonte comme ceux de la coupole de 

la Halle au blés de 1811. En fait, ce sont les travaux de l'ingénieur Eiffel 

qui donneront l'impulsion décisive à l'essor de la construction métal-

lique, spécialement suite à l'élévation de sa célèbre tour lors de l'expo-

sition universelle de 1889 (30) (fig. 21). 

Fig. 21. — Intérieur du manège de la caserne des Ecoliers construit en 1837. 

( 3 0 ) M . RAGON, 1 9 7 1 , p. 1 3 3 - 1 3 8 . 
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La charpente du manège de la caserne des Écoliers est construite 

suivant un modèle inventé par le colonel Emy qui fut professeur de 

fortification à l'école royale militaire de Saint-Cyr. Le colonel Emy est 

l 'auteur d 'un Traité de l'art de la charpenterie en trois volumes publiés 

à Liège de 1841 à 1847. La planche 109 nous montre la charpente du 

manège de Libourneen France, construite en 1826 (fig. 22). Identique à 

celle des Écoliers, elle couvre un espace de 21 x 48 mètres et est la 

première application du système d'arcs en madriers courbés sur leur 

plat inventé par l 'auteur du traité. 

L' idée d'assembler des petites pièces de bois pour former des arba-

létriers courbes de grandes dimensions n'est pas neuve ; Philibert 

Delorme l'avait déjà réalisée et son nom est encore associé à ce type 

d 'ouvrage. Mais le colonel Emy le perfectionna et en souligna les 

avantages. Les assemblages se font par entailles sans tenons ni mor-

taises sauf au faîte. Les arcs sont légers, de grande portée, faits avec 

« des bois longs et minces dont la flexibilité permet une courbure facile 

et prompte, sans le secour du feu». La «raideur, convenablement 

réglée, permet de maintenir la forme de la charpente et de détruire la 

poussée, ou de s'étendre jusqu'aux limites de cette poussée, pour n'en 

exercer ensuite aucune sur les murs ( . . . ) . Les joints entre les feuilles 

assemblées sont en très petits nombres et tellement répartis que la 

réunion de ces feuilles équivaut à un cintre d'une seule pièce». La 

combinaison du système est variable à l'infini par le nombre, la forme et 

la portée de l 'arc. La construction et le levage sont simples ; une équipe 

de douze ouvriers peut placer deux fermes par semaine (31). 

Le premier cahier manuscrit, des Renseignements sur les écuries 

militaires de la place de Liège (32) daté de 1842, concernant la caserne 

des Écoliers, donne une description très précise des constructions ache-

vées cinq années plus tôt. Se référant aux traités de Bourgelat (33), il 

donne un état des lieux critique en soulignant les défauts des écuries 

pour l'entretien courant et le manque d'hygiène. Toutes les écuries sont 

( J L ) A . R. EMY, 1 8 4 1 , p. 187 -21 I. 

C2) Conservé au Bureau des Domaines. 3e circonscription du Service des construc-
tions militaires (3KDR). Caserne Fonck à Liège. 

( " ) Auteur d'ouvrages sur l'art vétérinaire, notamment : « Essai théorique et pratique 
sur la ferrure ». Paris, 1804 ; « Eléments de l'art vétérinaire. Essai sur les appareils de 
bandages propres aux quadrupèdes», Paris, 1813. 



examinées les unes après les autres en soulignant leurs défauts ; manque 

d 'espace, courant d'air dangereux lorsque les chevaux transpirent, 

volume d'air insuffisant, mauvais écoulement des urines, système d'aé-

ration à revoir, état des mangeoires. L'emplacement de la caserne même 

est critiqué d 'une manière qui fait un peu sourire le lecteur d'aujour-

d 'hui : « l 'emplacement du Val des Ecoliers était peu convenable pour 

une caserne de cavalerie. Des localités aussi basses sont trop suscep-

tibles de recevoir les eaux pluviales et par la suite de leur stagnation et 

leur évaporation, des miasmes mephitiques (sic) s'y développent et 

corrompent l 'air qui est moins pur et moins vif que dans des localités 

plus élevées ». 

L'auteur poursuit en s'en prenant au milieu urbain : « D'ailleurs les 

abords seuls de ce couvent auraient dû faire renoncer au projet d'en faire 

une caserne de cavalerie ; des rues très étroites, mal pavées avec des grès 

très durs, très glissants, mal joints avec du gravier de Meuse, et un pavé 

mal entretenu ; un quartier très populeux et commerçant où un passage 

continuel de voitures de toutes espèces empêche la troupe de se rendre 

dans l 'extérieur de la ville, pour aller au magasin de fourrages ou au 

champs de manœuvres, sans appréhender des accidents imminents •>. 

Fig. 22. — Charpente du manège de Libourne 
d 'après la planche 109 du traité du colonel A.-R. Emy. 
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D e s c h a n g e m e n t s ont a lors é té appor tés aux bâ t iments durant les 

a n n é e s 1843, 1847 et 1848 ( 3 4 ) . 

Le biez du « B a r b o u » ( f ig . 2) cons t i tua i t un handicap évident pour 

l ' a g r a n d i s s e m e n t de la ca se rne . Son c o m b l e m e n t p récéda la dern ière 

g r a n d e c a m p a g n e de cons t ruc t ion qui donna à la caserne sa phys ionomie 

ac tue l l e avec ses bâ t imen t s de 1887 longeant le nouveau boulevard de la 

C o n s t i t u t i o n c réé g râce au retrait des eaux . C ' e s t par ce côté que 

d é s o r m a i s on péné t ra au mil ieu des cons t ruc t ions mil i ta i res , par un 

por ta i l f l a n q u é de deux toure l les po lygona le s d ' u n style « néo » rappe-

lant les é c h a u g u e t t e s des châ t eaux - fo r t s percées de meur t r iè res . Ce style 

é c l e c t i q u e est ca rac té r i s t ique des pr isons et casernes const ru i tes au 

XIX1 ' s i èc le . 

D e p u i s 1885, la ca se rne des Écol ie rs abri tai t le 2* Régiment des 

L a n c i e r s q u i . en 1914, compta i t le cava l ie r An to ine -Ado lphe Fonck 

p a r m i ses h o m m e s . P remie r soldat be lge tué dans la « G r a n d e guer re » 

son n o m sera d é s o r m a i s a t taché à l ' anc ien monas tè re t r ans fo rmé en 

c a s e r n e . 

( u ) T . G O B E R T . p . 4 5 4 . 
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CÉRAMIQUE MÉDIÉVALE 
TROUVÉE AU PALAIS 

DES PRINCES-ÉVÊQUES À LIÈGE 

p a r P . H O F F S U M M E R 

A l 'époque où il n'existait pas d'organisme officiel pour les fouilles 

de sauvetage comme le « S.O.S. fouilles » de laCommunauté française, 

le sol de la ville de Liège a irrémédiablement perdu une quantité 

d ' informations archéologiques. Malgré ces destructions, on doit à 

Florent Ulrix beaucoup de notes et la récolte de matériel archéologique 

rassemblé à la hâte suivant les circonstances. C'est le cas de la décou-

verte, en 1970. dans la première cour du palais épiscopal, d'un lot d'une 

centaine de tessons médiévaux et de deux poteries au profil complet. 

La trouvaille se situait le long de la galerie nord, près du passage de la 

Légia aujourd'hui canalisée en égout. Il s'agit d'un lot de tessons et 

poteries en terre-cuite, beige la plupart du temps, dont la typologie est 

relativement homogène. La plupart des fragments proviennent en effet 

de petits brocs ou pintes avec une anse sur le côté. Seuls deux bords en 

bandeau (fig. 4 ; n" 3 et 6) détonnent dans l'ensemble et sont peut-être 

intrusifs. On ne peut connaître grand chose du contexte de la trouvaille 

puisqu'il s 'agit d 'un ramassage réalisé à l'occasion de l'ouverture d'une 

tranchée pour des travaux dans la cour. Tout au plus sommes nous 

certain que la céramique provient d'un dépôt antérieur à la première 

moitié du XVIe siècle, époque de construction de l'aile nord du palais. Il 

est très possible que les ouvriers aient traversé un dépotoir formé au 

Moyen âge le long de la Légia, la rivière n'étant pas encore canalisée à 

cet endroit avant les grands travaux d'Érard de la Marck. 

Une trouvaille de ce genre, du point de vue de la céramologie, pose 

deux interrogations : le lieu de fabrication et la datation. 

L'endroit de la découverte ne doit pas être le lieu de production car il 

ne s 'agit pas de rebuts de cuisson : on n'observe aucune déformation des 

vases, fente ou éclatement typique des «ratés». La provenance d'un 

atelier liégeois n'est pas à exclure même si cette production reste encore 
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malheureusement mal connue. On sait d'après les textes et la toponymie 

(Potierue par exemple) que des potiers ont travaillé à Liège au Moyen 

âge ( ' ) et d 'après les trouvailles archéologiques éparses, on se doute 

qu'i l s 'agit d 'une céramique d'un type courant dans le bassin de la 

Meuse entre Namur et la Hollande, mieux connue sous le nom de 

céramique « d'Andenne ». « Andenne » parce que c'est tout près de cette 

localité, à Andenelle plus précisément, que beaucoup de fours ont été 

fouillés et étudiés avec pour résultat l'établissement d'une chronologie 

divisée en quatre périodes allant de la fin du XIe siècle à la fin du 

XIVe siècle (2). C'est donc par rapport à cette typologie que l'on tente de 

dater avec plus ou moins de bonheur les trouvailles mosanes, dont celles 

de Liège (3). Bien entendu les ateliers d'Andenelle ont suffisamment 

exporté leur marchandise pour en retrouver à Liège, mélangée aux 

productions plus locales. 

A propos de la trouvaille du palais, on distingue deux groupes typolo-

giques parmi les fragments de brocs. Ces deux groupes sont chacun 

représentés par au moins un vase au profil complet (fig. 1 ; n" 4 et fig. 2 ; 

n" 1). 

On a d 'abord, majoritaires, des petits brocs à panse globuleuse ou 

presque cylindrique (fig. 1 ) de même largeur que le fond (entièrement 

festonné) et que le col. La lèvre est droite, limitée vers le bas par une 

arête saillante qui se prolonge sur l 'anse. Le deuxième lot (fig. 2) est 

sensiblement de mêmes proportions mais le fond n'est pas entièrement 

festonné ; on a trois doubles pincées formant des petits pieds entre-

coupés de deux bourrelets légèrement saillants. L'arête du col est plus 

rapprochée de la lèvre. 

On ne trouve pas dans le tableau général de la céramique d'Andenne 

ces deux types de brocs. Il faut prendre isolément les traits typologiques 

les mieux marqués pour tenter une datation. Ces traits concernent 

surtout les formes du fond et du bord. On peut les réunir sous la forme 

d 'un petit tableau pour voir â quelle(s) période(s) les rattacher : 

( ' ) T . G O B E R T . 1 9 7 7 . p . 5 6 7 . 

( J ) R . B O R R E M A N S e t R . W A R G I N A I R E . 1 9 6 6 . 

( J ) R B O R R E M A N S . 1 9 6 9 - 1 9 7 0 . 
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Chronologie de la •• céramique d'Andenne •• 

1 lia Ilb llla Illb IV 

Caractéristiques principales 

des brocs du palais de Liège 

fin XI" 

XII" s. 
fin XII" s. 

début 

XIII' s 

+ 1225-

1300 

+ 1300-

1350 

+ 1350-

1400 
6 

{ x X x 

r x x 

Double pincée pour soutenir 

le fond 
X X X x 

Fonds entièrement festonne X X 

On remarque alors que la plupart des traits se rencontrent surtout pour 

les périodes 11La et Illb, soit une fourchette chronologique qui couvre les 

trois derniers quarts du XIIIe siècle et la première moitié du XI Ve siècle. 

C'est surtout le critère du fond entièrement festonné qui paraît le plus 

déterminant. Du point de vue chronologique, il serait déraisonnable 

d'être plus précis; on connaît la faiblesse de la datation par les 

«formes» seules tant en archéologie qu'en histoire de l'art. 

Cette note n'est donc qu'un modeste jalon à verser au dossier com-

plexe de l'étude de la céramique médiévale dans le bassin mosan. 



Fig. 1. 
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Inventa i re (4) : 

Lg.Pal. 1. (fig. I ; n" 4) 

Broc à corps ovoïde, lèvre droite et col cylindrique avec arête saillante à 

hauteur du départ de l 'anse. Celle-ci manque. Le fond, légèrement 

convexe, est pourvu d'un anneau de base festonné au pouce sur toute la 

circonférence. Terre-cuite beige. 

— Hauteur : 17,5 cm 

— Diamètres : rebord, 8,2 c m ; panse, 11 ,5cm; fond, 8 cm. 

Lg.Pal. 2 a 7. (fig. I ; n" 1 , 2 , 3, 6 et 7) 

Cinq fragments de cols de brocs du même type que Lg Pal 1. Terre-cuite 

blanche à beige et beige rosé. 

Lg.Pal. 8 à 22. (fig. I ; n" 9, 10) 

Quinze fonds et fragments de fonds. Même type que Lg Pal 1. Terre-

cuite blanche à beige. 

Lg.Pal. 23 à 27. 

Quatre fonds et fragments de fonds du même type que Lg Pal I. 

Terre-cuite rouge. 

Lg.Pal. 28. (fig. 1 ; n" 8) 

Partie inférieure d'un vase à corps cylindrique avec fond pourvu d'un 

anneau de base festonné au pouce. Le feston est constitué d'empreintes 

plus larges et mieux individualisées que Lg Pal 1. Terre-cuite beige. 

— Diamètres : fond, 9,2 cm. 

L g . P a l . 29. 

Partie inférieure d'un vase du même type que Lg Pal 29 avec retombée 

d 'une anse à mi-hauteur de la panse. Terre-cuite beige. 

Lg.Pa l . 30 à 34. 

Cinq fonds et fragments de fonds du même type que Lg Pal 28. Terre-

cuite beige. 

(4) Le matériel sera déposé au musée Curtius. Les numéros du présent inventaire 
figurent à l'encre de chine sur les tessons. 
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Lg .Pa l . 35. 

Broc à corps presque cylindrique et épaississement externe en arête 

saillante sous le rebord. Une anse, manquante, venait s'accrocher au 

niveau de l 'arête et retombait au milieu de la panse. La base est entourée 

d 'un bourrelet arrondi interrompu par six pincées de supports. Ces petits 

pieds sont groupés par paire et l'empreinte du pouce se marque sur le 

fond légèrement convexe. Sillons de tournassage à l'extérieur de la 

panse. Terre-cuite beige légèrement rosé. Petites taches de glaçure 

orange. 

— Hauteur : 14 cm. 

— Diamètres : rebord, 8,5 c m ; panse, 9,5 cm; fond, 7 cm. 

Fig. 2. 
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Lg.Pa l . 36. ( f i g . 2 ; n" 4) 

Fragment de col avec épaississement externe du rebord formant un 

bandeau oblique limité vers le bas par une arête peu vive. Départ d'une 

anse à partir du bandeau. Sillons de tournassage. Terre-cuite beige. 

— Diamètre du rebord : 8,4 cm. 

Lg .Pa l . 37. ( f ig . 2 ; n" 2) 

Fragment de col du même type que Lg Pal 35 avec anse de section ovale. 

Terre-cuite beige. 

— Diamètre du rebord : 10 cm. 

Lg .Pa l . 38. 

Fragment de col ceinturé d'un bourrelet sous le rebord à lèvre en arête 

vive. Correspond à une déviation du type Lg Pal 35. Terre-cuite beige. 

— Diamètre du rebord : 9,5 cm. 

Lg.Pa l . 39. 

Fragment de col du même type que Lg Pal 35. Sillons de tournassage. 

Terre-cuite beige. 

— Diamètre du rebord : 8 cm. 

Lg.Pa l . 40. ( f ig . 4 ; n° 3) 

Fragment de col avec lèvre à épaississement externe convexe. 

Lg.Pa l . 41. ( f i g . 2 ; n" 5) 

Fragment de partie inférieure de vase du même type que Lg Pal 35. 

Sillons de tournassage. Terre-cuite rose-beige. Tache de glaçure 

orange. 

— Diamètre : 7,3 cm. 

Lg .Pa l . 42 à 47. ( f ig . 2 ; n° 2) 

Six fonds ou fragments de fonds d'un type analogue à Lg Pal 35 et 

Lg Pal 41. Terre-cuite blanc-gris à beige rosé. 

Lg.Pa l . 48. ( f ig . 4 ; n° 2) 

Fragment de bord avec arête saillante et lèvre déversée vers l'intérieur. 

Terre-cuite rose-beige. 

Lg.Pa l . 49 à SI . 

Trois fragments de bords du même type que Lg Pal 48. 
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Lg.Pal. 52. (fig. 1 ; n" 5) 

F r a g m e n t de col cy l i nd r ique avec arête peu sa i l lante , à lèvre droi te . 

T e r r e - c u i t e gr i se au c œ u r du tesson , rouge à la pér iphér ie . Engobe 

b l a n c . 

— D i a m è t r e du rebord : 10 c m . 

Lg.Pal. 53. (fig. 3 ; n" 4) 
F o n d d e vase sou tenu par t rois p incées de suppor t . Ter re-cui te be ige . 

— D i a m è t r e : 6 c m . 

Lg.Pal. 54. (fig. 3; n° 3) 

F o n d de vase . M ê m e type et m ê m e d imens ions que le précédent . 

Lg.Pal. 55, 56 et 57. 

T r o i s f r a g m e n t s de f o n d s avec trois p incées de suppor t . Ter re-cui te 

be ige ou r o u g e . 

Lg.Pal. 58. (fig. 3 ; n" 1) 

F r a g m e n t de par t ie supér i eu re de pinte à panse ovoïde . Terre-cui te 

b e i g e . G l a ç u r e j a u n e par t ie l le à l ' in té r ieur . Anse de sect ion plate. 

Lg.Pal. 59 à 67. 

Sep t f r a g m e n t s d ' a n s e s de sec t ions rec tangula i res ou rondes en terre-

cu i t e be ige ou rouge . 

Lg.Pal. 68. (fig. 4 ; n° 4) 

F r a g m e n t de bord en b a n d e a u . 

Lg.Pal. 69. (fig. 4 ; n° 6) 

F r a g m e n t de bord en bandeau incurvé à l ' in té r ieur et à l ' ex té r ieur avec 

a rê te sa i l l an te . 
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JEAN-BAPTISTE ET ÉGIDE MOLINET 
ORFÈVRES À SAINT-TROND 

AU XVIIIe SIÈCLE 

Contribution à l'étude de l'orfèvrerie trudonaise 

p a r J e a n - J a c q u e s v a n O R M E L I N G E N 

L ' i d e n t i f i c a t i o n des po inçons pe rsonne l s des o r f èv re s , c o m p o s é s 

h a b i t u e l l e m e n t de leurs in i t ia les , atteint r a remen t une cer t i tude sans 

r é s e r v e . Peu f r é q u e n t s sont les cas où un o r fèv re a g ravé , avec une 

s a t i s f a c t i o n à pe ine d i s s imu lée , son n o m en toutes lettres sur une oeuvre 

à c ô t é d e sa m a r q u e . Q u e l q u e s fo is une p ièce d ' a r c h i v e s , men t ionnan t le 

f o u r n i s s e u r d ' u n e a rgen te r i e subs i s tan te , est venu c o n f i r m e r de f açon 

u n i v o q u e l ' a t t r ibu t ion avancée . Le plus souven t cependan t les con jec -

tu re s é m i s e s do iven t s ' e n t o u r e r d ' u n e p rudence é lémenta i re en a t ten-

d a n t q u ' u n e i n f o r m a t i o n nouve l l e v ienne lever le dou te . L ' o rgan i s a t i on 

d ' e x p o s i t i o n s d ' a r t et d ' h i s t o i r e , où l ' o r f èv re r i e occupe géné ra lemen t 

une p l ace de c h o i x , la pub l ica t ion de réper to i res et ca ta logues , abon-

d a m m e n t i l lus t rés et s a v a m m e n t c o m m e n t é s , l ' appar i t ion sur le ma rché 

d ' a r t d e p i èce s i n c o n n u e s , c réent des occas ions propices à des rap-

p r o c h e m e n t s r évé la teu r s . 

Le maître IBM 

Le ma î t r e qui marqua i t ses œ u v r e s du m o n o g r a m m e couronné I B M , a 

r e t enu p r é c é d e m m e n t l ' a t t en t ion du p ro fes seu r J . Brass inne sans que 

ce lu i - c i ne pu i s se me t t r e un n o m dessus ( ' )• La jo l ie théière oc togona le 

de cet o r f è v r e , q u e Brass inne découvr i t dans la col lec t ion de M a d a m e 

C é c i l e S c h o u t e n , ne portai t que le po inçon du maître sur le fond du 

r éc ip i en t . B ras s inne supposa i t q u ' u n e réparat ion avait fait d ispara î t re 

( ' ) J . B R A S S I N N E . L'orfèvrerie civile liégeoise, Liège, t. 1, 1 9 4 8 , p. 3 2 9 et pl. V I 

(reproduction du poinçon), t. I V , 1 9 3 7 , pl. C L X X X I I 
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l e s a u t r e s m a r q u e s . P a r c o m p a r a i s o n a v e c l e s q u e l q u e s a u t r e s t h é i è r e s 

l i é g e o i s e s c o n s e r v é e s , il n ' h é s i t a i t p a s à s i t u e r c e t t e p i è c e s o u s le r è g n e 

d e G e o r g e s - L o u i s d e B e r g h e s ( 1 7 2 4 - 1 7 4 3 ) . 

L ' i d e n t i f i c a t i o n d e s a r m o i r i e s , g r a v é e s s u r u n p a n l a t é r a l s o u s u n 

d é c o r r é g u l i e r d e q u a d r i l l é s f l e u r o n n é s e t d e p a l m e s , a u r a i t p u f o u r n i r 

q u e l q u e i n d i c a t i o n c o m p l é m e n t a i r e . L e m a r i p o r t a i t , d a n s u n é c u e n 

a c c o l a d e , u n l i o n c h a r g é d ' u n l a m b e l à t r o i s p e n d a n t s , e t l ' é p o u s e , d a n s 

u n é c u o v a l e , c o u p é , e n c h e f u n r e n a r d p a s s a n t e t e n p o i n t e d e u x é p i s 

p a s s é s e n s a u t o i r ( 2 ) . Il s ' a g i t d e s a r m o i r i e s d e T r u d o n - H u b e r t v a n 

W i n d e ( 3 ) , q u i a v a i t é p o u s é à S a i n t - T r o n d e n l ' é g l i s e S a i n t - M a r t i n le 

2 9 a o û t 1 6 8 4 E l i s a b e t h R e y n a e r t s ( 4 ) . E n t r e 1 6 8 6 e t 1 7 1 0 c e s é p o u x 

f i r e n t b a p t i s e r o n z e e n f a n t s e n l ' é g l i s e p a r o i s s i a l e N o t r e - D a m e à S a i n t -

T r o n d . T r u d o n - H u b e r t v a n W i n d e é t a i t a p o t h i c a i r e . Il f i t r é g u l i è r e m e n t 

(2) Brassinne omet de donner la description du cimier qui somme le heaume. La 
reproduction permet de reconnaître le lion chargé d'un lambel, qui doit normalement y 
figurer. 11 ne fait pas le rapprochement avec la mouchette de la planche CLVII1 du même 
tome IV (poinçons 1693, L, GD), qui porte les mêmes armoiries d'alliance. 

(') La famille van Winde portait d'azur à un lion d'argent, armé et lampassé de 
gueules, au lambel de gueules brochant sur l'épaule du lion. L . de H E R C K E N R O D E , 

Collection de tombes, épitaphes et blasons (...) de la Hesbaye, Gand, 1845, p. 360 ; 
F. COLLON, Héraldique des van Ranst de Tirlemont et de leurs alliances, in Le 
Parchemin, 1958, p. 155 ; F . G O O L E , Wapenboek van Sint-Truiden, Tongres. 1966, 
p. 101. 

Ces armoiries figurent seules sur un bénitier d'appartement aux poinçons de Saint-
Trond ; O . de S C H A E T Z E N , Orfèvreries liégeoises. Recueil complémentaire. Liège, 1979, 
p. 13. Elles sont accolées aux armes Bartholeyns sur un saupoudreur aux poinçons 
de Liège 1700-1701 ;0. de S C H A E T Z E N , Orfèvreries liéneoises. Deuxième recueil coin 
plémentaire. Liège. 1983, p. 22. 

Un registre aux biens des époux van Winde-Reynaerts a été récemment offert en vente 
par la librairie •• Hendrik van Veldeke », de Hasselt (catalogue 1982, n" 426, avec ill.) 
Sur les van Winde voir M . B U S S E L S , Het zilveren O -L.-Vrouwbeeld van de O.-L -
Vrouwkerk te Sint-Truiden. in Het Oude Land van Loon (OLL). t. XXVI, 1971, 
pp. 141-146 ; N. T E E U W E N , De bevolking van de Onze-Lieve-Vrouwpurochie le Sint-
Truiden in 1635, in Hislorische bijdragen opgedragen aan Monseigneur Dr H. Kesters, 
Saint-Trond, 1971, pp. 196-197 et 229-230. 

(4) La famille Reynaerts portait coupé : au I, d'argent a un renard passant de 
gueules ; au 2, de gueules à deux épis d'or passés en sautoir. Vu la position de la division 
horizontale, c'est généralement un chef qui est représenté L. de H E R C K E N R O D E , o.c., 
pp. 1 0 2 et 5 7 2 ; P . B O H E T et H . W I L L E M S , Armoriai belge, t. 1, Bruxelles-Dison-
Verviers, 1 9 6 1 , p. 9 3 ; F . G O O L E , o.c.. p. 8 5 . 

D'après l'abbé P. Daniels ces armoiries se voyaient naguère sur une pierre commémo-
rative au béguinage de Saint-Trond et sur un antependium dans l'église voisine de 
Schuurhoven. M G O Y E N S , Armoriaal van Hasselt. s.l. (Hasselt), 1 9 8 4 , p. 4 0 ; F . G O O L E 

et P . S E V E R I J N S , Limburgsefamilies en hun wapen, t. I I I . Hasselt-Tongres, 1 9 8 4 . p. 9 3 . 
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par t i e du mag i s t r a t de la vil le de Sa in t -Trond et rempl i t la charge de 

b o u r g m e s t r e en 1701, 1707 et 1716 ( 5 ) . Il s iégeai t à la Cour du prévôt de 

l ' a b b a y e bénéd i c t i ne locale depu i s 1690 ( 6 ) . T r u d o n - H u b e r t van W i n d e 

d é c é d a en la pa ro i s se N o t r e - D a m e à Sa in t -Trond le 21 janv ie r 1733, 

E l i s a b e t h R e y n a e r t s le 6 mai 1735. Ces a rmoi r ies acco lées ont pu être 

p o r t é e s par leur f i l s R e n é - C h r é t i e n , bapt isé le 31 ju i l le t 1701, chano ine 

d e la co l l ég i a l e N o t r e - D a m e dans sa ville na ta le , décédé le 5 d é c e m b r e 

1764 ( 7 ) . 

Le ma î t r e I B M est é g a l e m e n t l ' au t eu r d ' u n e croix de process ion en 

a r g e n t r e p o u s s é et c i se lé , ac tue l l emen t conse rvée en l ' ég l i se Not re -

D a m e à S a i n t - T r o n d . Ce t t e croix se t e rmine aux trois ex t rémi tés supé-

r i eu re s par un t r i lobé de ché rub ins ai lés . Au cent re , elle est décorée , sur 

ses deux f a c e s , d ' u n méda i l lon représentan t l ' A g n e a u d iv in . Dépourvue 

de f l e u r o n à sa base , la croix s ' e n g a g e dans un nœud p y r i f o r m e , qui 

po r t e sur un ca r t ouche l ' insc r ip t ion 1762 / C O N F R A T E R N I T A S / 

S A N C T I S S I M I / S A C R A M E N T I . Les po inçons l iégeois — Jean-

T h é o d o r e de Bav iè re , 1744, lettre annale i l l is ible, s t r iche — ont été 

f r a p p é s à l ' a v a n t et à l ' a r r i è re du cen t re de la c ro ix , à côté de la ma rq u e 

d e l ' o r f è v r e I B M . La réal isa t ion de la h a m p e , par con t re , a été c o n f i é e 

q u e l q u e s a n n é e s p lus tard par la con f r é r i e du Sa in t -Sac remen t au maî t re 

l i égeo i s qui ut i l isai t la m a r q u e G L , très p robab l emen t G u i l l a u m e - R e n é 

L a m o t t e . Ce t t e h a m p e est o rnée d ' u n e success ion de sphères de f o r m e et 

de ca l ib re d i f f é r e n t s , i n t e r rompue par deux balus t res . Sur une des 

s p h è r e s est g r a v é un c h r o n o g r a m m e donnan t l ' année 1766 / A U G E N T 

Q U O Q U E S . S . S A C R A M E N T I C O S O D A L E S . La h a m p e p o r t e à d e u x 

e n d r o i t s les m a r q u e s l iégeoises : O u l t r e m o n t , 1764, lettre annale C et 

s t r i che ( 8 ) . 

(') F. S T R A V E N , Inventaire analytique et chronologique des archives de la ville de 
Saint-Trond. Saint-Trond. 1886-1895, t IV. p. 416 et t. V. pp. 22, 29. 51. 65, 68, 92, 
93, 147-149, 153. 

C ) . J. G R A U W E L S , Lijst der ambtenaren. afhangende van de abdij van Sint-Truiden. 
in OLL. t. XXVII. 1972, pp. 143 et 163. 

(7) 11 n'est pas rare de voir des ecclésiastiques ou des célibataires porter les armes 
accolées de leurs parents. L. de H E R C K E N R O D E , O.C., pp. 52, 71, 487 et 658 contient 
quelques exemples du XVIIIe siècle à Saint-Trond. 

(*) P. C O L M A N , L'orfèvrerie religieuse liégeoise du XV" siècle à la révolution, Liège, 
1966. t. I, pp. 148-149 et 247. t. II, pl. 7 (reproduction du poinçon de l'orfèvre); 
Catalogue de l'exposition Sint-Trudo's erf, Saint-Trond, 1970, pp. 138-139, qui fait 
erreur en affirmant que la croix provient de l'église Saint-Gangulphe, car la confrérie du 
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Du m ê m e maî t re I B M le baron de Schae tzen a repéré un sucrier et un 

m o u t a r d i e r a p p a r i é s . Us sont de f o r m e ba lus t re , un peu amp le , chère au 

r è g n e de J e a n - T h é o d o r e de Bavière (1744-1763) ( ' ) . Ils ne portent que 

le m o n o g r a m m e c o u r o n n é de l ' o r f è v r e et la s t r iche. Le baron de 

S c h a e t z e n j u g e ce p o i n ç o n n a g e aber ran t . L ' a b s e n c e d ' au t r e s m a r q u e s 

l ' a m è n e à é m e t t r e c o m m e hypo thèse q u ' a p r è s p ré lèvement d ' u n échan-

t i l lon de m é t a l , l ' e s s a y e u r aurai t j u g é 1 ' al loi insuf f i san t et se serait 

r e f u s é à a p p l i q u e r les po inçons r ég lementa i re s . 

D a n s le d é c o r du réc ip ien t , sous le d ô m e , le g raveur a incorporé le 

b l a s o n du p ropr i é t a i r e . La tête d ' a n g e l o t qui su rmonte l ' écu en acco-

l ade , e n t o u r é d e deux p a l m e s posées en sauto i r , indique qu ' i l s ' ag i t d ' u n 

e c c l é s i a s t i q u e . Il appar tena i t à la f ami l l e pa t r ic ienne van der Boen ten . 

d e S a i n t - T r o n d , qui por ta i t de sable à la croix d'or, cantonnée de quatre 

feuilles de trèfle d'argent, posées en sautoir, leurs tiges tirant vers le 

cœur de l'écu ( 1 0 ) . Le propr ié ta i re de ce sucr ier et de ce mouta rd ie r est 

v r a i s e m b l a b l e m e n t Pier re van der Boen ten , prêtre à Sa in t -Trond , fi ls de 

F r a n ç o i s et de Margue r i t e Lenaer t s , bapt isé en l ' ég l i se No t r e -Dame le 

2 n o v e m b r e 1715 et y en te r ré le 9 août 1777 ( " ) . 

P o u r son d e u x i è m e recuei l c o m p l é m e n t a i r e le baron de Schaetzen a eu 

la b o n n e f o r t u n e de découvr i r une qua t r i ème œuvre du maître IBM (1 2) . 

Saint-Sacrement était établie dans l'église collégiale et paroissiale Notre-Dame ; 
B . G E U K E N S , Fotorepertorium van het meubilair van de Belgische bedehuizen. Provin-
cie Limburg. Kanion Sint-Truiden, Bruxelles-Saint-Trond, 1 9 7 7 , p. 7 0 ; J R U T T E N . 

Kerkelijke kunst in Sint-Truiden, Saint-Trond, 1984. pp. 70-71, qui n'est qu'un recueil 
d'illustrations. 

(') O. de S C H A E T Z E N , Orfèvreries liégeoises. Anvers, 1976. pp. 268-269, pl. 176-10 
(détail du blason), pp. 278-279. pl. 183-4 et 184-5. 

( , 0 ) L . d e H E R C K E N R O D E , O.C.. p p . 2 8 6 - 2 8 7 e t 4 3 8 ; F . G O O L E , O.C.. p . 15 ; I D E M , 

Wapenkunde. in Vtaamse Stam. t. I . 1 9 6 5 , pp. 1 9 9 - 2 0 1 ; F . G O O L E et P . S E V E R I J N S , O.C.. 

T I , Tongres, 1 9 7 3 , p. 1 2 1 ; I D E M , Enkele familiewapens uil Herk-de-Stad. in OLL. 
t. XXXV, 1980, p. 47. 

(" ) Son titre presbytéral a été conservé ; J. S T E K K E , Patrimoines presbytéraux de 
l'ancien diocèse de Liège (1700-1795), in Annuaire d'histoire liégeoise, t. V, n" 25, 
1957, p. 1069. 

Nous pensons pouvoir écarter Jean van der Boenten, curé de Herk-la-Ville, où il 
décéda le 3 mars 1745. En effet, celui-ci était natif de Heer près de Maastricht et sa pierre 
tombale, encastrée derrière le chevet de son église paroissiale, n'est pas armoriée. 
C. V A N D E R S T R A E T E N , Notes sur Herck-la-Ville. in Leodium. t. XI, 1912, p. 5 8 ; 
J. G R A U W E L S , Genealogische gegevens uil de streek van Sint-Truiden. in L'Inter-
médiaire des généalogistes (IG). 1963, p. 220. 

C2) O. de S C H A E T Z E N , Orfèvreries liégeoises. Deuxième recueil complémentaire, 
o.c.. pp. 30-31, qu'il faut corriger d'après les registres paroissiaux de Diest. 
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C e l u i - c i a a p p o s é sa m a r q u e c o n j o i n t e m e n t avec l ' o r f èv re A E . M sur un 

ba s s in a c c o m p a g n a n t une superbe bui re , qu i , e l le , a été réal isée par son 

c o n f r e r e seu l . Le bassin cont ras te par sa s impl ic i té avec l ' imposan t e 

a i g u i è r e en f o r m e de ca sque r e t o u r n é ; il n ' e s t que m o d e s t e m e n t 

c o n t o u r n é et sou l igne de que lques mou lu res a f i le t . Les deux pièces 

po r t en t le p o i n ç o n de Sa in t -T rond , l ' a ig le b icéphale accoste des lettres 

S et T . C e m a r q u a g e int r igue le baron de Schae tzen qui le qua l i f i e 

d ' i n h a b i t u e l et c u r i e u x , pos tu lan t à la suite des p ro fesseurs Brass inne et 

C o l m a n q u e le maî t re I B M est l iégeois . 

Fig. I. - Marques couronnées des orfèvres IBM et A E . M . et poinçon à l 'a igle 
b icépha le de Saint-Trond sur un bassin aux armes van Bausse le-van den Hove . 

Extrait de O. de Schaetzen , Orfèvreries liégeoises. 
Deuxième recueil complémentaire. L iège , 1983. p. 31 . 

Bass in et bui re sont o rnés des a rmes d ' a l l i ance de Jean-Henr i van 

B a u s s e l e et de Mar i e -Thé rè se van den Hove . dont l ' un ion fu t cé lébree a 

Dies t (Sa in t -Su lp i ce ) le 4 juillet 1726. 

L ' é p o u x por te un écartelé : au I, de gueules au chef d'argent chargé 

de deux roses du champ, qui est Baussele ; au 2, de gueules à une épée 

d'argent, garnie d'or, posée en pal, la pointe en bas. qui est Jeger ; 
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au 3, d'or à trois huchets de gueules, qui est Hornes ; au 4, de sable au 

sautoir comporté de gueules et d'argent, qui est Erp ; sur le tout, le 

premier quartier. Ce t t e c o m b i n a i s o n rappel le l ' a s cendance de l ' é p o u x 

qu i es t f i l s de H e n r i - C h a r l e s van Bausse le et de Mar ie -Ca ther ine de 

J e g e r , pe t i t - f i l s de Henr i -Cha r l e s van Bausse le , grand-bai l l i de Diest , et 

de M a r i e de H o r n e s , d ' u n e part , de Jean -Char l e s de Jeger et de Marie-

C h a r l o t t e van E rp , d ' a u t r e par t . 11 serai t né à S in t -Oedenrode (Brabant 

s e p t e n t r i o n a l ) le 25 mai 1696 et décéda à Diest (Sa in t -Sulp ice) le 

16 j a n v i e r 1779. L ' a b b é de Sa in t -Trond l ' ava i t n o m m é secrétaire et 

é c h e v i n de sa C o u r de ju s t i ce à W e b b e k o m ( | :>). 

L ' é p o u s e por te d'or à la croix engrelée de sable. Les a rmes d ' a l l i ance 

son t t i m b r é e s d ' u n c a s q u e c o u r o n n é , ouver t et posé de f a sce ; e l les sont 

c i m é e s d ' u n vol à l ' a n t i q u e , cha rgé des a rmes du premier quar t ier . 

M a r i e - T h é r è s e van den Hove fut bapt i sée à Diest (No t r e -Dame) le 

2 3 m a r s 1693 ; e l le étai t f i l le de Jean -Franço i s et d ' A n n e - M a r i e van 

R o y e . El le d é c é d a à Dies t (Sa in t -Su lp ice) le 4 oc tobre 1764 C 4 ) . 

C e s é p o u x , qui hab i ta ien t Dies t , ont a i sément pu s ' ad re s se r à un 

o r f è v r e de S a i n t - T r o n d , é tabl i à moins de vingt k i lomèt res de leur 

d o m i c i l e . D ' a u t a n t plus que leur sœur Anne -Mar i e -Ma th i lde van Baus-

se l e , v e u v e d ' A r n o l d - F r a n ç o i s de Heusch , se igneur de la Zange ry , 

r é s ida i t h a b i t u e l l e m e n t à Sa in t -T rond , où el le décéda le 27 mai 1779; 

e l le a pu les in t rodui re auprès d ' u n maî t re t rudonais . 

T o u t e s ces œ u v r e s du maî t re I B M , ci tées dans les « c l a s s i q u e s » de 

l ' o r f è v r e r i e l i égeo ise , ont des acco in tances man i fe s t e s avec la ville de 

( U ) E . B . F . F. W I T T E R T van H O O G L A N D en E M I C L A E R , Genealogie van het geslacht 
Wittert. s . l . , 1941, pp. 317-3 18 et son Addendum, s . l . , 1943, pp. 9 et 312 ; H. van den 
H O V E D ' E R T S E N R Y C K , Le port du blason à Diest d'après les sources héraldiques locales. 
in IG, 1973, pp. 18 et 83 ; J . G R A U W E L S , Lijst der ambtenaren, o.c., p. 162 ; I D E M . 

Genealogische gegevens. o.c.. p. 216; W. Muuss t . R. E N C K E L S et M. B U S S E L S . De 
famille de Heusch in de provincie Limburg, in OLL. t. XVI. 1961. pp. 154-157 

Dans Le Blason, t. II, 1947-1948, pp. 1 14-115, le vicomte de Jonghe d'Ardoye a 
publié un ex-libris aux armes écartelées, telles que décrites ci-dessus, sauf qu'au 
deuxième quartier il faut lire Jeger au lieu de Bernard. Cette vignette est signée par 
Ch. Becker, dessinateur et graveur de Louvain au milieu du XV111 '' siècle. Elle doit être 
attribuée au propriétaire de l'aiguière, qui habitait Diest a une vingtaine de kilométrés de 
Louvain, plutôt qu'à son frère cadet Charles-Florent (1702-1782), qui résidait en son 
château de Laaghuys à Beesd en Gueldre. 

C 4 ) J . van den H O V E d ' E R T S E N R Y C K , Histoire des Hove. Dinant, 1 9 7 2 , pp. 1 6 0 - 1 6 2 , 

qu'il faut corriger d'après les registres paroissiaux de Diest. 
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Fig. 2 . — Sceptre réalisé par IBM. 

Saint-Trond, Eglise Saint-Jacques. 
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S a i n t - T r o n d : les p ropr ié ta i res des trois p remieres sont t rudonais et la 

q u a t r i è m e por te le po inçon de garan t ie de cet te « b o n n e » ville. C ' e s t 

é g a l e m e n t d a n s les ég l i ses du can ton de Sa in t -Trond q u ' o n peut re t rou-

ver d ' a u t r e s œ u v r e s d ' I B M grâce au réper to i re pho tograph ique du mobi -

l ier d e s s anc tua i r e s de Be lg ique , éd i té par l ' Ins t i tu t royal du Pa t r imoine 

a r t i s t i que ( 1 5 ) . 

L ' é g l i s e S a i n t - J a c q u e s au h a m e a u de S c h u u r h o v e n , f aubourg de 

S a i n t - T r o n d , p o s s è d e de cet o r f èv re un scept re des t iné à une statue. Ce 

s c e p t r e ( long 36 c m ) ne por te que la seule m a r q u e IBM couronnée (1 6) . 

L ' é g l i s e S a i n t - L a u r e n t au vi l lage de Brus tem conse rve un cal ice 

(h . 2 5 c m , d i a m . 16 c m ) m a r q u é un iquemen t du m o n o g r a m m e couronné 

I B M . La base c o m p o r t e hui t pans a l t e rna t ivement droi ts et cour ts , et en 

a c c o l a d e et l ongs . La t ige est à n œ u d ovo ïde , encadré de deux anneaux 

m o u l u r é s . La c o u p e d ro i t e , l égè rement évasée au s o m m e t , ne présen te 

a u c u n e déco ra t i on ( 1 7) . 

Il es t pos s ib l e que la dépense de 77 florins, enregis t rée dans les 

c o m p t e s de l ' é g l i s e de Brus t em pour l ' acha t d ' u n nouveau cal ice en 

1751 , se r appor t e à la p résen te œ u v r e ( 1 8) . Mais ce cal ice pourrai t aussi 

p r o v e n i r de la chape l l e Sa in t -Euchè re sous Brus t em. Le desservant de 

ce t t e c h a p e l l e impu ta d a n s ses c o m p t e s de l ' a n n é e 1768 une dépense de 

88 florins 15 p o u r un nouveau ca l i ce , en c o m p l é m e n t à près de 22 onces 

d ' a r g e n t anc i en fourn i par lui. Ce t achat s ' é t a i t imposé suite au vol de 

l ' a n c i e n ca l i ce ( 1 9 ) . 

( " ) Cette façon de rechercher ne peut prétendre être exhaustive. De nombreuses 
œuvres, mentionnées dans le répertoire comme dépourvues de marques, peuvent malgré 
tout en cacher dans des endroits difficilement décelables. Trop de poinçons sont qualifiés 
de non identifiés dans le répertoire. Cette publication méritante s'attache par ailleurs 
uniquement à inventorier le mobilier des églises ; sont exclus les couvents et les collec-
tions tant publiques que privées. On regrettera que les prospecteurs de l'Institut royal du 
Patrimoine artistique n'aient pas jugé opportun de faire exécuter par leurs photographes 
quelques clichés supplémentaires des poinçons frappés et des armoiries gravées sur les 
objets, car ces indications sont précieuses pour dater les œuvres, pour en retrouver 
l'origine, pour en retracer l'histoire. 

Les photos illustrant cet article proviennent de l'Institut du Patrimoine artistique, à 
l'exception du premier cliché qui est extrait de l'ouvrage du baron Oscar de Schaetzen, et 
du reliquaire de sainte Anne, mis à disposition par le Musée d'Art religieux de la 
province du Limbourg. 

( I 6 ) B. G E U K E N S , Fotorepertorium (...) Sint-Truiden. o.c.. p. 63. 
C 7 ) B. G E U K E N S , Fotorepertorium (...) Sint-Truiden. o.c., p. 2 2 . 

('") Archives de l'État à Hasselt (RAH), Brustem, Kerk. n° 4, fol. 162. 
( " ) RAH, Ibid., n" 16, fol. 128-129. 



Fig. 3. - Cal ice réalisé par IBM. 
Brustem, Eglise Saint-Laurent. 
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Fig. 4 . — Ciboire réalisé par IBM en 1773. 
Mielen-boven-Aalst, Eglise Saint-Saturnin. 

La f a b r i q u e de l ' ég l i s e Sa in t -Sa turn in à Mie len-boven-Aals t com-
m a n d a en 1773 un c ibo i re (h. 35 cm) au maî t re IBM. La base du c ibo i re , 
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qui c o m p t e qua t r e pans droi t s a l ternant avec quatre pans en acco lade , 

po r t e une m i n c e t ige à n œ u d ovo ïde . Un décor de pa lmet tes et de 

f e u i l l a g e s o r n e la t ige , la fausse coupe et le couverc le . Celui-c i est 

s u r m o n t é d ' u n g lobe c ruc i f è r e . Le c h r o n o g r a m m e E C C L E S I A D1VI 

S A T U R N I N I M E FIER1 I U B E T (1773) est gravé sur la base . Le 

p o i n ç o n de l ' o r f è v r e est la seule marque appor tée sur le c iboire en 

d e h o r s de la s t r iche ( 2 0) . 

La m a r q u e c o u r o n n é e IBM que porte un encenso i r (h. 25 cm) de la 

b a s i l i q u e N o t r e - D a m e à Kor t enbos . doit avoir été apposée lors d ' u n e 

r e s t au ra t i on car cet ob je t re lève s ty l i s t iquement de la seconde moi t ié du 

X V I P ' s ièc le ( 2 1 ) . Mais un a rcha ï sme n ' e s t pas à exc lure . Le maître IBM 

Fig. 5. — Encensoir realise par IBM. 

Kortenbos, Basilique Notre-Dame. 

(2 0) B. G E U K E N S , Fotorepertorium (...) Sint-Truiden, o.c., pp. 16-17 ; Sint-Trudo's 
erf. o.c.. p. 119. avec correction de la lecture du poinçon à la page d'errata, jointe au 
catalogue. 

La comptabilité de la fabrique d'église de Mielen-boven-Aalst comporte en 1773 une 
depense de 1-2 florin pour l'achat d'une bourse, destinée à contenir un calice: RAH. 
Mielen-boven-Aalst. Kerk, n" 4. fol. 87-87 v". 

(2 1) B. GEUKENS. Fotorepertorium (...) Sint-Truiden. o.c.. p. 47. 
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ne su iva i t pas t o u j o u r s de près l ' évo lu t i on des styles ainsi q u ' e n témoi-

g n e sa c ro ix d e p rocess ion de 1762, qui présente des ex t rémi tés t r i lobées 

a lo r s q u e la m o d e en étai t passée depu i s long temps ( 2 2 ) . 

Il es t i m p e n s a b l e q u ' u n o r fèv re de la Ci té de Liège ait pu écouler 

au tan t de p i èce s sans les avoi r fait marquer par le cont rô leur de sa 

p u i s s a n t e c o r p o r a t i o n . Les suppos i t ions du p ro fesseur Brass inne ou du 

ba ron de Schae t zen ne peuven t pas être répé tées pour sept p ièces sur huit 

c o n s e r v é e s . Il s e m b l e plutôt p robab le que le maître IBM œuvra i t à 

S a i n t - T r o n d au mi l ieu du XVIII ' ' s ièc le . 

S u r base de ce t te h y p o t h è s e les po inçons l iégeois f r appés sur la croix 

de p r o c e s s i o n , l ivrée en 1762 par le maî t re IBM, peuvent t rouver une 

e x p l i c a t i o n p laus ib le . Pour assure r le bon a s semblage de cet te croix sur 

la h a m p e , réa l i sée u l t é r i eu remen t par le maî t re l iégeois G L . la croix doit 

a v o i r é té r e m i s e à ce de rn ie r en son atel ier de Liège . Af in d ' év i t e r tout 

e n n u i admin i s t r a t i f q u ' u n e p ièce achevée mais dépourvue de marques 

o f f i c i e l l e s au t re s que ce l les du maî t re I B M , pourrai t lui valoir lors d ' u n 

c o n t r ô l e d a n s son a te l ie r , le maî t re l iégeois G L aura fait po inçonner la 

c ro ix t r u d o n a i s e par les m a r q u e u r s de la Ci té de Liège dès son arr ivée . 

L e s c o m m a n d i t a i r e s t rudona i s ont peut-ê t re voulu de la sorte faire 

c o n t r ô l e r d i s c r è t e m e n t le travail d ' I B M par les exper ts l iégeois . 

Le maître AE.M 

L ' a i g u i è r e et le bas s in , c o m m a n d é s par les époux van Bausse le-van 

den H o v e , por ten t tous les deux le m o n o g r a m m e couronné A E . M . 

U n i q u e m e n t p o u r le bass in l ' o r f è v r e A E . M a fait appel à la co l labora-

t ion de son c o n f r è r e I B M . Mais la co l labora t ion entre les maî t res A E . M 

et I B M ne s e m b l e pas s ' ê t r e l imi tée à ce bass in . Lors de la foire 

o r g a n i s é e au Pa la i s des Beaux -Ar t s à Bruxe l les au mois d ' avr i l 1981, 

l ' a n t i q u a i r e b ruxe l lo i s Jean D e n e f t présenta i t pour la première fo is un 

s a u p o u d r e u r et un mou ta rd i e r , m a r q u é s du m o n o g r a m m e couronné 

A E . M et de la s t r iche ( 2 3 ) . Ces jo l i s ob je t s sont abso lument ident iques à 

la pa i re p r o d u i t e par le maî t re IBM pour l ' abbé van der Boenten : m ê m e s 

( " ) P . C O L M A N , O.C., p . 1 4 7 . 

( " ) Nous remercions vivement M. Deneft de nous avoir permis d'examiner ces 
objets. 
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d i m e n s i o n s (h . 18 c m ) , m ê m e f o r m e en ba lus t re , m ê m e anse au bus te 

f é m i n i n , m ê m e f r ê t e l ; seul le décor gravé d i f f è re . Un m ê m e m o d è l e , 

vo i re un m ê m e m o u l e pour les pet i ts é l émen t s , a dû servir aux deux 

p a i r e s . Su r ce l l e réa l i sée par le maî t re A E . M le blason du propr ié ta i re 

a é g a l e m e n t é té g ravé sous le décor du réc ip ient . Dans un écu ova le , 

s o u s une tête d ' a n g e l o t , sont r eprésen tées trois fleurs de lis mal o rdon-

n é e s ( 2 4 ) . 

L a p r é s e n c e du po inçon o f f i c ie l de Sa in t -Trond sur l ' a igu iè re et le 

ba s s in aux a r m e s B a u s s e l e - H o v e , pe rmet de supposer que le maître non 

iden t i f i é A E . M étai t instal lé dans cet te vi l le . Ce t te hypo thèse est conf i r -

m é e pa r la p roduc t ion d ' o r f è v r e r i e re l ig ieuse de ce maî t re , conse rvée 

p r i n c i p a l e m e n t dans les sanc tua i res du can ton de Sa in t -Trond . 

U n e seu le au t re œ u v r e por te le po inçon à l ' a ig le b icépha le de Saint -

T r o n d . Il s ' a g i t d ' u n bel os tensoi r -so le i l en argent par t ie l lement doré 

(h . 82 c m ) , c o n s e r v é dans la bas i l ique N o t r e - D a m e à Kor tenbos . L ' i n s -

c r ip t i on S U B F R E D E R I C O V A N D E R R O O S T R E C T O R E 1760 at-

t es te q u e cet ob je t du cu l te a été c o m m a n d é par le chano ine p rémont ré 

d e s s e r v a n t ce lieu de pé lé r inage t rès f r équen té (2 5) . Le pied ovale de 

l ' o s t e n s o i r c o m p o r t e hui t pans , a l t e rna t ivement droi ts et en acco lade . 

P i ed et t ige -ba lus t re à n œ u d p i r i f o rme sont o rnés de méda i l lons et de 

m o t i f s roca i l l e . Au s o m m e t de la t ige une sphère cont ient le nid d ' u n 

p é l i c a n qu i nourr i t ses j e u n e s . De part et d ' a u t r e du nid se déroule une 

f e u i l l e d ' a c a n t h e sur laquel le s ' a g e n o u i l l e un ange . Ces deux anges 

s o u t i e n n e n t la lunule r a y o n n a n t e , qui est décorée de pierrer ies et de têtes 

d e c h é r u b i n s . D ieu - l e -Pè re sur un nuage et le saint Espr i t appara issent 

pa r d e s s u s la lunu le sous une g rande cou ronne por tée par deux angelots . 

D e s p a m p r e s de v igne et des ép is en touren t cet te compos i t ion bien 

é q u i l i b r é e . El le a été réal isée par le maî t re A E . M en col labora t ion avec 

un c o n f r è r e qui ut i l isai t le m o n o g r a m m e couronné BM (2t>). 

(24) Nous n 'avons pu identifier ces armoiries. L'écu ovale ne permet pas de déduire si 
le propriétaire est un ecclésiastique ou une religieuse. 

(25) Entré en 1737 à l'abbaye d'Averbode, Frédéric-Guillaume van der Roost fut 
chargé du rectorat de Kortenbos en 1758 ; il y décéda le 6 juin 1761. T. J. G E R I T S , De 
Witheren te Kortenbos, in OLL. t. XXIV, 1969, pp. 74-75. 

( 2 6 ) B . G E U K E N S , Fotorepertorium (...) Sint-Truiden. o.c., P . 4 6 , où il faut lire A E . M 

au lieu de AM : Een keuze uit het kerkelijk kunstbezit van de parochies van Groot-
Sint-Truiden, in Kunst en Oudheden in Limburg, n" 19, Saint-Trond, 1977. pp. 40-41 ; 
J R U T T E N , o . c . . p p . 9 8 - 9 9 . 
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L ' é g l i s e d é j à c i tée de S c h u u r h o v e n à Sa in t -Trond possède trois 

œ u v r e s m a r q u é e s du seul m o n o g r a m m e couronné A E . M . Le curé de 

ce t t e p a r o i s s e , G o d e f r o i d Marce l i s ( 2 7 ) , c o m m a n d a a cet o r fèvre en 

1754 — s e l o n le c h r o n o g r a m m e R. D. G . M A R C E L I S P A S T O R FIER1 

F E C I T , g r a v é sous le pied — un os tensoi r -so le i l en argent par t ie l lement 

d o r é (h . 6 2 , 4 c m ) . Pied ova le et t ige-balus t re à nœud p i r i forme sont 

p o n c t u é s de m o t i f s de feu i l l age . La part ie supér ieure de l ' o s tenso i r 

r e p o s e sur un suppor t plat où sont f igurés des nuages et des têtes de 

c h é r u b i n s . El le se c o m p o s e d ' u n soleil cent ra l , aux rayons al ternat ive-

m e n t r ec t i l i gnes et s inueux . Les deux anges adora teurs qui f lanquent la 

l une l l e , po r t en t chacun une volute sur lesquel les la couronne f e rmée à 

g l o b e c r u c i f è r e p rend appui ( 2 8 ) . 

Les c o m p t e s du curé Marce l i s pour l'„année 1753 ment ionnen t une 

sor t i e de 127 f lo r ins 5 re la t ive au nouvel os tensoi r . Le curé avait récolté 

d e s d o n s s p é c i a l e m e n t pour cet achat somptua i re (2 9) . 

Le d e u x i è m e ob je t du cu l te , dù au maî t re A E . M et conse rvé à Schuur -

h o v e n , est une pyx ide (h. 9 , 2 cm) . Elle est da tée 1759 sous le récipient . 

C e t t e pet i te bo î te o c t o g o n a l e , à pans a l te rna t ivement droi ts et en acco-

l ade , es t f e r m é e par un couve rc l e , s o m m é d ' u n e croix (3 0) . 

Le c ibo i r e en a rgen t pa r t i e l l ement doré (h. 4 5 , 8 cm) , qui fait égale-

m e n t par t ie du pa t r imo ine de l ' ég l i se de S c h u u r h o v e n , provient de 

l ' é g l i s e de G u v e l i n g e n , un autre hameau de Sa in t -Trond . C ' e s t une 

œ u v r e de la s econde moi t ié du XVI I e s iècle qui a é té res taurée par 

(2 7) Godefroid Marcelis était né à Saint-Trond le 23 janvier 1707. Ses parents, Pascal 
Marcelis et Gertrude Lommerens, habitaient rue de Brustem à l'enseigne « De Franse 
Croon » ; N . T E E U W E N . De huisnamen le Sint-Truiden in 1719, in Historische bijdragen 
opgedragen aan pater Archangelus Houbaert O.F.M . Saint-Trond. 1980, p. 281. 
Serait-ce alors eux qui auraient adopté les lis de France de leur enseigne comme armoiries 
personnelles ? 

Godefroid Marcelis fut nommé curé de Schuurhoven en 1739. Il résigna en faveur de 
son neveu Joseph Kinnette dix mois avant son décès, survenu le 15 juillet 1763. Il fut 
enterré dans le chœur de l'église de Schuurhoven. RAH. Parochieregisters. n" 1009 ; 
J. S T E K K E , O.C.. p. 1042 ; J. G R A U W E L S , Genealogische gegevens. o.c., p. 217. 

(2B) B. G E U K E N S , Fotorepertorium (...) Sint-Truiden. o.c.. p. 6 3 , qui répète par 
erreur la description de cet ostensoir pour celui de Engelmanshoven à la p. 31 ; Sint-
Trudo's erf. o.c.. p. 127; Een keuze uit (...) Grool-Sinl-Truiden. o.c.. p. 37. 
L'hypothèse émise dans ces deux derniers catalogues selon laquelle l'ostensoir provien-
drait de l'église de Guvelingen. doit être rejetée vu la personnalité du donateur 

( " ) Archives du doyenné de Saint-Trond (ADS). Schuurhoven. n° 69. n.f. 
(3 0) B. G E U K E N S . Fotorepertorium (...) Sint-Truiden. o.c., p. 63 ; Sint-Trudo's erf, 

o.c., p. 120-121 ; Een keuze uit (...) Groot-Sint-Truiden. o.c., p. 42. 
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Fig. 6 . — Ostensoir-so le i l réalisé par A L . M en 1754. 

Saint-Trond, Église Saint-Jacques. 
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Fig. 7. — Pyxide réal isée par A E . M en 1759. 
Saint-Trond, Eglise Saint-Jacques. 

l e m a î t r e A E . M e n 1 7 4 8 à l ' i n i t i a t i v e d u c h â t e l a i n l o c a l , J e a n d e 

W e z e r e n ( 3 1 ) , e t d u c u r é , M i c h e l S n i e w a e r t s ( 3 2 ) , a i n s i q u e l ' a t t e s t e n t le 

c h r o n o g r a m m e e t l ' i n s c r i p t i o n g r a v é s s o u s le p i e d : E X U R G E C R U X 

V E R A F I D E L I U M O B L A T I S R E S T A U R A T A ( 1 7 4 8 ) e t P R O C U -

R A N T O R D O A C N O B 1 L I D M O D E W E S E R E N D E S C H A B R O U C K 

E T R D O D M O M . S N I E W A E R T S P A S T O R E I N G U V E L I N G E N ( 3 3 ) . 

(•") Jean-Guillaume de Wezeren, fils de Jacques-André et de Lucie-Thérèse de 
Hinnisdael, fut baptisé à Saint-Trond (Saint-Jean) le 4 août 1701. Il accéda a la prêtrise et 
habitait le château familial de Schabroeck, situé sous la paroisse de Guvelingen. C. de 
BoRMAN, Généalogie de Wezeren, in Annuaire de la Noblesse belge (ANB). 1882, 
pp. 309-315 ; F . S T R A V E N , Notice historique sur le béguinage dit de Sainte-Agnès ti 
Saint-Trond, Saint-Trond, 1876, pp. 92-94 ; L. de H E R C K E N R O D E , o.c., pp. 265-268. 

C2) Michel Sniewaerts, fils de Michel et de Hélène Meyers, fut baptisé à Saint-Trond 
(Notre-Dame) le 22 novembre 1699. Il fut d'abord nommé curé de Guvelingen, puis fut 
promu à Aalst en 1751. Il y décéda le 3 janvier 1758 et fut enterré dans l'église abbatiale 
de Saint-Trond. J. S T E K K E , O.C., p. 1063 ; J. G R A U W E L S , Genealogischegegevens, o.c., 
pp. 218-219. 

(5 3) B. G E U K E N S , Fotorepertorium (...) Sint-Truiden, o.c . p. b3 \Sint-Trudo'serf, 
o.c., p. 117. ; Een keuze uit (...) Groot-Sint-Truiden, o.c., p. 37 
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Fig. 8. — Ciboire restauré par A E . M en 1748. 

Saint-Trond. Eglise Saint-Jacques 
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L e s c h r i s m a t o i r e s en argent par t i e l l ement doré (h. 6 , 5 cm) , que le 

m a î t r e A E . M fourn i t à l ' ég l i se du Sa in t -Sauveur de Melveren sous 

S a i n t - T r o n d , sont deux réc ip ients cy l indr iques séparés , pourvus d ' u n e 

a n s e et d ' u n couve rc l e b o m b é , su rmonté d ' u n e cro ix . Sur l 'un est gravé 

le S a u v e u r en t re les le t t res O et S , sur l ' au t re la Vierge et l ' E n f a n t entre 

les le t t res S et C . Les boî tes sont da tées 1749 sous le fond , où l ' o r fèvre 

a p p o s a sa m a r q u e ( 3 4 ) . 

P o u r l ' é g l i s e du b é g u i n a g e de Sa in t -Trond le maî t re A E . M réalisa un 

r e l i q u a i r e - o s t e n s o i r en l ' h o n n e u r de sainte A n n e (h. 2 5 , 5 cm) . Le pied 

r o n d , o r n é de f eu i l l age , por te la t ige à nœud p i r i fo rme et à un anneau . 

Les r e l i ques de la sa in te sont exposées dans un réceptac le ova le , qui est 

e n t o u r é de r a y o n s et s u r m o n t é d ' u n e cou ronne . L ' insc r ip t ion S. A N N A 

es t g r a v é e sur une petit méda i l lon sous le réceptac le (3 S) . 

U n au t re r e l iqua i re -os t enso i r , dù au maî t re A E . M , est conservé en 

l ' é g l i s e N o t r e - D a m e à Sa in t -Trond (h. 3 4 , 5 cm) . Le réceptac le , conte-

nan t d e s r e l iques non- iden t i f i ab l e s , appara î t dans un cœur à large bor-

d u r e f eu i l l ue . C e c œ u r est s o m m é d ' u n e cou ronne à t rois f l eurons et 

e n t o u r é de p a l m e s et de feu i l les d ' a c a n t h e . L ' o s t enso i r repose sur une 

t i g e - b a l u s t r e et sur un pied ova le à huit pans (3 6) . 

L ' é g l i s e pa ro i s s ia le Sa in t -Mar t in à Tes sende r loo possède des buret-

tes so r t i e s de l ' a t e l i e r du maî t re A E . M . Les deux réc ip ients (h. 12 cm) 

on t la f o r m e d ' u n e boute i l l e bu lbeuse à col ét iré en bec sur un pied bas à 

hu i t p a n s . Ils sont c o i f f é s d ' u n couve rc l e et mun i s d ' u n e anse en point 

d ' i n t e r r o g a t i o n . Les pouc ie r s , c o m p o s é s l ' un de la lettre A et l ' au t re de 

la let tre V , les d i s t inguen t . Sous la base , les buret tes portent l ' inscr ip-

t ion é n i g m a t i q u e V: L O B ( 3 7 ) . 

( 3 4 ) B . G E U K E N S , Fotorepertorium (...) Sint-Truiden, o.c.. p . 6 1 ; Een keuze uit (...) 
Groot-Sint-Truiden, o.c., p. 133. 

(") Sint-Trudo' s erf. o.c.. p. 131 ; Oude kunst uit de verzameling van de « Vrienden 
van het begijnhof - te Sint-Truiden. in Kunst en Oudheden in Limburg. n"3, Saint-Trond. 
1974, p. 23. Selon A. T H Y S , Doorheen het aloude St.-Truiden. t. XI ( . . . ende 
dat quartier Niefport ... Het Sint-Truidens begijnhof). Saint-Trond. 1965, p. 49, le 
béguinage aurait possédé un second reliquaire du maître AE.M, celui-là dédié à sainte 
Lucie. IL ne fait pas partie des collections du musée provincial d'Art religieux, installé au 
béguinage de Saint-Trond 

( ' " ) B . G E U K E N S , Fotorepertorium (...) Sint-Truiden. o.c.. p. 70. 
( 3 7 ) B . G E U K E N S . Fotorepertorium (...) Bree. Bruxelles-Saint-Trond, 1977. p. 41. 



Fig. 9 . - Reliquaire en forme d'ostensoir réalisé par A E . M 

Saint-Trond, Collection Vrienden 
van het Begijnhof ». 
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Fig. 10. — Reliquaire réalise par A E . M . 

Saint-Trond. Eglise Notre-Dame 
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Fig. 11. — Burettes réal isées par A E . M 
Tessenderloo, Église Saint-Martin. 
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C e s sept de rn i è r e s œ u v r e s ont été m a r q u é e s un iquement du mono-

g r a m m e c o u r o n n é A E . M et de la s t r iche , qui at teste un cont rô le d ' a l l o i . 

L ' a i g u i è r e et le bassin des époux Bausse le , ainsi que l 'os tensoir -sole i l 

de K o r t e n b o s préc i tés por tent en outre le po inçon de la ville de Saint-

T r o n d . De p lus ces de rn ie r s ob je t s ont été réal isés par le maî t re A E . M en 

c o l l a b o r a t i o n avec des c o n f r è r e s , r e spec t ivement IBM et BM. 

Le maître BM 

Le ma î t r e B M qui œ u v r a en 1760 avec A E . M à l 'os tensoi r -sole i l de 

K o r t e n b o s , doi t v r a i s e m b l a b l e m e n t être lui aussi d ' o r i g i n e t rudonaise . 

C o m m e pour les maî t res I B M et A E . M , les ob je t s du cul te sortis de son 

a t e l i e r se t rouven t ac tue l l ement dans les ég l i ses des env i rons de Saint-

T r o n d . A u c u n ne por te un po inçon de garan t ie autre que sa marque 

p e r s o n n e l l e , le m o n o g r a m m e c o u r o n n é BM. 

L ' é g l i s e Sa in t -Sa tu rn in de Mie l en -boven-Aa l s t , qui possède un 

c i b o i r e de 1773 du maî t re I B M , conse rve par ai l leurs un cal ice du maître 

B M . C e ca l i ce tout s imple (h. 25 c m ) , sans décora t ion aucune , date de 

174 I d ' a p r è s le c h r o n o g r a m m e S U M P T I B U S S O L I U S F A B R I C A E IN 

A U X I L I O D A T U S . La m a r q u e de propr ié té M I L E B O V E N A E L S T est 

g r a v é e sous le p ied ( 3 8) . C e ca l ice o f f r e une r e s semblance f r appan te avec 

le ca l i ce l ivré par I B M à l ' ég l i se paroiss ia le de Brus tem. 

La m ê m e a n n é e le maî t re B M réalisa un cal ice semblab le (h. 

2 7 , 5 c m ) , m a i s pou rvu d ' u n e f ausse coupe a b o n d a m m e n t décorée de 

t ê tes d ' a n g e l o t s et de g r a p p e s de f ru i t s . Ce vase sacré est conservé en 

l ' é g l i s e S a i n t - C h r i s t o p h e de Racour ( 3 9) . Il por te au revers l ' inscr ip t ion 

R N D U S D N U S I O E S B O D S O N D O N U M D E D I T 1741 C 0 ) . 

(J") B. G E U K E N S . Fotorepertorium (...) Sint-Truiden. o.c., p. 1 7 . Une dépense de 
124 florins est portée dans les comptes de la fabrique d'église en 1741 pour l'achat d'un 
nouveau ciboire ; RAH. Mielen-boven-Aalst, Kerk, n" 4, fol. 56 v°. 

( ' " ) J . J . B O L L Y . Répertoire photographique du mobilier des sanctuaires de Belgique. 
Province de Liège. Canton de Hannut. Bruxelles, 1977, p. 71 où le calice est suggéré 
d'origine liégeoise. 

(4") En 1740 la cure de Racour était occupee par Pierre*Albert Brabant, qui venait 
de succéder à Georges Hardy. Il semble donc que ce calice n'ait pas été offert d'origine 
à l 'église de Racour. Il peut avoir appartenu en premier lieu à l'église de Zepperen, dont 
le curé Jean Bodson décéda le Ier janvier 1741. Celui-ci fut enterré sous une pierre 
armoriée dans le couvent de Steenart à Saint-Trond. L. de H E R C K E N R O D E , O.C.. p. 80 : 
J. G R A U W E L S , Genealogische gegevens. o.c.. p. 215, qui cite le 26 décembre 1740 
comme date de décès. 
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C a l i c e réalisé par BM en 1741. 

Mielen-boven-Aalst. Eglise Suint-Saturnin. 
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H y . I.v - Cal ice réalise par BM en 1741. 

Racour, Hgti.se Saint-Christophe 
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La pa ro i s se Sa in t - Jean -Bap t i s t e à E n g e l m a n s h o v e n conf i a au maî t re 

B M la réa l i sa t ion d ' u n re l iquai re en argent par t ie l lement doré (h. 1 8 c m ) , 

c o n t e n a n t des re l iques de son saint pa t ron , dont l ' au thent ic i té fut a t testée 

à R o m e le l ' r f év r i e r 1723. Ces re l iques ont t rouvé place dans un 

os t enso i r - so l e i l en tou ré de rayons . Il est soutenu par une tige à noeud 

s p h é r i q u e , i ssue d ' u n p ied ova le à huit pans gravés de r inceaux ( 4 1) . 

C e t t e m ê m e ég l i se r e n f e r m e des ch r i smato i res en argent (h. 5 ,7 c m ) 

f o u r n i s par le ma î t r e B M en 1743, selon la marque de propr ié té E N G E L -

M A N S H O V E N 1743 g ravée sous les réc ipients . Le p remie r porte l ' ins -

c r ip t ion 0 1 ; les deux au t res , a ccoup lé s , sont marqués respec t ivement 

d e s le t t res C et O C . C e s réc ip ients sont de fo rme cy l indr ique , pourvus 

d ' a n s e s et de couve rc l e s en cône t ronqué , su rmontés d ' u n e boule en 

g u i s e de f rè te l ( 4 2 ) . 

Fig. 14. — Chrismatoires réalisés par BM en 1743. 

Engelmanshoven, Eglise Saint-Jean-Baptiste. 

(4 I) B. GEL1 KEN s, Fotorepertorium (... ) Sint-Truiden. o.c.. p. 31 : Sint-Trudo' s erf. 
o.c.. pp. 130-131 : Een keuze uit (...) Groot-Sint-Truiden, o.c.. pp. 42-43. 

(4-) B. G E U K E N S . Fotorepertorium <... I Sint-Truiden. o.c.. p. 30. 



— 112 — 

L ' e n c e n s o i r ( h . 2 4 , 2 c m ) e t s a n a v e t t e c o r r e s p o n d a n t e ( 1 3 , 5 x 1 4 c m ) , 

q u e l ' ég l i s e N o t r e - D a m e à Sa in t -Trond possède de l ' o r f èv re B M , n ' e s t 

p a s sans é v o q u e r le s tyle en v igueur au début du XVII I e s iècle C 3 ) . Cet 

a r c h a ï s m e su rp rend m o i n s en p rov ince où les nouveau tés s ' imposa i en t 

a v e c p lu s i eu r s a n n é e s de déca l age par rapport aux grands cent res d ' a r t . 

La ca s so l e t t e sphé ro ïda l e est o rnée d ' a c a n t h e s . Le même motif est repris 

sur le c o u v e r c l e en f o r m e de g l and , mais la rgement a joure . Les trois 

c h a î n e t t e s de suspens ion sont f ixées sur des têtes d ' a n g e l o t , dont les 

a i l es se c o n f o n d e n t dans le décor de la cassole t te . La navet te toute 

s i m p l e a l ' a l l u r e d ' u n e coqui l l e posée sur un pied c i rcula i re , avec rappel 

d e s m o t i f s d ' a c a n t h e sur le couverc le et le pied. 

C e t e n c e n s o i r et sa nave t te ont é té c o m m a n d é s en 1733 con jo in t emen t 

pa r la f a b r i q u e de l ' ég l i s e N o t r e - D a m e et par deux conf ré r i e s é tabl ies 

Fig. 15. — Encensoir réalisé par BM. 

Saint-Trond, Eglise Notre-Dame. 

C 3 ) B. G E U K E N S , Fotorepertorium (...) Sint-Truiden, o.c.. p. 70 ; J . R U T T E N , O.C., 

pp. 74-75, qui lit par erreur R M. comme marque d'orfèvre. 
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Fig. 16. — Navette réalisée par BM. 

Saint-Trond, Église Notre-Dame. 

d a n s ce s anc tua i r e , cel le du Sa in t -Sac remen t et cel le du Sa in t -Rosa i re . 

C e t t e c o - p r o p r i é t é étai t r appe lée sous ou sur le pied de l ' encenso i r et de 

la nave t t e par l ' i n sc r ip t i on , ac tue l l ement e f f acée : F A B . C H O R . 

V E N E R A B . ÇT C O N F R A T . ROSAR1J IN E C C L I A B . M . V . T R U D . 

1733. Le 18 s e p t e m b r e 1733 les c o m p t e s des deux conf ré r i e s ment ion-

nen t le p a i e m e n t du tiers à leur c h a r g e , soit 56 -6 -8 f lor ins pour l ' encen -

so i r . Un anc ien e n c e n s o i r avai t é té fourni au maî t re BM en vue d ' e n 

r é c u p é r e r l ' a r g e n t . Seu ls les c o m p t e s de la conf ré r i e du Sa in t -Rosa i re 

s i g n a l e n t la d é p e n s e re la t ive à la navet te et sa cui l lère , e f f e c t u é e le 

14 d é c e m b r e 1733, soit 19-14-4 f lor ins pour leur tiers ( 4 4) . 

C4) ADS, Onze-Lieve-Vrouwkerk, n" 93 (comptes de la confrérie du Saint-
Sacrement. 1703-1 74 1 ). fol. 436. renseignement dû à l'obligeance du Révérend doyen 
Rutten ; ADS. Ibid., n" 102 (comptes de la confrérie du Saint-Rosaire), fol. 40 et 41. qui 
divulguent l'inscription disparue et également le nom de l'orfèvre BM. 
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H o r m i s l ' o s t enso i r - so le i l de Kor t enbos , les œuvre s préci tées du 

m a î t r e B M ne sont m a r q u é e s que de son m o n o g r a m m e couronné . 

Les frères Molinet, de Saint-Trond 

Les o r f è v r e s I B M , A E . M et B M , dont l ' o r ig ine t rudonaise ne fai t pas 

de d o u t e , ont en c o m m u n un p a t r o n y m e c o m m e n ç a n t par la lettre M. 

L e u r co l l abo ra t i on pe rmet de suppose r qu ' i l s ' ag i t d ' u n même nom 

de f ami l l e et q u ' u n e relat ion de parenté exis te ent re eux . Le premier 

se p r é n o m m e de toute év idence Jean -Bap t i s t e , le deux ième Égide 

( A e g i d i u s ) . Des r eche rches dans les a rchives de Sa in t -Trond ont établi 

le b i e n - f o n d é de ces hypo thèse s et sorti de l ' a n o n y m a t les o r fèvres 

M o l i n e t . 

L ' o r f è v r e J ean -Bap t i s t e Mol ine t fu t bapt isé en l ' ég l i se N o t r e - D a m e à 

S a i n t - T r o n d le 6 avri l 1709. Son f rè re cadet et con f rè re , Égide , fut tenu 

sur les f on t s dans la m ê m e ég l i se le 11 ju in 1713. Leur père Laurent 

M o l i n e t ( 1 6 7 7 - 1 7 2 2 ) étai t bou lange r . Sa boulanger ie était si tuée der-

r iè re l ' é g l i s e N o t r e - D a m e , à l ' e n s e i g n e de « la C o u r o n n e » . Entre 1700 

et 1720 la co rpo ra t i on des bou lange r s le dés igna à six reprises pour faire 

pa r t i e d e s ins tances c o m m u n a l e s . En 1721 Laurent Mol ine t fut p romu 

se rgen t du qua r t i e r Nieuwpoort dans la mil ice c o m m u n a l e . Son épouse 

Pau l i ne L a m b r é lui d o n n a huit en f an t s (4 S). 

L a m b e r t Mol ine t ( t 1726), le g rand-père des o r fèv res , était natif de 

T i r l e m o n t . Il acqui t le 14 s ep t embre 1672 la bourgeo is ie de Sa in t -Trond 

a p r è s son m a r i a g e avec Ca the r ine Jacobs . Il exerça i t le mét ier de 

b o u l a n g e r , c o m m e son f rè re Pierre Mol ine t qui l ' ava i t p récédé à Saint-

T r o n d dès 1664( 4 6 ) . Lamber t Mol ine t fut doyen de sa corpora t ion en 1690 

et s i égea r égu l i è r emen t au consei l c o m m u n a l ent re 1677 et 17 20 ( 4 7) . 

L ' o r f è v r e J ean -Bap t i s t e Mol ine t acquit en 1732 le mét ier des 

f è v r e s ( 4 S ) . L ' a n n é e su ivan te il s iégeai t dé jà au conseil corpora t i f . Il 

( 4 5 ) F . S T R A V E N , Inventaire, o.c., t. V , pp. 6 0 , 6 6 , 8 4 , 9 1 , 1 1 8 , 1 7 0 et t. V I , p. 3 9 4 ; 

N . T E E U W E N , De huisnamen, o.c., p. 2 8 0 . 

(4 6) Les renseignements généalogiques rassemblés sur les collatéraux, feront l'objet 
d'un article à paraître ultérieurement dans Vlaamse Stam. 

(4 7) Archives de la ville de Saint-Trond ( S A S T ) , Poorterboek 1566-1765, fol. 95. 
n" 2 ; F. S T R A V E N . Inventaire, o.c., t. IV, pp. 255. 261, 268, 285, 311, 326. 348, 353, 
366, 371, 374, 378. 416, 423 et t. V, pp. 54. 61, 146-147, 160. 

C") SAST. Smedenambacht. Rekeningen 1708-1738, fol. 113 et 116. 
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p r é s i d a ce conse i l en 1734 avec le titre de comte des marchands. 

J e a n - B a p t i s t e Mol ine t f u t très actif au consei l c o m m u n a l , où il représen-

tait r é g u l i è r e m e n t sa g i lde . C o m m e conse i l l e r - ju ré il fu t dé légué à 

l ' e x p e r t i s e du pa in , ou à cel le du po i s son , ainsi q u ' à la recet te des ventes 

p u b l i q u e s ( 4 9 ) . À la d e m a n d e du consei l c o m m u n a l , le consei l le r Jean-

Bap t i s t e M o l i n e t , qua l i f i é de ma i t r e -o r f èv re . remit le 28 jui l le t 1753 un 

r appo r t c o n c e r n a n t l ' o i s eau et t re ize p ièces accesso i res en a rgent , de 

l ' a s s o c i a t i o n « C a m e r der J o n k m a n s van O . L . V .pa roch ie », qui avaient 

é té e n g a g é s au L o m b a r d de Maas t r i ch t . Ces p ièces pesaient ensemble 

t re ize o n c e s et d e m i , e s t i m é e s à autant de pa t tacons ( 5 0) . Par contrat du 

14 mai 1761 il fu t cha rgé de l ' en t re t i en de l ' ho r loge c o m m u n a l e , aux 

m ê m e s c o n d i t i o n s que son p rédécesseur Henri Mart iny ( 5 I ) . 

J e a n - B a p t i s t e Mol ine t épousa à Sa in t -Trond le 28 jui l let 1732 

M a r g u e r i t e - A n t o i n e t t e Pe lende r s , qui décéda le 12 j anv ie r 1764. Il 

c o n t r a c t a une s e c o n d e a l l iance avec Anne-Ca the r ine Lowet . Jean-

Bap t i s t e M o l i n e t décéda le 23 mai 1789 et fu t enterré dans l ' ég l i se des 

F r è r e s M i n e u r s à Sa in t -T rond . Sur huit en f an t s , un seul , J ean-Bap t i s t e , 

o n d o y é le 20 mai 1765, a t te igni t l ' â g e adul te , mais il décéda peu avant 

son p è r e , le 4 mai 1789. 

É g i d e M o l i n e t , le f rè re cade t de l ' o r f è v r e Jean-Bapt i s te ent ra au 

conse i l c o m m u n a l p o u r la p remiè re fo is en 1750, en tant que représen-

tan t d e la co rpo ra t i on des f èv res . Pendan t un demi-s ièc le les trois f rè res 

M o l i n e t — le pu îné Lau ren t -F ranço i s é tant dé légué du mét ier des 

b o u l a n g e r s ou des te in tur ie rs — assurèrent quas imen t une p e r m a n e n c e 

d a n s les f o n c t i o n s p u b l i q u e s de leur ville nata le (5 2) . 

É g i d e Mol ine t habi ta i t avec sa mère et sa sœur Ida (1721-1793) la 

m a i s o n f a m i l i a l e « l a C o u r o n n e » . Par tes tament du 26 mai 1768, 

c o n f i r m é ap rès re lec tu re le 28 oc tobre 1770, sa mère Paul ine Lambré lui 

l a i s sa , a insi q u ' à sa s œ u r Ida , le matér iel d ' o r f è v r e r i e . Tous les ob je t s en 

or ou en a rgen t , de m ê m e que les mé taux de base qui se t rouvaient dans 

O F. S T R A V E N , Inventaire, o.c., t. V , pp. 262. 266, 2 8 0 , 2 8 9 . 310-311, 342. 3 5 5 , 

4 0 2 , 4 0 3 , 4 0 6 ;G. S I M E N O N , Suppliques adressées aux abbés de Saint-Trond, Bruxelles, 
1904, p. 51-52. 

(5 0) F. S T R A V E N . Inventaire, o.c., t. V , pp. 346-347. 
( " ) F. S T R A V E N , Inventaire, o.c., t. V , p. 404. 
( « ) F. S T R A V E N . Inventaire, o.c.. t. V . pp. 3 3 3 , 3 3 6 - 3 3 8 , 4 0 3 , 4 0 5 , 4 4 5 , 4 5 2 . 4 6 3 

pourGilles. ainsi que t. V. pp. 262, 292. 303, 342, 493 et t. VI. pp. 27, 33 pour son frère 
Laurent-François. 
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la b o u t i q u e , deva ien t reveni r à ces deux en fan t s car ils les avaient acquis 

pa r l eur t ravai l ( 5 3 ) . Ég ide Mol ine t décéda , sans a l l iance , à Sa in t -Trond 

le 26 f év r i e r 1793 et fu t en ter ré dans l ' ég l i se col légia le No t r e -Dame près 

de ses p a r e n t s , devan t la chai re de véri té . 

Il es t p r o b a b l e que les deux f rè res co l laborèren t f r é q u e m m e n t car il 

es t r a r e m e n t fai t la d is t inc t ion entre eux dans les ment ions laconiques 

d e s c o m p t a b i l i t é s . G o d e f r o i d Marce l i s , curé de Schuurhoven , paya en 

1749 27 f l o r in s à Mol ine t sijlversmit pour un re l iquaire en argent , et 

e n c o r e 7 f lo r ins pour deux onces d ' a r g e n t . En 1775, il déboursa un 

f lo r in p o u r la répara t ion d ' u n ca l ice par Mol ine t silversmet ( 5 4) . Le 

13 ju i l l e t 1750, le Sr Molinet silversmet toucha 10 f lor ins de la fabr ique 

de la pa ro i s se Sa in t - Jean -e t -Sa in t e -Ca the r ine à Sa in t -Trond , pour avoir 

r épa ré un o s t enso i r qui s ' é ta i t brisé et le 8 oc tobre 175 1, 13 f lor ins pour 

la r e s t au ra t ion d ' u n ca l ice ( 5 5 ) . En 1771, le curé de Mie len-boven-Aals t 

fi t p l a c e r une é toi le sur la c o u r o n n e de la Vierge par Mol inet den 

silveren smeet pour la s o m m e de 8 f lor ins 15 ( 5 6) . 

Les m o n o g r a m m e s IBM et A E . M sont ainsi ident i f iés sans hési ta t ions 

p o s s i b l e s . Les œ u v r e s d a t é e s — - e n t r e 1748 et 1760 pour Égide , 1762 et 

1773 p o u r J ean -Bap t i s t e Mol ine t — sont inclues dans les pér iodes 

d ' a c t i v i t é des deux f rè res o r f èv res . De m ê m e , les pe r sonnages qui leur 

c o m m a n d è r e n t des ob je t s a rmor iés sont bien leurs con tempora ins . 

L ' i d e n t i t é du maî t re BM est révélée par la comptab i l i t é de la conf ré r ie 

t r u d o n a i s e du Sa in t -Rosa i r e , qui précise que la navet te assort ie à l ' en-

c e n s o i r l ivré t rois mois plus tôt , en 1733, a é t é réal isée par J .B .Molinet 

gautsmit (S 7) . 11 ne peut s ' ag i r que de la navet te et de l ' encenso i r 

m a r q u é s B M , le seul e n s e m b l e conse rvé dans l ' ég l i se No t r e -Dame à 

S a i n t - T r o n d , s iège de la con f r é r i e du Sa in t -Rosa i re . 

C o m m e le s econd m e m b r e du doub le p rénom Jean-Bapt i s te est géné-

r a l e m e n t l ' u sue l — fami l i è r emen t abrégé « T i s ( k e ) » en patois local — 

le m o n o g r a m m e B M s ' e x p l i q u e na tu re l l ement . D ' a u t r e part les mil lé-

( " ) RAH, Notariat, n" 2349 (notaire Joseph-Simon Hubar. de Saint-Trond), 
acte 3436 et n" 2351, acte 3862. 

(54) ADS. Schuurhoven. n" 69 (comptes de la fabrique, 1662-1791). n. fol. 
( " ) ADS. Sint-Jan en Sint-Catharina. n" Il (comptes de la fabrique. 1731-1797). 

fol. 70 et 77. 
('") RAH, Mielen-boven-Aalst, Kerk, n" 4, fol. 85 v°. 
(" ) Voir note 44 ci-dessus. 
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si m e s d e s œ u v r e s da tées de l ' o r f è v r e B M , entre 1741 et 1760, ne 

p r é s e n t e n t pas de r e c o u v r e m e n t avec ceux d ' I B M , entre 1762 et 1773. 

O n peut d è s lors admet t r e que Jean-Bap t i s t e Mol inet f i t . au début de sa 

c a r r i è r e u sage de la ma rque BM puis renouve la son poinçon entre 1760 

et 1762, ma i s le m o d i f i a en I B M . C o m m e raison plausible pour ce 

c h a n g e m e n t on peut i nvoque r le br is , le vol ou la perte du p remie r 

p o i n ç o n ( 5 8 ) . La p roduc t ion c u m u l é e de BM et d ' I B M est d ' a i l l eu r s plus 

r e p r é s e n t a t i v e de la longue carr ière de Jean-Bapt i s te Mol inet qui ent ra 

d a n s la p ro f e s s ion en 1732. Des cons idéra t ions s tyl is t iques con f i rmen t 

ce t t e iden t i t é , en par t icu l ie r la con f ron ta t i on des ca l ices de Mie len-

b o v e n - A a l s t et de R a c o u r de BM et de celui de Brus tem d ' I B M . 

L e s d o n n é e s b iog raph iques des c o m m a n d i t a i r e s s ' a c c o m m o d e n t 

d ' u n e cé su re in t rodui te dans la pér iode d ' ac t iv i t é de Jean-Bapt i s te 

M o l i n e t ; e l l e s pe rme t t en t de mieux cerner l ' époque de réal isat ion de 

c e r t a i n e s œ u v r e s . La théière à la marque IBM a été achetée par le 

c h a n o i n e R e n é - C h r é t i e n , f i ls du m é n a g e van Winde -Reynae r t s , après 

1760 m a i s avan t 1764, année de son décès . Il en va de m e m e pour la 

bu i re aux a r m e s van Bausse le -van den Hove puisque l ' épouse décéda en 

1764. Le ca l ice de Brus tem n ' a pas été livré en 1751 mais v ra i sembla-

b l e m e n t en 1768 pour la chape l l e de Sa in t -Euchère . Ainsi se t rouve 

e n c o r e a c c e n t u é ce carac tè re p rov inc ia l , que lque peu en retard sur les 

c o u r a n t s a r t i s t iques en vogue dans les g rands cent res , de la product ion 

d e J e a n - B a p t i s t e Mol ine t . Sa c l ien tè le , tant c lér icale que bourgeo ise , se 

r ec ru ta i t l o c a l e m e n t , dans les env i rons immédia t s de Sa in t -Trond . 

F a u t e de m o y e n s f inanc ie r s impor tan t s , elle se contenta i t d ' u n e qual i té 

h o n n ê t e sans o r ig ina l i t é . 

Ce t t e c o n c l u s i o n est éga l emen t valable pour l 'œuvre de son f rere 

E g i d e Mol ine t . 

Le marquage de l'orfèvrerie trudonaise 

A S a i n t - T r o n d . les o r f èv re s re levaient du mét ier des fèvres , c o m m e 

tous ceux qui t rava i l la ien t du mar teau . La plus anc ienne rég lementa t ion 

qu i les c o n c e r n e , r e m o n t e au 25 mars 1443. À dater de ce jou r les 

(5 8) Un cas de bris est connu a Liège ; il était même prévu au règlement des orfevres. 
L'usage de deux poinçons différents par un même orfèvre est également envisagé par 
P . C O L M A N , O.C., p p . 4 9 - 5 0 . 
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c o - s e i g n e u r s de la vil le et les au tor i tés c o m m u n a l e s interdirent de 

f a b r i q u e r d a n s leur ci té de l ' a rgen te r i e des t inée à la revente , qui ne serait 

p a s c o n f o r m e ou qui serai t moins f ine que l ' é ta lon de l ' a rgen te r ie de 

L i è g e , s o u s pe ine de con f i s ca t ion de la marchand i se et d ' u n réal 

d ' a m e n d e . L ' a r g e n t e r i e ainsi que les ar t icles d ' é t a in fin devaient être 

m a r q u é s d ' u n e image de la sainte Vie rge , a lors que ceux d ' é ta in ordi-

na i re d e v a i e n t ê t re f r a p p é s d ' u n e image de saint T rudon . R e n i e r G e r s t e n 

dit de B o m m e r s h o v e n et Jean Pickaert é taient n o m m é s cont rô leurs de 

l ' a r g e n t e r i e ( 5 9 ) . 

A u c u n e œ u v r e por tan t cet te ma rque rég lementa i re à l ' e f f ig ie de 

la V ie rge Mar ie n ' e s t c o n n u e ac tue l l emen t . Des ment ions d ' a r c h i v e s 

a t t e s t en t pou r t an t l ' ac t iv i t é con t inue d ' o r f è v r e s à Sa in t -Trond durant 

tout le XVI 1 s ièc le et au débu t du XVI I e s iècle : Hans Cos te r s , Aert Ni j s , 

Aer t C l i e r m a n s , Wi l l em Pe r soons , S teven W a n s , Wi l l em van der Mon t , 

H u y b r e c h t U i j t t enb roeck C 0 ) . 

Au mi l i eu du XVIP ' s ièc le l ' o r f è v r e t rudona i s S teven Meyers était 

h o n o r é de n o m b r e u s e s c o m m a n d e s par l ' a b b a y e norber t ine d ' A v e r -

b o d e , qui ava i t un r e f u g e à Sa in t -Trond et qui possédai t de nombreux 

b é n é f i c e s d a n s la rég ion ( 6 1 ) . Il est l ' au t eu r d ' u n plateau en argent , o f fe r t 

en 1646 par le c h a n o i n e p rémon t r é Phi l ippe Neven au sanctuaire de 

K o r t e n b o s . O u t r e le m o n o g r a m m e couronné S M de l ' o r f èv re , ce plateau 

por te deux m a r q u e s : un lis dans un losange et la lettre D dans une tour 

c r é n e l é e ; une s t r iche t é m o i g n e du p ré l èvemen t e f f ec tué lors du cont rô le 

du t i tre ( " ) . C e s t rois m ê m e s po inçons se re t rouvent sur un cal ice , daté 

de 1648 et c o n s e r v é à l ' a b b a y e d ' A v e r b o d e ( " ) . Éga lement sur un 

o s t e n s o i r c o m m a n d é en 1650 par le chano ine p rémont ré Engleber t 

S c h r a m m e n p o u r son ég l i se paro iss ia le de Brus tem ( 6 4 ) , ainsi que sur un 

c i b o i r e d e la m ê m e a n n é e , réal isé pour le curé René Goessens de 

( " ) F. S T R A V E N . Inventaire, o.c.. t. 1, p. 3 5 6 . 

( 6 0 ) F . V A N M O L L E . Oude edelsmeedkunst in Limburg. in OLL. t. X V I I I . 1 9 6 3 , 

pp. 245-247 et 250-25 1. 
( 6 1 ) J . G E R I T S , De Sint-Truidense edelsmid Steven Meyers en zijn betrekkingen met 

Averbode en Kortenbos. in Historische Bijdragen (...). 1980, pp. 75-87. 
C 2 ) B. G E U K E N S . Fotorepertorium (...) Sint-Truiden. o.c.. p. 4 7 ; J G E R I T S , O.C.. 

p. 80. 
( " ) Catalogue de l'exposition Historische schoonheid van Averbode. Averbode. 

1973. p. 108. Notices de J. Gerits. 
(64) B. G E U K E N S . Fotorepertorium (...) Sint-Truiden. o.c.. p. 2 2 ; Een keuze uit (...) 

Groot-Sint-Truiden. o.c., p. 38. 
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G e l i n d e n (6 5) . Par contre sur deux calices aux armes de Servais Vaes , 

abbé d ' A v e r b o d e de 1647 à 1698, faisant toujours partie du trésor de 

cet te a b b a y e , le lis dans un losange est remplacé par un perron, dont 

deux cô tés à t rois marches sont visibles et dont le fût est sommé d ' un 

t r i l o b é ; la marque couronnée SM est plus grande que sur les œuvres 

p r écéden t e s , et compor te dans le bas un petit lis (6 6) . Ces mêmes 

m a r q u e s se re t rouvent sur un reliquaire de la sainte Croix , conservé en 

l ' ég l i s e N o t r e - D a m e à .Sa in t -Trond (6 7) . 

Fau te de documenta t ion il n ' es t pas possible de déterminer vers 

que l le époque ces poinçons furent instaurés à Saint-Trond, ni quelle est 

l ' i n te rp ré ta t ion à y donner (6K). 

Le 9 mars 1657 Maximi l ien-Henr i de Bavière , évêque de Liège, et 

Huber t van Sue tendae l , abbé de Sain t -Trond, co-seigneurs de la ville, 

donnè ren t de nouveaux statuts au métier des fèvres . Ce règlement en 

22 ar t ic les concerna i t l ' accès au métier et à la maîtr ise , et s 'appl iquai t 

sur tout aux ouvrages réal isés en or , en argent ou en étain (6 9). 

Minu t i eusemen t étaient déf in ies les matières à mettre en œuvre . L ' o r 

devai t ê t re au titre des couronnes de Hassel t , la « grande » argenterie 

(grout silverwerck) au titre des thalers impér iaux, soit 1 I deniers et 

4 g ra ins , les menus ouvrages (c leynwerck ) au titre des anciens réaux 

d ' E r n e s t de Bavière . 

Le r èg lemen t n ' imposa i t de poinçonnage part iculier que pour l ' a r -

gen te r i e f ine . Cel le-ci devait porter trois marques : le poinçon du 

ma î t r e , le po inçon corporat i f à l ' emb lème de la ville et une lettre-date 

c o u r o n n é e . L ' e m b l è m e de la ville se composai t de l 'a igle bicéphale 

C5) B. G E U K E N S , Fotorepertorium (...) Sint-Truiden. o.c., p. 3 2 . 

C") Historische schoonheid van Averbode, o.c., p. 109. 
C7) B. G E U K E N S , Fotorepertorium (...) Sint-Truiden. o.c.. p. 70 ; Sint-Trudo's erf, 

o.c.. p. 1 3 2 ; J . R U T T E N , O.C., pp. 86-87. Ces trois auteurs croient pouvoir identifier le 
perron comme le poinçon de la ville d'Ath ; ils interprètent le second poinçon comme un 
C couronné. 

(6 8) Un ciboire, offert par le baron Godfroid-Adrien de Reede et son épouse Marie de 
Merode en 1645, et un ostensoir, offert par le curé Christian Neven en 1657, conservés en 
l'église Saint-Martin à Kerkom. portent e.a. comme marque un lis mais pas représenté 
dans un losange. Est-ce une variante ? B. G E U K E N S , Fotorepertorium (...) Sint-Truiden. 
o.c.. p. 1 3 ; Sint-Trudo's erf. o.c.. pp. 1 1 5 - 1 1 6 et 1 2 3 - 1 2 4 . 

(6 5) F. S T R A V E N , Inventaire, o.c., t. IV, pp. 1 3 8 - 1 4 6 . 
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c o u r o n n é , c h a r g é dans le bas des lettres S T ( 7 0) . La let tre-date A était 

va l ab l e p o u r trois a n n é e s consécu t ives , à dater du lundi qui suit le 

d i m a n c h e de Misericordia en 1657 ( 7 I ) ; la let tre-date B entrerai t en 

v i g u e u r le lundi équ iva len t en 1660, et ainsi de suite. À chaque lettre-

da t e c o r r e s p o n d a i t un con t rô leu r , choisi parmi et par les o r fèvres 

c o n j o i n t e m e n t avec les écou tê tes et les bourgmes t re s de la ville. Pour 

év i t e r tou te f r a u d e , les œ u v r e s du p remie r cont rô leur devaient être 

e x a m i n é e s par l ' o r f è v r e le plus anc ien , et ce l les des cont rô leurs su ivants 

pa r ce lu i sort i le plus r é c e m m e n t de charge . Toutes les marques et les 

le t t res avec leur iden t i f ica t ion deva ien t être f r appées sur une p laque de 

c u i v r e , d é p o s é e d a n s le c o f f r e du mét ie r . 

Q u e l q u e s m o i s p lus ta rd , le 22 d é c e m b r e 1657, les quat re o r f èv res 

é t ab l i s à S a i n t - T r o n d , adressèren t aux co-se igneurs de la ville une 

r e q u ê t e t endan t à m o d i f i e r ce r ta ines d ispos i t ions du règ lement du 

9 m a r s . C o m m e le ti tre imposé pour les g rands ouvrages se t rouvai t 

« malaisément praticable dans ceste votre ville d'autant que plusieurs 

honnest bourgeois se contentent, mesme desirent des ouvrages de moin-

dre alloye », ils d e m a n d è r e n t de pouvo i r réal iser ces obje t s au m ê m e 

t i t re q u e ce lu i p ra t iqué par leurs con f r è r e s de la Ci té de Liège , c . - à -d . 

10 d e n i e r s et 8 g ra ins . Ils p roposè ren t de marquer ces obje t s c o m m e 

p r é v u au r è g l e m e n t , t and is que l ' a rgen te r i e plus f ine , au titre de 

1 1 d e n i e r s et 4 g ra ins , por tera i t une marq u e supp lémenta i re à l ' e f f i g i e 

d e sa in t T r u d o n . Ils so l l ic i tèrent éga lemen t la permiss ion de t ravai l ler 

t ou t e sor te d ' a r g e n t q u e leur appor te ra i t les par t icul iers , « pourvu qu'il 

ne soit de moindre alloy que les Baviers de S.A. Ernest de glorieuse 

memoire ». Q u a n t au con t rô leu r j u ré ils aura ien t souhai té qu ' i l ne soit 

n o m m é q u e p o u r deux années consécu t ives et qu ' i l lui soit imposé 

d ' e x a m i n e r les o u v r a g e s à son domic i l e chaque vendredi à onze heures . 

C e t t e r equê te fu t t r ansmise par l ' é v ê q u e de Liège au consei l le r Foul-

lon p o u r p r end re i ' a v i s de q u e l q u e s - u n s des mei l leurs o r fèvres de la Cité 

(7 0) Un dessin de cette marque était inséré dans le texte. Les lettres ST sont omises 
dans la copie du règlement conservée dans les archives de l'abbaye de Saint-Trond; 
J. G R A U W E L S , Het merkteken der Sint-Truidense goudsmeden, in Limburg, t. LX1II, 
1984, p. 48. Par contre les lettres ST sont superposées et enlacées dans un écu brochant 
l'aigle, selon la copie transcrite au chartrier des maréchaux ; SAST, Smedenambacht, 
Statuutboeck, fol. 36-43 v°. 

(71) Le dimanche •< Misericordia Domini plena est terra» est le deuxième dimanche 
après Pâques. 
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d e L i è g e . Le 13 avril 1658 les co - se igneur s marquèren t leur accord sur 

t ou t e s les m o d i f i c a t i o n s p roposées , sauf que pour les ouvrages au titre 

m i n i m u m les o r f è v r e s t rudona i s deva ien t «sans aucun delay, incon-

tinent la besogne achevée, apposer sur la vaisselle les armes ou la 

marque du bourgeois qui i aurait fait travailler ( en lieu visible) et qui ne 

puisse estre facilement effacé de la dite vaisselle, afin que personne ne 

vienne a estre descue et trompé par des ouvrages semblables, leur 

interdisant d'y apposer aucun poinçon ou marque, qui pourrait la 

contrefaire, soubs peine de faux et autres arbitraires » Ç2). 

A u x t e r m e s des a m e n d e m e n t s admis par les co - se igneurs , le lettre-

da t e deva i t c h a n g e r tous les deux ans le t ro is ième lundi après Pâques . La 

p é r i o d e de va l id i té des p remiè re s let tres de l ' a lphabe t s ' é t end donc pour 

le . A , du 16 avril 1657 au 27 avril 1659 ; 

B , du 28 avri l 1659 au 1 e r mai 1661 ; 

C , du 2 mai 1661 au 8 avril 1663; 

D , du 9 avri l 1663 au 19 avril 1665; 

E , du 20 avril 1665 au 24 avril 1667; 

F , du 25 avri l 1667 au 5 mai 1669. 

La l e t t re -da te F est ac tue l l emen t la dern iè re repérée . Des exemple s des 

le t t res p r é c é d e n t e s , sauf le D et peu t -ê t re le E , sont connus ( 7 3) . L ' u s a g e 

d e s l e t t r e s -da tes s emble être r ap idemen t tombé en désué tude : ni l ' o s t en -

so i r de la chape l l e du O s s e w e g à Léau , o f f e r t en 1683 par Clara van Heer 

au c o u v e n t des Sœur s gr i ses de Sa in t -Trond ( 7 4 ) , ni la série de sept 

g o b e l e t s , réa l i sés en 1688 pour l ' a b b a y e d ' A v e r b o d e ( 7 5 ) . ne portent de 

l e t t r e -da te . C e sys t ème imaginé pour ident i f ier a i sément le con t rô leur , 

n ' a v a i t p lus g u è r e de sens dès qu ' i l ne restai t plus que deux o r f èv res en 

ac t iv i t é . C e l a se produis i t v r a i s emblab l emen t en 1669 lorsque trois des 

(7 2) F. S T R A V E N , Inventaire, o.c., t. VI, pp. 3 5 7 - 3 5 9 . 

(73) Les œuvres repérées avec une lettre-date sont citées ci-après dans les courtes 
notices biographiques, consacrées aux orfèvres trudonais. 

Un calice, conservé en l'église Saint-Servais à Grootloon, présente trois marques 
incomplètement frappées et usées. L'aigle pourrait être attribué à Saint-Trond, la lettre-
date pourrait être un E ou un F non-couronné. B. G E U K E N S . Fotorepertorium t...) 
Borgloon. Bruxelles-Saint-Trond. 1977. p. 32. 

(7J) B. G E U K E N S et C . C E U L E M A N S . Fotorepertorium (...) Diest. Bruxelles. 1 9 8 0 . 

p. 124. 
t75) Historische schuonheid van Averbode. o.c.. pp. 189-190. 
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q u a t r e s igna ta i r e s de la requê te de 1657 étaient deeédés sans que sut t ïs -

s a m m e n t de r ec rues soient venues assurer la releve ( ' " ) . 

T o u t e s les œ u v r e s c o n n u e s , m a r q u é e s d ' u n e let t re-date , portent le 

p o i n ç o n à l ' a i g l e t rudona i s pour les « g rands ouvrages ». Le règ lement 

a m e n d é de 1657 ne p réc i se pas si les œuvre s réal isées en argent de bas 

a l lo i , d e v a i e n t ê t re m a r q u é e s de la le t t re-date . Aucun exemple portant 

u n i q u e m e n t le po inçon du maî t re et la le t t re-date , n ' a été découver t 

j u s q u ' à p r é sen t . 

Le p o i n ç o n à l ' e f f i g i e de saint T r u d o n , prévu c o m m e marque supplé-

m e n t a i r e p o u r les œ u v r e s en argent f in , est v ra i semblab lement la troi-

s i è m e m a r q u e a p p o s é e à cô té de l ' a ig le t rudonais et du poinçon de 

ma î t r e sur l ' o s t e n s o i r de 1683 de la chapel le de l ' O s s e w e g ( 7 7) . sur les 

sept g o b e l e t s de 1688 d ' A v e r b o d e et sur deux autres gobele ts ident iques 

m a i s non d a t é s , c o n s e r v é s dans cet te abbaye (7 S) , éga lement sur un 

r e l iqua i r e de Sa in t - J ean -Bap t i s t e , t r ans fo rmé en 1688, fa isant part ie du 

t r é so r d e la m ê m e a b b a y e ( 7 9 ) . C e poinçon semble représenter un buste 

de m o i n e , qu i a re levé le chape ron de sa cou le . Il n ' a été repéré que sur 

les qua t r e o b j e t s p réc i t é s , qui da ten t tous de la fin du XVII ' s iècle . 

L e s o b j e t s les p lus anc i ens qui ont é té réal isés par un o r fèvre t rudonais 

en a rgen t de bas alloi et qui ne por tent que le po inçon du maî t re , sont une 

p l a q u e a r m o r i é e o f f e r t e en 1681 par Jean P e u m a n s , chanoine de la 

co l l ég i a l e de Looz - l a -V i l l e , à la c h a m b r e de rhé tor ique de cet te ville à 

l ' o c c a s i o n de son é lec t ion c o m m e pr ince ( 8 0 ) , ainsi q u ' u n d ix ième 

g o b e l e t iden t ique aux neuf préc i tés de 1688 et por tant c o m m e eux 

l ' e m b l è m e de l ' a b b a y e d ' A v e r b o d e (S 1) . L 'ob l iga t ion d ' ind iv idua l i se r 

c e s o b j e t s par l ' a p p o s i t i o n d ' u n e marque de propr ié té e t /ou d ' u n millé-

s i m e para î t avo i r é té f idè l emen t respectée tout au long du XVIII" s iècle. 

( " ) Un indice supplémentaire réside dans l'abolition en 1677 de la taxe trimestrielle 
de six florins, qui avait été instaurée en 1669 et qui frappait les orfèvres établis a 
Saint-Trond, et dans son remplacement par un droit de six liards par once d'argenterie, de 
premier ou d'autre choix, importée dans la ville ou dans la juridiction F S T R A V E N , 

Inventaire, o.c., t. IV, pp. 232 et 302. 

(7 7) Voir note 74. 
(7 8) Voir note 75. 
('*) Historische schoonheid van Averbode, o.c., p. 157. 
(80) Cette plaque, avec 13 autres, est conservée dans une petite armoire vitrée de la 

sacristie de l'église Saint-Odulphe à Looz-la-Ville. B. G E U K E N S , Fotorepertorium (. .) 
Borgloon, o.c., p. 20, qui en fait des ex-voto. 

("') Voir note 75. 



Il n ' a pas é té poss ib le de vér i f ie r si la r é fo rme imaginée sous le pr ince-

é v ê q u e de V e l b r u c k , a été app l iquée par les maî t res t rudonais en 1774-

17 7 6 ( 8 2 ) . 

Le m a r q u a g e des œ u v r e s p rodui tes par les f rères Mol inet est donc 

c o n f o r m e a la r ég lemen ta t ion d ' app l i ca t i on à Sa in t -Trond en mat ière 

d ' a r g e n t e r i e . El les sont p r a t i quemen t toutes personna l i sées soit par un 

b l a son soit par une inscr ip t ion . L ' a ig l e b icéphale pour les ouv rages en 

a rgen t au t i tre de 10 den ie r s et 8 gra ins a été apposé un iquement sur 

l ' a i g u i è r e et son bass in aux a rmes van Bausse le -van den Hove et sur 

l ' o s t enso i r - so l e i l de Kor t enbos . T o u s les autres ob je t s ont par consé -

q u e n t é té réa l i sés en argent au titre m i n i m u m de 8 den ie rs , pu i squ ' i l s ne 

po r t en t pas le po inçon o f f i c ie l de la ville mais un iquement la marque de 

l ' o r f è v r e . 

Les orfèvres trudonais entre 1657 et 1796 

Les o r f è v r e s t rudona i s du XVIH' ' s iècle eurent à résister a une for te 

c o n c u r r e n c e de la part de leurs con f r è r e s de la Ci té de Liège . Au vu 

d e s œ u v r e s c o n s e r v é e s dans les ég l i ses du can ton de Sa in t -Trond il 

s e m b l e q u e les c o m m a n d i t a i r e s ecc lés ias t iques pré fé rè ren t s ' ad re s se r 

aux ma î t r e s l iégeois pour les bel les p ièces en argent d ' a l lo i supér ieur et 

r é s e r v è r e n t aux maî t res t rudona i s les p ièces en argent de bas al loi . La 

m a i n d ' œ u v r e revenan t v r a i s emblab l emen t moins cher à Sa in t -Trond 

q u e d a n s la cap i t a l e de la p r inc ipau té , les inst i tut ions peu fo r tunées 

p o u v a i e n t acqué r i r en p rov ince au moindre coût les obje t s indispen-

sab l e s à la cé léb ra t ion du cul te . 

Les o r f è v r e s de Sa in t -T rond tentèrent à p lus ieurs reprises de s ' o p p o -

ser à l ' i m p o r t a t i o n d ' o u v r a g e s é t r angers en invoquant le monopo le que 

les s t a tu t s de la co rpora t ion leur accorda ien t . Le 7 févr ier 1734, le doyen 

d e s f è v r e s c i ta S teven van Favar t devan t les instances du mét ier pour 

impor t a t i on et ven te il l icite d ' a r g e n t e r i e s d iverses , arguant que ces 

o u v r a g e s aura ien t pu ê t re c o n f e c t i o n n é s par les o r f èv res indigènes ( 8 3) . 

Le 14 j a n v i e r 1755. après le service funèbre de Mademoise l l e Lenaer t s , 

le d o y e n des f èv re s c o n f i s c a une cou ronne en a rgent , réal isée à Anver s , 

qu i ava i t é té e x p o s é e sur le ce rcue i l . Cet te couronne était louée par les 

P. C O L M A N . O.C.. t. 1. pp. 48-49 
("•') SAST. Smedenambacht. Verdragen Ib98-I798. fol. 114 
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S œ u r s g r i ses du couven t de Sa in t -Trond lors des funéra i l l es des j eu n es 

f i l l e s et des j e u n e s gens cé l iba ta i res à la p lace d ' u n e t radi t ionnel le 

c o u r o n n e de f l eu r s . Le mét ie r déc ida le l endemain de vendre la 

c o u r o n n e en gu i se de d é d o m m a g e m e n t . Les Sœurs grises exigèrent le 

25 j a n v i e r res t i tu t ion de la c o u r o n n e en déniant au met ier toute compé-

t ence en ma t i è re d ' o b j e t s acqu is hors ville mais à usage pr ivé . D ' a p r è s 

les s œ u r s , la loca t ion d ' u n e cou ronne en argent ne pouvai t pas être plus 

p r o h i b é e par les f èv re s que la locat ion d ' u n cheval ferré hors la juri-

d i c t i on de S a i n t - T r o n d . En 1746, les Sœurs gr ises avaient dé jà du se 

d é f e n d r e — a v e c succès — cont re le mét ier des drapiers qui voulait leur 

in te rd i re de louer des d raps mor tua i res b lancs ou noirs pour les enterre-

m e n t s . En f in de c o m p t e , e l les duren t en appeler le 2 avril 1756 à l ' abbe 

de S a i n t - T r o n d . qui les au tor i sa à ut i l iser la couronne l i t igieuse C 4 ) . 

M a l g r é ce t te c o n c u r r e n c e , le travail de l ' a rgen t et de l ' o r s ' e s t main-

tenu à S a i n t - T r o n d j u s q u ' à la fin de l 'Anc ien Rég ime . Mais l ' ab sence , 

r é g l e m e n t a i r e , de m a r q u e o f f i c i e l l e sur les p ièces en argent de bas a l loi , 

q u e les o r f è v r e s t rudona i s t ravai l la ient p r inc ipa lemen t , ne favor isa pas le 

r e p é r a g e de leurs œ u v r e s . H o r m i s les quat re s ignata i res de la requête de 

1657 , r a res sont les o r f è v r e s de Sa in t -Trond qui ont été réper tor iés . Les 

o r g a n i s a t e u r s des n o m b r e u s e s expos i t ions d ' a r t , t enues à Sa in t -Trond 

ou a i l l eu r s au L i m b o u r g . ne se sont j a m a i s at telés à leur découver te 

Le p r e m i e r s igna ta i re de la requê te de 1657 est Cornelis Blommen, 

d o y e n en exe rc i ce du mét ie r des fèvres . Il fut bapt isé à Sa in t -Trond 

( N o t r e - D a m e ) le 5 f évr ie r 1617 ; il étai t f i ls de Corne l i s et de Mar ie van 

A k e n ( 8 5 ) . Il é p o u s a à Sa in t -Trond (No t r e -Dame) le 9 févr ier 1644 

E l i s abe th W i j s h o f f , qui lui donna 10 en fan t s ent re 1644 et 1666. Son fi ls 

C o r n e l i s s u c c é d a en 1662 à son beau - f r è re Denis Wi j sho f f c o m m e 

c h a n o i n e de la co l lég ia le N o t r e - D a m e à Sa in t -Trond l"6). En 1651, 

C o r n e l i s s i égea pour la p remiè re fois au consei l du mét ier des maré-

c h a u x . Il fu t élu doyen en 1654, 1657, 1660 et 1668 ("7). Il ne put 

C4) S A S T . Ibid.. fol. 137-139 ; G . S I M E N O N , Suppliques, o.c., p. 184 ; J . G R A L W E L S . 

Een lijkbaarkleed der Grauwzuslers. in Limburg, t. LXII, 1983. p. 189. 
( " ) N. T E E U W E N , De bevolking, o.c.. p. 215, n" 394. 
( 8 6 ) G . S I M E N O N , Notes pour servir à l'histoire des paroisses qui dépendaient de 

iabbaye de Saint-Trond, in Bulletin de la Société d'art et d'histoire du diocèse de Liège, 
t. XVII, 1908. p. 164. 

( " ) F . S T R A V E N , Inventaire, o.c.. t. I V , pp. 4 8 . 1 0 3 - 1 0 4 , 1 4 6 , 2 1 2 et t. V I , pp 3 5 8 , 

6 3 3 . 
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p r é s e n t e r l u i - m ê m e les c o m p t e s re la t i fs à c e dern ier exerc ice 1668-1669 

é tan t d é c é d é peu après ( 8 8 ) . A u c u n e œuvre sort ie de son atel ier n ' e s t 

c o n n u e . 

Andr ie s van der W a t c r f o r t , le d e u x i è m e s ignata i re et le plus ancien des 

o r f è v r e s , fu t bap t i sé à Sa in t -Trond ( N o t r e - D a m e ) le I e r novembre 1598. 

Il é ta i t f i l s de Me lch io r et d ' E l i s a b e t h van de Put . Son père fu t doyen des 

m a r é c h a u x en 1602, maî t re de la fo i re en 1606 et doyen des merc ie r s en 

1615 ( 8 9 ) . Sa mère étai t la f i l le du peint re et en lumineu r T h o m a s 

P u t e a n u s ( 9 0 ) . Andr i e s van der Wate r fo r t se mar ia trois fois : vers 163 I 

a v e c Ba rbe T a c k o e n , en 1644 avec A n n e M o u t o n , et en 1649 avec 

E l i s a b e t h Bar the l s . El les lui donnè ren t r e spec t ivement six, trois et huit 

e n f a n t s ; il é leva i t de plus chez lui un f i ls bâ ta rd . Maî t re Andr ies habi ta i t 

à l ' e n s e i g n e du chien b leu , « In den b lauwen Hondt », sur la g rand-p lace 

d e S a i n t - T r o n d ("' ). Il s iégea a la g i lde des drap ie rs c o m m e représentant 

d e s m a r é c h a u x en 1623, 1624, 1628, 1631. En 1634 il fut doyen de son 

m é t i e r et ma î t r e de la fo i re ( 9 2) . Il décéda à Sa in t -Trond le 3 ju i l le t 1667. 

M a î t r e A n d r i e s van der Wate r fo r t marquai t ses œuvre s d ' u n e feui l le de 

t r è f l e (?) ou de trois besan ts accolés . Il s igna de toutes lettres 

l ' o s t e n s o i r - t o u r e l l e qu ' i l réal isa en 1660 pour Henri van der Boen ten , 

cu r é de A a l s t ; cet o s t enso i r porte l ' a ig le t rudonais et la let tre-date B 

n o n - c o u r o n n é e ( 9 J ) . Par con t r e , la lettre B est cou ronnée sur un béni t ier 

d ' a p p a r t e m e n t aux a r m e s van W i n d e , sorti de son atel ier (9 4) . 

Le t ro i s i ème s igna ta i re de la requê te de 1657, Pierre II Massar t , fu t 

bap t i s é à S a i n t - T r o n d ( N o t r e - D a m e ) le 27 oc tobre 1606. Il était f i ls de 

( " " ) S A S T . Smedenambacht. Rekeningen 1 6 6 8 - 1 6 6 9 . 

("*) F. S T R A V E N , Inventaire, o.c.. t. III, pp. 2 4 5 - 2 4 6 , 2 5 6 - 2 5 8 , 2 7 6 - 2 7 7 , 2 8 9 , 3 0 8 , 

3 1 1 , 3 7 9 . 

( " " ) P . V A N A I S E . Le monogrammisle de iévangéliaire dit •• de Quercentius •• ( 1564-
1565) ou Thomas Vanden Put(te), dit Puteanus, enlumineur et peintre de Saint-Trond 
(1532-1609). in Bulletin - Le Vieux-Liège » , ( . V I I I , 1 9 6 6 , pp. 5 4 - 6 4 ; N . T E E U W E N , De 
bevolking, o.c.. pp. 1 9 6 , 2 1 1 , 2 2 8 , 2 4 5 - 2 4 6 . 

("') N. T E E U W E N , De bevolking. o.c.. pp. 1 9 6 . 228. 
( " ) F. S T R A V E N . Inventaire, o.c.. t. I I I , pp. 3 5 2 , 3 7 9 - 3 8 0 , 3 9 6 , 4 1 3 , 4 1 5 , et t. V I . 

p. 3 5 8 . 

C 3 ) Sint-Trudo's erf, o.c., p. 1 2 4 qui croit pouvoir reconnaître une tète ; B . G E U K E N S , 

Repertorium (...) Sint-Truiden. o.c.. p. 24 ; Een keuze uit (...) Groot-Sint-Truiden. o.c.. 
p. 4 1 . 

C4) O . de S C H A E T Z E N . Orfèvreries liegeoises. Recueil complémentaire, o.c.. p. 1 3 . 

avec reproduction des poinçons. 
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P i e r r e I e t d e M a r i e W a r n i e r ( 9 S ) . S o n p è r e é t a i t o r i g i n a i r e d e L i è g e e t f u t 

r e ç u b o u r g e o i s d e S a i n t - T r o n d l e 7 s e p t e m b r e 1 5 9 9 ( 9 6 ) ; p e u t - ê t r e 

é t a i t - i l a p p a r e n t é a u x o r f è v r e s l i é g e o i s d u m ê m e n o m ( 9 7 ) . P i e r r e 1 

M a s s a r t d é c é d a à S a i n t - T r o n d le 3 0 d é c e m b r e 1 6 1 9 . P i e r r e 11 M a s s a r t 

é p o u s a E l i s a b e t h C a s s e n , d o n t il e u t n e u f e n f a n t s e n t r e 1 6 4 8 et 1 6 6 9 . 

Il s i é g e a a u c o n s e i l c o m m u n a l d e S a i n t - T r o n d d e la p a r t d e s f è v r e s e n 

1 6 4 3 , 1 6 4 6 e t 1 6 4 9 ( 9 S ) . Il d é c é d a le 17 s e p t e m b r e 1 6 6 9 — l ' a c t e 

m e n t i o n n e s a q u a l i t é « a u r i f a b e r » — e t f u t e n t e r r é e n l ' é g l i s e N o t r e -

D a m e d a n s le c h œ u r d e la c h a p e l l e d u S a i n t - S a c r e m e n t . P i e r r e 11 

M a s s a r t m a r q u a i t s e s œ u v r e s d u m o n o g r a m m e P s u r m o n t a n t M . O n le 

r e t r o u v e s u r u n c i b o i r e , d a t é 1 6 5 9 , a v e c l a l e t t r e - d a t e A c o u r o n n é e , e n 

l ' é g l i s e S a i n t - Q u i r i n à R u k k e l i n g e n - L o o n ( 9 9 ) ; s u r u n c a l i c e , d a t é 1 6 6 2 , 

a v e c l a l e t t r e - d a t e C c o u r o n n é e , e n l ' é g l i s e S a i n t - P i e r r e à S e n y ( 1 0 ° ) ; s u r 

u n c h r i s m a t o i r e , a v e c l a m ê m e l e t t r e - d a t e C m a i s d a t é 1 6 6 4 , e n l ' é g l i s e 

p a r o i s s i a l e d ' A a l s t ( " " ) ; s u r u n c i b o i r e , a v e c la l e t t r e - d a t e F c o u r o n n é e , 

d a n s l e s c o l l e c t i o n s d e s « A m i s d u b é g u i n a g e d e S a i n t - T r o n d » ( l 0 2 ) . 

(" ) N. TEEUWEN, De bevolking, o.c., pp. 196, 214, 229-230, 247. 
(" ) SAST, Poorterboek 1566-1765, fol. 27, n" 6. 
( ® 7 ) J . B R E U E R , Les orfèvres du Pays de Liège. Une liste de membres du métier, in 

Bulletin de la Société des bibliophiles liégeois, t. XIII, 1935, pp. 230-231 (lable). 
( " ) F. S T R A V E N , Inventaire, o.c., t. III, pp. 4 7 4 , 4 8 1 , 4 8 9 . 

C") B. G E U K E N S , Repertorium (...) Borgloon, o.c., p. 26, qui a cru lire 1655. Notre 
lecture 1659 est conforme aux années de validité de la lettre-date A. 

(I0°) Sint-Trudo' s erf, o.c.. p. 108, qui donne une interprétation erronée pour la 
lettre-date C, à savoir 1662-1664 ; J. J B O L L Y et A. G O U D E R S . Répertoire ( tHamoir, 
Bruxelles, 1980, p. 58. 

(101 ) Sint-Trudo's erf. o.c., p. 132-133, qui postule un changement de lettre-date tous 
les trois ans sans tenir compte des amendements adoptés en 1658. De plus le calcul est 
erroné : si A était valable de 1657 a 1660. C aurait dû l'être de 1663 à 1666 et non pas de 
1662 a 1664 comme mentionné a la notice de ce catalogue. Compte tenu de notre 
interprétation de la lettre-date C, c.-à-d. 1661-1663, il faut admettre que l'inscription est 
légèrement postérieure à la réalisation de l'ouvrage. 

Le catalogue fait par ailleurs confusion entre Pierre II Massart et son fils Pierre III 
(l02) Begijnhoven in de provincie Limburg. in Kunst en Oudheden in Limburg. n" 2. 

Saint-Trond, 1973. pp. 20-2 I ; Oude kunst uit de verzameling van de Vrienden van het 
begijnhof • te Sint-Truiden. o.c., pp. 19-22. 

Notre interprétation de la lettre-date F, c.-a-d. 1667-1669, es_t compatible avec la date 
de décès de Pierre II Massart, ce qui n'est pas le cas si l'on maintient une validité 
triennale pour les lettres-dates. Dans cette derniere hypothese, F aurait été en vigueur 
entre 1672 et 1675. période pendant laquelle Pierre III Massart, né en 1655, peut 
difficilement avoir accédé à la maitrise et avoir acquis une telle habileté professionnelle. 
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Steven Meyers, le r édac teur et qua t r i ème s ignata i re de la requê te de 

1657, a fait l ' ob j e t d ' u n e monograph ie détail lée de la part de J. Geri ts (1 0 3) . 

Il f u t bap t i sé à Sa in t -T rond ( N o t r e - D a m e ) le 2 févr ier 1619. Il était f i ls 

de S t e v e n , conse i l l e r c o m m u n a l pour les brasseurs C 0 4 ) , et de Ca ther ine 

van der M o n d e n , v r a i s e m b l a b l e m e n t appa ren tée à l ' o r f è v r e anverso i s 

d ' o r i g i n e t r udona i s e , W i l l e m van der M o n d e n décédé en 1642 (1 0 S) . 

S t e v e n M e y e r s j u n i o r é p o u s a à Sa in t -Trond le 12 d é c e m b r e 1643 Jeanne 

van de r B o r c h t , qui le rendi t père de sept en fan t s ent re 1644 et 1663. Il 

f u t é lu d o y e n d e s m a r é c h a u x en 165 6 ( 1 0 6) . Il décéda à Sa in t -Trond le 11 

avri l 1676. Les œ u v r e s q u ' i l réal isa avant l ' en t rée en v igueur du règle-

m e n t de 1657 et qu ' i l m a r q u a de son m o n o g r a m m e S M cou ronné , sont 

c i t ée s c i - d e s s u s . Pos t é r i eu remen t à cet te da te seule une garn i ture de 

r e l i u r e , sur laque l le ne f igure p lus que l ' a ig le t rudona i s suite à une 

r e s t au ra t i on et qui appar t i en t à l ' a b b a y e p rémon t rée d ' A v e r b o d e , lui a 

é t é a t t r i buée ( 1 0 7 ) . 

P i e r r e III Massart suivi t les t races de son père l ' o r f è v r e Pierre II , bien 

q u e le d é c è s de ce lu i -c i en 1669 ne lui pe rmi t pas de bénéf ic ie r de 

son e n s e i g n e m e n t . P ier re III fu t bapt i sé à Sa in t -Trond (No t r e -Dame) le 

29 m a r s 1655. Il épousa A n n e - M a r i e Vlemincx en sa ville natale le 

2 aoû t 1685, avec d i spense des trois bans . Le c inqu i ème en fan t q u ' e l l e 

lui d o n n a , naqui t p o s t h u m e en août 1695, Pierre III Massar t étant 

(1 0 3) Voir note 61. 
(1 0 4) La famille Meyers appartenait au patriciat de la ville de Saint-Trond. L. du 

H E R C K E N R O D E , o.c., pp. 540-541; F. G O O L E , Wapenkunde. o.c., pp. 199-201; 
F. G O O L E et P. S E V E R I J N S . Limburgsefamilies. o.c.. t. II. Hasselt-Tongres, 1978. p. 74. 

Louis Meyers, l'oncle de l'orfèvre Steven, fut élu bourgmestre en 1651. Jacques 
Meyers, un autre oncle, émigra en Espagne ; un descendant obtint le 17 mars 1706 des 
bourgmestres et échevins de Saint-Trond un certificat élogieux concernant son ascen-
dance paternelle ; F. S T R A V E N , Inventaire, o .c . , t. VI, pp. 393-394. Une autre branche de 
la famille Meyers se fixa à Anvers, où leurs descendants s'assimilèrent à la noblesse ; 
ANB. 1868, pp. 147, 427 et 1873, p. 391. Jacques Meyers, fils de l'orfèvre Steven, 
acquit la seigneurie de Gothem dont ses descendants prirent le nom ; J . D A R I S . Notice 
historique sur Grand-Looz. Gothem et Brouckom. in Bulletin de i' Institut archéologique 
liégeois, t. IX. 1868. pp. 27-78 ; I D E M , Notices sur les églises du diocèse de Liège, t. I I , 

1871. pp. 13-36 et t. X, 1882. p. 244. 
(1 0 5) E. DlLlS, L'orfèvre-ciseleur anversois Guillaume van der Mont, in Annales de 

l'Académie royale d'archéologie de Belgique, t. LXIX, 1921, pp. 301-350. 
C 0 6 ) F. S T R A V E N , Inventaire, o.c.. t. IV, p. 1 3 4 . 

C 0 7 ) J. G E R I T S , Sint-Truidens zilverwerk te Averhode. Een lectionariumband uit de 
XVII' eeuw, in Limburg, t. XLI, 1962, pp. 150-153; Historische schoonheid van 
Averbode. o.c.. pp. 121-123. 
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d é c é d é le 7 mai p r écéden t . Selon son acte de décès , qui le dit « auri-

f a b e r », il f u t i n h u m é , c o m m e son père , dans le c h œ u r de la chapel le du 

S a i n t - S a c r e m e n t en la co l lég ia le N o t r e - D a m e . Pierre III représenta le 

m é t i e r des m a r é c h a u x à la gi lde des drap ie rs en 1679 et au consei l 

c o m m u n a l en 1689 C 0 8 ) . Il f i t v r a i semblab lemen t usage du m ê m e 

p o i n ç o n q u e son père . Vu l ' a b s e n c e de le t t re-date on peut lui a t t r ibuer le 

c i b o i r e , m a r q u é du m o n o g r a m m e P su rmontan t M et de l ' a ig le t rudo-

na i s , c o n s e r v é en l ' é g l i s e . N o t r e - D a m e à Sa in t -Trond C 0 9 ) . 

Le ma î t r e t r udona i s , qui fa isai t usage des init iales A M couronnées , 

l ivra dix gobe l e t s à l ' a b b a y e d ' A v e r b o d e , dont neuf portent l ' a ig le 

t r u d o n a i s et l ' e f f i g i e de saint T r u d o n , dont hui t sont da tés 1688 et dont le 

d i x i è m e ne por te q u e le m o n o g r a m m e de l ' o r f è v r e . Il aménagea égale-

m e n t p o u r ce t t e a b b a y e un re l iquai re de Sa in t - Jean-Bapt i s te en cet te 

m ê m e a n n é e 1688 ; il mi t en œ u v r e de l ' a rgen t f in pu isque cet te p ièce est 

m a r q u é e de l ' a i g l e t rudona i s et de l ' e f f i g i e de saint T rudon Il l ivra 

à l ' é g l i s e Sa in t -Mar t i n de Sa in t -Trond un c ibo i re , daté 1706 et marqué 

du p o i n ç o n de la vi l le ( " ' ) . La p laque a rmor iée , qu ' i l réalisa en 1681 

p o u r le c h a n o i n e lossain P e u m a n s af in d ' ê t r e appendue au col l ier de la 

c h a m b r e de rhé to r ique de Looz- l a -Vi l l e , ne porte que son seul mono-

g r a m m e ( " 2 ) . Pa rmi tous les no tab les du mét ie r des fèvres de Saint-

T r o n d , les in i t ia les A M ne s ' a p p l i q u e n t q u ' à Andries Meyers. Ainsi 

l ' o r f è v r e S t even M e y e r s eut-i l v r a i s emb lab l emen t , lui auss i , un succes-

s e u r en la p e r s o n n e de son f i l s Andr i e s , bapt isé à Sa in t -Trond (Notre-

D a m e ) le 24 n o v e m b r e 1652. Andr i e s Meyer s épousa Aleyde van L o o n , 

d o n t son t i ssus hui t e n f a n t s en t re 1674 et 1690. Il fu t dé légué par les 

m a r é c h a u x à la g i lde des drap ie rs en 1679, en 1682 et en 1687 ; il fut 

n o m m é d o y e n de son mé t i e r en 1683 ( " 3 ) . Il était encore en vie en 1709 

l o r sque son g e n d r e , N ico la s -F ranço i s S igers , acquit le mét ier des fèvres 

de S a i n t - T r o n d ( l l 4 ) et lorsque son épouse t répassa le 15 avril . 

C0 8) F. S T R A V E N . Inventaire, o.c., I I V . pp. 3 3 1 et 407-408. 
("") Sint-Trudo' s erf, o.c., p. 7 5 ; B . G E U K E N S , Repertorium (...) Sint-Truiden. o.c., 

p . 6 9 ; J . R U T T E N , O . C . , p p . 9 6 - 9 7 . 

("°) Voir notes 75 et 79. 
("') Sint-Trudo's erf, o.c., pp. 117-118; B G E U K E N S , Repertorium (...) Sint-

Truiden, o.c., p. 6 6 ; Een keuze uit (...) Groot-Sint-Truiden, o.c., p. 37. 
C1 2) Voir note 80. 
C") F. S T R A V E N , Inventaire, o.c.. t. I V . pp. 3 3 1 , 3 5 8 , 3 6 2 , 3 8 9 . 

(" 4 ) SAST, Smedenambacht, Rekeningen 1708-1738, fol. 7 v". Le nouveau fèvre 
trudonais est peut-être un descendant de Nicolas Sigers, orfèvre hasseltois du milieu du 
X V I I ' 1 s ièc le; F. V A N M O L L E , o.c., p. 251. 
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Le n iveau social des o r f èv re s t rudona i s du XVII e s iècle était con fo r -

t ab l e . L e u r s a l l i ances dans la hau te bourgeo i s i e , les cha rges occupées 

d a n s l ' a d m i n i s t r a t i o n c o m m u n a l e , l ' u s a g e cont inu d ' a r m o i r i e s ( l 1 5 ) , 

l eu r s f u n é r a i l l e s su iv ies d ' i n h u m a t i o n dans l ' ég l i se , t émoignen t de 

l ' a i s a n c e don t ils j ou i s sa i en t . Les o r f èv res du XVII I e s iècle ne sont plus 

i ssus d e ce m ê m e mi l ieu . Ils pa rv iennen t à une cer taine notor ié té locale 

m a i s sans ê t re in tégrés à la haute bourgeo is ie , qui , à l ' encon t re de ses 

a s c e n d a n t s du s iècle p récéden t , déda igne le travail manue l pour ne 

r e t en i r q u e les ca r r i è res j u r id iques et adminis t ra t ives . 

L ' o r f è v r e Matheus van Uyt t recht était natif de Hasse l t , où il fu t 

b a p t i s é le 9 m a r s 1684. Il étai t f i ls de M a t h e u s , veuf de Mar ie Goe t s -

b loe t s ( 1 1 6 ) , e t de sa s econde f e m m e Mech t i lde van de Put te . Il épousa à 

S a i n t - T r o n d ( N o t r e - D a m e ) , avec d i spense de tous les bans , le 31 j anv ie r 

1710 M a r i e van C e u l e n . Cet te année là, il représenta déjà le mét ier 

d e s m a r é c h a u x à la g i lde des d r a p i e r s ; en 1721 ce manda t lui fut 

r e n o u v e l é ( " 7 ) . Mar ie van Ceu len lui donna huit en fan t s , dont le dern ier 

f u t o n d o y é le 25 j a n v i e r 1726. M a t h e u s van Uyt t recht décéda après cette 

' d a t e et avan t le 30 j a n v i e r 1731, lorsque sa veuve se remar ia . La marq u e 

de M a t h e u s van Uyt t rech t n ' e s t pas connue et aucune œuvre sort ie de 

son a te l ie r n ' a été repérée à ce j ou r . 

Le 1 e r f év r i e r 1724 M a t h e u s van Uyt t recht fu t convoqué par le doyen 

d e son mé t i e r pour éva lue r une f l èche en argent que l ' avoca t Mart in 

B o d s o n avai t s o u m i s e à exper t i se . Il pesa la p ièce , la toucha avec ses 

p i e r r e s , p r é l eva un échan t i l lon et e s t ima ensui te l ' ob j e t , pesant près de 

24 o n c e s , à 71 -5 florins. Dans cet acte Ma theus van Uyt t recht est 

e x p r e s s é m e n t dit ê tre le seul o r f èv re rés idant alors en la ville de Saint-

T r o n d ( " " ) . 

Le c o n c u r r e n t de Ma theus van Uyt t rech t , Libert Beijns était décédé 

q u e l q u e s m o i s p lus tô t , le 10 oc tobre 1723, et avait été enterré dans 

( " s ) F. G O O L E . Wapenboek van Sint-Truiden, o.c., pp. 9, 60 et 103. 
("*) Gilles Goetsbloets de Hasselt fut un orfèvre renommé au milieu du X V I R siècle. 

Un Jean Goetsbloets avait épousé à la même époque Catherine van der Locht, fille de 
l'orfèvre hasseltois Steven van der Locht. F . V A N M O L L E , o.c., 2 5 1 - 2 5 3 . 

( " 7 ) F . S T R A V E N , Inventaire, o.c.. t. V , pp. 1 0 5 et 177. 
("") SAST, Smedenambacht, Verdragen 1698-1798, fol. 61-62 : ... hebben doen 

compareren Sr Mattheus van Uyttrecht onsen eenighen silversmit binnen dese stadt 
residerende ende hem den silveren pijl hebben doen in onse presentie waeghen tou-
scheren ent strichen siaen ende warderen volgens onse ambachts costume ende officie ... 
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l ' é g l i s e N o t r e - D a m e au t e rme d ' u n e cour te vie. Il avai t été bapt isé à 

S a i n t - T r o n d ( N o t r e - D a m e ) le 14 ju i l le t 1692. Il était f i ls de Jean Be i jns , 

d o y e n des m a r é c h a u x , et d ' O d i l e van Haren . Il laissait Ca ther ine 

W i j n a n t s v e u v e avec c inq pet i ts en fan t s . Pour subveni r à ses beso ins , 

ce l l e -c i fi t c o m m e r c e d ' o b j e t s en é ta in . Elle fut poursuiv ie par le mét ier 

d e s m a r é c h a u x pour ven te il l icite car elle n ' é t a i t s ta tu ta i rement autori-

sée q u ' à c o n t i n u e r la spécia l i té dans laquel le son mari avait acquis sa 

m a î t r i s e . Auss i du t -e l l e s ' a d r e s s e r à l ' abbé , c o - s e i g n e u r d e la vil le, pour 

o b t e n i r une dé roga t ion ( 1 1 9 ) . O n peut a t t r ibuer à Libert Bei jns les deux 

c o u r o n n e s , m a r q u é e s du m o n o g r a m m e cou ronné LB, qui sont conser -

v é e s d a n s l ' é g l i s e Sa in t -Mar t in à M o n t e n a k e n . Une inscript ion dédica-

to i re g r a v é e sur le scep t re , assort i à ces deux couronnes mais non 

m a r q u é , r appe l l e leur dona t ion fa i te par Babewi jn van der Meeren en 

1721 C 2 0 ) . 

La v e u v e de l ' o r f è v r e M a t h e u s van Uyt t rech t se remar ia le 30 janv ie r 

1731 à S a i n t - T r o n d ( N o t r e - D a m e ) avec l ' o r f è v r e François Stijnen après 

a v o i r o b t e n u d i spense de deux bans . Deux fi l les naqui ren t de cet te 

u n i o n . F r a n ç o i s S t i jnen avai t été bapt i sé à Sa in t -Trond (No t re -Dame) le 

2 0 avri l 1697 c o m m e f i l s de F ranço i s , doyen des bouchers , et d 'E l i s a -

be th W o u t e r s . Il fu t élu doyen des maréchaux en 1732 et en 1741 ; il 

s i égea au conse i l c o m m u n a l en 1735, 1741 et 1745 é tant chaque fois 

d é l é g u é à l ' e x p e r t i s e du pain ( 1 2 1 ) . François St i jnen décéda à Saint-

T r o n d le 31 aoû t 1749 et f u t en ter ré dans l ' ég l i se No t r e -Dame . Dans une 

t r ansac t ion avec sa s œ u r E l i sabe th , veuve de son parent François -

A r n o l d S t i j n e n , pas sée d e v a n t le nota i re Louis Pulinx le 2 oc tobre 1743, 

F r a n ç o i s S t i j nen est ci té c o m m e zilversmet van sijnen stiel (1 2 2) . Dans un 

ac te d ' a c h a t passé devan t le nota i re Arnold D e r w a le 9 févr ier 1747, il 

es t di t gaudtsmit borger deser stadt ( l 2 3 ) . Le curé de H e k s p a y a e n 1745 

24 f l o r in s au s ieur F ranc i s S t i jnen de Sa in t -Trond pour un rel iquaire de 

sa in te B a r b e , qui est t ou jou r s conse rvé dans l ' ég l i se paroiss ia le . Ce 

r e l iqua i r e est m a r q u é du m o n o g r a m m e cou ronné FS (1 2 4) . Une abon-

( ' " ) G . S I M E N O N , Suppliques, o.c., p. 1 1 0 . 

C 2 0 ) B. G E U K E N S , Fotorepertorium (...) Sint-Truiden. o.c., p. 53. 
C2 1) F. S T R A V E N , Inventaire, o.c., t V, pp. 258, 269, 294-295, 307-308. 
C2 2) RAH, Échevins de Saint-Trond. Œuvres, reg. 110, fol. 621 
( 1 2 î ) RAH, Ibid., reg. 111, fol. 49. 
( ' " ) RAH, Heks. Kerk, n"4 , fol. 528 ; B. GEUKENS, Fotorepertorium l J Borgloon, 

o.c.. p. 4 3 . 
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d a n t e p r o d u c t i o n de F ranço i s S t i jnen subsis te dans les égl ises des 

e n v i r o n s de Sa in t -T rond : un ca l ice à H o u t a i n - l ' E v ê q u e , un autre cal ice 

à K e r k o m . un c ibo i re à R u k k e l i n g e n - L o o n . daté 1733, un deux ième 

c i b o i r e à S c h u u r h o v e n (Sa in t -Trond) , daté 1736, un t ro is ième ciboire à 

H o e p e r t i n g e n . da té 1745, une cui l lère à Aals t , une cro ix- re l iquai re à 

D o n k , da té 1739, deux c o u r o n n e s à Bove l ingen et une autre à Saint-

T r o n d (ég l i se N o t r e - D a m e ) . En 1734. il res taura un cal ice de 1652 pour 

ce t t e de rn i è r e ég l i se ( l 2 5 ) . 

P i e r r e Bar tholomeï œ u v r a c o m m e o r fèv re à Sa in t -Trond au mil ieu 

du X V I I I e s ièc le . Il étai t f i ls de Lamber t Ba r tho lome ï , doyen des 

m e r c i e r s , et d ' E l i s a b e t h B o o n e n ; il avai t été bapt isé à N o t r e - D a m e le 

12 f é v r i e r 1717. Il é p o u s a Luc ie Bas t i jns à Sa in t -Trond ( N o t r e - D a m e ) le 

2 0 n o v e m b r e 1741 après avoi r ob tenu d i spense du t ro is ième ban. Pierre 

B a r t h o l o m e ï r ep résen ta les m a r é c h a u x à la g i lde des drapiers en 

1748 ( 1 2 6 ) . Il d é c é d a , veuf sans en fan t s , le 12 ju in 1774 et fut enterré en 

l ' é g l i s e N o t r e - D a m e . Dix ans plus tard , ses héri t iers l iquidèrent sa 

s u c c e s s i o n et t r ans igèren t avec les hér i t iers de sa f e m m e , représentés 

par E u s t a c h e L iebens et son épouse Mar ie -Luc ie van Herbergen ( l i 7 ) . 

En 1750. J ean van L o u b b e e c k . curé de J e u k . c o m m a n d a a l ' o r f èv re 

. B a r t h o l o m e ï un n o u v e a u ca l ice pour son égl ise paroiss ia le . Il lui remit 

18 o n c e s d ' a r g e n t p r o v e n a n t d ' u n ancien os tensoi r et paya 70 f lor ins 

p o u r l ' a r g e n t c o m p l é m e n t a i r e et la f açon . Il fit consacre r le cal ice par 

l ' a b b é de S a i n t - T r o n d , ce qui lui coû ta 2 florins. Le cal ice dut être 

r e t o u c h é car il étai t t rop haut ; une d e u x i è m e fo is , le curé van Loubbeeck 

d é b o u r s a 2 florins pour la conséc ra t ion . Insat isfai t de cet te product ion 

l oca l e , il c o n f i a le ca l ice pour t r ans fo rma t ion et redorure à l ' o r f èv re 

l i égeo i s D e l b r o u c k , à qui il paya 20 florins le 25 sep tembre 1759. 

A l ' o c c a s i o n de la t ro i s i ème consécra t ion du ca l ice , le curé fit don aux 

C 2 5 ) B. G E U K E N S , Fotorepertorium (...) Sint-Truiden. o.c., p. 6 9 ; I D E M , Foto-
repertorium (...) Borgloon, o.c., pp. 2 4 , 2 6 et 5 1 ; B. G E U K E N S et C . C E U L E M A N S , 

Fotorepertorium (...) Hasselt 11. Bruxelles-Saint-Trond, 1 9 7 8 , p. 2 6 ; I D E M , Foto-
repertorium (...) Landen. Bruxelles, 1980, p. 45 ; Sint-Trudo's erf. o.c., pp. 118, 132, 
1 3 7 ; i. R u T T E N , o.c., pp. 6 8 - 6 9 (qui confond l'inscription de deux calices), 9 2 - 9 3 ; Een 
keuze uit (...) Groot-Sint-Truiden, o.c.. pp. 3 6 - 3 7 , 4 4 - 4 5 ; Een keuze uit (...) Groot-
Herk-de-Stad. in Kunst en Oudheden in Limburg. n" 25, Saint-Trond. 1980, p. 47. 

C 2 6 ) F. S T R A V E N , Inventaire, o.c.. t. V . p. 3 2 6 . 

( I 2 7 ) RAH. Échevins de Saint-Trond. Œuvres, reg. I 19. fol. 445, acte du notaire 
L. Deheuse. passé le 13 janvier 1784. 
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m o i n e s de l ' a b b a y e de Sa in t -Trond de deux nouveaux moucho i r s valant 

4 f l o r in s ( , 2 8 ) . 

Le m o n o g r a m m e c o u r o n n é PB de Pierre Bar tho lomeï se re t rouve sur 

q u a t r e ca l i ces c o n s e r v é s r e spec t ivemen t à Hoepe r t i ngen , à Bove l ingen , 

à V e l m et à W i l d e r e n , ce dern ie r da té 1768. Éga lemen t sur un c iboi re à 

A a l s t , da té 1758, sur un re l iqua i re -os tenso i r à He lch te ren , sur une 

c o u r o n n e p o u r la s ta tue de sainte Luc ie à Schuurhoven (Sa in t -Trond) , 

d a t é e 1753, et sur un scept re à K e r k o m ( 1 2 9 ) . 

P ie r re B a r t h o l o m e ï f o r m a v ra i s emb lab l emen t son neveu par al l iance 

J e a n - L a m b e r t - A r n o l d van Herbe rgen (1729-1783) , f i ls de Jean et 

d ' A n n e - M a r i e Bas t i jns . Celui -c i s ' é tab l i t en 1752 c o m m e o r fèv re à 

T o n g r e s ( n o ) . O n peut auss i admet t r e que Jean van Heer , f i ls de Jean et 

de A n n e B a r t h o l o m e ï , f i t ses débu t s dans l ' a t e l i e r de son oncle Pierre 

B a r t h o l o m e ï . Jean van Hee r , bapt isé en l ' ég l i se N o t r e - D a m e à Saint -

T r o n d le 24 f év r i e r 1757, est r ense igné c o m m e ga rçon-o r fèv re lors du 

r e c e n s e m e n t de 1796 ( m ) . 

Un t ro i s i ème neveu de Pierre Ba r tho lome ï , Eustache Liebens, œuvra à 

S a i n t - T r o n d . Fi ls de Jean L iebens , doyen des charpent ie rs et proef-

meester d e s t onne l i e r s , et de A n n e van Heer , il fu t bapt isé à Sa in t -Trond 

( N o t r e - D a m e ) le 17 d é c e m b r e 1733. Il é p o u s a dans cet te égl ise , avec 

d i s p e n s e d e s b a n s , le 7 j a n v i e r 1758 Mar ie -Luc ie van Herbe rgen , n ièce 

d e l ' o r f è v r e B a r t h o l o m e ï et sœur de l ' o r f è v r e tongrois . Elle le rendit 

pè r e de qua t re e n f a n t s , nés en t re 1758 et 1768. L ' o r f è v r e L iebens 

pa r t i c ipa aux fes t iv i tés qui marquè ren t en 1791 le re tour d ' E u c h è r e 

K n a p e n . a b b é de Sa in t -T rond , après la révolut ion l iégeoise ; sa maison , 

s ise de r r i è re l ' ég l i s e N o t r e - D a m e , était décorée de deux vers en l ' hon-

( ' " ) RAH, Jeuk, Kerk, n" 19, comptes de la fabrique de 1753-1791, n. pag. Ce calice 
est vraisemblablement celui daté 1751 et ne portant aucune marque, qui est toujours 
conservé dans l'église de Jeuk ; B. G E U K E N S , Fotorepertorium (...) Sint-Truiden, o.c., 
p. 4 0 . 

( ' " ) B. G E U K E N S , Fotorepertorium (...) Sint-Truiden, o.c., pp. 14, 24, 27, 63, 74; 
I D E M , Fotorepertorium (...) Borgloon, o.c.. pp. 24, 51 ; B. G E U K E N S et C . C E U L E M A N S , 

Fotorepertorium (...) Hasselt I, Bruxelles-Saint-Trond. 1977, p. 35 ; Sint-Trudo's erf, 
o.c., pp. I 18-119. 138. 

( u 0 ) Catalogue de l 'exposition Tongers zilver uit de achttiende eeuw, Tongres, 1976, 
pp. 8 - 1 0 ; J. J. M . van O R M E L I N G E N , De zilveren kraag \an het Tongers smedenambacht. 
in OLL. t. XXXIX. 1984. pp. 184-185. 

( ' " ) SAST. Volkstelling 1796. n" 561-562. 
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neu r de l ' e m p e r e u r Léopo ld ( 1 3 2 ) . Eus tache Liebens , o r f èv re , habi tai t 

t o u j o u r s à la m ê m e adresse lors du r ecensemen t de 1796 ( l 3 3 ) . Il y 

d é c é d a le 16 oc tob re 1823. A u c u n e œuvre sort ie de son atel ier n ' a pu 

ê t re d é c o u v e r t e j u s q u ' à p résen t . 

L ' o r f è v r e Paul-Antoine Gendron naqui t à Sa in t -Trond le 2 mars 1732 

d e F r a n ç o i s , d o y e n des ta i l leurs , et de Hé lène Oever t . Le 26 j anv ie r 

1764 en la pa ro i s se Sa in t -Mar t in , il épousa Jeanne -Mar i e C lucke r s , 

a v e c d i s p e n s e des t rois bans . Elle lui d o n n a huit en fan t s . An to ine 

G e n d r o n es t c i té silversmit dans un acte du 22 ju i l le t 1777 relatif à la 

c u r a t e l l e de sa s œ u r innocen te C 3 4 ) . L ' o r f è v r e G e n d r o n par t ic ipa , 

c o m m e son c o n f r è r e L i ebens , aux ré jou i s sances lors de la p remiè re 

r e s t au ra t i on de l ' a b b é Knapen en 1791. Sa ma i son , sise rue de Tir le-

m o n t , é ta i t d é c o r é e d ' u n c œ u r ardent chargé de deux vers à la gloire du 

p r é l a t ; un qua t r a in en latin était par ai l leurs a f f i ché aux fenêt res ( 1 3 5 ) . 

L ' o r f è v r e P a u l - A n t o i n e G e n d r o n est men t ionné au r ecensemen t de 

1796. D a n s sa ma i son ou dans la ma i son vois ine habi ta ient Math ieu 

S c h o o n a e r t s , l aboureu r , avec son épouse Mar ie -Ca the r ine Bocken et 

t ro is f i l s g a r ç o n s - o r f è v r e s : Arno ld -Nico l a s , âgé de 25 ans , Corne i l le -

N i c o l a s - A n t o i n e , âgé de 23 ans et Be rna rd -Ma th i eu , âgé de 20 ans ( 1 3 6) . 

P a u l - A n t o i n e G e n d r o n mouru t à Sa in t -Trond le 24 mars 1815. 

L ' o r f è v r e G e n d r o n marqua i t ses œuvre s du m o n o g r a m m e couronné 

A G . Il l ivra en 1762 des ch r i sma to i r e s pour l ' ég l i se de Jeuk. Dans 

son ég l i s e pa ro i s s ia le Sa in t -Mar t in à Sa in t -Trond sont conse rvés 

un o s t e n s o i r et sa nave t t e , da tés 1767, et une garni ture de rel iure. 

L ' é g l i s e d e K e r k o m posséda i t il y a que lques années encore un g lobe 

c r u c i f è r e m a r q u é du m o n o g r a m m e A G , mais qui a été perdu lors d ' u n e 

p r o c e s s i o n ( l 3 7 ) . Les œ u v r e s de l ' o r f è v r e G e n d r o n ne do ivent pas être 

c o n f o n d u e s avec ce l les d ' u n c o n f r è r e con tempora in qui marqua i t ses 

C3 2) J. DEM AL. Précis de la Révolution Saintronnaire et Liégeoise de 1789, Saint-
Trond, 1865, p. 329. Cette référence est donnée par J. BREUER, o.c. , p. 189, n" 1803 qui 
n'a cependant pas relevé les trois autres orfèvres mentionnés dans cet ouvrage, dont l'un 
à la même page que Liebens ! 

C3 3) SAST. Ibid., n" 2248-2252. 
( I , J ) RAH. Echevins de Saint-Trond. Œuvres, reg. 117, fol. 440. acte du notaire 

L. Deheuse. 
( I 3 S) J. D K M A L . O.C.. pp. 314-315. 
(I3") SAST. Ibid.. n" 877-886. 
(137 ) B. GEUKENS. Fotorepertorium (...) Sint-Truiden. o .c . . pp. 39. 66. qui ne signale 

pas le globe dont une photo est pourtant présente dans les collections du Patrimoine 
artistique. 
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r éa l i s a t i ons du m o n o g r a m m e c o u r o n n é A C et qui semble avoir exercé 

ses t a len ts à Hasse l t ( 1 3 8 ) . 

J e a n - H e n r i G e n d r o n . f i l s de l ' o r f è v r e Pau l -Anto ine , col labora avec-

son pè re . Il f u t bapt isé en l ' ég l i se N o t r e - D a m e à Sa in t -Trond le 

16 o c t o b r e 1766 et y é p o u s a , avec d i spense des bans , le 5 jui l let 1793 

M a r i e - G e r t r u d e V a s o e n s . Il étai t é tabl i c o m m e or fèvre rue de Liège lors 

du r e c e n s e m e n t de 1796 ( l 3 9 ) . Il décéda à Sa in t -Trond le 29 mars 1828, 

s ' é t a n t r econver t i dans la boucher i e -cha rcu te r i e . 

Le ma î t r e qui ut i l isai t le m o n o g r a m m e couronné HP au mil ieu du 

X V I I I e s i èc le , es t v r a i s e m b l a b l e m e n t aussi d ' o r i g i n e t rudonaise . Il est 

l ' a u t e u r d ' u n re l iqua i re -os tenso i r de saint Euchè re , conse rvé en l ' ég l i se 

N o t r e - D a m e de S a i n t - T r o n d , d ' u n e ca l lebasse avec g lobe c ruc i fè re , 

a t t r ibu t d ' u n e s ta tue de saint Roch de Montpe l l i e r ou de saint J acques , 

œ u v r e vo lée en 1983 dans l ' ég l i se Sa in t -Léonard de Léau , d ' u n cal ice 

f a i s a n t par t ie du pa t r imo ine de l ' ég l i s e Sa in t -Ambro i se de R u m m e n , et 

d ' u n p la t eau g r a v é à l ' i m a g e de saint Roch de Montpe l l ie r , appar tenant 

à l ' é g l i s e Sa in t -Mar t i n de Russon . L ' a b b a y e p rémon t rée d ' A v e r b o d e 

p o s s è d e une g r a n d e fou rche t t e de service à 3 dents , réal isée par le maître 

H P ( 1 4 0 ) . Les ini t ia les H P pour ra ien t être a t t r ibuées à Henri Plugers ou 

P l i n g e r s , conse i l l e r c o m m u n a l de Sa in t -Trond en 1762 pour la corpora -

t ion d e s f è v r e s . Mais aucun d o c u m e n t connu n 'a t tes te son activi té dans 

le t ravai l des m é t a u x p réc ieux C 4 1 ) . 

C3 8) Les œuvres marquées AC étant conservées dans les églises des environs de 
Hasselt, nous croyons pouvoir avancer cette origine. Il s'agit d'une croix-reliquaire de 
1748 à Vliermaal. d'une croix de la même année à Kortessem. d'une palene a Zolder. 
d'un calice de 1750 à Lummen. d'un autre calice a Stevoort. et d'un bénitier dans une 
collection privée hasseltoise. P. COLMAN, o .c . , t. 1. pp. 254, 256, 267, 271, qui suppose 
une origine liégeoise ; B . G E U K E N S et C . C E U L E M A N S , Fotorepertorium (...) Hasselt II. 
o.c., pp. 45, 55. 

C3 9) SAST, Ibid., n" 373-374 
( l 4°) B. G E U K E N S , Fotorepertorium (...) Sint-Truiden, o.c.. p. 70; B. G E U K E N S et 

C . C E U L E M A N S , Fotorepertorium (...) Diest, o.c., pp. 89 et 136; B. G E U K E N S , Foto-
repertorium (...) Tongeren, Bruxelles-Saint-Trond. 1976. p. 37; Historische schoon-
heid van Averbode, o.c.. p. 198. 

C 4 ' ) Henri Plugers fut baptisé a Saint-Trond le 27 décembre 1719 comme fils de 
Gisbert, conseiller communal pour les cordonniers, et de Thérèse Verhulsl II y épousa 
le 12 octobre 1745 Marie Goetmakers, avec dispense du troisième ban. Son testament, 
passé le 15 janvier 1778 pardevant le notaire d'Exelles, le qualifie de marchand-
bourgeois de Saint-Trond. Il décéda à Saint-Trond le 16 mars 1778 et fut enterré dans 
l 'église Notre-Dame. F. S T R A V E N , Inventaire, o.c., t. V, p. 407; RAH. Notariat, 
n° 1344, fol. 10 v". 



— 135 

Du g e n d r e d ' H e n r i P luger s , P ier re-Jean Ulens, il es t , par cont re , bien 

é tab l i q u ' i l fu t o r f èv re à Sa in t -T rond . Fils de Jean Ulens , chaudronn ie r 

et c o n s e i l l e r c o m m u n a l pour les m a r é c h a u x , et de Mar ie -Anto ine t t e 

S m e t s , il f u t bapt i sé en l ' ég l i s e N o t r e - D a m e à Sa in t -Trond le 9 ju i l le t 

1746. Son pè r e con t rac ta en 1756 une seconde a l l iance avec Anne-

C a t h e r i n e M o l i n e t , s œ u r des o r f èv re s Jean-Bapt i s te et Égide Mol ine t . 

P i e r r e - J ean Ulens étai t le cous in ge rma in de Jean-Ba l thasa r Ulens , qui 

s ' i n s t a l l a en 1772 c o m m e o r f èv re à Tongre s ( 1 4 2 ) . Il épousa le 7 j anv ie r 

1773, en l ' ég l i s e N o t r e - D a m e à Sa in t -Trond , avec d i spense des trois 

b a n s , A n n e - T h é r è s e P luge r s , f i l le d ' H e n r i et de Mar ie G o e t m a k e r s . El le 

lui d o n n a 9 e n f a n t s , nés en t re 1773 et 1790. L ' o r f è v r e Pierre-Jean 

U l e n s . hab i tan t der r iè re l ' ég l i se N o t r e - D a m e , par t ic ipa aux fes t ivi tés de 

I 791 ( l 4 i ) . Il est recensé a la m ê m e adresse en 1796 ( 1 4 4 ) . 11 était t ou jours 

ac t i f c o m m e o r f è v r e lorsqu ' i l décéda à Sa in t -Trond le 17 avril 1813. 

En 1816 un h o m o n y m e apposa ses nouvel les marques sur la « P laque 

d ' i n s c u l p a t i o n des Po inçons des Fabr icans d ' O u v r a g e s d ' O r et d ' A r -

gent des deux A r r o n d i s s e m e n s de Maas t r ich t et de Hassel t •> sous le 

n u m é r o 23 ( l 4 5 ) . 

La m a r q u e PIV ou P1U, f igurant sur un cal ice restaure en 1779 à 

l ' i n i t i a t i ve de l ' a b b e van Herck de Sa in t -Trond et conservé en l ' ég l i se 

S a i n t - T r u d o n de He l ch t e r en . peut lui être a t t r ibué. Cet te marque f igure 

auss i sur d e s bure t t es et leur p la teau et sur un encenso i r , conse rvés en 

l ' é g l i s e N o t r e - D a m e de Wi lde ren C 4 6 ) . 

C o m m e ses co l l ègues L iebens . Gendron et Ulens . l ' o r f èv re Jean-

Char l e s de Racour t t e t a e n 1791 le re tour du co-se igneur de la vil le, l ' abbe 

bénéd i c t i n K n a p e n ( 1 4 7 ) . Pour tan t il avait fa i t part ie en 1790 du mag i s -

trat in t rus c o m m e représen tan t des fèvres . Il fu t un par t isan conva incu 

du N o u v e a u R e g i m e . Sous la domina t ion f rança ise il fu t n o m m e 

c o n s e i l l e r mun ic ipa l en 1795. o f f i c i e r de la munic ipa l i té en 1796, 

C4 2) J . J . M . van O R M E L I N G E N , O.C., pp. 173-174. 
C 4 ' ) J . D E M A L . O.C.. p . 3 2 9 . 

C4 4) S A S T , Ibid.. n" 2289-2293. 
C4 5) A . A . M . N . D E J O N G , Zwanezang van het Maastrichtse goud- en ziiversmeden-

ambacht. in Miscellanea Trajectensia, Maastricht. 1962, planche XVI. 
T 1 4 6 ) B . G E U K E N S , Fotorepertorium (...) Sint-Truiden, o.c.. p. 2 7 ; B . G E U K E N S et 

C . C E U L E M A N S , Fotorepertorium (...) Hasselt I. o.c.. p. 34. 
( I 4 7 ) J . D E M A L . O.C.. p . 2 9 8 . 
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m e m b r e du bureau de B ien fa i sance en 1798 ( l 4 ") . Jean-Char les de 

R a c o u r t fut bap t i sé en l ' ég l i s e N o t r e - D a m e de Sa in t -Trond le 2 mars 

1756. Il é ta i t f i l s de F ranço i s de Racour t et d ' A n n e - C a t h e r i n e Por tmans . 

Son onc l e J a c q u e s - L a m b e r t de Racour t et son f rère h o m o n y m e furent 

c h a n o i n e s de la co l lég ia le N o t r e - D a m e à Sa in t -Trond ( , 4 g ) . Jean-

C h a r l e s avai t é p o u s é avec d i spense des trois bans , en l ' ég l i se Notre-

D a m e de S a i n t - T r o n d le 23 sep tembre 1781, Mar ie -Chr is t ine Plevoets , 

qu i lui d o n n a 9 e n f a n t s ent re 1782 et 1796. D ' a p r è s le r ecensement de 

1796 il habi ta i t sur la G r a n d - p l a c e ( l s o ) . J ean-Char le s de Racourt décéda 

ren t i e r d a n s sa vi l le nata le le 2 mars 1828. Aucune œ u v r e , qui puisse lui 

ê t re a t t r i buée , n ' a é té repéree à ce j ou r . 

L ' o r f è v r e Lambert-Joseph Warnots étai t établi rue de Liège , ou rue de 

B r u s t e m , lors du r ecensemen t de 1796 ( l 5 1 ) . Il avait été bapt isé en 

l ' é g l i s e N o t r e - D a m e à Sa in t -Trond le 23 j anv ie r 1757, c o m m e fi ls de 

J e a n - A n d r é W a r n o t s et de J eanne C o x . Il épousa dans la m ê m e égl i se , 

a p r è s d i s p e n s e des trois bans , le 8 ju in 1795 Anne-Ca the r ine Holbach . 

Il a p p o s a en 1816 ses nouve l les m a r q u e s sur la plaque d i s c u l p a t i o n de 

la tou te nouve l l e p rov ince du L imbourg sous le numéro 24 ( l 5 2 ) . Il était 

t o u j o u r s r ense igné c o m m e o r f èv re lorsqu ' i l décéda dans sa ville natale 

le 28 s e p t e m b r e 1830. 

Le r e c e n s e m e n t de 1796 révèle encore l ' ex i s t ence de l ' o r f èv re Jean-

Lambert Jossa(er), é tabl i sur la Grand -p l ace de Sa in t -Trond C 5 3 ) . 

Bap t i s é à S a i n t - T r o n d , en l ' ég l i se N o t r e - D a m e , le 15 j anv ie r 1750, il 

é ta i t f i l s de Liber t Jos sae r , qui se fit recevoi r bourgeois de Sain t -Trond 

le 17 m a r s 1740, et de Mar ie G ie l en . Il fu t n o m m é en 1805 consei l le r 

m u n i c i p a l de Sa in t -T rond C 5 4 ) . Il décéda cél ibata i re en cette ville le 

2 8 j a n v i e r 1822, qua l i f i é de négoc ian t . C o m m e pour ses con tempora ins 

E u s t a c h e L i e b e n s , J ean -Henr i G e n d r o n , J ean -Char l e s de Racour t et 

C4 8) F. S T R A V E N , Inventaire, o.c., t. VI, pp. 16, 19-20, 49, 52, 96, 115, 120, 195. 
451-452; R B O Y E N , De Sint-Truidense municipaliteit tijdens het Directoire (1795-
1800), in Historische bijdragen ter nagedachtenis van G. Heynen, Saint-Trond, 1984, 
pp. 15-37. 

("") G. S I M E N O N , Notes, o.c., p. 167. 
C5 0) SAST, Ibid., n" 276-277. 
C 5 ' ) SAST. Ibid., n" 339-341. 
( ' " ) Voir note 145. 
( I 5 J) SAST. Ibid.. n" 1 4 1 - 1 4 3 . Sous le n' 3 9 4 de ce recensement est mentionne 

Jacques van den Love, âge de 23 ans. garçon-orfevre. demeurant rue de Liege. 
C 5 4 ) F. S T R A V E N , Inventaire, o.c.. t. VI. p. 2 0 6 . 
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L a m b e r t - J o s e p h W a r n o t s , il n ' a pas été poss ib le de re t rouver une œuvre 

a t t r i buab le à l ' o r f è v r e Jossae r . 

L ' a c t i v i t é des f r è res Jean-Bap t i s t e et Ég ide Mol ine t s ' inscr i t donc 

d a n s une t radi t ion a r t i s t ique , qui a ete ma in tenue a Sa in t -Trond tout au 

long d e s X V I I ' ' e t XVIII ' ' s iècles . L ' o r f è v r e r i e t rudonaise est comparab le 

en p r o d u c t i o n et en n o m b r e d ' a r t i s a n s à l ' o r f èv re r i e hutoise ; e l le est 

p lu s impor t an t e q u e ce l le de T o n g r e s (1 5 S) . Et toute une product ion 

d ' œ u v r e s c iv i l e s res te à d é c o u v r i r . . . L ' o r f è v r e r i e réal isée à Sa in t -Trond 

s o u s le r è g n e des p r inces - évéques de Liège , méri terai t a s su rément à son 

tou r une é tude auss i exhaus t ive que cel les consac rées a l ' o r f èv re r i e 

l i égeo i se ou maas t r i ch to i se . 

( ' " ) Catalogue de l'exposition Orfèvrerie hutoise. XVIT-XVIir siecles, Huy, 1980, 
s. pag. ; Tongers zilver. o.c.. pp. 7-14 



LA BATAILLE D'OTHÉE 
ET SA PLACE DANS L'HISTOIRE 
DE LA PRINCIPAUTÉ DE LIÈGE 

p a r Y v e s C H A R L I E R 

Introduction 

Le q u i n z i è m e s iècle cons t i tue pour la pr inc ipauté de Liège un siècle de 

m a l h e u r s . Son his to i re depu i s 1389, année de la nomina t ion de Jean de 

B a v i è r e au s i ège ép i scopa l de Sa in t -Lamber t , j u s q u ' à la p roc lamat ion de 

la neu t ra l i t é l i égeoise en 1492 o f f r e une série quasi in in ter rompue 

d ' a g i t a t i o n s et de t roub le s , de paix passagères et de trai tés désas t reux . 

P o u r L i è g e , ce s iècle est aussi celui de l ' in te rven t ion des puissants 

d u c s de B o u r g o g n e . 1408, 1465, 1466, 1467, 1468, toutes ces da tes 

j a l o n n e n t une lutte de so ixan te ans entre les Bourgu ignons et les Lié-

g e o i s , lut te q u e l ' on pourra i t qua l i f i e r d ' i n é g a l e pour la p r inc ipauté , 

p u i s q u ' e l l e a about i c h a q u e fois à un désas t re : les défa i tes d ' O t h é e , de 

M o n t e n a e k e n . de B r u s t h e m . les des t ruc t ions de Dinant et de Liège , 

a c c o m p a g n é e s c h a c u n e de p i l lages , de razz ias , d ' i ncend i e s et , en fin de 

c o m p t e , de s en t ences aux c o n s é q u e n c e s ca tas t roph iques . 

No t re p r o p o s est ici d ' é t u d i e r p réc i sément le p remie r événemen t 

m a r q u a n t de ce q u i n z i è m e s ièc le , à savoir la batai l le d ' O t h é e . 

Le d i m a n c h e 23 s ep t embre 1408 fut un des m o m e n t s les plus terr ibles 

p o u r l ' h i s t o i r e du pays de Liège . Aussi était-i l normal que cet te date 

c a p i t a l e de l ' h i s to i r e de Liège ait re tenu depu i s longtemps l ' a t ten t ion 

d e s h i s to r i ens et éc r iva ins : c i tons pour le d ix -neuv ième siècle D e w e z , 

de C r a s s i e r , de G e r l a c h e , Pola in . Henaux , Dar i s . Demar teau ( ' ) . Mais 

( ' ) M . D E W E Z , Histoire du pays de Liège. Bruxelles. 1 8 2 2 ; L . M . de C R A S S I E R . 

Recherches et dissertations sur l'histoire de la principauté de Liège. 1845; C. de 
G E R L A C H E , Histoire de Liège depuis César jusqu'à la fin du XVIII" siècle. T . I V . 

Bruxelles, 1 8 5 9 ; M . L . P O L A I N . Histoire de l'ancien pays de Liège. T . 2 , Liège. 1 8 4 7 ; 

F . H E N A U X . Histoire du pays de Liège. T . I . Liège, 1 8 7 2 ( 3 ' éd. ) ; J . D A R I S . Histoire du 
diocèse et de la principauté de Liège pendant le XV" siècle. Liège. 1 8 8 7 ; J . D E M A R T E A U . 

La démocratie liégeoise de 1384 à 1419. Liège. 1895. 
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c e s h i s to r i ens n ' o n t résolu aucun p rob lème essentiel et leurs récits 

m a n q u e n t de r igueur et ne se basent pas sur une cr i t ique ob jec t ive . Au 

d é b u t du v i n g t i è m e s ièc le , seuls , Kur th ou encore Schne ide r (2) nous ont 

d o n n é une b o n n e é tude de l ' h i s to i re du règne de Jean de Bavière . 

T o u t e f o i s , leurs j u g e m e n t s peuven t être revus ou amél iorés car , depuis 

la pa ru t i on de leurs t r avaux , de n o m b r e u s e s sources tant narrat ives que 

d i p l o m a t i q u e s ont été pub l iées . 

D e p u i s 1913, avec la paru t ion du tome I des ch ron iques l iégeoises , 

n o u s p o s s é d o n s la très impor tan te « ch ron ique du règne de Jean de 

B a v i è r e » et la « c h r o n i q u e la t ine» de Jean de Stavelot . En 1931, 

E. Fa i ron publ ia i t dans le tome 2 des « ch ron iques l iégeoises » la 

« c h r o n i q u e a b r é g é e » de Jean d ' O u t r e m e u s e in téressante , m ê m e s ' i l 

f au t y p r end re g a r d e , p o u r le début du règne de Jean de Bavière . Mais 

c e son t sur tou t les éd i t ions d ' a c t e s d ip loma t iques et d ' i nven ta i r e s analy-

t i ques d ' a r c h i v e s qui se sont mul t ip l iées depu i s 1910. Ici, il convien t de 

r end re h o m m a g e à E. Fai ron pour les très impor tan ts Réges tes de la 

c i té de L iège » qui cons t i tuen t pour l 'h is tor ien du début du qu inz i ème 

s ièc le une mine inépu isab le de r ense ignemen t s . 

D e p u i s Kur th , seul Jean L e j e u n e s ' e s t in téressé au sujet que nous 

a l l ons t ra i te r . T o u t e f o i s , sans rien en lever aux mér i tes de cet his tor ien 

l i égeo i s , il fau t dire qu ' i l ne nous donne la plupart du temps que 

l ' h i s t o i r e de la batai l le d ' O t h é e dans ses grands l ignes et se borne 

s o u v e n t à l ' i n s é r e r dans une syn thèse plus vas te . En réal i té , j a m a i s la 

ba ta i l l e d ' O t h é e n ' a v a i t été t rai tée de la man iè re dont nous vou lons 

l ' e n v i s a g e r . 

A e n t e n d r e ce r ta ins h i s tor iens , c ' e s t la démocra t i e étant a son apogée 

en 1389 la r e sponsab l e de la batai l le et des ma lheur s qui s ' e n sont suivis . 

O n ne peut n ier sa part de responsab i l i t é , mais il faut tenir compte auss i , 

et d a n s une large m e s u r e , de p lus ieurs autres causes : la personnal i té de 

J e a n de B a v i è r e et son dés i r de pouvo i r abso lu , l ' ac t ion pol i t ique des 

d u c s de B o u r g o g n e , le grand sch i sme qui divise la chrét ienté et la 

f a i b l e s s e re la t ive de l ' e m p i r e . En e f f e t , la batai l le d ' O t h é e r é sume 

a d m i r a b l e m e n t bien le règne de Jean de Bavière , mais aussi les g rands 

é v é n e m e n t s de la pol i t ique in terna t ionale . Ce serait une er reur de 

( ' ) G . K U R T H , La cité de Liège au Moyen-Âge. T. 3, Bruxelles, 19 ! 0 ; F. S C H N E I D E R , 

Herzog Johann von Haiern Berlin. 1913. 
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v o u l o i r in te rp ré te r cet te batai l le c o m m e étant un fai t essent ie l lement 

in te rne à la p r inc ipau té de L iège . On ne peut faire abstract ion des 

é v é n e m e n t s qui ont ma rqué l ' h i s to i re in ternat ionale du début du 

q u i n z i è m e s ièc le : m ê m e si la guer re de Cent ans connaî t un e n t r ' a c t e , 

e l le es t e n c o r e loin d ' ê t r e t e rminée . Ce t te in terrupt ion tout à fait pas-

s a g è r e n ' e s t q u e le résul ta t des guer res c ivi les et des d isputes du pouvo i r 

qu i on t éc l a t é tant en F rance q u ' e n Angle te r re . Ce sont surtout les 

r iva l i t é s p r inc i è r e s en France qui conce rnen t au plus haut point notre 

s u j e t . En e f f e t , Cha r l e s V, d i spara i ssan t sans doute trop tôt pour 

p a r a c h e v e r son œ u v r e de r ed res semen t du r o y a u m e , laisse derr ière lui 

un f i l s — C h a r l e s VI — t rop j e u n e et incapable de reprendre en ma ins les 

r êne s du p o u v o i r : Sous Charles VI, le roi fou, la France en péril (3), 

vo i l à une f o r m u l e e m p r u n t é e à Joseph Ca lme t t e qui résume bien le règne 

du f i l s de C h a r l e s V. Dès le débu t , les onc les du j eune roi s ' e m p a r e n t du 

p o u v o i r : c ' e s t le g o u v e r n e m e n t des onc les qui se caractér ise par une 

po l i t i que p rop re à f avo r i s e r les intérêts par t icul iers des dé tenteurs du 

p o u v o i r . Et les choses ne vont pas s ' a r r a n g e r : tandis que Char les VI 

s o m b r e d a n s la fo l i e , son f rè re cadet Louis d ' O r l é a n s réc lame le pouvoi r 

et en t r e en con f l i t avec son onc le Phi l ippe le Hard i , duc de Bourgogne , 

qu i ava i t pr is la d i rec t ion de la pol i t ique généra le . L 'oppos i t ion entre 

P h i l i p p e et Lou i s éc la te lors des séances du Conse i l . Les inf luences 

c h a n g e n t a l t e rna t i vemen t selon l ' é ta t du roi . Quand Charles VI est 

malade, Philippe a le dessus. Quand il manifeste une apparence de 

personnalité, Louis prend l'avantage (4) . Mais ce n ' e s t pas seulement 

d a n s la d i spu t e pour la p remiè re p lace que l ' oppos i t ion se mani fes te . 

C ' e s t auss i d a n s leur dés i r d ' a r r o n d i r leurs p ropres possess ions terri to-

r i a l e s . De son cô t é , le duc d ' O r l é a n s veut cons t i tuer au nord-est de la 

F r a n c e un é ta t don t le L u x e m b o u r g cons t i tuera i t le noyau central ( 5 ) , ce 

qu i aura i t i név i t ab l emen t mis en péril les visées expans ionn i s tes des 

d u c s de B o u r g o g n e dans les Pays -Bas . Du vivant de Phi l ippe le Hard i , 

les q u e r e l l e s p r inc iè res ne p rennent j a m a i s de tournure vraiment g rave , 

ca r L o u i s d ' O r l é a n s se rés igne pa r fo i s à accep te r les déc is ions de son 

o n c l e , h o m m e d ' â g e et d ' e x p é r i e n c e . Mais il ne cédera j ama i s en rien à 

( 3 ) J . C A L M E T T E , Les dernières étapes du Moyen-Âge français. Paris, 1 9 4 6 , p. 8 2 . 

( " ) J . C A L M E T T E et E. D E P R E Z , L'Europe occidentale de la fin du XIV'' siècle aux 
guerres d'Italie t. 1, Paris, 2 vol., 1937-1939, p 59. 

(5) Voir à ce sujet A . de C l R C O U R T et N . Van W E R V E K E , Documents Luxembourgeois 
à Paris..., in : P.S.H.I L.. T. XL. Luxembourg. 1889, pp. 53-148. 



— 141 — 

son cous in Jean sans Peur ( 6 ) . La France sera au bord de la guerre civi le 

e t , m a l g r é des ten ta t ives pour réconci l ie r les ducs r ivaux, le duc 

d ' O r l é a n s sera assass iné le 22 sep tembre 1407 sur l ' o rdre du duc de 

B o u r g o g n e ( 7 ) . 

Q u a n t à l ' E m p i r e , la s i tuat ion n ' y est guère plus br i l lante . Le vieil 

idéal impér ia l de la domina t i on universe l le a achevé de s ' e f f o n d r e r et 

c e , m a l g r é les e f f o r t s de la maison de L u x e m b o u r g pour le taire revivre . 

Le v ieux c o n c e p t selon lequel l ' E m p e r e u r devai t avoir autori té sur tous 

les ro is et t ou tes les na t ions subs is te enco re , mais la réali té de l ' E m p i r e 

es t tou te au t re (*). W e n c e s l a s , élu roi des R o m a i n s en 1376, n ' e s t q u ' u n 

p e r s o n n a g e i rasc ib le , b ru ta l , v io len t , ivrogne de surcroî t , incapable de 

g o u v e r n e r , et qui ne fera q u ' a c c e n t u e r cet te décadence . Si bien q u ' e n 

1400, il est d é p o s é et r emp lacé par Rober t de Bavière . Le désordre 

s ' i n s t a l l e , ca r W e n c e s l a s n ' a c c e p t e pas sa dépos i t ion . Rober t de Bavière 

ne p a r v i e n d r a pas à d o n n e r à son pouvo i r une ass ise assez fe rme pour 

a s s u r e r à l ' E m p i r e un g rand rôle dans la pol i t ique des pu issances euro-

p é e n n e s . Et si son successeu r S ig i smond fai t p reuve de plus d ' é n e r g i e 

q u e ses p r é d é c e s s e u r s , n o t a m m e n t en in tervenant pour la réuni f ica t ion 

de la c h r é t i e n t é , il ne pour ra e m p ê c h e r ce décl in de l ' E m p i r e : les états 

a l l e m a n d s on t leur p ropre pol i t ique et la dignité souveraine est si bien 

théorique qu'elle ne suscite plus de sérieuse compétition (9). 

L ' E g l i s e conna î t depu i s 1378 une crise très g rave . La remise en 

q u e s t i o n de l ' é l ec t ion d ' U r b a i n VI va débouche r sur ce que l 'on a appelé 

le G r a n d S c h i s m e d ' O c c i d e n t . Pendant près de quaran te ans , deux papes 

se d i s p u t e n t le p o u v o i r , l ' un à R o m e , l ' au t re à Av ignon ( 1 0) . L ' E u r o p e 

c a t h o l i q u e se d iv i se en deux obéd iences : l ' u n e c l émen t ine (Av ignon) , 

l ' a u t r e u rban i s t e ( R o m e ) . La division politique de l'Europe faisait du 

( * ) J . C A L M E T T E e t E . D E P R E Z , op. c i t . . p . 6 0 . 

(7) Serait-ce l'influence du duc d'Orléans dans la politique liégeoise qui a incité le duc 
de Bourgogne à faire assassiner son rival? Cfr. A. M I N D E R , La rivalité Orléans-
Bourgogne dans la principauté de Liège. Liège, 1973. 

( " ) B. G U E N E E , L'occident aux XIV et XV" siècles; les états. Paris, 1971. p. 64. 
O J. C A L M E T T E , L'élaboration du monde moderne. Paris, 1939, p. 197. 
("') En voici la liste : 

Avignon : Rome : 

Clément VII (1378-1394) Urbain VI (1378-1389) 
Benoit XIII (1394-1417) Boniface IX (1389-1404) 

Innocent VII (1404-1406) 
Grégoire XII (1406-1415) 
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grave événement romain un schisme irrémédiable et le schisme à son 

tour, venait donner aux conflits politiques iâpreté d'une guerre de 

religion ( " ) • Dès lors, les e x c o m m u n i c a t i o n s p leuvent et les deux papes 

c h e r c h e n t à d é b a u c h e r les pays et les rois d ' o b é d i e n c e adverse . Pis 

e n c o r e : le C o n c i l e de P i se . qui aurai t dû met t re f in au sch i sme , ne fait 

q u ' a g g r a v e r ce t te d iv i s ion par l ' é l ec t ion d ' u n t ro is ième pont i fe ( l 2 ) . Ce 

n ' e s t q u ' a v e c le C o n c i l e de C o n s t a n c e en 1415, œuvre de l ' e m p e r e u r 

S i g i s m o n d , q u e le m o n d e ca tho l ique re t rouve pra t iquement son unité . 

T e l l e est la toi le de fond sur laquel le v iennent se g re f f e r les événe-

m e n t s l i égeois . Not re récit s ' inscr i t dans l ' e space de t emps qui s ' e s t 

é c o u l é en t re l ' a v è n e m e n t de Jean de Bavière en 1389et sa renonciat ion à 

l ' é v è c h é en 1418. 

P R E M I È R E P A R T I E 

LES PRÉMICES DE LA BATAILLE 

C H A P I T R E 1 " : L'implantation à Liège 
de la famille de Bavière 

a. La famille des Wittelsbach et ses alliances 

A la mor t du de rn ie r représen tan t des d ' A v e s n e s , les terr i toires de 

H a i n a u t , H o l l a n d e , Z e e l a n d e et Frise passèrent aux mains de la fami l le 

W i t t e l s b a c h - B a v i è r e ( 1 3 ) . En 1357, le comte régnant Gu i l l aume sombre 

d a n s la fo l ie et son f rè re Alber t assure le régence . Son but tendra dès lors 

à s ' a s s u r e r la f e r m e possess ion de ces terr i toires et à empêche r q u ' à la 

mor t de son f r è r e G u i l l a u m e , ils n ' é c h a p p e n t à sa maison de Bavière ( l 4 ) . 

( " ) B. C H E V A L I E R , L'occident de 12X0 a 1492, Paris, 1969, p. 121. 
Alexandre V (1409-1410) 
Jean XXIII (1410-1415). 

C 3 ) Guillaume d'Avesnes, mort en 1345, était le frère de Marguerite, épouse de 
Louis III, empereur. 

C 4 ) Edouard III, roi d'Angleterre, revendique encore ces territoires. D'autre part. 
Albert craint que le nouvel empereur. Charles IV, de la maison de Luxembourg, grande 
rivale de la maison de Baviere. ne cherche a les annexer. 



Tableau généalogique de la famille de WITTELSBACH 

A D O L P H E 

Comte palatin 1319 
* 27 .09 .1300 + 29.01.1327 
00 Irmgarde d Oettingen 

R O B E R T II 

Electeur palatin 1390 
* 12 .10.1325 1 0 6 . 0 1 . 1 3 9 8 

1345 Béatrice de Sicile 

R O B E R T III 

Electeur palatin 1398 
Roi des Romains 1400-1410 
* 05 .05 .1352 t 1 8 . 0 5 . 1 4 1 0 
00 1 3 74 Elisabeth de Hohen-

zollern 

LOUIS II le Sévère 

Duc de Bavière 1253, de 
l'Oberbayern 1255 
* 13.04.1229 1-2.02.1294 
00 3) Mathilde de Habsbourg 

R O D O L P H E I le Bègue 

Duc d'Oberbayern et comte 
palatin du Rhin 1294 
' 9 . 1 0 . 1 2 7 4 t 1 2 . 0 8 . 1 3 1 9 
0 0 1294 Mathilde de Nassau 

1" mariage 
5 enfants 

LOUIS IV 

Empereur 1328 
* 01 .04 .1282 +11.10. 1347 

1) 1309 Béatrice de Glogau 
( t 1 3 2 2 ) 

2) 1324 Marguerite de Hol-
lande, fille de Guil-
laume, cte de Hollande) 
( t 1 3 5 5 ) 

R O D O L P H E II 

Comte palatin 1327 
Electeur palatin 1329 
* 08 .08 .1306 +04.10 .1353 

R O B E R T I 

Electeur palatin 1353 
* 0 9 . 0 6 . 1 3 0 9 16.02.1390 

ETIENNE II 

Duc de Bavière 1345, de 
Niederbayern 1349, d'Ober-
bayern 1363, de Landshut 
1353 
* 1317 +10.05 .1375 
00 2) 1359 Marguerite de Ho-

henzollern 

E T I E N N E III 

Duc de Bavière à Ingelstadt 
1375-1392 
* ± 1337 +25.09 .1413 
0 0 1364 Thaddàa. fille de 

Bernabo Visconti 

LOUIS VII 

Duc de Bavière 1413-1441 
* 20 .12 .1365 +01 .05 .1447 

2e mariage 
10 enfants 

G U I L L A U M E III 

Comte de Hollande et de Hai-
naut 
* après 1332 +1389 
0 0 1 3 5 2 Mathilde de Lancaster 

I 
5 enfants 

FREDERIC 

Duc de Bavière à Landshut 
1392 
* ± 1339 +04.12 .1393 
°° 2) 1381 Magdalène, fille 

de Bernabo Visconti 

JEAN II 

Duc de Bavière à Munich 1392 
* ± 1341 +08.08.1397 
00 1372 Catherine de Gôrz 

I S A B E A U de B A V I E R E 

Reine de France 
* 1369 +24 .09 .1435 

°° 1385 Charles VI, roi de 
France 

HENRI IV 

Duc de Bavière 1393 
* 1386 +30 .07 .1450 

E R N E S T 

Duc de Bavière 1397 
* 1373 +02 .07 .1438 
0 0 1395 Elisabeth, fille de 
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Albe r t I e r de Baviè re va dès lors se consac re r à rétabl ir l ' o rd re dans 

ses n o u v e l l e s pos se s s ions . En 1389 meur t G u i l l a u m e , le comte en titre 

et A lbe r t I e r lui succède sans d i f f i cu l t é ( 2 1 ) . La maison de Bavière est 

d o n c s o l i d e m e n t ins ta l lée dans les Pays -Bas . La place laissée vacante 

pa r la d i spa r i t i on d ' A r n o u l d de Hornes à la tête de la pr inc ipauté de 

L i è g e a l la i t éve i l l e r les convo i t i se s du comte de Hainau t . De fai t , il était 

i n f é o d é à l ' é v ê q u e de L iège et les c o m t e s deva ien t fa i re le relief pour ce 

t e r r i to i re . O r , il res te à Alber t un f i ls qu ' i l n ' a pas encore placé . C ' e s t 

J e a n de B a v i è r e . Quo i de plus na ture l , dès lors , de penser à instal ler 

ce lu i - c i à la tê te de l ' ég l i s e l iégeoise . 

b. Jean de Bavière 

S o u v e n t , un in te r règne per tu rbe plus qu ' i l ne préserve la paix et la 

t r anqui l l i t é d a n s un éta t . Ce fu t le cas à Liège : a peine le s iège ép iscopal 

é ta i t - i l vacan t q u e des t roub les éc la tè ren t à Sa in t -Trond ( " ) . De p lus , en 

aoû t 1389, J ean de L o o z , se igneur de Heinsberg ( 2 3 ) , en avait p rof i té 

p o u r d é v a s t e r et p i l ler des v i l lages aux env i rons de Visé et de Haccour t , 

en c o n s é q u e n c e de quo i les L iégeo i s lui avaient déclaré la guer re ( 2 4) . Et 

si la pa ix ava i t é té c o n c l u e , g râce à l ' en t r emise du duc de Jul iers (2 5) et 

p r o b a b l e m e n t de cel le de Phi l ippe le Hard i , duc de Bourgogne ( 2 6 ) , 

c ' é t a i t au tour du m a m b o u r Henri de Hornes , se igneur de Perwez ( 2 7 ) , 

("') Déjà en 1370. l'empereur Charles IV avait reconnu solennellement Albert de 
Bavière comme l'héritier légitime. Cfr. L. D E V I L L E R S . op. cit.. T. 2. n" D X I X 

pp. 190-191 et n" DXXI11 p. 195. 
(2 2) La ville fut mise en interdit par l'archevêque de Cologne. Cfr. Chronique 

liégeoise de 1402. éd. E. Bacha, Bruxelles, 1900, p. 416. 
(2 3) Seigneurie située à l'ouest du duché de Juliers. À ne pas confondre avec Jean de 

Heinsberg, prince-évêque de Liège de 1419 à 1455. 
(24) Chronique liégeoise de 1402, pp. 411-413; Z A N T H L I E I . Chronique, ed 

E. Martène et U. Durand. Amplissima collectio. T. V, Paris. 1729. col, 336-337. 
( " ) Le 10 octobre 1389 ; RC.Lg., T. 2, p. 100, n" 96. 
(26) A.D.C.O., liasse B 1479, fol. 77 : mandement de Philippe le Hardi du 26 octobre 

1389, qui nous apprend que des lettres closes ont été envoyées aux Liégeois qui 
assiégeaient le château de Heinsberg. 

(2 7) La date de sa nomination n'est pas connue. Jean d'OuTREMEUSE, Chronique 
abrégée de 1341 à 1400, éd. E. Fairon, Chroniques liégeoises, T. 2, Bruxelles, 1931, 
p. 225, la place le 11 février 1390, tandis que la Chronique liégeoise de 1402, p. 410 et 
Z A N T F L I E T , op. cit., col. 335-336, la situent peu après la mort d'Arnould de Hornes, ce 
qui est plus vraisemblable, car c'est au nom du mambour qu'a été conclue la paix avec le 
seigneur de Heinsberg, le 10 octobre 1389. 
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P o u r réa l i se r ses v isées po l i t iques , Alber t emp lo i e les g rands m o y e n s : 

il se m é n a g e de pu i s san t s sou t iens en France et en F landre e t , grâce à une 

sub t i l e po l i t ique d ' a l l i a n c e s ma t r imon ia l e s ( 1 S) , il unit ses en fan t s aux 

p lu s g r a n d e s f ami l l e s de l ' é p o q u e . 

D a n s l ' e m p i r e , il mar i e sa f i l le J e a n n e avec le fi ls de Char les IV, le 

f u t u r roi d e s R o m a i n s , W e n c e s l a s ( 1 6) . Il é labore un pro je t de mar iage 

p o u r son f i l s Alber t avec une f i l le de l ' e m p e r e u r , pro je t qui se réal ise le 

10 avri l 1371 C 7 ) . A u p a r a v a n t , en 1368, le duc Edouard de Gue ld re 

ava i t é p o u s é une autre de ses f i l l es , Ca the r ine . C e p e n d a n t , la mor t de 

c e l u i - c i , en 1371, r i sque de c o m p r o m e t t r e la paix en Hol lande . Aussi 

A lbe r t t rouve- t - i l tout na ture l de remar ie r Ca the r ine avec le nouveau duc 

de G u e l d r e , G u i l l a u m e , f i l s du duc de Jul iers ( 1 8) . Si Mar ie , f i l le de 

C h a r l e s V , roi de F r a n c e , n ' é t a i t pas mor te p r é m a t u r é m e n t , un mar iage 

aura i t a f f e r m i l ' a l l i ance en t re la maison de Valois et cel le de Wit te l s -

b a c h , ca r ce t te j e u n e p r incesse étai t p romise au successeur d ' A l b e r t I e r , 

G u i l l a u m e , c o m t e d ' O s t r e v a n t ( 1 9 ) . T o u t e f o i s , la pol i t ique du grand duc 

de B o u r g o g n e , Ph i l ippe le Hard i , va permet t re à la fami l l e des Wit te l s -

b a c h de s ' u n i r à ce l le de Valo is : le 12 avril 1385, G u i l l a u m e de Bavière 

é p o u s e M a r g u e r i t e , la f i l le de Phi l ippe le Hardi e t , le m ê m e jou r , la sœur 

d e G u i l l a u m e a p p e l é e auss i Margue r i t e , fai t de m ê m e avec le fu tu r 

d u c de B o u r g o g n e , Jean sans Peur . Et ce n ' e s t pas t e rminé . En 1390, 

c ' e s t avec la p lus j e u n e f i l le d ' A l b e r t que le duc d ' A u t r i c h e Albert IV se 

m a r i e ( 2 0 ) . 

(" ) Qui n'est pas sans faire penser à la politique matrimoniale de Philippe le Hardi, 
duc de Bourgogne. 

( " ) 29 septembre 1370, à Prague. Cfr. Th. L I N D N E R , Geschichte des deutschen 
Reichs unter Konig Wenzel. T. 1. Brunswick, 1878, p. 19. 

( I 7 ) Il aurait donné à son fils ses possessions en Bavière, à savoir le duché de 
Straubing. Cfr. A. Hl'BERT. Die Regeslen des Kaiserreichs mirer Kaiser Karl IV, 
(1346-1378), lnsbruck. 1877, p. 586, n" 524 et 525. 

('*) Dès 1372, mais le mariage n'est célébré que le 19 septembre 1379. Cfr. 
F. QuiCKE, Les Pays-Bas à la veille de la période bourguignonne, 1356-1384, Paris et 
Bruxelles, 1948, pp. 195 et 393. 

( " ) L . D E V I L L E R S , Cartulaire des comtes de Hainaul de /'avènement de Guillaume II 
à la mort de Jacqueline de Bavière, 6 vol , Bruxelles, 1881-1896, T II. p. 242 et 
n " D X L I I p . 2 1 8 e t D X L I I I p . 2 1 9 . 

(2 0) Elle s'appelle Yolande, mais parfois on trouve le nom de Jeanne. Un contrat de 
mariage avait été établi dès 1381. Cfr. G. R I E Z L E R , Geschichte Baierns, T. 3 (1343-
1508), Gotha, 1889, p. 124. 
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d ' e n t r e r en conf l i t avec le chapi t re de la ca thédra le Sa in t -Lamber t (2 S) . 

D a n s un tel é ta t de c h o s e s , et sur tout après le dés i s tement de Thier ry de 

la M a r c k ( 2 9 ) , un nouveau successeu r allait ê tre r ap idement dés igné . Ce 

fu t J ean de Bav iè re . 

D i f f é r e n t e s h y p o t h è s e s sont pe rmises quan t aux c i rcons tances de son 

é l e c t i o n . La p lupa r t des auteurs (3 0) en a t t r ibuent l ' in i t ia t ive au chapi t re 

qu i aura i t chois i Jean de Baviè re le 14 n o v e m b r e 1389 et , ensu i te , fait 

r a t i f i e r sa déc i s ion par Bon i f ace IX. Pour nous , l ' é lec t ion se serait 

p lu tô t pa s sée c o m m e suit : B o n i f a c e IX aura i t , de son propre chef et 

à l ' i n s t i ga t i on d ' A l b e r t de Bav iè re , dép lacé Jean de l ' évêché de C a m -

brai ( 3 I ) à ce lu i de L iège . Le chapi t re n ' au ra i t donc fait que suivre l ' av i s 

d e R o m e . 

P lu s i eu r s p r e u v e s v iennen t c o n f i r m e r cet te hypo thèse : le 16 oc tobre 

1389 , le co l l ège des ca rd inaux déc la re dans une lettre envoyée au 

c h a p i t r e de S a i n t - L a m b e r t avoir pris note de la dé fec t ion de Thierry de la 

M a r c k et p r o m e t d ' a g i r auprès du fu tu r pape pour hâter l ' é lec t ion (3 2) . 

C e t t e m ê m e let tre est e n v o y é e d ' u n e part aux maî t res , échev ins et à 

la c o m m u n a u t é de la ci té de Liège ( 3 3 ) , et d ' a u t r e part à Albert de 

B a v i è r e ( 3 4 ) , ce qui mon t r e qu ' i l est in tervenu auparavan t pour fa i re 

(2 8) Le 11 mai 1390, Jean de Bavière, élu de Liège, promet à Henri de Homes qu'il 
prélèvera la somme d'argent réclamée par celui-ci sur les biens de la mense épiscopale 
et qu'il indemnisera le chapitre cathédral des pertes que lui a fait subir le mambour 
Cfr. C.St.L.. T. V, annexe 2, p. 558. 

( " ) Le chapitre l'avait choisi comme successeur à Arnould de Hornes. mais contre 
toute attente, il avait refusé pour diverses raisons. Cfr Chronique liégeoise de 1402, 
pp. 410-41 1. 

( 3 0 ) J . D A R I S , Histoire du diocèse et de la principauté de Liège pendant le XV' siècle, 
T . 3 , Liège, 1 8 8 7 , pp. 2 5 - 2 6 ; J. D E M A R T E A U , La démocratie liégeoise de 1384 à 1419, 
Liège, 1 8 9 5 , p. 5 9 ; F . H E N A U X . Histoire du pays de Liège. T . 1. Liège. 1 8 7 2 - 7 4 , p. 5 5 7 ; 

A . L A L L E M A N D , La lutte des états de Liège contre la maison de Bourgogne. 1390-1492. 
Bruxelles, s .d. , pp. 1 4 - 1 5 ; M . L. P O L A I N , Histoire de l'ancien pays de Liège. T . 2 , 

Liège, 1 8 4 7 , pp. 1 8 5 - 1 8 6 ; F . S C H N E I D E R , Herzog Johann von Baiern, erwahher Bischof 
von Luttich und Graf von Holland ( 1373-1425). Berlin, 1913, p. 11. 

(•") Il aurait été nommé à Cambrai vers la fin de l'année 1388. Ce diocèse était en 
grande partie aux mains des partisans du pape d'Avignon. D'où, il n'a jamais eu de 
pouvoir effectif. Cfr. M. G A S T O U T , Documents relatifs au grand schisme ; suppliques et 
lettres d'Urbain VI ( 1378-1389) et de Boniface IX (1389-1394), Bruxelles-Rome, 1976, 
(A.V.B.. T. XXIX), n° 858, p. 623. 

(") ld.. n" 65, pp. 58-60. 
(") ld.. n" 66, p. 61. 
(3<) ld.. n" 67, p. 61. 
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n o m m e r son f i l s . De p lus , de n o m b r e u s e s let tres adressées à Boni face IX 

p r o u v e n t la p r é s e n c e à R o m e d ' a m b a s s a d e u r s d ' A l b e r t au momen t de 

l ' é l e c t i o n de Jean ( 3 5 ) . En ou t re , dans deux let tres du 23 novembre 1389, 

B o n i f a c e s ' a d r e s s e à Jean electo Leodiensi ( 3 6) . Or , neuf jours n ' a u -

ra ien t pas s u f f i pour q u ' u n e a m b a s s a d e du chap i t re , é tant pa rvenue à 

R o m e , f a s se r econna î t r e son élu par Bon i face et pour que celui-ci émet te 

ses le t t res de t r ans fe r t . En e f f e t , dans une lettre du 1 e r j anv ie r 1390, 

B o n i f a c e fa i t men t ion de lettres de t ransfer t qu ' i l avait rédigées anté-

r i e u r e m e n t , et par lesquel les ipsum ad leodiensem ecclesiam tune 

pastore carentem duxerimus auctoritate apostolica transferandum (37). 

Q u o i q u ' i l en soi t , la raison pr inc ipa le de l ' é l éva t ion à l ' ép i scopa t de 

J e a n de B a v i è r e résul te e s sen t i e l l ement de son appar tenance à une 

f a m i l l e t rès pu i s san te ( 3 8) . On conna î t l ' imbr ica t ion famil ia le de la 

f a m i l l e de B a v i è r e - H a i n a u t , à laquel le on peut encore a jou te r que l ' é lu 

de L i è g e étai t le cous in ge rma in d ' É t i e n n e III, duc de Bav iè re , père de la 

r e ine d e F r a n c e , I s abeau . 

J e a n de Bav iè re n ' a v a i t rien d ' u n évêque : ni par son carac tè re , ni par 

son é d u c a t i o n , il ne sembla i t des t iné à la carr ière ecc lés ias t ique . Loin de 

n o u s l ' i n t e n t i o n de re t racer le port ra i t de Jean de Bavière ( w ) . Les 

c h r o n i q u e u r s nous ont la issé de son règne un tableau peu reluisant (4 0) et 

les h i s to r i ens du X I X e s ièc le et du début de X X e s iècle n ' o n t pas m é n a g é 

leurs c r i t i ques à son éga rd ( 4 I ) . Rappe lons cependan t le carac tère fonda-

m e n t a l du j e u n e élu : il avai t la f ier té et l ' o rgue i l de sa race et de son 

r a n g . Nava i t - i l pas g randi avec l ' i dée d ' u n e cer ta ine pu issance qui lui 

i n c o m b a i t de n a i s s a n c e ? Il étai t imbu des opin ions de l ' é p o q u e qui 

( " ) ld. , n" 81-122, pp. 188-198. 
(") ld., n° 165 et 165bis, pp. 267-268. 
(") ld., n" 858, p. 623. 
(38) Ce qui n'était pas à négliger dans la lutte qui opposait les deux papes. 
(3 9) On trouvera le portrait de Jean de Bavière dans G . K U R T H , La cité de Liège au 

Moyen-Age, T. 3, Bruxelles, 1910, pp. 2-5 et surtout dans F. S C H N E I D E R , op. cit.. 
pp. 1-8 et J. LEJEUNE, Les Van Eyck, témoins d'histoire, in : Annales, économies, 
sociétés, civilisations, T. 12, Paris, 1957, pp. 353-379, id., La principauté de Liège de 
1390 à 1482, in : Problématique de l'histoire liégeoise Liège, 1980. pp. 135-148. 

(4 0) Au XVIe siècle, dans un petit poème sur la vie et la mort de Jean de Bavière, on 
voit l'opinion que l'on se fait encore de ce personnage : Ta fauceté. ta mort et foy 
dordrachienne te fit quitter la crosse et ceste eveschié tienne... Cfr. Additions au texte de 
Mélart, éd. S. Balau et E. Fairon, Chroniques liégeoises. T. 2, p. 618. 

(4 1) Jean Lejeune dans ses nombreux ouvrages, essaie de le réhabiliter. 
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m a g n i f i a i e n t l ' a b s o l u t i s m e (les p r i n c e s ; ses op in ions étaient basées sur 

le De Cura Rei Publicae et Sorte Principatis rédigé par le ju r i s te 

P h i l i p p e de L e y d e p o u r le f rè re de Jean , Gu i l l aume , alors comte 

d ' O s t r e v a n t ( 4 2 ) . 

La na tu re m ê m e de Jean de Bavière était donc abso lumen t contra i re à 

la s i tua t ion q u e conna i s sa i t Liège et qui s ' é ta i t dess inée depu i s de 

n o m b r e u s e s a n n é e s . Dans cet état de choses , cela ne pouvai t about i r 

q u ' à un c o n f l i t , qui serai t porté à son comble à la batai l le d ' O t h é e . 

A j o u t o n s e n f i n q u e Jean a imai t fa i re valoir ses droi ts et ses t i tres. C ' e s t 

le p r e m i e r qu i fi t g r ave r le titre de comte de Looz (4 3) sur toutes ses 

m o n n a i e s . Pa r fo i s m ê m e , sur p lus ieurs de ce l les -c i , il s ' in t i tu le n o m m é -

m e n t é v ê q u e de L iège ( 4 4 ) . Usurpa t ion de t i t re, bien sûr , car Jean de 

B a v i è r e est é lu (4 S) et le res tera pendant les vingt-huit années de son 

r è g n e . 

L ' « é p i s c o p a t » de Jean de Baviè re se subdiv ise en deux pér iodes : la 

p r e m i è r e va j u s q u ' à la bata i l le d ' O t h é e et la seconde , j u s q u ' à sa renon-

c i a t i on à l ' é v ê c h é de L iège en 1418. 

C H A P I T R E 2 : La montée croissante 
de l'opposition (1390-1406) 

a. Les premières années du règne de Jean de Bavière 

D u r a n t tou t le X I V e s i èc le , la p r inc ipau t é de Liège a é té le théâ t re de 

lu t t e s s o c i a l e s o p p o s a n t les p r i n c e s - é v ê q u e s aux c o r p o r a t i o n s des 

( 4 2 ) Ce livre a été publié en 1900 à La Haye par R . F U I N et P . C. M O C H U Y S E N : Le bien 
de l'état repose sur la puissance du prince (p. 13) ou encore : la décision du prince ne 
peut être mise en doute (p. 37) sont des phrases auxquelles Jean de Bavière aurait pu 
souscrire. 

C3) C'est en 1365 que le comté de Looz a été définitivement rattaché à la principauté 
de Liège. Cfr. J. L Y N A , Het graafschap Loon : Politiek en sociale overzichtelijke 
geschiedenis, Beringen, 1959, p. 92. 

( 4 4 ) J . de C H E S T R E T de H A N E F F E , Numismatique de la principauté de Liège. 
Bruxelles, 1890, n° 277-279, pp. 176-184. 

(4 5) On ne devait pas avoir nécessairement reçu l'onction cpiscopale pour être a la tète 
de la principauté. Il y avait déjà eu un précédent avec Henri de Gueldre, élu pendant 
douze ans ( 1247-1274), et on peut encore citer Corneilles de Berghes ( 1538-1544). 
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m é t i e r s qui a sp i ra ien t à p lus de pouvo i r e t , dans le m ê m e temps , à un 

a m o i n d r i s s e m e n t du rôle du chef de l ' é ta t ( 4 6) . 

A par t i r de 1316, le p r ince -évêque avai t été forcé de par tager le 

p o u v o i r avec le c l e rgé , la nob lesse et les vi l les (4 7) . Sa reconna issance 

en 1373 du t r ibunal des XXI I laissait p résager de nombreuses d i f f icu l -

tés ( 4 8 ) . E n f i n , l ' a n n é e 1384 marqua i t la victoire des mét iers sur la 

n o b l e s s e au po in t de vue é lec tora l (4"). C o m b i e n vraie est la descr ip t ion 

q u e fa i sa i t le c h r o n i q u e u r f r ança i s Gi l les le Bouvie r dit Berry vers 1450 : 

Ces gens de ce pais sont seigneurs d'eul.x mestnes, combien que l'eves-

que doit être seigneur. Ils ne font pour luy que ce qu il leur plaist (5U). 

A p r è s avo i r prê té s e rmen t de f idél i té à Bon i face IX ( 5 1 ) , le nouvel élu 

fit sa j o y e u s e en t rée à L iège , le 10 ju i l le t 1390, par la porte Sain te-

W a l b u r g e ( 5 2 ) . T o u t avai t é té p réparé pour recevoi r d ignemen t ce peti t -

f i l s d e l ' e m p e r e u r Louis de Baviè re : c ' e s t dans les acc lamat ions de jo ie 

q u ' i l fu t reçu ( " ) . E v i d e m m e n t , pe r sonne ne pouvai t prévoir ce qui 

a l la i t a r r ive r q u e l q u e 18 années p lus tard. 

L e s p r e m i è r e s années de son g o u v e r n e m e n t se passèrent dans la 

s t r i c te légal i té . Jean s ' o c c u p e de l ' admin i s t r a t ion interne de la pr inci-

pau t é en p renan t d ive r ses mesu re s qui vont dans le sens de la volonté 

d e ses su j e t s ( 5 4 ) . De m ê m e , en 1392, il intercède auprès du duc de 

(46) Voir à ce sujet F. V E R C A U T E R E N , Luttes sociales à Liège (XIII" et XIV' siècles). 
Bruxelles, 2e éd. , 1942 (coll. «Notre Passé») et J. L E J E U N E , Liège et son Pays; 
Naissance d'une patrie (XIII" et XIV" siècles). Liège, 1946. 

C7) Paix de Fexhe du 18 juin 1316. Cfr. R O.P.L., pp. 154-158. 
(4 8) Le 2 décembre 1373. Cfr. R.O.P.L., pp. 328-331. 
(4") Le 25 juillet 1384. les grands renoncent aux privilèges électoraux qui leur étaient 

dévolus par la Lettre de Saint Jacques. Cfr. Jacques de H E M R I C O U R T , Le Miroir des 
nobles de Hesbaye. éd. C. de Borman et A. Bayot. T. I, Bruxelles, 1910, p. 303 ; 
J. d ' O U T R E M E U S E . op. cit.. pp. 218-219. 

(5 0) Gilles le B O U V I E R , dit B E R R Y , Le livre de la description des pays. éd. E. Hamy. 
Paris, 1908, p. 109. 

(3 1) À Utrecht, le 8 mai 1390. Cfr. C.St.L.. T. V, annexe I, pp. 555-557. 
( 5 2 ) Z A N T F L I E T , op. cit.. col. 338. Chronique liégeoise de 1402, p. 415; Jean de 

S T A V E L O T , Chronique latine, éd. S . Balau et E. Fairon, Chroniques liégeoises, T. 1, 
Bruxelles, 1913, p. 95. 

( " ) Z A N T F L I E T , op. cit., c o l . 3 3 8 . 

('") Le 20 juin 1392, modération de certains statuts criminels de la cité (cfr. R.C Lg., 
T. 2, n" 97, p. 101), le 18 juin 1391, accord sur la poursuite des incendiaires et le droit de 
bannissement. (Cfr. E. B A C H A , Catalogue des actes de Jean de Bavière, in 
B.S.A.H.D.L.. T. XII, Liège, 1898. n" 9, p. 34). Le 24 février 1394, ordonnance pour 
l'administration de la ville et la police des vivres (R.O.P.L . . T. 1, p. 369) et diverses 
mesures concernant la ville de Saint-Trond. 
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B o u r g o g n e p o u r que celui-ci in te rv ienne en f aveur de c o m m e r ç a n t s 

l i égeo i s r e t enus p r i sonn ie r s dans le Rethe lo is ( " ) . En 1394, il met 

un t e r m e à la gue r re qui l ' o p p o s e à l ' a r chevêque de C o l o g n e ( 5 6) . Ce 

ges t e lui a p p o r t e l ' app roba t i on généra le de ses su je t s . Mais pas pour 

l o n g t e m p s . 11 est un peu s imple de croire que les L iégeo is se sont 

r é v o l t é s con t r e Jean de Bav iè re parce qu ' i l re fusa i t de prendre les ordres 

m a j e u r s ( 5 7 ) , c o m m e le laissent en tendre de nombreux chron iqueurs 

na ï f s ou mal i n f o r m é s . En réal i té , cet te révol te était plutôt due au fait 

q u e Jean de Bav iè re voulai t impose r son autor i té et donc d i sposer d ' u n 

p o u v o i r abso lu (5K). Pour arr iver à ses f ins , il avait à sa disposi t ion un 

f o r m i d a b l e outi l de press ion : le t r ibunal de l ' anneau du pala is (5,J). C ' e s t 

pa r ce bia is que Jean tenta d ' a s s e o i r son autori té sur les vi l les. C ' e s t là 

q u ' i l fau t voi r la rac ine p r o f o n d e du conf l i t . Celui-c i écla te en 1395 : 

c ' e s t l ' a f f a i r e de Sera ing (""). Not re but n ' e s t pas de retracer ici l ' h i s -

to i re in té r ieure de la p r inc ipau té de Liège pendant le règne de Jean de 

B a v i è r e : ce serai t la re fa i re inu t i lement le travail de G . Kurth . On ne 

peu t t o u t e f o i s fa i re abs t rac t ion des é v é n e m e n t s qui sont en toile de fond 

de no t re su je t ( 6 I ) . L ' é l u avai t ci té à l ' anneau du palais les habi tants de 

S e r a i n g ( 6 2 ) . Ce t t e c i ta t ion p rovoque une é m e u t e . La cité intervient et 

e m p ê c h e les é c h e v i n s de p rononce r leur sen tence . L ' a f f a i r e dégénère à 

un poin t tel q u e Jean de Bavière doi t se r é fug ie r à Diest (" ' ) . 

(") A.E.L.. Chartes du Chapitre de Saint-Lambert n" 901. 
(56) R.C.Lg.. T. 3, n" 571, pp. 16-19. 
(5 7) Ce refus a été souvent interprété dans le sens où Jean de Bavière avait l'intention 

de se marier et de transformer la principauté de Liège en une possession personnelle et 
héréditaire. 

C ) Ce changement d'attitude peut s'expliquer par le fait qu'étant très jeune au début 
de son règne, il avait voulu se concilier ses sujets. 

('") Vieille institution à l'origine incertaine, présidée par l'évëque et faisant contre-
poids du tribunal des XXII. Voir à ce sujet Fr. V R A N C K E N , Aspects institutionnels du 
pouvoir souverain au quinzième siècle : le tribunal de l'Anneau du palais et le tribunal de 
la paix, in : Problématique de l'histoire liégeoise, pp. 43-54. 

(6 0) Voir G. K U R T H , L'origine des querelles entre Jean de Bavière et ses sujets. • 
L'affaire de Seraing en 1395, in : B .A R B.. Classe des lettres, n°9-10, Bruxelles, 1908, 
pp. 485-509. 

( " ) Cette analyse pourrait toutefois être revue en raison de documents diplomatiques 
que Kurth n'a pas connus et qui ont été publiés notamment dans le T. 2 des Régestes de la 
cité de Liège. 

( " ) Pour des questions relatives aux droits d'usage dans la forêt domaniale appelée 
bois de la Vecquée. Cfr. Z A N T F L I E T , op. cit.. col. 3 4 4 - 3 4 5 . En même temps étaient cités 
les habitants de Saint-Trond et de Tongres. 

(® J ) Z A N T F L I E T , op. cit.. col. 3 4 5 ; Chronique liégeoise de 1402. p. 4 2 8 ; Jean de 
S T A V E L O T , op. cit.. p. 9 8 ; Jean d ' O u T R E M E U S E , op. cit.. pp. 2 3 0 - 2 3 1 . 
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C ' e s t le p r e m i e r des trois dépar t s de l ' é lu . Jean ne semble pas rencon-

t re r d ' a p p u i d a n s les au t res vi l les du pays de Liège . À ce m o m e n t , Henri 

de H o r n e s , anc ien m a m b o u r , in tervient et s ' e m p a r e par surpr ise de la 

v i l le de M a a s e y c k ; p a r c e fa i t , il d o n n e à l ' é lu un éventuel r e fuge pour le 

c a s où il en t r ep rendra i t une expéd i t ion cont re le pays ( 6 4) . La guer re 

pa ra î t i m m i n e n t e , ma i s tout se ca lme grâce à la paix de Cas ter qui n 'es t 

r ien d ' a u t r e q u ' u n c o m p r o m i s (6 5) et qui n ' a p a i s e en rien le conf l i t entre 

l ' a u t o r i t a r i s m e de l ' é lu de Liège et l ' espr i t démocra t ique de la ci té . Au 

c o u r s d e s a n n é e s su ivan te s , le conf l i t s ' a g g r a v e de plus en plus et 

l o r s q u ' e n 1396, des p i l la rds a l l emands v iennent ravager les env i rons de 

V i s é , on va j u s q u ' à accuse r Jean de Bavière de compl ic i té (6 6) . Il doit 

m ê m e p r o u v e r sa b o n n e foi par un se rment ( 6 7) . Quel le humil ia t ion pour 

un p r ince qu i se voula i t autor i ta i re ! 

Il n o u s s e m b l e in téressant d ' e n v i s a g e r dans les détai ls la soustract ion 

d ' o b é d i e n c e qui nous d o n n e encore un exemple de l ' oppos i t ion entre la 

c i té de L iège et son p r ince . 

D e p u i s la mor t de C l é m e n t VII et son r emplacemen t par Benoît XIII , 

la F r a n c e ten te d ivers e f f o r t s pour met t re fin au sch isme. Au début , elle 

e s s a i e de fa i re a b d i q u e r les deux pon t i f e s , mais ces tenta t ives restent 

s a n s s u c c è s . C ' e s t p o u r q u o i , le 27 ju i l le t 1398, elle décrè te la soust rac-

t ion d ' o b é d i e n c e à Benoî t XIII . O r , pour rétabl ir l ' u n i o n , il faut que 

ce t t e so lu t ion soi t app l iquée dans tous les pays ca tho l iques . Auss i , c ' e s t 

p o u r ce la q u ' e l l e va s ' a p p l i q u e r à la fa i re admet t re en-dehors de ses 

f r o n t i è r e s et n o t a m m e n t à Liège . 

D e 1399 à 1405, l ' a l l é g e a n c e à Bon i face IX est in te r rompue dans le 

d i o c è s e de L iège et le r ég ime de la neutra l i té est adopté (6i t) grâce à une 

ac t ion d i p l o m a t i q u e f r ança i se que l ' on peut d é c o m p o s e r en trois phases 

(64) ... dominas Henricus de Perweis seizivit Ecke oppidum forte et bene 
muratum ...ut ipse dominus Leodiensis ibi recursum suum si oporteret eum bellum 
movere contra patriam suam. Cfr. Chronique liégeoise de 1402. p 428. Confirmé par 
Jean de S T A V E L O T , op. cit.. p. 9 8 et Z A N T F L I E T , op. cit.. col. 3 4 5 . 

(" ) Le 29 décembre 1395. Cfr. R.O.P.L.. pp. 373-375. 
(") ... ex eo quod quidam de communitate Leodiensi rationis expertes prefatum 

Leodiensem dominum velut conscium iUius facti de Viseto inculpaverunt. Cfr. Jean de 
S T A V E L O T , op. c i t . . p . 9 9 . 

( " ) Z A N T F L I E T , op. c i t . . c o l . 3 4 5 . 

( " ) Non pas une adhésion à Benoit X I I I comme le dit E. D E M O R E A U , Histoire de 
l'Église en Belgique. T. 4, Bruxelles, 1949. p. 35 
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s u c c e s s i v e s ( 6 9 ) . Au débu t du mo i s de ju in 1399 (7 0) , une a m b a s s a d e 

f r a n ç a i s e a r r ive d a n s la p r inc ipau té , avec la miss ion de gagner les 

L i é g e o i s aux idées de Cha r l e s VI ( 7 1 ) . À ceux-c i s ' a j o u t e n t aussi que l -

q u e s p l én ipo t en t i a i r e s du comte de N a m u r et de la duchesse Jeanne de 

B r a b a n t ( 7 2 ) . En l ' a b s e n c e de Jean de Bav iè re , occupé à guer royer aux 

c ô t é s d e ses pa ren t s en Fr i se ( 7 3 ) , ils déc iden t de s ' ad re s se r aux autor i tés 

c o m m u n a l e s . Le 11 j u i n , après avoi r en tendu les d i f f é ren t s émissa i res , 

la c i té déc l a r e se sous t ra i re à l ' o b é d i e n c e du pape romain j u s q u ' a u 

r é t a b l i s s e m e n t de l ' un i t é dans l ' É g l i s e (7 4) . Sat is fa i t s de leur mis s ion , 

les a m b a s s a d e u r s s ' e n re tournen t pour en rendre compte au roi de 

F r a n c e . Sur leur c h e m i n , ils pa rv iennen t enco re à gagner à leur cause les 

v i l l e s de H u y , le 16 j u i n , de Dinan t le 18, et de Thu in le 21 ( 7 5) . 

N é a n m o i n s , on a ou t r epassé ses dro i t s . En e f f e t , de l ' é lu et du c lergé il 

n ' e n a pas é té ques t ion lors de l ' a s s e m b l é e du 11 ju in . Et il fal lai t 

s ' a t t e n d r e à ce que Jean de Baviè re réag isse , ce qu ' i l a fait en envoyan t 

une let t re à tou tes les bonnes vi l les pour les empêche r d ' a d h é r e r à cet te 

po l i t i que de neut ra l i té ( 7 6 ) . Mais c ' e s t en va in , car peu de t emps après , la 

c i té d é p ê c h e à Par is Baudu in de Mon t j a rd in et le bourgmes t r e Jean 

Sur l e t du La rd i e r a f in de conc lu re un accord avec Char les VI ( 7 7 ) . Le 

(«") Les trois phases ont été mises en relief par P . H A R S I N , Liège entre France et 
Bourgogne, in : Liège et Bourgogne Paris. 1972. pp. 196-202. 

(70) Chronique liégeoise de 1402, p. 4 4 0 ; Jean C I ' O U T R E M E U S E , op. cit.. p. 2 3 5 . Parmi 
ces ambassadeurs, on note Pierre Plaoul, docteur en théologie et originaire du diocèse de 
Liège. 
(7I) Chronique liégeoise de 1402, p. 4 4 0 ; Z A N T F L I E T , op. cit.. col. 354; Jeaji de 
S T A V E L O T , op. cit., p . 1 0 2 . 

(72) R.C.Lg.. T. 3, Liège, 1938, p. 53. 
(73) Chronique du règne de Jean de Bavière, éd. S. Balau et E. Fairon, Chroniques 

liégeoises, T. 1, Bruxelles, 1913, p. 148. Cette chronique est, du reste, celle qui nous 
fournit le plus de détails sur cette affaire, les autres se contentant d'un bref résumé. 

(74) R.C.Lg., T . 3, n"600, pp. 52-55. Après de longues délibérations, l'éloquence des 
ambassadeurs l'avait emporté, servie sans doute par des arguments en espèces sonnantes 
et trébuchantes, comme le dit G . K U R T H , La cité de Liège au Moyen-Age, T . 3 , 

Bruxelles, 1910, p. 22. 
( 7 5 ) N . V A L O I S , La France et le grand schisme d'Occident. T . 3, Paris, 1 9 0 0 . 

pp. 283-284. D'après les documents originaux conservés aux Archives nationales de 
Paris .(J.5 15 n" 20.5, 20 .1, 20 .4). 

C ) C'est ce qu'on peut conclure d'une lettre de Bauduin de Montjardin datée du 27 ou 
28 juin, à Pierre Plaoul, éditée par N . V A L O I S , op. cit.. T. 3, p. 285, note 1. 

(7 7) Ils seront reçus dans la capitale française avec tous les honneurs et même comblés 
de cadeaux. Cfr. Chronique du religieux de Saint Denis, éd. M. Bellaguet, T. 2, Paris, 
1842, pp. 6 9 0 - 6 9 1 ; Z A N T F L I E T . op. cit.. col. 354; Jean d ' O u T R E M E U S E , op. cit.. 
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5 aoû t 1399, le roi r emet deux d i p l ô m e s par lesquels il déclare qu ' i l a pris 

no te de la déc i s ion de la ci té de Liège e t , par la m ê m e occas ion , lui p romet 

son a ide et son appui con t re tous ceux qui voudra ien t a t tenter en quoi que 

ce soi t à ses p r iv i l èges , f r anch i se s , l ibertés et anc iens usages ( 7 8) . 

T o u t e f o i s , C h a r l e s VI sait qu ' i l n ' a eu a f fa i r e q u ' a v e c la cité et que le 

c l e r g é n ' e s t in t e rvenu à aucune repr ise . D ' o ù la nécessi té d ' u n e seconde 

a m b a s s a d e ( 7 9 ) . Dé jà dès le 12 s ep t embre , semble- t - i l , le c lergé se 

p r o n o n c e p o u r la sous t rac t ion (""). mais ce n ' e s t que le 6 oc tobre que 

l ' é l u , le chap i t r e de S a i n t - L a m b e r t et les ég l i ses col légia les de la cité 

d é c i d e n t f i n a l e m e n t , après bien des rés i s tances , de qui t ter l ' obéd ience 

de B o n i f a c e IX et d ' o b s e r v e r la p lus str icte neutral i té ( 8 1) . 

D e u x j o u r s ap rès , l ' é lu prend l ' e n g a g e m e n t de main ten i r et dé fendre 

les p r i v i l è g e s de son c l e rgé , sur tout des co l lég ia les , et de n ' appor t e r 

a u c u n c h a n g e m e n t dans la répar t i t ion actuel le des bénéf ices dont les 

t i tu la i res sont m a i n t e n u s ( 8 2 ) . Le 18 mars 1400, il expose , de concer t 

a v e c le c l e rgé et les b o n n e s vi l les du pays de L iège , les ra isons qui l 'on t 

d é t e r m i n é à se sous t ra i re à l ' au to r i t é du pape romain (8 3) . En f in , le 

24 m a r s de la m ê m e année , le c lergé de Liège adhère à cet acte et 

l ' a p p r o u v e ( 8 4 ) . 

P o u r q u o i les L iégeo i s se sont- i l s sous t ra i t s à l ' obéd i ence de Boni-

f a c e IX ? Les m o t i f s fou rn i s par le c lergé le 18 mars 1400 ne veulent pas 

pp. 235-236. Le fait qu'on ait choisi Bauduin de Montjardin n'est pas étonnant car lequel 
estoit au roi de France, chevalier et de sa chambre. Cfr. J . F R O I S S A R T , Chroniques, éd. 
J. Kervyn de Lettenhove, T. XVI, Bruxelles, 1872, p. 239. 

(7S) R.C.Lg., T. 3, n" 601, pp. 55-56 et n" 602, p. 57. 
( " ) Elle arrive à Liège au début du mois de septembre. Cfr. Chronique du règne de 

Jean de Bavière, p. 149. 
(80) LaChronique du règne de Jean de Bavière, p. 148. est la seule qui nous livre cette 

date. 
("') ld.. p. 148-149, R.C.Lg.. T . 3, n" 604, pp. 57-60; S . B O R M A N S , Notice d'un 

cartulaire du clergé secondaire de Liège. Bruxelles, 1873, pp. 40-42, n" 58. 
(*2) S. B O R M A N S , op. cit., n" 59, pp. 42-43. 
( " ) Edité par E. M A R T Ë N E et U. D U R A N D dans : Thésaurus novum anecdotorum, T. 2, 

Paris. 1717, col. 1250-1263 et résumé par S. B O R M A N S , op. cit.. n" 60, pp. 43-44; 
Chronique du règne de Jean de Bavière, p. 149. 

("") S. BORMANS, op. cit.. n" 61, p. 44 ; C.Sr.Z.., T. 6, n° 832, p. 157. C'est ici que se 
situe une troisième ambassade (cfr. P . H A R S I N , op. cit.. p 199). Début avril 1400, elle 
apporte une lettre de Charles VI qui déclare s'engager à apporter aide et protection 
au chapitre et au clergé de Liège dans le cas où on leur chercherait noise pour 
leur soustraction à l'obédience du pape de Rome. Cfr. C.St.L., T. VI, annexe 32, 
pp. 386-387. 
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di re g r a n d c h o s e . Il y a ce r t a inemen t dans le c lergé l iégeois des h o m m e s 

qu i pensen t s i n c è r e m e n t que la sous t rac t ion est un moyen normal et 

h o n n ê t e p o u r fo rce r les papes à fa i re que lque chose pour l ' un i té de 

l ' E g l i s e , m a i s on peut se d e m a n d e r s ' i l s sont nombreux . Pour nous , les 

p r i n c i p a u x m o t i f s sont p lu tô t de nature pol i t ique . En e f f e t , dans cet te 

a f f a i r e e cc l é s i a s t i que par exce l l ence , on a cons ta té l ' i ngé rence de 

la c i t é . Ne d e v r i o n s - n o u s pas voi r ici encore une fo i s , l ' amb i t ion de 

la vi l le de L i è g e d ' e x e r c e r sur tout le pays une espèce d ' h é g é m o n i e et 

d e se d é v e l o p p e r c o m m e une autor i té indépendante du pouvo i r de 

l ' é v ê q u e ( 8 5 ) ? 

Q u a n t à J ean de Bav iè re , si , au débu t , il semble ne pas vouloi r 

a c c e p t e r ce t te sous t rac t ion ( 8 6 ) , il n ' e s t cependan t pas homme à sacrifier 

ses intérêts à ceux du pontife ( 8 7 ) , n ' é t a n t pas en mesure de résister à ses 

s u j e t s . D e p lu s , son accord à cet te pol i t ique ne peut être vu que c o m m e 

la su i te l og ique de sà po l i t ique d ' a l l i a n c e avec ses paren ts et surtout au 

p u i s s a n t d u c d e B o u r g o g n e , Ph i l ippe le Hardi ( 8 8) . 

D è s lors , c o m m e le pape n ' a plus autori té dans le d iocèse , c ' e s t à Jean 

de B a v i è r e qu ' i l appar t i en t de con fé r e r les béné f i ces . Il ne faut pas 

c ro i r e q u e ce t t e sous t rac t ion favor i se l ' é lu de Liège , car la cité s ' e s t 

r é s e r v é un c o n t r ô l e sur l ' oc t ro i des béné f i ce s et el le devra rat i f ier tout ce 

q u e l ' é l u fe ra d a n s ce d o m a i n e ( 8 9 ) . Les revenus pon t i f i caux sont 

c o n f i s q u é s . T o u s les b iens ou aut res é m o l u m e n t s appar tenant au pape , à 

ses c a r d i n a u x et à tous ceux qui n ' a c c e p t e n t pas cet te décis ion sont 

c o n f i s q u é s et pa r t agés en t re l ' é lu et la cité ( 9 0) . 

C e p e n d a n t , ce r t a ines bonnes vi l les c o m m e n c e n t à prendre peur , 

d ' u n e pa r t , du t r ibunal de l ' A n n e a u du Pala is e t , d ' a u t r e par t , de 

1' « i m p é r i a l i s m e » g rand i s san t de la cité de Liège . C ' e s t de Huy que part 

le m o u v e m e n t . El le est c i tée à l ' A n n e a u du Palais en 1400. Loin de 

c o m p a r a î t r e , les Huto i s c o n v o q u e n t les bonnes vil les (sauf Liège) à 

W a r e m m e , a f in de conc lu r e une a l l iance dé fens ive cont re l ' A n n e a u et la 

(" ) Voir aussi G. K U R T H . op. cit.. T. 3, pp. 129-135. 
t*6) Sans doute parce qu'il a prêté un serment de fidélité à Boniface IX. 
( » 7 ) N . V A L O I S , op. cit.. T . 3 , p . 2 8 5 . 

(8 8) C 'est lui qui avait été le promoteur de la soustraction décrétée en France en 1398. 
C ) R.C.Lg.. T. 3. n" 600. pp. 52-55 ( I I juin 1399) et n" 604, pp. 57-60, (6octobre 

1399). 
(,0) Ibid. ; Jean d ' O U T R E M E U S E , op. cit.. p. 236; Chronique du règne de Jean de 

Bavière, p. 150. 
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c i té . M a i s ce t t e c o n f é r e n c e n ' a pas les résul ta ts e s compté s : seuls , les 

D i n a n t a i s et les Maes t r i ch to i s donnen t leur accord . 

D è s lors , il ne reste p lus aux Huto i s q u ' à venir se jus t i f i e r à L iège , non 

d e v a n t le p r ince c o m m e on aurai t pu le c ro i re , mais devant le Consei l de 

la c i té ( " ' ) . Ce l l e -c i va e n c o r e plus loin : au début de l ' année 1402, elle 

s o m m e Jean de Bav iè re de proscr i re 52 bourgeois de Sain t -Trond qu ' i l 

ava i t c i tés à l ' A n n e a u du Pala is (9 Z). O n voit donc ici la volonté de la cité 

de me t t r e la ma in sur ce t te ju r id ic t ion . 

La réac t ion des b o n n e s vi l les est imminen te : le 13 mai 1402, el les 

c o n c l u e n t un pac te con t re l ' é lu et cont re la cité de Liège , pour se 

d é f e n d r e des appe l s au t r ibunal de l ' A n n e a u du Palais ( " ) et ce la , à 

n o u v e a u à l ' i n s t i ga t i on de la vil le de Huy ( 9 4 ) . 

M a l g r é ce la , les L iégeo i s c o n d a m n e n t v ingt -quat re T rudonna i r e s ("5). 

De son cô t é , J ean de Bav iè re , irrité de cet te in tervent ion des Liégeois 

d a n s d e s a f f a i r e s qui lui rev iennent de plein droi t , et peut-ê t re inquiet 

de la t ou rnu re des é v é n e m e n t s , qui t te une seconde fois la ci té , le 

14 s e p t e m b r e 1402 ( 9 6 ) . Le pouvo i r est donc ainsi dans les mains des 

ha id ro i t s ( 9 7 ) . C e conf l i t dure un peu moins d ' u n an. Henri de P e r w e z e s t 

n o m m é m a m b o u r (9*) : l ' é lu essa ie , par des négoc ia t ions avec les autres 

b o n n e s v i l l es , de met t re un te rme à cet te cr ise ( " ) . C e p e n d a n t , à Liège 

C ) ld.. col. 358. 
( " ) G . K U R T H , op. cil.. T . 3 , p . 2 6 . 

(") R.C.Lg.. T. 2, n" 108, p. 109-110. 
C 4 ) Chacune des villes citées dans le pacte doit s'engager envers Huy a ne 

pas conclure de paix ni avec l'évéque. ni avec la cité concernant l'Anneau du Palais 
Cfr. R.C.Lg.. T. 2. n" 109. p. 110. 

(**) Jean de S T A V E L O T . Chronique, éd. A . Borgnet. Bruxelles. 1 8 6 1 , P 17 

C " ) Z A N T F L I E T , op. cit.. col. 361 : Jean de S T A V E L O T , Chronique lutine, P. 103 ; lu . 
Chronique, p. 18. 

C7) Nous avons consacré plus loin un chapitre aux haidroits Sur l'étymologie encore 
incertaine de ce nom, voir G. K U R T H , op. cit.. T. 3, appendice 11. pp. 365-366. et J 

L E J E U N E , Liege et son Pays. .. p. 348. 
C") Z A N T F L I E T , op. cit.. col. 361 ; Chronique du regne de Jeun de Bavière. p. 151 ; 

Jean de S T A V E L O T , Chronique, p. 1 8 . 

( " ) Il les convoqua à Huy (Jean de S T A V E L O T , Chronique latine, p. 102) et, le 28 août 
1403, Huy, Saint-Trond et Maestricht promettent une aide a Jean de Baviere contre la cité 
de Liège. Cfr. Analyse dans R.C.Lg.. T. 3. n" 630, p. 76. L'original est perdu mais une 
copie se trouve à la bibliothèque du comte d'Oultremont a Warfusée dans le Paweilhar 
n" 42. Nous n'avons malheureusement pas pu le consulter car il semble mal classé. Il en 
sera de même pour tous les actes renseignés sous cette cote 
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m ê m e , on voi t appara î t re un part i de m o d é r é s , qui ne d e m a n d e q u ' à 

s ' e n t e n d r e a v e c le p r ince ( 10°). En ou t re , le chapi t re r e fuse de reconnaî t re 

Henr i de P e r w e z qui a é té n o m m é m a m b o u r sans son consen temen t . 

A u s s i , g r â c e aux é l é m e n t s m o d é r é s et à la rés is tance du chapi t re , la 

t en t a t i ve des ha id ro i t s se solde par un échec . Un accord est s igné à 

T o n g r e s le 28 août 1403 : c ' e s t la paix des X V I ou paix de Tongres ( l 0 1 ) . 

b. La rupture 

Si la paix des X V I est un nouveau c o m p r o m i s , elle ne fait pas moins 

q u e de c o n s a c r e r la v ic to i re de l ' é lu sur les pré ten t ions des haidroi t s . 

U n e e n q u ê t e d e v r a ê t re m e n é e pour dé t e rmine r qui sont les fau teurs de 

t r o u b l e s a f in de les pun i r ( 1 0 2 ) . L ' é l u va assoupl i r sa pol i t ique envers les 

v i l l e s qu i lui ont é té f idè le s . Dé jà le 19 ju i l le t 1403, il avai t a f f r anch i la 

v i l le de Huy des c i ta t ions à l ' A n n e a u du Pala is ( 1 0 3) . Il r é a f f i rme cet 

a f f r a n c h i s s e m e n t le 28 août et l ' é t end m ê m e aux vil les de Maes t r ich t et 

St-Trond, pour les bons et agréables services et loyautez que noz 

bonnes villes... nous ont souventesfoisfaictz et à notre pays, et que nous 

espérons encore avoir d'icelle... C 0 4 ) . Le 7 oc tobre , les résul ta ts de 

l ' e n q u ê t e m e n é e par les X V I pour dés igner les fau teurs de t roubles sont 

c o n n u s : v ingt ha id ro i t s sont bann i s et proscr i t s à perpé tu i té ( 1 0 5) . Le 

28 du m ê m e m o i s , l ' é l u , le chapi t re et le conse i l de la cité s ' e n g a g e n t à 

ne j a m a i s to lé re r le re tour des c o n d a m n é s ( 1 0 6 ) . 

La paix d e s X V I deva i t t héo r iquemen t f ixer les l imites du pouvo i r 

e n t r e le p r ince et la c i té e t , de ce fa i t , s tabi l i ser la s i tuat ion par un 

r è g l e m e n t m i n u t i e u x des ins t i tu t ions jud ic ia i res de la pr inc ipauté qui 

a v a i e n t é té le po in t d ' a c c r o c depu i s un peu moins d ' u n e décenn ie . Mais 

l ' a c c o r d q u ' a v a i t a m e n é cet te paix ne fu t que de cour te durée , car les 

( l 0°) Les exactions des haidroits, la séquestration des chanoines n'ont pu être sans 
influence sur ce mouvement. 

('<") R.O.P.L.. pp. 379-398. 
C0 2) ld.. pp. 387-388. 
( " " ) H . F A I R O N , Chartes confisquées aux bonnes villes du pays de Liège et du comté 

de Looz après la bataille d'Othée. Bruxelles, 1937, p. 212. 
(,04) R.O.P.L.. p. 379. 
( I 0 S) Ils ont pris la fuite avant la lecture de la sentence. Cfr. Z A N T F L I E T , op. cit., col. 

3 6 3 - 3 6 4 ; Jean de S T A V E L O T , Chronique, p. 3 4 ; Chronique du règne de Jean de Bavière. 
p. 155. 

("") R.C.Lg.. T. 2. n" 113, p. 113. 
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L i é g e o i s , ap rès q u e l q u e s mo i s de t ranqui l l i té , vont connaî t re de nou-

ve l l e s d é c e p t i o n s . 

U n e fo i s l ' o p p o s i t i o n ba l ayée , Jean se croit le maî t re absolu . Dès lors, 

c e n ' e s t p lus s e u l e m e n t la cité de L iège , ma i s toutes les bonnes vil les 

q u ' i l se me t à dos . Tou t d ' a b o r d , il fai t poursu ivre les haidroi ts bannis . 

L ' u n d ' e u x est cap tu ré à M o u z o n , en terre f rança i se : c ' e s t Laurent 

L a m b e r t , b o u c h e r , anc ien maî t re de la c i té , qui est décap i té le 20 avril 

1404 ( 1 0 7 ) . Le 18 n o v e m b r e à Sa in t -Trond éc la te une insurrect ion à la 

su i t e de l ' é t a b l i s s e m e n t d ' u n nouvel i m p ô t ; la ville est sévèrement 

p u n i e ( l u i i ) . Dès lors , toutes les bonnes vi l les prennent peur et , le 

I e r d é c e m b r e , e l les renouve l len t leur confédé ra t ion dans le but de 

d é f e n d r e leurs p r iv i lèges C 0 9 ) . 

C ' e s t en 1405 q u e Jean de Baviè re va c o n s o m m e r la rupture déf in i t ive 

a v e c son p e u p l e et ce l a , sur t rois poin ts préc is . La mort de Phi l ippe le 

H a r d i , l ' i n s t i g a t e u r de la pol i t ique de soustract ion d ' o b é d i e n c e en 

F r a n c e et à L i è g e , avai t rendu à Jean de Bavière une cer ta ine l iberté de 

m o u v e m e n t d a n s la ques t ion du sch i sme : il avait déc idé de se replacer à 

n o u v e a u d a n s l ' o rb i t e de R o m e . À cet éga rd , il s emble que l 'é lu ait agi 

de sa p rop re au tor i té et t rai té seul avec la cur ie pont i f ica le C ' e s t en 

tou t c a s le r e p r o c h e que lui f i rent ses adversa i res ( ' " ) . 

Le d e u x i è m e poin t c o n c e r n e le t r ibunal de l 'Anneau du Palais . Le 

5 j a n v i e r 1405, par la déc la ra t ion de l ' A n n e a u du Palais ( " 2 ) , l ' é lu f ixe 

les c a s où l ' o n peut ê t re t radui t devan t ce tr ibunal et r éa f f i rme par 

la m ê m e o c c a s i o n son ex i s t ence . De p lus , Jean de Bavière trahit ses 

a c c o r d s a v e c les vi l les de H u y , Sa in t -Trond et Maest r icht en les re-

( " " ) L . D O U E T D ' A R C Q , Choix de pièces inédiles relatives au renne de Charles VI. 
T. 1, Paris, 1863, pp. 265-267. Auparavant, le 8 octobre. Nicolas Blancmoine, lui aussi 
proscrit, fut pris et décapité. Cfr. Chronique du règne de Jean de Buviere. p. 158. 

C 0 8 ) Voir la sentence dans F. S T R A V E N , Inventaire analytique et chronologique des 
archives de la ville de Saint-Trond, T. 1, Saint-Trond, 1886, p. 128. 

("") Jean de S T A V E L O T , Chronique, p. 79. L'acte est publié dans R.C.Lg . T. 3, 
n" 637, pp. 81-87. 

("°) Chronique du règne de Jean de Bavière, p. 159. 
('") Chronique du règne de Jean de Bavière, p. 1 5 9 ; Jean de S T A V E L O T , op. cit., 

p . 9 6 ; Z A N T F L I E T , op. cit., c o l . 3 6 6 . 

(" 2 ) Édité dans J . R A I K E M , L . P O L A I N et S. B O R M A N S , Coutumes du Pays de Liège. 
T. 2, Bruxelles, 1873, n" XXX, pp. 129-132. 
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p l a ç a n t sous la ju r id ic t ion de cet te inst i tut ion ( " 3 ) . Le c inqu ième art icle 

d e ce t ac te j u r i d i q u e d o n n e une pu i s sance inouïe aux t r ibunaux ép isco-

paux : p e r s o n n e ne peu t gêne r l ' e n q u ê t e et son ac t ion , ni en t raver 

l ' e x é c u t i o n des j u g e m e n t s ( " 4 ) . 

E n f i n , les a l l i ances ex is tan t en t re l ' é lu et sa famil le l ' en t ra înè ren t 

t rop s o u v e n t d a n s des gue r re s où le pays de Liège ne t rouvai t pas 

t o u j o u r s d ' i n t é r ê t . Il' avai t souvent a idé son père le comte de Ha inau t , 

d e H o l l a n d e et de Z e e l a n d e , con t re ses su je t s révol tés en Frise ( " 5 ) . 

M a i s c ' e s t su r tou t en F rance que l ' é lu avai t été a m e n é à seconder les 

v i s é e s a m b i t i e u s e s des ducs de B o u r g o g n e dans leur lutte cont re le duc 

d ' O r l é a n s . Il in tervint la p remiè re fo is en d é c e m b r e 1401, quand 

P h i l i p p e le Hard i lui d e m a n d a de venir lui prê ter main for te ( " 6 ) . Le 

c o n f l i t n ' e u t p a s lieu et l ' é lu revint à L iège le 23 j anv ie r 1402 ( " 7 ) . 

La d e u x i è m e in te rvent ion fut p lus impor tan te . Les Liégeois é taient 

d e v e n u s p r o - o r l é a n a i s (1 1 8) a lors q u e Jean de Bavière restai t f idèle à son 

b e a u - f r è r e Jean sans Peur . En ju i l le t 1405, Jean se rendit à Paris à la tête 

de t r o u p e s c o n s i d é r a b l e s ( " 9 ) , mais il n ' e u t pas à in tervenir , du fait 

q u ' u n e paix avai t été conc lue en t re les deux pr inces r ivaux (1 2°). 

( "3) ...si alcunnes des bonnes villes de Huy, Saintron. T reil ou aultres. excepteit Ici 
citeit, avoient alcunnes lettres qui données les fuissent de pari monsaingnor ou aullres. 
par lesqueilles vosissent estre exens dédit appeal. que teilles lettres soient cassés et de 
nulle valeur. Cfr. ibid.. p. 131. 

("4) ld.. pp. 130-131. 
("!) Chronique du règne de Jean de Bavière, p. 148. 
( ' " ) Le religieux de Saint-Denys (Chronique, éd. Bellaguet, T. 3, Paris, 1840, p 15) 

nous dit qu'il amena avec lui sept mille hommes, si pas plus, chiffres exagérés, bien sûr, 
comme le sont en général tous ceux des chroniqueurs de l'époque. La preuve nous est 
donnée par deux pièces datées des 24 février et 6 mai 1402, qui fournissent une liste des 
personnes ayant répondu à l'appel du duc. Parmi eux se trouvait Monseigneur l'evesque 
de Liège, en sa compagnie 5 chevaliers et 45 escuyers... (B.N.P., collection Bourgogne, 
T. LIV, fol. 41 et 55). L'armée de Philippe le Hardi au complet ne dépassait pas 
620 hommes ( A . D . C . O . . liasse B, 1 1 738, compte du trésorier Jean Chousat de 1402). 

( " ' ) E . P E T I T , Itinéraire de Philippe le Hardi et de Jean Sans Peur, ducs de Bour-
gogne (1363-1419), Paris, 1888, p. 321. 

( ' " ) Voir A. M L N D E R , La rivalité Orléans-Bourgogne dans la principauté de Liège. 
Liège, 1973, pp. 51-53. 

( " ' ) Jean de S T A V E L O T (Chronique. p. 9 5 ) nous donne le chiffre de 9 0 0 hommes 
tandis que, pour Jean Juvenal des U R S I N S (Histoire de Charles VI. éd. Godefroy, Paris, 
1 6 5 3 , p. 4 3 2 ) il y en a eu plus de 2 . 0 0 0 . 

C 2 0) Toutefois, Jean de Bavière et ses principaux conseillers furent largement récom-
pensés par des cadeaux en or et en argent. Cfr. A .D.C.O., liasse B 1543, compte de Jean 
Chousat de 1405, fol. 130. 
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On ne pouva i t que s ' inquié te r de ces résurgences de l 'autor i tar isme 

pr inc ie r . Jean avait sures t imé sa puissance . Il venait de compromet t re ce 

que la paix des XVI aurait pu lui apporter , à savoir régner en bonne 

en ten te avec son peuple . Dès lors, les événements allaient se précipiter. 

CHAPITRE 3 : La révolte des haidroits (1406-1408) ( m ) 

a. La déchéance de Jean de Bavière 

Le m a l a d r e s s e s de Jean de Bavière n ' ava i en t fai t que rendre plus 

p o p u l a i r e le parti des ha idro i t s . C e s dern ie r s , quo ique bannis pour la 

p l u p a r t , a l l a i en t , par l ' i n t e r m é d i a i r e de leur fami l le et de leurs amis , 

e x p l o i t e r a d m i r a b l e m e n t l ' i nqu i é tude q u ' a v a i e n t susci tée les mesures 

de l ' é l u . Ils n ' a v a i e n t j a m a i s désa rmé et en t re tena ien t dans les vi l les 

un c l ima t q u e l q u e peu insur rec t ionnel ( 1 2 2 ) . 

Il fa l la i t n é a n m o i n s aux vil les un chef assez puissant pour cont re-

c a r r e r le p o u v o i r de l ' é l u . Ce chef sera bien sûr la ci té de Liège , qui 

n ' a v a i t pas l ' i n t en t ion de laisser l ' empr i s e du pr ince s ' é t endre sur le 

p a y s à son dé t r imen t . El le a f f r anch i t sans consul ta t ion de l 'é lu les 

p r i n c i p a l e s vi l les des appe ls à l ' A n n e a u du Palais et , en signe 

de r e c o n n a i s s a n c e , ce l les-c i lui p romet ten t aide et ass is tance perpé-

tue l l e s ( ' " ) . 

D ' a p r è s Jean de Stavelot , la réaction de Jean de Bavière fut immi-

nente : L'an Xllllc et six. après Paske (124), soy partit monsangeur de 

Liège, por matalant... ( I 2 S ) . Il se r é fug i e à Maes t r i ch t , où il fait suivre 

C 2 ' ) Cet événement est en général appelé schisme de Thierry de Perwez. Mais le 
mot schisme convient-il bien dans ce cas ? C'est plutôt dénaturer le véritable caractère 
de la querelle entre Jean de Bavière et ses sujets Le mot schisme a un sens trop restreint 
et ne s'applique en général qu'à des événements ecclésiastiques. Or, le conflit est bien 
avant tout politique et la situation religieuse n'avait fait que suivre le mouvement. 
D'où nous avons préféré le terme révolte. 

C 2 2 ) Jean de S T A V E L O T , op. cit.. p. 9 7 ; Chronique du règne de Jean de Bavière, 
p. 1 5 9 . 

(1 2 J) Les fonctionnaires bourguignons, chargés du tri des chartes liégeoises après la 
bataille d'Othée. ont relevé celles scellées successivement par Thuin (4 avril), Dinant et 
Huy (14 avril), Tongres, Couvin, Fosses, Looz, Bilzen et Herck. Cfr. R.C.Lg., T. 2, 
pp. 115-118, n" 115 à 117. 

C2 4) Le II avril. 
C 2 5 ) Jean de S T A V E L O T , op. cit.. p. 9 6 . 



— 159 — 

peu de t e m p s après l ' o f f i c i a l i t é ( l 2 6 ) . Des tenta t ives de réconci l ia t ion , 

m e n é e s pa r d e s m o d é r é s avec à leur tête Jean IV de R o c h e f o r t - A g i m o n t , 

é c h o u e n t . Et p o u r c a u s e : l ' é lu ne d e m a n d e pas mo ins , c o m m e condi t ion 

à son r e tou r , que la res t i tu t ion in tégra le de ses pouvo i r s C 2 7 ) . 

La d e r n i è r e é tape d a n s la lutte de la cité cont re le pr ince va être 

f r a n c h i e : c o m m e Jean IV de R o c h e f o r t - A g i m o n t r e fuse le pos te de 

m a m b o u r q u e lui ava ien t o f f e r t les é ta ts le 6 sep tembre ( 1 2 a ) , c ' e s t Henri 

de H o r n e s , s e igneu r de P e r w e z , qui est chois i le 26 sep tembre C 2 9 ) . Le 

c h o i x es t i m p o r t a n t , ca r non seu lemen t il consac re la dépos i t ion de Jean 

d e B a v i è r e , ma i s auss i l ' é l ec t ion de Thier ry de Pe rwez c o m m e nouvel 

é v ê q u e ( 1 3°) . 

Les r a i sons pour lesquel les Jean de Baviè re a été déposé sont les 

suivantes : Corne hault et poissant signeur Jehan de Bavieres, jadis 

nostre eslut de Liege, par conselhe forconselhiéz, senz cause de rayson 

et senz sor chu à nous riens à demonstrer, ja demy an passe il, se soit 

départis à toute sa court spirituelle, issus de nous la cité, en laquelle ilh 

par droit deubt astoit redevable de tenir son principal siège de majesteit 

et pour avoir là recour principal de tous cas afferans à sa jurisdiction 

spirituelle, et comment, oultre chu, il at, encontre de nos franciese, 

privilèges, status et anchiens usages, soy est noveal penneit et at 

attempteit chouses plusieurs grosses et enormes adrechantes... (131). 

Il es t un poin t impor t an t sur lequel nous voudr ions insister : le 

p r o t o c o l e init ial de cet ac te , r éd igé au nom de commun paiis delle 

evesquée de Liege et delle conteit de Looz comprend le nom de quinze 

C 2 6 ) Ibid. ; Z A N T F L I E T , op. cit.. c o l . 3 6 6 . 

C 2 7 ) ZANTFLIET, op. cit.. col. 367 ; Chronique du règne de Jean de Bavière, p. 161. 
C 2 8 ) Ibid. ; Jean de S T A V E L O T , op. cit.. p. 98. 
C2®) La chronologie de ces événements est difficile à établir. En effet, déjà le 14 et le 

16 juillet 1406, Jean de Bavière faisait savoir que les seigneurs de Perwez et de 
Montjardin l'avaient trahi (analyse de ces actes dans R.C.Lg.. T. 3, n" 643 et 644, 
pp. 89-90). Il est dommage que nous n'ayons pu consulter ces documents (Paweilhar 
n° 42 de la bibliothèque du comte d'Oultremont), qui auraient peut-être pu nous apporter 
des renseignements sur les motifs qui ont poussé Henri de Hornes à quitter le parti du 
prince, ainsi que des renseignements chronologiques sur cette période. 

(,3°) R.C.Lg., T . 3 , n° 6 4 5 , pp. 9 0 - 9 4 ; E . S C H O O L M E E S T E R S , Notice concernant un 
manuscrit de l'ancienne abbaye de Saint Jacques, relatif au schisme de Thierry de 
Perwez 1406-1408), in : B.C.R.H., 4 E sér., T. 1 5 , Bruxelles, 1 8 8 8 , n° l ,pp . 2 8 - 3 1 . Sur 
cet acte considéré comme révolutionnaire, voir J. L E J E U N E , La principauté de Liège de 
1390 à 1 4 / 8 . p p . 1 4 1 - 1 4 2 . 

C 3 ' ) R.C.Lg.. T. 3. p. 91. 
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b o n n e s vi l les au t res q u e L iège , pa rmi lesquel les f iguren t Sa in t -Trond et 

M a e s t r i c h t , r es tées pour tan t aux ma ins de Jean de Bavière . Les ra isons 

d e la f idé l i t é de ces deux vil les ne sont pas connues . Pour tant el les 

ava i en t auss i de bons mo t i f s de se l iguer cont re le pr ince : l ' une s ' é ta i t 

r e b e l l é e en 1404 et avai t é té s évè remen t punie ; e l les avaient toutes deux 

é té r ep l acées en 1405 sous la ju r id ic t ion de l ' A n n e a u du Palais . 

En ce qui c o n c e r n e Sa in t -T rond , il semble qu ' e l l e ait cherché , en 

s ' a b s t e n a n t de par t ic iper à l ' é lec t ion de Thier ry de Pe rwez , à s ' a t t i re r les 

b o n n e s g r â c e s de Jean de Bav iè re , qui aurai t dès lors peut -ê t re adouci sa 

s e n t e n c e d e 1404. En tous cas , c o m m e on le voit dans un acte du 28 août 

1406 , e l le é tai t en négoc ia t ions avec lui à ce suje t ( 1 3 2) . Mais ces 

t r ac t a t ions n ' a b o u t i r e n t p a s , à cause de la guer re . 

Le c a s de Maes t r i ch t es t p lus d i f f i c i l e . O n sait que la ville ne relevai t 

q u e p o u r mo i t i é de l ' é v ê q u e de L iège , l ' au t re moi t ié appar tenant au duc 

d e B r a b a n t ( ' " ) , ce qu i lui donna i t droi t à une s i tuat ion spéc ia le , 

c l a i r e m e n t e x p r i m é e d a n s une char te de févr ie r 12 8 3 ( , 3 4 ) . Peut-ê t re 

a - t - e l l e é té f la t tée de servi r de r e f u g e à Jean de B a v i è r e ? De toutes 

f a ç o n s , e l le a d o p t a une a t t i tude de neutra l i té dès le 2 0 o c t o b r e 1406 (1 3 S) . 

J a m a i s les v i l les de Sa in t -Trond et de Maes t r ich t n ' o n t rat if ié l ' a c t e 

du 26 s e p t e m b r e 1406 ( l 3 6 ) et , si leur nom f igure dans le pro tocole 

in i t i a l , ce n ' e s t q u e p o u r d o n n e r p lus de poids à cet acte révolu t ionnai re . 

A p r è s l ' é l e c t i o n , deux décre t s sont ab rogés . Le 27 sep tembre , les 

ha id ro i t s qu i ava ien t é té bann i s en 1403 sont autor isés à revenir ( 1 3 7 ) ; 

le 2 8 , le t r ibunal de l ' A n n e a u du Palais est suppr imé ( 1 3 8) . 

C3 2) C. PlOT, Carlulaire de/'abbaye de Saint-Trond, T. 2, Bruxelles, 1874, p. 178. 
( ' " ) Depuis le l2novembre 1204. Cfr. A. U Y T T E B R O U C K , Le gouvernement du duché 

de Brabant. .. T. I. Bruxelles. 1975. p. 62. 
C3 4) Éditée par J . D E R A S . Histoire de Maestricht, Louvain. 1 8 9 9 . pp. 1 2 6 - 1 3 9 . 

( ' " ) G . D . F R A N K I N E T , Les sièges de Maestricht en 1407 et 1408, in : P.S.H.A.L., 
T. I, Maestricht, 1854-1855, annexe I, pp. 228-229 : aucun Maestrichtois ne pouvait 
prendre parti dans cette lutte sous peine de perdre soit le droit de cité pour les bourgeois, 
soit une peine allant de la confiscation des biens à la condamnation à mort pour les autres. 

('") Chronique du règne de Jean de Bavière, P . 163 ; Z A N T F L I E T , op. cit.. col. 369. 
C3 7) E . S C H O O L M E E S T E R S , op. cit., p. 2 9 . Cet auteur reproduit une dissertation 

juridique intitulée : Relatio schismatis quodfuit in Leodio inter Johannem de Bavaria. 
electum Leodiensem et Theodoricum de Perwez intrusum per populum. dissertation 
essayant de prouver que l'élection de Thierry est nulle. Nous renverrons toujours à ce 
titre. 

(I38) Chronique du règne de Jean de Bavière, p. 164. 
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b. Le parti des haidroits 

U n e cons t a t a t i on s ' i m p o s e d ' e m b l é e : c ' e s t en généra l lorsque les 

ha id ro i t s o c c u p e n t les fonc t ions de bourgmes t re s de la cité que des 

t r o u b l e s avec le p r ince éc la ten t . C ' e s t à ces fonc t ions impor tan tes qu ' i l 

é ta i t p lu s fac i l e de con t reca r re r le pouvo i r de l ' évêque . En 1395, lors de 

l ' a f f a i r e de S e r a i n g , Piron le Robeu r et Gi l l es de Bierset occupen t ces 

p o s t e s C 3 9 ) et susc i ten t les t roubles qui empêche ron t le tr ibunal de 

r e n d r e son j u g e m e n t . Ils fa isa ient f igure de haidroi ts avant la lettre : 

s e u l s , c eux qui se sont o p p o s é s au p r ince -évêque à part ir de 1403 ont 

r eçu ce t te appe l l a t ion C 4 0 ) . En 1398, les pos tes sont occupés à nouveau 

pa r P ie r re le R o b e u r ( 1 4 1 ) et Bauduin de la R o c h e , que nous re t rouverons 

p lus ta rd . J ean de Baviè re les a s o m m é s de lever et d ' a r m e r des t roupes 

d a n s les p lus b re f s dé la i s pour comba t t r e le duc de Gue ld re . Ceux-c i 

m e t t e n t d a n s l ' a c c o m p l i s s e m e n t de cet te tâche une lenteur incroyale qui 

p e r m e t au d u c de G u e l d r e de fa i re une razzia en Hesbaye et dans le 

c o m t é d e L o o z ( 1 4 2 ) . Auss i , Jean de Bavière les accuse-t- i l de négli 

g e n c e e t , m a l g r é leur d é f e n s e , ils sont des t i tués et r emplacés par J acques 

d e W e z et J ean de Se ra ing . 

C ' e s t sur tou t à part i r de 1400 que des haidroi ts se re t rouvent aux 

p o s t e s d e b o u r g m e s t r e s . Ils vont occupe r ces fonc t ions pendant quat re 

a n s C 4 3 ) et ce la en t ra îne ra de n o m b r e u s e s quere l les qui about i ront dans 

un p r e m i e r t e m p s au dépar t de Jean de Baviè re et ensui te à la paix de 

T o n g r e s du 28 oc tob re 1403, qui consac re la victoire du pr ince . Le texte 

d e l ' e n q u ê t e m e n é e pour dé t e rmine r les fau teurs de t roubles , rendu 

p u b l i c le 7 oc tob re 1403, n ' e s t pas connu . On possède par contre encore 

la ve r s ion f l a m a n d e de l ' a c t e par lequel les Liégeois s ' e n g a g e n t à ne 

j a m a i s to lé re r le re tour des bannis ( 1 4 4) . Cet acte nous donne une liste 

t rès r évé la t r i ce des n o m s des haidroi ts . En out re , il fau t a jou te r que 

les c h r o n i q u e u r s c o n t e m p o r a i n s nous présenten t aussi une l iste, mais 

C 3 * ) Jean ( T O U T R E M E U S E . op. cit., p. 2 3 0 . 

C 4 0 ) Z A N T F L I E T , op. cit.. col. 361 ; Jean de S T A V E L O T , Chronique latine, p. 103; 
Chronique du règne de Jean de Bavière, p 150. 

C 4 ' ) Il achevait le mandat de Jean Le Coq tué accidentellement. 
C 4 2 ) Z A N T F L I E T , op. cit.. col. 353; Jean d ' O U T R E M E U S E , op. cit.. p. 234. 
C4 3) En 1400 : Pierre le Robeur et Renouartdu Pont d'Avroy ;en 1401 : Bauduin de la 

Roche avec un inconnu ; en 1402 : Jean Surlet et Jacques Badut ; en 1403 : Bauduin de la 
Roche et Laurent Lambert. 

(,44) R.C.Lg.. T. 3. n" 634.pp. 78-80. 
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i n c o m p l è t e e t a v e c q u e l q u e s f o i s d e s m o d i f i c a t i o n s p a r r a p p o r t a u 

d o c u m e n t o f f i c i e l ( 1 4 5 ) . 

D a n s c e l u i - c i , v i n g t n o m s s o n t c i t é s ( 1 4 6 ) : 

1 . L a u r e n t L A M B E R T ( o u L A M B O R T E ) , b o u c h e r , b o u r g m e s t r e d e la c i t é 

e n 1 4 0 3 , d e s t i t u é , e x é c u t é le 2 0 a v r i l 1 4 0 4 ( 1 4 7 ) . 

2 . J a c q u e s B A D U T (OU B A D D O N ) , p a v e u r , b o u r g m e s t r e e n 1 4 0 2 , p a s -

s a i t a u x y e u x d e s e s e n n e m i s p o u r u n f o u r b e , u n c o n c u s s i o n n a i r e , u n 

d é b a u c h é e t u n a m a t e u r d e s c i e n c e s o c c u l t e s ( 1 4 8 ) . R a p p e l é e n 1 4 0 6 , 

il e s t d e n o u v e a u b o u r g m e s t r e e n 1 4 0 7 ( 1 4 9 ) . E x é c u t é a p r è s la b a t a i l l e 

d ' O t h é e à M a e s t r i c h t ( 1 5 0 ) . 

3 . M a t h o n e t d e F L É M A L L E , m a ç o n ( , 5 1 ) . 

4 . É l i a s d e F L É M A L L E , s o n f r è r e , m a ç o n ( ' " ) , d é c a p i t é e n 1 4 0 8 C 5 3 ) . 

5 . G i l l e s M A L C H A I R , m e u n i e r ( 1 5 4 ) . 

6 . J e a n d e HODEIGE, b o u c h e r ( I 5 5 ) . Il r a c h è t e s a v i e à l a b a t a i l l e 

d ' O t h é e ( 1 5 6 ) . 

7 . J e a n d e l a B E R W I N N E , c h a r p e n t i e r ( l 5 7 ) . 

8 . L a u r e n t H U R T I N , s o n f r è r e , c h a r p e n t i e r ( , 5 8 ) . 

9 . N i c o l a s B L A N C - M O I N E , b o u c h e r ( 1 5 9 ) , d é c a p i t é le 8 o c t o b r e 

1 4 0 3 C 6 0 ) . 

C 4 5) La ^Relatio schismatis (pp. 1 3 - 1 4 ) est à cet égard la plus précise. Les autres 
chroniques telles celle de Jean de S T A V E L O T (Chronique, p. 3 4 ) , celle du règne Je Jeun 
de Bavière (pp. 1 5 6 - 1 5 7 ) ou encore celle de Z A N T F L I E T (col. 3 6 3 ) se contentent soit de 
reproduire celle de la relatio, soit de les citer de mémoire (cfr. Z A N T F L I E T , op. cit.. 
col . 363 : Aliorum nomina brevatis causa (ascribere).supersedeo). 

( ' " ) Nous complétons ces noms par des informations données principalement par la 
Relatio schismatis et quelquefois par les autres chroniques. 

C 4 7) Voir plus haut. 
C 4 8) Relatio schismatis. p. 13. 
C 4 ' ) ld.. p. 2 4 ; Jean de S T A V E L O T , Chronique, p. 1 0 4 . 

("") Chronique du règne de Jean de Bavière, p. 201. 
( ' " ) La Relatio schismatis (p. 1 4 ) l'appelle Mathias et Jean de S T A V E L O T (op. cit.. 

p. 34) lui donne le prénom de Malchoir. 
('") Relatio schismatis, p. 14. 
("3) Chronique du règne de Jean de Bavière, p. 201. 
C 5 4) Relatio schismatis. p. 14. 
('") Ibid. 
( ' " ) O . T H I M I S T E R , Cartulaire ou recueil de chartes et documents inédits de l'église 

collégiale de Saint-Paul. Liège, 1878, pp. 356-358. 
C 5 7) Relatio schismatis, p. 14. 
('") Ibid., mais avec le nom de Gilles de la Berwinne. 
('") Ibid. 
(,6°) Chronique du règne de Jean de Bavière, p. 158. 
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10. Ren i e r le HARDI, c o r d o n n i e r ( 1 6 1 ) . 

11. G i l l e s LAMBERT (OU L a m b o r t e ) , f i ls de Lauren t , préci té ( 1 6 2 ) . 

P r i s o n n i e r à la batai l le d ' O t h é e , se donna la mort C 6 3 ) . 

1 2 . J e a n d e P R E ( Z ) . 

13. A r n o u l d STEEN ( , 6 4 ) . 

14. A r n o u l d le JEUNE, fèvre ( ' " ) , exécu té après la batai l le ( 1 6 6 ) . 

15. M a t h i a s d 'OREYE, dit le t igneux . 

16. M a t h i a s de GLAIN, chano ine de Ste Cro ix , curé de St Serva is . 

Re t enu p r i sonn ie r t rois ans par l ' a r c h e v ê q u e de C o l o g n e , s ' é v a d a et 

rev in t à L iège ( l 6 7 ) . 

17. J e a n de VLLLERS, c lerc du mét ier des charpen t ie r s . 

18. Henr i de GRÂCE, c le rc . 

19. L a m b e r t GRÉGOIRE, doc teu r en droi t et en loi , bourgmes t re 

en 1407 en a t t endan t le re tour de Jacques Badut (pr i sonnier 

en F r a n c e ) , avoca t à la cour de L iège , conse i l le r de Jean de 

Bav iè re C 6 8 ) . Rappe l é en 1406, dev ien t le consei l le r int ime de 

Th ie r ry de P e r w e z ( l 6 9 ) . Chef très impor tan t de ce par t i , c ' e n est un 

des rares r e scapés . Ses e n n e m i s le fa isa ient passer pour malvei l -

lant , c u p i d e , a m a t e u r de sc iences occu l tes ( l 7 ° ) . 

20 . B a u d u i n de la ROCHE, écuye r . Bou rgmes t r e en 1397, 1401 et 

1403 C 7 1 ) . T u é à la batai l le d ' O t h é e ( 1 7 2 ) . 

A ce m o m e n t , la plus fo r t e oppos i t ion au pr ince vient des mét iers à 

qu i la n o b l e s s e , d e p u i s 1384, a a b a n d o n n é ses pr iv i lèges é lec toraux . On 

ne s ' é t o n n e r a d o n c pas que la ma jo r i t é des haidroi ts soit issue des 

m é t i e r s . En 1406, un c h a n g e m e n t impor tan t s ' o p è r e : une grande part ie 

("') Relatio schismatis, p. 14. 
('") Ibid. 

("3) Chronique du règne de Jean de Bavière, p. 201. 
T'64) IL s'agirait peut-être d'Arnould Étienne (STÉPHANI), ancien chanoine de Saint-

Martin, cité par la Relatio schismatis. p. 14. 

( ' " ) Appelé aussi Arnould de Hemricourt. Cfr. Relatio schismatis. p 14. 
C 4 6 ) Chronique du règne de Jean de Bavière, p. 202. 
C 6 7) Relatio schismatis. p. 14. 
("") ld.. p. 1 3 . 

("') R.C.Lg., T. 2, n° 121, p. 120. 
C 7 0 ) Relatio schismatis, p. 14. 
( n l ) Jean d ' O U T R E M E U S E , op. cit., p. 2 3 2 ; Z A N T F L I E T , op. cit., col. 3 4 7 ; 

E . P O N C E L E T , Inventaire analytique des chartes de la collégiale de Saint-Pierre à Liège, 
Bruxelles, 1 9 0 6 , n° 3 4 4 , pp. 1 2 9 - 1 3 0 ; Jean S T A V E L O T , Chronique, p. 1 8 . 

C 7 2 ) Jean de S T A V E L O T , op. cit.. p. 1 1 9 . 
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de la noblesse qu i , j u sque là, faisait partie des modérés et essayait 

souven t , de concer t avec les ecclés ias t iques , de jouer un rôle de média-

teur , se tourne vers les haidroi ts . Les raisons de ce changement sont , à 

no t re avis , de deux types . D ' u n e part , lorsque Jean de Bavière, en 1406, 

s ' é t a i t ret iré à Maes t r ich t , de nombreux nobles , part isans de la paix, 

condu i t s par Jean IV de Rochefor t -Agimont , lui avaient demandé son 

re tour . Mais Jean ne voulai t faire aucune concess ion. Devant cet autori-

t a r i sme , les modé ré s hési tent à se rallier à l 'oppos i t ion . Mais , c ' e s t ce 

q u e fe ront quand m ê m e un grand nombre d ' e n t r ' e u x . 

D ' a u t r e par t , l ' ambi t ion joue : certains espèrent , par cette prise de 

pos i t i on , augmen te r leurs domaines ou accéder à des charges plus 

impor t an te s . 

Voi là pourquo i , le 26 sep tembre , quatre grands scellent de leur 

p r o p r e sceau la char te d ' é lec t ion de Thierry de Perwez, au nom de tous 

les barons et chevaliers du paiis delle evesquiet de Liège et conteit de 

Looz• Il s ' ag i t de Jean IV, sire de Rochefor t et d ' A g i m o n t , Bauduin , sire 

de D iepenbeeck et de Mont ja rd in , Jean Surlet , seigneur d 'Aldenhoven 

(Vie lcour t ) et Jacques de G o t h e m , seigneur de Herck C 7 ' ) . 

D ' a u t r e s g rands se igneurs viennent les re joindre tels Jean de Sera ing, 

s e igneur de Houta in -Sa in t -S iméon , Jean Botier de Fexhe, Gil les 

Sur le t , Jean de W e l e n , Gu i l l aume de Waroux , tous cheval iers ( 1 7 4 ) , ou 

e n c o r e Evrard de la Marck , se igneur de Lummen , Arenberg et Neuf-

châ teau (1 7 S) et un grand nombre de nobles d 'o r ig ine plus modeste 

c o m m e Sandre le Moine de Rosmel C 7 6 ) , Jean de Tour innes , chargé de 

la ga rde du château de Huy. 

On cons ta te donc le changemen t qui s 'es t opéré depuis 1403 : parmi 

les nobles ci tés c i -dessus , trois f iguraient parmi les signataires de la 

pa ix des X V I et fa isa ient partie de la commiss ion chargée de découvrir 

les ha idro i t s fau teurs de t roubles ( l 7 7 ) . 

( ' " ) Cfr. R.C.Lg., T. 3, p. 94. 
("") Ces noms sont donnés par une lettre de Robert de Bavière datée du 23 mai 1407, 

dénonçant les contestataires de l'élection de Jean de Bavière. Cfr. J. C H M E L , Regesia 
chronologico-diplomatica Ruperti régis Romanorum Francfort-sur-Main, 1834, 
n° 2314, pp. 142-143. 

( " ' ) Il recevra la garde de la prévôté et du château de Bouillon. Cfr. R.C.Lg.. T. 2, 
n° 120, p. 120. 

C 7 4) Il sera nommé châtelain ou haut officier du château de Franchimont. Cfr. id., 
n" 118, pp. 118-119. 

( " 7 ) Gilles Surlet, Jean de Seraing et Guillaume de Waroux. Cfr. R O P L.. p. 380. 
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c. Les Perwez 

Si n o u s n ' a v o n s cité Henr i de Hornes dans le chapi t re p récéden t , c ' e s t 

a v e c l ' i n t en t i on d ' e n par le r p lus l onguemen t . 

H e n r i de H o r n e s , s e igneur de P e r w e z et de C r a n e m b o u r g ( l 7 8 ) , a été 

v r a i s e m b l a b l e m e n t at t i ré à Liège par son onc le Arnould de Hornes ( 1 7 9 ) , 

p r i n c e - é v ê q u e de 1379 à 1389. Son nom appara î t pour le p remière fo is 

d a n s la po l i t ique l iégeoise en 1383. C ' e s t l ' é p o q u e où des c lément ins 

e s s a i e n t par la f o r ce de rep lacer sur le t rône épiscopal Eus tache Persand 

de R o c h e f o r t . A ce m o m e n t , Henr i semble dé j à jou i r d ' u n certain pres-

t ige : il es t aux cô tés de l ' é v ê q u e lorsque l ' on découvre le complo t ( 1 8 0 ) . 

En 1384 , son onc l e a r r ange son mar iage avec Alé ide de Roche fo r t , issue 

d ' u n e d e s p lus pu i s san te s f ami l l e s du pays de Liège ( '* ' ) • À la mort 

d ' A r n o u l d , on t rouve tout normal de l ' é l i re m a m b o u r pendant la 

v a c a n c e du s i ège ( 1 8 2 ) e t , durant la dern iè re décennie du XIV e s ièc le , il 

g a g n e la c o n f i a n c e de Jean de Bavière C 8 3 ) , ce qui lui vaut b ien des 

f a v e u r s : n o m m é sénécha l du comté de Looz ( 1 8 4 ) , consei l le r in t ime , 

a l l an t m ê m e j u s q u ' à le r e m p l a c e r pendant ses absences . Et pour son f i ls 

a îné T h i e r r y , il ob t ien t un canon ica t et une p rébende ainsi que l ' a rch i -

d i a c o n a t de H e s b a y e C 8 5 ) . Grand se igneur , il l ' e s t , ne fû t - ce que par ses 

( l 7H) Il fit le relief de ces terres le 2 décembre 1381 devant la cour du Brabant. comme 
successeur de son frère Guillaume. Cfr. F. G O E T H A L S . Histoire généalogique de la 
maison de Hornes, Bruxelles, 1848. p. 190. 

C7 9) Relatio schismatis. pp. 18 et 22. 
(I8°) Alors iévesque avec Henri de Perweis les maistreset le conseil allèrent tout 

droictà la maison Jehan le Berwier (partisan de Clément VII) . . . et trouvèrent là aucunes 
armures et les emportèrent. Cfr. Jean d ' O U T R E M E U S E , op. cit.. p. 2 1 7 . 

('*') Relatio schismatis. p. 28. À cette occasion, il reçut en dot les terres de Haneffe 
et d'Ochain. Cfr. J . de C H E S T R E T de H A N E F F E , La terre franche de Haneffe et ses 
dépendances, in : B.I.A.L.. T. 38, Liège. 1908, p. 31. 

('*2) Choisi par le chapitre, il devait être agréé par les métiers. Cfr. Jacques de 
H E M R I C O U R T , Le patron de la temporalité, éd. A Bayot, Bruxelles, 1931, T. 3. p. 66. 
Sur les trente-deux métiers, vingt lui donnèrent leur voix et cela, malgré les tentatives 
de corruption de la part d'un autre concurrent (Bauduin de Montjardin). Cfr. Jean 
d ' O U T R E M E U S E . op. cit.. p . 2 2 5 . 

(1K * ) ... dominas de Perweys fuerat unus de nobilibus patrie in quem dictas Joannes de 
Bavaria majorent semper confidentiam gesserat. eumque sepe fidelem et constantem in 
pluribus honestis et notabilibus factis repperit experientia manifesta. Cfr. Chronique du 
règne de Jean de Bavière, pp. 161-162. 

( , I U ) Le 4 Juin 1405. Henri en donne quittance a l'evéque et au chapitre. Cfr. fi. U. Lg.. 
mss. n" 667. Libri cartarum ecclesiae leodiensis (manuscrit de Betho). fol. 281 

("") Chronique du règne de Jean de Bavière, p. 162. 
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Tableau généalogique de la famille de HORNES 

1er mar., 6 enfants 

Guillaume de HORNES 

11343 

comte de Hornes, seigneur 
d'Altena et de Gaesbeck 
0 0 1) 1315 Ode, dame de Put-

ten et de Streyen 
2) 1322 Elise de Clèves 2' mariage 

1 1 
Guil laume de H O R N E S Thierry de HORNES Arnoul de HORNES 

* +1354 | 
* + 1 * +08.03.131 

comte de Hornes, seigneur sire de Perwez et de Cranem- évêque d'Utrecht 
d'Altena, de Weert et de Cor- bourg prince-évêque de Liège 
tessem °° 1) Catherine Berthout 
0 0 Elisabeth d'Arkel (+1380) 

2) Antoinette de Grave 

Guil laume de HORNES 
* 

sire de Duffel et de Geel 

11415 

Henri de HORNES 
sire de Perwez 

± 1358 +23.09.1408 

1) Isabelle de Bueren 
2) 1384 Alaïde de Rochefort (fille de Walter 

de Rochefort. nièce d'Eustache Persant 
de Rochefort) 

Thierry de H O R N E S 
dit de P E R W E Z 

* 1384 +23.09.1408 

élu de Liège 

Jean de HORNES 

+ 18.06.1447 

sire de Perwez 
00 Mahaut de Reyferscheid 

Jeanne de HORNES 

+ ± 146 

1421 Jean de Diest 
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1 1 
Érard Elise Thierry, dit LOEF 

chanoine de Cologne 1 * t ± 1416 I I * t ± 1390 I 
00 Henri de Diest sire de Baucignies. de Herstal 

ZZ1 
Thierry de HORNES 

1 
Ode 
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t i t res ( I S 6 ) . De p lus Henr i de Hornes n 'é ta i t pas seu lement l iégeois : 

o r i g ina i r e du B r a b a n t , il s ' y est ma in tenu et y exerce des fonc t ions 

i m p o r t a n t e s : conse i l l e r d ' A n t o i n e de B o u r g o g n e , duc de Brabant ( l 8 7 ) , 

il a é té d ros sa rd de Braban t en 1405 et 1406 C 8 8 ) . Il a été aussi châte la in 

d e L o u v a i n ( 1 8 9 ) et de Vi lvorde ( l 9 ° ) . On le voi t , sa réputat ion n ' e s t p lus 

à fa i re et il a t o u j o u r s é té bien cons idé ré par les chron iqueurs de son 

t e m p s ( l 9 i ) . O n le p résen te souvent c o m m e un h o m m e honorab le , 

s i m p l e d a n s ses m œ u r s , vai l lant au comba t . C ' e s t la raison pour 

l a q u e l l e , en 1403 d ' a b o r d , puis le 26 sep tembre 1406, il est choisi 

c o m m e m a m b o u r . O n ne peu t guère croi re que c ' e s t par l ' i n f l uence de sa 

f e m m e q u ' i l consen t i t à se met t re à la tête des haidroi ts , c o m m e le disent 

p l u s i e u r s c h r o n i q u e s ( 1 9 2 ) . Elle n ' a j a m a i s j o u é le rôle q u ' o n lui a 

d o n n é C 9 3 ) . L ' a u t e u r de la Relatio schismatis laisse en tendre que c ' e s t la 

p e r s p e c t i v e d ' é m o l u m e n t s nouveaux qui a poussé Henri à accepter , car 

à ce t t e é p o q u e , il es t c r ib lé de de t tes C 9 4 ) . C ' e s t une expl ica t ion ; il en 

es t une au t re : d ' a p r è s Engue r r and de Mons t re le t , ch ron iqueur bour-

g u i g n o n , J ean de Baviè re aurai t p romis de rési l ier son évêché en laveur 

de T h i e r r y de H o r n e s , le f i ls d ' H e n r i , et cela en présence d ' A n t o i n e de 

Braban t et de W a l e r a n . c o m t e de Saint-Pol ( l 9 S ) . Or , le délai f ixé pour 

ce t t e ce s s ion étai t passé et Jean de Bavière ne voulai t tou jours pas 

('*') Il était aussi châtelain de Stockem. Cfr. ZANTFLIET, op. cit., col. 342 ;Chronique 
liégeoise de 1402, p. 428. 

C 8 7 ) A . U Y T T E B R O U C K , op. cit., T . 2 , annexe I (liste des conseillers d'Antoine), 
p. 618. 

('88) C'est ainsi qu'il est appelé dans certains actes. Cfr A . V E R K O O R E N . Inventaire 
des chartes et cartulaires des duchés de Brabant... T. 2. Bruxelles. 1966. n" 8122. 
p. 6 4 , n" 8 1 5 4 . p. 7 1 , n" 8 2 0 0 et 8 2 0 1 , p. 8 0 . Voir aussi A. U Y T T E B R O U C K , op. cit., T . 2, 
annexe III (liste des dignitaires ducaux), p. 762. 

( " * ) A . V E R K O O R E N , op. cit.. n" 8122, p. 64 (10 février 1406). 
("°) ld.. n° 8200, p. 80 (24 juin 1406) 
( " ' ) Même la Relatio Schismatis, qui pourtant n'est pas tendre vis-à-vis des révolu-

tionnaires. Toutefois, elle nous dit qu'on ne peut l'excuser d'avoir renié son prince 
(p. 18). 

("2) Chronique du règne de Jean de Bavière, p. 161 
( ' " ) J . D A R I S , F . H E N A U X et M. L . P O L A I N vont même jusqu'à dire qu'elle a été jetée 

dans la Meuse après la défaite d'Othée. C'est une erreur car elle vivait encore en 1421 
C f r . J . d e C H E S T R E T d e H A N E F F E , o p . cit.. p . 3 1 . 

('") Relatio schismatis. p. 1 8 , suivi par Z A N T F L I E T , op. cit., col. 3 6 8 . 

('") Chronique d'Enguerrand de Monstrelet. éd. L. Douetd'Arcq, T. I, Paris, 1867, 
p. 141. 
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r e n o n c e r C 9 6 ) . C ' e s t un fai t impor tan t qui est ignoré par tous les chroni -

q u e u r s l i égeo i s . Dès lors , si ce que dit Mons t re le t se révélai t jus te ( 1 9 7 ) , 

on c o m p r e n d r a i t pou rquo i Henri de Hornes se serait é lo igné du pr ince 

q u ' i l ava i t si b ien servi j u s q u e là. 

S a n o m i n a t i o n c o m m e m a m b o u r peut paraî t re insol i te . En e f f e t , 

t r a d i t i o n n e l l e m e n t , on ne recourai t à la m a m b o u r n i e q u ' e n deux occa-

s i o n s : lors de la vacance du s iège épiscopal d ' u n e par t , et lors de 

l ' a b s e n c e ou l ' e m p ê c h e m e n t de pr ince régnant d ' a u t r e part . Or , on 

n o m m e ici à la fo is un m a m b o u r et un évêque . L ' exp l i ca t i on se t rouve 

d a n s l ' a c t e du 26 s e p t e m b r e : après avoir d o n n é trois ans à Thierry pour 

p r e n d r e les o rd res et affien que, pendant la porsiete d'icelle notre 

élection nous ne soyons surpris par chialz qui nous convoite à grever. 

eslisons Henri de Hornes ... pour le temps, a yestre mambour 

de tout notre paiis delle evesquiet de Liege et delle conteit de Looz, por 

faire fruit delle administration spirituelle et temporelle appartenant al 

dignitet episcopalle de Liege ... si longuement que nous susdit eslu 

damoxseal Thierri serait à titre de la dite dignité spirituelle dedenz les 

trois ans dessusdits aprieste'tz (l9*). 

Q u a n t à T h i e r r y , s ' i l es t chois i pour remplacer Jean de Bav iè re , c ' e s t 

pa r ce q u ' i l est de la nature de notre pays ... nouris et extrais et cuy 

antecesseur feablement soy son ver nous acquiteiz ( '"). 

L e s c h r o n i q u e u r s ont été sévères avec lui, en par t icul ier la Relatio 

schismatis (2 0°) . C e p e n d a n t , ce r ta ins de ses a rgumen t s peuvent être 

f a c i l e m e n t r é f u t é s : e l le dit qu ' i l n ' a aucune ins t ruc t ion . Or , il suit des 

c o u r s de dro i t à l ' un ive r s i t é de C o l o g n e ( 2 0 1 ) . Elle l ' a ccuse d ' ê t r e un 

("*) Ce n'est pas nouveau. Déjà en février 1397, Guillaume de Brederode, seigneur 
de Stein et de Merwede (Brabant), était en pourparlers avec Albert de Bavière et son fils 
Jean, au sujet d'une éventuelle cession de ce dernier en sa faveur. Cfr. F . V A N M I E R I S , 

Groot Charteboek der Graven van Holland, van Zeeland en Heeren van Vriesland. T. 3, 
Leyde, 1755. pp. 653-654. 

('*') Une autre chronique relate aussi cet arrangement : Et encoires avoit Jehan 
voulunté. les six ans passés qu il avoit de terme de luy prestrer ou non, de tout faire par 
devers le pape que dé faire évesque et seigneur de Liège Ernoul (Thierryl de Pierrewez. 
Cfr. J . K E R V Y N de L E T T E N H O V E . Istore et ironiques de Flandres d'après les textes de 
divers manuscrits. T. 2, Bruxelles, 1880, p. 432. 

("«) R.C.Lg.. T. 3. p. 92. 
("') Ibid. 
(2°°) Relatio schismatis. pp. 17-18. 
("") Immatriculé entre le 9 octobre et le 20 décembre 1404. Il n'a pas payé son 

inscription, ce qui était obligatoire, parce qu'on le considérait comme un personnage 
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f o r n i c a t e u r no to i r e , ayan t une concub ine et des bâ tards . Jean de Bavière 

é ta i t d a n s le m ê m e s i tuat ion ( 2 0 2 ) . Il possédai t une p rébende à la ca thé-

d r a l e ; le fa i t en est a t tes té par tous les ch ron iqueurs . Par cont re , ce qui 

es t m o i n s c o n n u , c ' e s t la date à laquel le il a été n o m m é archidiacre de 

H e s b a y e . D ' a p r è s U . Ber l i è re , ce serai t à la sui te de la mort de son oncle 

T h i e r r y de R o c h e f o r t en 1398, qui occupa i t ce poste ( 2 0 3) . Par cont re 

E . d e M a r n e f f e la p lace le I e r ju i l le t 1402 ( 2 0 4 ) . 

C e p e n d a n t , il conv ien t de dire que si les Pe rwez étaient les che f s en 

t i t re de la p r inc ipau t é , ils avaient derr ière eux les haidroi ts qui exer-

ç a i e n t p r e s q u e tout le pouvo i r et c ' é t a i t dans la logique de l ' évo lu t ion 

a m o r c é e à par t i r du débu t du X I V e s iècle . 

d. A la recherche de la légitimité 

Le p r e m i e r souc i des ha idro i t s est de fa i re légi t imer leur nouvel élu 

pa r le p a p e et l ' e m p e r e u r . Grégo i r e XII et l ' e m p e r e u r Rober t de Bavière 

s o u t e n a n t l ' é v ê q u e d é c h u , on se tourne donc vers leurs r ivaux. Jacques 

B a d u t , a m b a s s a d e u r de la c i té , est reçu à bras ouver t s par le pape 

d ' A v i g n o n . Sa requê te est en outre appuyée par deux ca rd inaux , Guy de 

M a l e s s e t et Lou i s F iesch i . T r o p conten t de voir augmen te r ainsi les 

r e v e n u s de sa c h a m b r e apos to l ique ( 2 0 5 ) , Benoî t XIII ne se fait pas prier 

p o u r a c c é d e r à la d e m a n d e de l ' a m b a s s a d e u r l iégeois . Cons idéran t que 

le s i ège ép i scopa l est vacant depu i s la mort à Avignon d ' E u s t a c h e 

important : illustris domicellus Th. de Hornes, fils de Perweys ; gratis ob reverentiam 
persane, qui est archydiaconus Leod. Hasbanie. Cfr. M. KEUSSEN, Die Matrikel der 
Universitàl Kôln, T. 1 (1389-1475), 2 e éd., Bonn, 1928, p. 118. 

(2 0 2) D'après F . S C H N E I D E R , op. cit., pp. 7 7 et 2 5 2 , Jean de Bavière en eut deux 
pendant sa période liégeoise. 

(2 0 3) U. BERLIÈRE, Les archidiacres de Liège au XIV' siècle, in : Leodium. T. IX, 
Liège, 1910, p. 139. 

( 2 0 , 1 ) E . de M A R N E F F E , Tableau chronologique des dignitaires du chapitre de Saint 
Lambert, in : A.H.E.B., T. 26, Louvain, 1896, p. 331. Nous avons pu consulter la 
référence donnée par celui-ci (Cartulaire d'Averbode, fol. 41 I ) mais malheureusement il 
n'y est fait aucune mention de Thierry de Perwez. 

(2 0 5) D'après Martin de A L P A R T I L (Chronica actitatorum temporibus domini 
Benedicti XIII. éd. F. Ehrle in : Quellen und Forschungen aus dem Gebiete der 
Geschichte. T. 12, Paderborn, 1906, p. 163), la soumission des Liégeois devait lui 
rapporter 100.000 florins. 
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P e r s a n t de R o c h e f o r t ( 2 0 6 ) , il c o n f i r m e l ' é lec t ion de Thie r ry le 18 mars 

1407 ( 2 0 7 ) . Il es t e r roné de dire qu ' i l a habi l i té Thierry à recevoi r tous 

les o r d r e s en un j o u r , y compr i s l ' ép i s copa t . C ' e s t un avis ex t r ême-

m e n t r é p a n d u parmi les h is tor iens l iégeois qui ont traité de cet te ques-

t ion ( 2 0 8 ) . D a n s la bul le du 18 m a r s , il n ' en est fai t aucune men t ion . 

T h i e r r y ne sera j a m a i s é v ê q u e , la p reuve en est que dans toutes ses 

l e t t res , Beno î t XIII l ' appe l l e electus Leodiensis ( 2 0 9) . Dans une sup-

p l i q u e d ' o c t o b r e 1407, Thie r ry d e m a n d e à Benoî t XIII d ' a c c o r d e r des 

c a n o n i c a t s à des p e r s o n n e s chois ies par l ' é lu en a t tendant qu ' i l puisse 

ê t r e c o n s a c r é ( 2 1 0 ) . 

S u r le c h e m i n du re tour , J a c q u e s Badu t , por teur de la c o n f i r m a t i o n , 

es t a r rê té à L a n g r e s à l ' i n s t iga t ion de Jean de Bavière et sur ordre de Jean 

s a n s Peur . E c r o u é au Châ te l e t , c ' e s t g râce à l ' i n te rven t ion de Louis 

d ' O r l é a n s q u ' i l es t re lâché après trois mois de dé ten t ion ( 2 " ) . La 

s y m p a t h i e du duc d ' O r l é a n s pour les révol tés l iégeois ne fait aucun 

d o u t e , m ê m e s ' i l n ' e x i s t e pas de d o c u m e n t s écr i ts ( 2 1 2 ) . Ce t te sympa th ie 

es t l o g i q u e , é tan t d o n n é le rôle q u ' a v a i t dé jà j oué Jean de Bavière dans 

f2 0 6) Mort entre 1392 (Relatio schismatis, p. 23) et septembre 1397 (Jean 
( J ' O U T R E M E U S E , op. cit.. p. 232), il avait été le candidat choisi par Clément V I I pour 
succéder à Jean d'Arckel mort en 1378. Il n'eut jamais de pouvoir effectif à Liège 
puisque c'était le candidat d'Urbain V I , Arnould de Hornes qui s'était imposé, le diocèse 
de Liège ayant adhéré à la cause Urbaniste. 

(207) R.C.Lg., T. 3, n" 649, pp. 96-99. Le même jour, Benoît XIII donne à Thierry 
pleins pouvoirs pour réhabiliter et absoudre toutes personnes qui voudraient rentrer dans 
le giron de l'église avignonnaise. Cfr. A.G.R.. Chartes du Brabant, n" 7676 (vidimus sur 
parchemin délivré par l'official de Liège le 27 juillet 1404). 

(20K) Même parmi les plus récents : A. M I N D E R , op. cit.. p. 63, J. L E J E U N E , Introduc-
tion historique au catalogue de /'exposition « Liège-Bourgogne », Liège, 1968, p. 29 
Cette erreur provient du fait que ZANTFLIET, probablement mal informé, écrit : obtentum 
est insuper quod idem Theodoricus ad omnes sacros ordines uno diepasset promoveri... 
( Z A N T F L I E T . op. cit.. c o l . 3 8 1 ) . 

(2"") M. Tl l s DlEt'AlDE. Documents relatifs au grand schisme. Lettres de Benoit XIII 
(1394-1422). fasc. II. T. V. Bruxelles-Rome. 1960. (A.V.B.. vol. 19). n" 528, 529. 
p. 201 ; n" 530, 531, 532, p. 202; n" 549, 550, 551, p. 209. 

( 2 , ° ) P . B R I E G L E B et A. L A R E T K A Y S E R , Documents relatifs au grand schisme. Sup-
pliques de Benoit XIII ( 1394-1422), T. VI, Bruxelles-Rome. 1973, (A.V.B. , vol. 26), 
n" 3660. p. 814. 

( 2 U ) Jean de S T A V E L O T , Chronique, p. 1 0 4 ; Z A N T F L I E T , op. cit., col. 3 8 1 - ; Relatio 
schismatis. p. 24 ; à consulter en plus, N V A L O I S , op. cit.. T . 4 , pp. 66-67. 

(2 1 2) Elle est attestée dans J . K E R V Y N de L E T T E N H O V E , op. cit., T . 2, p. 427 ; Mais en 
ce temps eubt alliances faites entre Liégeois et le duc d'Orliens, qui eubt en convent aux 
Liégeois qu'il les conforterait leur evesque et tous aultres à li aidans. 
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1 a q u e r e l l e O r l é a n s - B o u r g o g n e . Du res te , p lus ieurs nobles l iégeois sont 

les v a s s a u x d ' O r l é a n s , te ls Evra rd de la Marck (2 1 3) ou encore Jean le 

j e u n e , c o m t e de Sa lm ( 2 1 4 ) . La nouve l le or ienta t ion pol i t ique de la 

p r i n c i p a u t é deva i t c o m b l e r en lui le par t isan acharné de Benoî t XIII et de 

W e n c e s l a s . 

En e f f e t , p o u r ob ten i r l ' i nves t i tu re de la pr inc ipauté , c ' e s t à 

W e n c e s l a s , l ' e m p e r e u r d é p o s é , q u e l ' on s ' a d r e s s e . Après récept ion 

d ' u n e let tre l i égeo i se du 22 d é c e m b r e 1406 ( 2 I S ) , il ne se fait pas fau te de 

lui a c c o r d e r l ' i nves t i t u r e le 12 mar s 1407 ( 2 1 6 ) . 

P e n d a n t tou tes ces t rac ta t ions , les haidroi ts s ' o r g a n i s e n t ; leur tac-

t i que es t s i m p l e : i m p o s e r leur pouvo i r par la force en instaurant un 

c l i m a t de t e r reur et expu l se r du pays Jean de Bavière et ses par t i sans . On 

e x i g e un s e r m e n t de f idé l i té de la part des ecc lés ias t iques ( 2 I 7 ) d ' a b o r d , 

et p lus tard des é c h e v i n s et des nob les ( 2 I 8 ) . Beaucoup d ' e n t r e eux s ' y 

s o u m e t t e n t , ma i s ce r ta ins p ré fè ren t s ' e n f u i r i2 1 ' ' ) . Les fuya rds seront 

b a n n i s et ver ront leurs b iens c o n f i s q u é s ( 2 2 u ) ; la v io lence s ' ins ta l le : 

p r o s c r i p t i o n s , c o n f i s c a t i o n s , des t ruc t ions de domic i l es et exécu t ions 

c a p i t a l e s se succèden t . 

Et si l ' o n en croi t la Relatio schismatis, tout qui p rononça i t le nom de 

J e a n de B a v i è r e étai t inquié té ( 2 2 1 ) . 

( 2 1 3 ) A . de C l R C O U R T et N . V A N W E R V E K E , Documents Luxembourgeois à Paris. . ., 
n" 97, p. 77. 

(214) ld., il" 117, pp. 83-84. De plus, ce sera lui qui portera l'étendard de Saint 
Lambert à Othée. 

(2 1 5) Date souvent interprétee comme étant la remise des régales. L'erreur vient de 
F. H E N A L X , op. cit.. p. 579. qui. tout en citant la référence qui suit, ne semble jamais 
avoir consulté cette lettre. Celle-ci est publiée dans F . M . P E L Z E L , Lebensgeschichte 
des Romischen und Bôhmischen Konigs Wenceslaus. T. 2, Prague, 1790, n" 213, 
pp. 120-123. 

(2IS) Relatio schismatis. p. 20. 
( 2 " ) Le texte du serment est publié dans la Relatio schismatis. n" 2, p. 32. 
(2'") Chronique du règne de Jean de Baviere. pp. 166-167; Z A N T F L I E T , op. cit.. 

col. 380. 
( 2 " ) Du côté des ecclésiastiques, c'est fort partagé, tandis que la grosse majorité des 

échevins préfèrent la fuite. La plus grande partie de la noblesse reste. 
(22°) R.C.Lg.. T. 2, n" 119, et Relatio schismatis. n" 3. pp. 33-35. 
(221) Relatio schismatis. p. 25. 
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e. Alliances et sièges de Maestricht 

La g u e r r e qui se poursu i t en t re les ha idro i t s , le m a m b o u r et leur 

é v ê q u e d ' u n e par t , et J ean de Bav iè re et ses par t i sans d ' au t r e part est 

m e s q u i n e et c rue l l e . P o u r d é f e n d r e son autor i té , Jean est obl igé de 

r e c o u r i r aux a r m e s . Sa in t -Trond et la p lace- for te de Boui l lon , qui lui 

r e s t a i en t f i d è l e s , é ta ient r ap idemen t t ombées aux mains des haidroi ts . Il 

ne lui res te d o n c plus que Maes t r i ch t , qui p roc lame sa neutral i té ( 2 2 2 ) , 

m a i s q u ' i l cho is i t c o m m e r e f u g e ( 2 2 3 ) . En posi t ion d ' i n fé r io r i t é par 

r a p p o r t aux L i é g e o i s , il sol l ic i te l ' a ide de ses parents et amis . Le 

p r e m i e r à r é p o n d r e à cet appel est le se igneur Jean de He insberg ( 2 2 4) . Il 

es t auss i sou tenu par le pape et l ' e m p e r e u r : Grégo i re XII exhor te la ville 

d e C o l o g n e à ne pas sou ten i r « les s ch i sma t iques » (2 2 S) et donne à Jean 

d e B a v i è r e les m o y e n s de les puni r ( 2 2 6 ) . De son côté , Rober t de Baviè re 

qui est de la f ami l l e de Jean , o r d o n n e à l ' a r chevêque Frédér ic d e 

C o l o g n e , au duc G u i l l a u m e de Berg et à son f i ls le c o m t e Ado lphe de 

R a v e n s p u r g d ' e n v o y e r des secours à son pro tégé ( 2 2 7) . 

M a i s Jean c o m p t e sur tou t sur la sol idar i té fami l ia le . Son f rè re Gui l -

l a u m e règne sur les c o m t é s de Ho l l ande , Zee l ande et Fr ise . Auss i Jean 

se rend- i l à M o n s e t , ma lg ré l ' a b s e n c e du comte occupé en Ho l l ande , il 

o b t i e n t une a ide e f f i c a c e de p lus ieurs se igneurs hennuyers avec lesquels 

il d é v a s t e la r ég ion de T h u i n . C e p e n d a n t , les échev ins de Mons prennent 

p e u r des représa i l l es qui pour ra ien t s ' en su iv re . Ils observen t un at ten-

t i s m e p r u d e n t , al lant m ê m e j u s q u ' à désavoue r cette act ion ( 2 2 s ) . 

( 2 2 2 ) Le 20octobre 1 4 0 6 , renouvelée le 17 mars 1 4 0 7 . Cfr. G. D . F R A N K I N E T , op. cit., 

annexe 1, pp. 2 2 8 - 2 3 0 . Neutralité sans doute guidée par la crainte de devoir soutenir une 
guerre contre tout le pays. 

( 2 2 3 ) Il n'y résidera cependant pas souvent : on le voit en France, en Flandre, en 
Al lemagne , en Hainaut. 

( 2 2 4 ) Dès le 15 octobre 1406, à la tète d'une cavalerie puissante, il fit de nombreux 
ravages dans les environs de Visé. Cfr. Jean de S T A V E L O T , op. cit., p. 9 9 ; Z A N T F L I E T , 

op. cit., col . 3 8 0 ; Chronique du règne de Jean de Bavière, p. 164. 
( 2 2 5 ) Le 23 août 1407. Cfr. R.C.Lg., T. 3, n" 653, pp. 100-101. 
(2 2°) Le 11 avril 1407, édité par U. B E R L I E R E , Les évéques auxiliaires de Cambrai et 

de Tournai, Bruxelles, 1905, pp. 55-60. Le 22 juillet, il demandait aux évéques de Spire 
et de Worms d'aider Jean de Bavière dans cette tâche. Cfr. M. S O E N E N , Documents 

relatif s au grand schisme. Lettres de Grégoire X/l (1406-1415), T. 9, Bruxelles et Rome, 
1976, (A.V.B , vol. 30) , n° 84, pp. 67-70. 

( 2 2 7 ) Le 23 mai 1407. Cfr. J. C H M E L , op. cit.. n" 2314. pp. 142-143. 

( 2 2 * ) A . L A C R O I X , Episodes du règne de Jean de Bavière, surnommé Jeun sans 

Pitié, élu de Liège (mémore hennuyer, 1406). Mons, 1841. pp. 24-26; L. D L V I L L E K S , 
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L ' a i d e la p lus impor tan te allai t venir de son beau- f rè re , le duc 

de B o u r g o g n e : le 5 oc tob re 1406, celui-c i lui fait don de 4 0 0 0 écus 

d ' o r ( 2 2 9 ) , su iv i s en j a n v i e r 1407 par l ' envo i de 14 cheval ie rs a c c o m p a -

g n é s de 221 é c u y e r s et a rchers sous le c o m m a n d e m e n t de Géra rd de 

B o u r b o n , conse i l l e r et c h a m b e l l a n du duc , et cela pour r enforce r la 

p l ace d e Bou i l lon (2 3°) . N é a n m o i n s , ce renfor t n ' e m p ê c h e pas cel le-ci 

de cap i t u l e r le 28 j anv ie r . La s i tuat ion de Jean de Bavière était tou jours 

p r é c a i r e , d ' a u t a n t p lus q u e les L iégeo is ne négl igea ient et ne reculaient 

d e v a n t a u c u n e f f o r t pour fa i re reconna î t re leur nouvel évêque par leurs 

vo i s in s . 

A cet e f f e t , ils nouen t une a l l iance avec R e n a u d , duc de Jul iers-

G u e l d r e ( " ' ) . Si le texte de ce trai té nous est inconnu ( 2 3 2 ) , on ne peut 

g u è r e a d m e t t r e que le d u c s ' e n g a g e à comba t t r e Jean de Bavière . Tout 

au p lus peu t -on s u p p o s e r qu ' i l r econna i t Thie r ry et p romet de conserver 

une s t r ic te neu t ra l i t é . D ' a i l l e u r s , ce traité n ' e u t j ama i s d ' i n c i d e n c e dans 

le c o u r s des é v é n e m e n t s . 

M a i s p lus impor t an t e est l ' a l l i ance con t rac tée avec le duc de Braban t . 

A n t o i n e de B o u r g o g n e avai t mi s sur pied une a rmée dans le but non 

a v o u é de se fa i re r econna î t r e en tant que co-souvera in de Maest r icht et 

de fa i re r en t re r le duc de G u e l d r e dans ses devoi rs en l ' ob l igean t à lui 

r end re h o m m a g e pour la vi l le de Grave et ses a t t enances . 

Les ha id ro i t s qui n ' o n t pas été sans in f luencer cet te décis ion (2 3 3) 

v i e n n e n t s ' i n s t a l l e r , à l ' a n n o n c e de la mise en marche de cette a rmée , 

à W o n c k , par où le duc de Brabant devrai t passer pour se rendre à 

Documents relatifs à iexpédition de Guillaume IV contre les Liégeois ( 1407-1409), in : 
B.C.R.H., 4'' série, T. IV, Bruxelles, 1876. p. 86. Toutefois Guillaume, mis au courant, 
autorise ceux qui le veulent à servir Jean de Bavière, à la condition de ne pas retraiter en 
Hainaut. 

( " * ) E . P E T I T , op. c i t . . p . 3 7 0 . 

(-'") A.D.C.O.. liasse B. 1543, fol. 3 et B. 1547, fol. 167 et 215. Pour les noms, voir 
J . de la CHAUVELAYS, Les armées des trois premiers ducs de Bourgogne de la Maison de 
Valois. Paris, 1880. pp. 148-149. 

( " ' ) Il faut savoir que Renaud avait succédé à son frère Guillaume, mort le 16 février 
1402, et n'avait donc aucun lien de parenté avec Jean de Bavière. De plus, il était l'allié 
de Louis d'Orléans, qui n'a peut-être pas été sans influence dans ce traité. 

(2 3 2) On en a confirmation par l'acte de dépôt des chartes confisquées après Othée : 
... aussi aucunes alliances avoient esté faictes entre le duc de Ghelre et ledit Piereweiz 
dont lettres avoient esté faictes et scellées... Cfr. R.O.P.L., p. 422. 

(2 3 3) En lui laissant croire que l'empereur avait des visées sur son duché. 
C f r . Z A N T F L I E T , o p . cit., c o l . 3 8 4 . 
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M a e s t r i c h t ( 2 3 4 ) . À l ' a r r i vée du d u c , des pourpar le r s s ' e n g a g e n t , et les 

d e u x pa r t i e s s ignen t un trai té d ' a l l i a n c e . J u s q u ' à présent , on possédai t 

un ac te ne c o n t e n a n t q u ' u n e a l lus ion à une tenta t ive fa i te par les Pe rwez 

d e r e n o u v e l e r ce r t a ines a l l iances an té r ieures ( 2 3 S) , n o t a m m e n t cel le de 

1398 ( 2 3 6 ) . Ma i s si , dans cet ac te , r ien ne nous disait exp l ic i t ement que 

l ' a l l i a n c e nouve l l e avai t é té s ignée , on pouvai t tou te fo i s le con jec tu re r : 

le fa i t en est a t tes té par p lus ieurs ch ron iques (2 3 7) et par l ' ac te 

de d é p o s i t i o n des char tes c o n f i s q u é e s après O thée ( 2 3 s ) . Lors de nos 

r e c h e r c h e s aux A r c h i v e s dépa r t emen ta l e s du Nord à Li l le , nous avons 

d é c o u v e r t la c o n f i r m a t i o n de cet te a l l iance ( 2 3 9) . Cet ac te , un or iginal 

sur p a r c h e m i n , n ' e s t pas daté . Il s ' ag i t d ' u n e lettre par laquel le Anto ine 

de B r a b a n t c o n f i r m e l ' a l l i ance fa i te par ses p rédécesseurs avec les états 

de L i è g e . El le peut para î t re é t range à p remiè re vue , car il ne faut pas 

o u b l i e r q u ' A n t o i n e é tant le f rè re de Jean sans Peur , avai t de ce fait 

t o u j o u r s eu une po l i t ique al lant dans le sens des intérêts bourgu ignons . 

C e t ac te nous mon t r e donc la dupl ic i té du duc de Brabant . Il est 

c e p e n d a n t d i f f i c i l e de dé t e rmine r les mot i f s qui l ' on t poussé à renouer 

ce t t e a l l i ance . D ' a p r è s A . Minde r ( 2 4 0 ) , ce sera ient les vi l les b rabançon-

nes qu i aura ien t déc idé de cet te a l l iance . An to ine , qui venai t seu lement 

d e f a i r e sa j o y e u s e en t rée ( 2 4 1 ) , avai t suivi les vil les car il n ' ava i t pas 

in té rê t à se les met t re à dos dès le début de son règne . O r , durant tout le 

c o n f l i t en t re Jean de Bav iè re et ses su je t s , et sur tout ent re le 1e r oc tobre 

1407 et le 19 s e p t e m b r e 1408, les vi l les b r abançonnes avaient d e m a n d é 

à l eur p r ince de res ter neut re et de ne pas s ' i m m i s c e r dans cet te quere l l e , 

é t a n t d o n n é q u ' e l l e s e s sa ie ra ien t e l l e s - m ê m e s de rétabl i r la paix entre 

les deux par t i es ( 2 4 2 ) . Ce t te expl ica t ion nous semble donc e r ronée . 

("") Jean de S T A V E L O T , Chronique, p. III . 
(2 3 5) Publié dans R.C.Lg.. T. 3, n" 656. pp. 105-106. 
( " " ) A . V A N N I E U W E N H U Y S E N . Ordonnances de Philippe le Hardi, de Marguerite de 

Maie et de Jean sans Peur. 1381 -1419. T. II (1394-1405), Bruxelles, 1974, n" 496, 
p. 269. 

(237) Chronique du règne de Jean de Bavière, p. 1 7 3 ; Z A N T F L I E T , op. cit., col. 3 8 4 ; 

Jean de S T A V E L O T , op. cit.. p. 1 0 5 . 

(23«) R.O.P.L.. p. 422. 
("') A D. N.. liasse B . 2 8 8 , n" I 5 . I 7 9 A . 

( 2 4 ° ) A . M I N D E R , op. cit.. p p 7 4 - 7 5 . 

(J 4 1) Le P'r décembre 1406. à la suite de la mort de la duchesse Jeanne. 
(2 4 2) Voir à ce sujet A. U Y T T E B R O U C K . op. cit.. T. 2. annexe V (Activité des 

représentants du cierge, de la noblesse et des villes), pp. 838-839, du n" 770 au n" 790. 
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N "était-11 pas p lus in téressant pour le duc d ' a v o i r à la tête d ' u n e 

p r i n c i p a u t é auss i impor t an t e que cel le de L iège un vassal en la pe rsonne 

d ' H e n r i de H o r n e s ? Il espéra i t peut -ê t re ob ten i r que lques avan tages 

p o u r ses é ta t s , ca r il ne faut pas oubl ie r que le duché de Brabant 

d é p e n d a i t p o u r moi t i é du d iocèse de Liège et é ta i t , de ce fa i t , soumis à la 

j u r i d i c t i o n de son é v ê q u e . Cet te hypo thèse présen te une cer ta ine cohé-

r e n c e . O n cons t a t e en e f f e t une a t t i tude amb i g u ë de la part d ' A n t o i n e 

v i s -à -v i s d e ses al l iés t rad i t ionne ls ( 2 4 3 ) , à savoir son f rè re Jean sans 

P e u r et G u i l l a u m e , c o m t e de Ha inau t , non seu lement en contrac tant une 

a l l i ance a v e c les L i é g e o i s , mais aussi au cours de la batai l le d ' O t h é e à 

l aque l l e il ne pri t pas par t . De p lus , que lques mois après la défa i te des 

L i é g e o i s , il se f e ra n o m m e r par Benoî t XIII gouve rneu r de la cité de 

L i è g e et des ter res appa r t enan t à l ' ég l i se l iégeoise , en a t tendant la 

d é s i g n a t i o n d ' u n succes seu r à Th ie r ry de Pe rwez (2 4 4) . Bien sûr, cet te 

d é s i g n a t i o n n ' e u t aucun e f f e t , ma i s el le nous mont re bien où étaient les 

in té rê t s d ' A n t o i n e . N o u s n ' i r o n s pas j u s q u ' à dire qu ' i l avait l ' in tent ion 

d e s ' e m p a r e r de la p r inc ipau té ( 2 4 5 ) , mais peut-ê t re avait-i l l ' e spo i r de se 

fa i re d é s i g n e r c o m m e avoué de L iège , fonc t ion qu ' ava i en t occupée 

p l u s i e u r s de ses p r édéces seu r s ( 2 4 6 ) . 

Les é v é n e m e n t s en ont déc idé au t r emen t . Le 26 novembre 1407, le 

s i ège de Maes t r i ch t es t déc idé par le m a m b o u r , d ' a u t a n t plus que Jean de 

B a v i è r e vena i t d ' y ren t re r avec des t roupes qu ' i l avait recrutées un peu 

p a r t o u t et s p é c i a l e m e n t en Hol l ande ( 2 4 7 ) . D ' a u t r e par t , Maest r icht avait 

r e n o n c é à sa neut ra l i té dès le 30 oc tobre ( 2 4 8 ) . Il fal lai t abso lument 

d é t r u i r e ce d e r n i e r îlot de rés i s tance mais , chassés par un hiver trop 

(2 4 3) Par le traité du Quesnoy, du 21 juillet 1405. 
(2 4 4) Bulle de Benoit XIII du 18 février 1409, publiée dans M. ToL'RNEl K, Antoine de 

Bourgogne, duc de Brabant, la papauté et Liège, lors du schisme de Thierry de Perwez, 
in : Bulletin de l'Institut historique belge de Rome, T. XXVII, 1952, pp. 314-316. 

(2 4 5) C'est ce qu'affirme Marie T O U R N E U R , op. cit.. p. 314. 
(2 4 6) Dans un acte daté par A . V E R K O O R E N (op. cit.. n" 8 4 1 4 , p. 1 2 5 ) - après le 7 mars 

1408 » et concernant quarante réclamations d'Antoine a Jean de Bavière, on voit au 
premier point : Premièrement que l'advoerie de Liège appartient à Monseigneur de 
Brebant comme il appert par lettres qu ' il en a feisil ne aucuns ses prédécesseurs n en ont 
peu joir si grant temps pur lu force de ceulx de Liège... Cfr. A.G.R.. Manuscrits divers, 
n" 5 D, fol. 7 3 . 

(2 4 7) Jean de S T A V E L O T , op. cit.. pp. 1 1 2 - 1 1 3 ; Z A N T F L I E T , op. cit.. col. 3 8 5 - 3 8 6 . 

(24S) G. D . F R A N K I N E T , op. cit.. annexe V, pp. 233-234. 
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r i g o u r e u x , les L iégeo i s fu ren t con t ra in t s de lever le s iège ( 2 4 9) . C ' é t a i t 

l ' é c h e c . À par t i r de ce m o m e n t , Jean de Baviè re et ses « mercena i res » 

f o n t de v io l en t e s incurs ions en terr i toire l iégeois , causant de nombreux 

d é g â t s . C ' e s t pou rquo i on déc ide à nouveau de revenir devant Maes -

t r ich t d è s le 31 mai 1408 (2 5°). Peu de t emps après , les rumeurs d ' u n e 

e x p é d i t i o n m i s e sur pied par le duc de B o u r g o g n e et le comte de Hainaut 

p a r v e n a i e n t aux ore i l les des L iégeo i s . 

D E U X I È M E P A R T I E 

LE D É N O U E M E N T , O T H É E 

C H A P I T R E Ier : L ' intervention é t rangère 

a. Les causes 

L a s i tua t ion de Jean de Bavière encerc lé à Maes t r ich t empira i t de j o u r 

en j o u r . La vi l le ne t iendra i t pas i ndé f in imen t , m ê m e si Jean de Baviè re 

p a r v e n a i t à f a i re rent rer des vivres en fo rçan t le b locus ( 2 5 1) . En ou t re , il 

s ' e n d e t t a i t c o n s i d é r a b l e m e n t pour payer ses f ra i s de guer re ( 2 5 2) . Les 

("*) Le 7 janvier 1408. Cfr. Chronique du règne de Jean de Bavière, p. 177; 
Z A N T F L I E T , op. cit., c o l . 3 8 6 . 

("") Sur les sièges de Maestricht et la guerre des haidroits contre Jean de Bavière, voir 
C . G A I E R , Art et organisation militaires dans la principauté de Liège et le comté de Looz, 
Bruxelles. 1968. annexe X V , pp 306-312 et J. V A N D E R W E R F F . Maestricht en de luikse 
onlusten. 1402 tôt I40H. SL. . 1961. 

( " ' ) Jean de S T A V E L O T , Chronique, pp. 115-116. 
( 2 5 2 ) Ses mercenaires surtout. On le voit encore emprunter, le 27 juin 1408, 

une somme de 172 couronnes de France au chapitre de Saint-Servais à Maestricht. Cfr. 
P . D O P P L E R , Verzameling van charters en besceiden betrekkelijk het vrije Rijkskappitel 
van St Servaas te Maastricht, in : P.S.H.A.L.. T. 68. Maestricht, 1932, n°456 , p. 297. 
Mais c'est surtout de Wathier d'Athin, pourtant du parti des haidroits. qu'il reçoit une 
somme considérable : Vlm florins qu il avoit pristeit à monsaugneur Johans de Bealwier. 
du temps qu'ilh demoroit à Treit, por meneir sa guerre contre les Liégeois. Cfr. Jean de 
S T A V E L O T , Chronique, p. 160. 
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a p p e l s à l ' a i d e q u ' i l mul t ip l ia i t auprès de ses paren ts (2 5 3) mont ren t la 

d é t r e s s e d a n s laque l le il se t rouvai t ( 2 5 4 ) . De fa i t , les Liégeois avaient 

tout m i s en œ u v r e p o u r fa i re t o m b e r le dern ier bast ion de Jean de 

B a v i è r e : tou tes les mi l i ces du pays avaient été mobi l i sées , au r isque 

d ' a f f a i b l i r la d é f e n s e des f ron t i è res . Maes t r ich t était soumise à un 

b o m b a r d e m e n t intensif (2 S 5) qu i , s ' i l faisai t peu de v ic t imes , n ' e n 

c a u s a i t pas m o i n s d ' é n o r m e s dégâ t s et avai t un e f f e t né fas te sur le moral 

d e s a s s i é g é s ( 2 5 6 ) . C ' e s t pour ces ra isons que Jean sans Peur et Gui l -

l a u m e de H a i n a u t mi ren t sur pied une expéd i t ion . 

Il es t pos s ib l e q u e , dé j à à la f in de l ' a n n é e 1407, Jean sans Peur ait 

d é s i r é e n v o y e r des s e c o u r s à J e a n de Bavière . E n e f f e t , une mobi l isa t ion 

é ta i t d é c r é t é e le 13 août 1407 : le duc m a n d a à Jean de Vergy , maréchal 

d e B o u r g o g n e , et à tous les cheva l i e r s et é cuye r s du duché et comté de 

B o u r g o g n e , d e s pays de V e r m a n d o i s , F landre , Hainaut et Artois de se 

t r o u v e r le 25 s e p t e m b r e , en a rmes , à la chape l le de Th ie ra rche où il 

a s s e m b l a i t une a r m é e qu ' i l voula i t envoye r à l ' évêque de Liège contre 

c e u x de son p a y s ( 2 5 7 ) : mais ce n ' e s t là q u ' u n e hypo thèse , car dans un 

(2 5 3) Comme on le voit par des chansons qui circulaient à cette époque sur le siège de 
Maestricht. Cfr. M. L E R O U X D E L I N O Y , Chants historiques et populaires ilu temps de 
Charles VII et de Louis XI, Paris, 1857. Chant nu 1, pp. 8-10. 

Beau frère, bien pois savoir 
que puissance n'ay point, n'avoir 
pour maintenir ma guerre 

Et s'est en vous tout mon espoir. 
Dans les couplets 9 et 10, c'est au duc de Bourgogne et son épouse, sa propre sœur, qu'il 
s'adresse : 

Secouré me à mon besoin grans. 
("") Il en était même enclin à faire des propositions de paix à ses sujets révoltés, sans 

doute pour gagner du temps, car il ne devait pas se faire d'illusion sur leur réponse. En 
effet, celle-ci fut à la mesure de leur haine pour Jean de Bavière : ils lui renvoyèrent une 
écorce pliée à la manière d'une lettre à laquelle étaient appendus sept sceaux faits de 
bouse de vache. Cfr. Chronique du règne de Jean de Bavière, pp. 186-187 

( " * ) C . G A I E R , op. cit.. p. 3 1 I : Pendant le mois de juillet, on compte au moins cent 
boulets par nuit. 

(2 5 6) On a conservé un relevé officiel des dégâts matériels qu'avaient subis les 
habitants de Maestricht pendant les deux sièges. Ce relevé, résumé en partie par 
G . F R A N K I N E T , op. cit., annexe V I I I , pp. 235-237, qui nous donne seulement le coût des 
dommages, comporte le nom de 803 personnes qui ont eu à se plaindre des bombarde-
ments. Cfr. Stadsarchieven van Maastricht, n" 982, Schadevergoeding van het beleg van 
Maastricht. 

( 2 5 7 ) E . P E T I T , op. c i t . . p . 5 8 6 . 
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m a n d e m e n t de Jean sans Peur à son receveur général des f inances , il 

n ' e s t pas du tout ques t ion des L iégeo i s , mais de son f rè re le duc de 

B r a b a n t ( 2 5 8 ) . En e f f e t , ce lui -c i avai t p lus ieurs ra isons de cra indre le roi 

d e s R o m a i n s , Rober t de Bav iè re , qui avait des visées sur le duché de 

B r a b a n t . Dès lors , les t roupes fu ren t envoyées à An to ine , qui n ' e u t 

c e p e n d a n t pas à s ' e n serv i r . 

Si J e a n n ' e s t pas in te rvenu à ce m o m e n t , c ' e s t aussi parce qu ' i l étai t à 

ce t t e é p o q u e o c c u p é tantôt en F landre où des t roubles s ' é t a i en t produi t s 

à B r u g e s ( 2 5 9 ) , tantôt en France où il d isputa i t le pouvo i r à son rival 

L o u i s d ' O r l é a n s . 

T o u t e f o i s , il avai t p lus d ' u n mot i f pour in tervenir dans la quere l le 

e n t r e son b e a u - f r è r e et les L iégeo is : out re ses liens de parenté , il ne 

p o u v a i t s ans d o u t e r e f u s e r ass i s tance à un h o m m e qui avai t si bien servi 

ses d e s s e i n s ambi t i eux ainsi que ceux de son père dans la conquê te du 

p o u v o i r en F rance . Il ne pouvai t non plus laisser se déve lopper un 

m o u v e m e n t insur rec t ionne l qui r isquai t de se .propager dans ses é ta ts de 

F l a n d r e , avec lesque ls il conna i ssa i t depu i s peu de nombreuses d i f f i cu l -

tés . Su r tou t , il n ' a d m e t t a i t pas que les L iégeo is s ' appu i en t sur son r ival , 

le d u c d ' O r l é a n s , ce qui aurai t pu avoir des conséquences désas t reuses 

p o u r les v i sées e x p a n s i o n n i s t e s de sa ma i son . 

A u s s i , ap rès s ' ê t r e déba r ra s sé de son r ival , il déc ide d ' i n t e rven i r . Pas 

tout de su i te , c e p e n d a n t , car une telle expédi t ion doit se préparer 

m i n u t i e u s e m e n t . 

Q u a n t à G u i l l a u m e de Bav iè re , il étai t sur le pied de guer re depuis que 

les L i é g e o i s ava ien t r avagé des local i tés du Ha inau t , telles Barbençon et 

L a b u i s s i è r e , en r ipos te à la dévas ta t ion de la région de Thuin par Jean de 

B a v i è r e et. ses r en fo r t s hennuye r s f 2 0 0 ) . 

(J5*) J Dfc L A C H A U V E L A Y S , op. cit.. pp. 163-164. Cette hypothèse semble être 
confirmée par une lettre du vice-doyen et du chapitre de Saint-Lambert au cardinal Jean 
Gilles, datée du I I octobre 1407 et qui nous montre combien ils étaient déçus du 
» désistement » de Jean sans Peur : Du.x autem Borgundie. in quo certior eral spes. 
allegavit fratrem suum habere agere cum rege Romanorum et sic gemem suam cum 
magna potentia ad suum fratrem. ducem Brabantie. unacum fratre suo. comité de 
Niversis. destinavit. Cfr. A . G R U N Z W E I G , Quelques figures néerlandaises à Florence. 
in : Hommage à Dom Ursmer Berlière, Bruxelles, 1931, p. 125. 

( " ' ) V . F R I S , Het Brugsche calfvel van 1407-1411, in : Bulletin de l'Académie Royale 
d'Archéologie de Belgique. Anvers, 1911, pp. 183-274. 

( 2 6 0 ) L . D E V I L L E R S , Documents.... p. 93. 
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M a i s , c o n t r a i r e m e n t à ce q u ' o n aurait pu p résager , il se contente de 

p r e n d r e d i v e r s e s m e s u r e s de d é f e n s e : levée de t roupes ( 2 6 1 ) , inspect ion 

d e s f o r t i f i c a t i o n s , a r m e m e n t des mi l ices urba ines pour les doubtes qui 

adont estoient de wiere as Liegois ( 2 6 2 ) . Le 4 août 1407, interdict ion est 

f a i t e aux H e n n u y e r s sous pe ine de poursu i te de s ' a t t aque r tant aux 

p e r s o n n e s q u ' a u x b iens s i tués en terr i toire l iégeois (2 6 3) e t , le 9 aoû t , on 

a j o u t a i t m ê m e q u e l ' on deva i t p rê te r ma in - fo r t e aux Liégeo is si ceux-c i 

en t r a i en t en H a i n a u t pour poursu iv re les pi l lards (2 6 4) . On voit donc que 

le c o m t e de H a i n a u t avai t le souci de se p ro téger plutôt que de pourvoi r à 

la d é f e n s e de son f rè re . 

P o u r t a n t , il avai t auss i ses ra i sons pour in tervenir dans ce conf l i t : il 

ne f au t pas o u b l i e r q u e le Ha inau t était in féodé à l ' ég l i se l iégeoise et 

G u i l l a u m e , en rep laçan t son f rè re sur le s iège ép i scopa l , pouvai t espérer 

m e t t r e d é f i n i t i v e m e n t f in à cet te suzera ine té . 

M a i s il se renda i t c o m p t e q u ' à lui seul , il n ' é ta i t pas assez puissant 

p o u r ven i r à bout des L iégeo i s . C ' e s t pourquoi il résolut d ' a t t end re 

l ' a i d e de Jean sans Peu r , con t inuan t n o t a m m e n t à p rendre des mesures 

p r é v e n t i v e s : mob i l i sa t ion des cheva l ie r s et écuyers dès le 25 août ( 2 6 5 ) , 

d o u b l é e , le 18 s e p t e m b r e , d ' u n e interdict ion de sortir du pays ( 2 6 6) . 

Il f au t auss i d i re q u ' à cet te é p o q u e se p lace un événemen t auquel les 

h i s t o r i ens n ' o n t j a m a i s d o n n é toute son impor tance . Le duc Anto ine de 

B r a b a n t causa i t à G u i l l a u m e des ennu i s engend ré s , semble- t - i l , par de 

v i eux d i f f é r e n d s en t re les deux é ta ts ( 2 6 7 ) . Cet te si tuat ion était d ' au t an t 

p lu s c r i t ique q u ' à ce m o m e n t , on essayai t de met t re sur pied l ' expéd i -

t ion c o n t r e les L iégeo i s , expéd i t ion dont la réussi te dépendai t de la 

c o n c o r d e en t re les a l l iés . An to ine de Bourgogne est un des « a l l i é s » ; 

( " ' ) Notamment par deux mandements datés des 12 et 17 décembre 1406. Cfr. 
L . D E V I L L E R S , Cartulaire.... T . 3 , pp. 2 9 7 - 2 9 8 , n° DCCCCXXII1. 

( 2 6 2 ) L . D E V I L L E R S , Documents..., pp. 82-83 et 93. 
(2®3) L. D E V I L L E R S , Cartulaire..., T. 3, p. 306, n" D C C C C X X X I I . 

( 2 6 4 ) E . R O L A N D . La ville de Braine-le-Comte et sa châtellenie dans te conflit liégeois. 
in : Annales du cercle archéol. de Mons. T. 63 (1954-57), p. 96. 

( 2 " ) L. D E V I L L E R S , Cartulaire..., T. 3, n" D C C C C X X X I I . p. 307. 
(2 6 6) En outre, ils devaient s'armer et s'équiper pour être prêts à la première réquisi-

tion qui leur sera faite. Cfr. id.. n" DCCCCXXXIII, pp. 307-308. Ordre réitéré le 
20 septembre. Cfr. id., n" DCCCCXXXIV, pp. 308-309. 

(2 6 7) C'était principalement le non paiement par le comte de Hainaut d'arrérages du 
douaire hollandais de feue la duchesse Jeanne de Brabant. Cfr. A. U Y T T E B R O U C K , 

op. cit., T. 1, p. 480. 
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c ' e s t p o u r q u o i J e a n s ans P e u r du t s ' e n t r e m e t t r e et r a p p e l e r son f r è r e à 

l ' o r d r e ( 2 6 8 ) . 

b. Les préparatifs 

J e a n s a n s P e u r , e s t i m a n t q u ' i l é ta i t a r r ivé à a s seo i r sa p r é d o m i n a n c e à 

P a r i s a p r è s le m e u r t r e du d u c d ' O r l é a n s , c o n s i d è r e q u e le m o m e n t est 

v e n u de m e t t r e f in à la r é b e l l i o n d e s L i é g e o i s . M a i s c ' e s t e n c o r e t rop tôt 

c a r , d è s son départ de P a r i s , le 5 j u i l l e t 1408, le par t i Orléanais r e p r e n d 

le d e s s u s e t les le t t res d ' a b s o l u t i o n q u e le roi ava i t a d r e s s é e s à Jean 

f u r e n t r é v o q u é e s . J e a n s ans P e u r se r end c o m p t e q u e s eu l e , une éc l a -

t a n t e v i c t o i r e p e u t le s a u v e r . C ' e s t p o u r q u o i il veu t f a i r e de ce t t e 

c a m p a g n e u n e d é m o n s t r a t i o n d e sa p u i s s a n c e : il me t tou t en œ u v r e p o u r 

y a r r i v e r . 

F i n d é c e m b r e 1407 , J e a n s ans P e u r c o n v o q u a i t à G a n d ses p r i n c i p a u x 

a l l i é s , so i t s e s d e u x f r è r e s , A n t o i n e , d u c de B r a b a n t et P h i l i p p e , c o m t e 

d e N e v e r s , a ins i q u e G u i l l a u m e , c o m t e de H a i n a u t ( 2 6 9 ) , pou r d é l i b é r e r 

s u r la c o n d u i t e à t en i r a p r è s le m e u r t r e de L o u i s d ' O r l é a n s . O n peu t 

c o n j e c t u r e r a ins i q u ' i l y f u t q u e s t i o n de la s i tua t ion de Jean de B a v i è r e , 

c a r o n c o n s t a t e un c h a n g e m e n t de t ac t i que de la par t de G u i l l a u m e de 

B a v i è r e à p a r t i r de c e m o m e n t : on p a s s e d ' u n état de d é f e n s e à ce lu i 

d e g u e r r e . L e s H e n n u y e r s se p r é p a r e n t a c t i v e m e n t à l ' e x p é d i t i o n . Le 

17 j a n v i e r 1408 , le ba i l l i d e H a i n a u t p r o c è d e au d é n o m b r e m e n t de 

s e s t r o u p e s ( 2 7 0 ) . O n e s s a i e d e r ecue i l l i r d e s i n f o r m a t i o n s sur les L ié -

g e o i s ( 2 7 1 ) . O n a c h è t e d e s a r m e s et d e s v iv re s ( 2 7 2 ) . L e 11 j u i l l e t , 

(26a) Le 5 septembre 1408, Antoine consent à se soumettre à l'arbitrage de son frère à 
propos de ces questions. Cfr. A.G.R.. Chartes des ducs de Brabant, n" 77 12, 5 septembre 
1408. 

( 2 6 G ) G. C O U S I N O T , Geste des noblesfrançoys, éd. M. Valletde Viriville, Paris, 1859, 
p. I17. 

(270) L. D E V I L L E R S , Cartulaire..., T. 3, n" D C C C C X X X V , pp. 309-310. Toutefois, 
cet acte ne donne pas l'effectif. 

(271) A.G.R.. Chambre des comptes, reg. n" 15.013, fol. 124 v° à 126 r". Voir aussi 
M . A . A R N O U L D , La destruction par les Hainuyers des fortifications liégeoises de la 
Sambre ( 1408-1410), in : Documents et Rapports de la Société royale d'Archéologie et 
de Paléontologie de Charleroi, T. LV1I, 1974-1978, p. 84 ; A.E.N., Comptes commu-
naux (Namur), n° 22 ( 1408), fol. 37 r" : ... Johan de Jupille qui fut envoiiet devant Treit 
ou li siège estoit pour oiir, savoir el rapporteir dez novellez-. 

(272) Nous ne nous étendrons pas sur ces préparatifs. Voir pour cela E. R O L A N D , 

o p . cit., p p . 8 9 - 9 1 e t M . A . A R N O U L D , op. c i t . . p p . 8 5 - 8 7 . 
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( u n 1 i au m e r e n c o n t r e le c o m t e de N a m u r (2 7 3) qu i , lui auss i , nourr issai t à 

r e n c o n t r e d e s L iégeo i s une cer ta ine an imos i té due a u n e vieil le quere l le 

à p r o p o s de te r r i to i res con tes t é s . M ê m e si celui-ci n ' e s t pas un allié 

p u i s s a n t , la s i tua t ion du comté de N a m u r cons t i tue une admirab le voie 

de p a s s a g e p o u r les t roupes hennuyè re s . 

D é b u t a o û t , les é ta t s de Ha inau t votent à leur pr ince une aide de 

2 0 . 0 0 0 c o u r o n n e s de F rance pour secour i r son f rère ( 2 7 4) . 

Le 7 aoû t , G u i l l a u m e rencont re une seconde fois le comte de N a m u r à 

M o r l a n w e z ( 2 7 S ) . O n peut d i re q u ' à part ir du 14 août , ses t roupes sont 

p r ê t e s ( 2 7 6 ) . Il se rend à Tourna i où il s ' en t re t i en t avec le duc de 

B o u r g o g n e ( 2 7 7 ) . C ' e s t là q u ' i l s se met tent d ' a c c o r d sur la tac t ique à 

a d o p t e r ( 2 7 S ) . 

A u s s i , d è s le 14 aoû t , les t roupes hennuyè re s se met tent en marche (2 7 9) 

p o u r une opé ra t i on que l ' on pourra i t qua l i f i e r de d ivers ion : il s ' ag i t de 

f a i r e l ever le s iège de Maes t r i ch t en s ' a t t aquan t aux vil les f ronta l iè res 

l i égeo i se s ( 2 8°) . 

A y a n t mis le s iège d e v a n t Thu in et se rendant compte qu ' i l n ' e s t pas 

a s s e z pu i s san t p o u r veni r à bout de cet te vil le ( 2 8 1 ) , Gu i l l aume es t imé 

(2") A.D.N., liasse B 10.362, fol. 40. 
("") L. D E V I L L E R S , Cartulaire. .. T. 3, n" D C C C C X X X I X à D C C C C X L I 1 , 

pp. 311-317. 
(27S) A.D.N., liasse B 10.362, fol. 26 v°. 
(2 7 a) Le 10 août, le prévôt de Beaumont annonce au bailli de Hainaut que ses troupes 

sont prêtes (A.G.R.. Chambres des comptes, reg. n" 15.013, fol. 128). Le 14, ce dernier 
passe en revue les hommes envoyés par diverses circonscriptions du Hainaut (A.D.N.. 
liasse 10.362, fol. 26 v°). 

(277) ... nodit très redoublé seigneur, qui adont revint don nuit de Tournay, leur estest 
avoit par devers Monseigneur de Bourgongne. Cfr. L . D E V I L L E R S , Documents.... p. 96. 

( 2 7 8 ) H . G U I L L A U M E , Histoire de l'organisation militaire sous les ducs de Bourgogne. 
Bruxelles, 1847, pp. 70-71 : cette expédition offre d'abord cette particularité remar-
quable que le plan des opérations fut discuté et déterminé d'avance. 

( 2 7 ' ) L . D E V I L L E R S , Documents.... pp. 88 et 95. Pour cette expédition, Jean sans Peur 
envoie un contingent d'hommes en armes ; c'est ce qu'indiquent les comptes du receveur 
général des finances : ce contingent comprenait 4 chevaliers bannerets, 33 chevaliers 
bacheliers, 284 écuyers, 267 archers, des trompettes, des heraults... Cfr. A.D.C.O.. 
liasse B 1554, f. 225 v" (comptes de Jean de Pressy). 

(2S0) Ils brûlèrent Fosses, Couvin et les villages de Fontaine-l'Évêque, Marchienne-
au-Pont, Châtelet. Cfr. L . D E V I L L E R S , Documents. . ., pp. 9 5 et 9 7 ; Chronique du règne 
de Jean de Bavière, p. 194. 

(281) Sed cum tantum exercitum non haberet ut villam aliquam Jiratam pusse! 
obsidere. accepta praeda amissis nichilominus aliquot et suis, reversus est in 
Haynoniam. Cfr. Jean B R A N D O N , Chronique, éd. J Kervyn de Lettenhove. Chroniques 
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p lus p r u d e n t de re tourner dans son pays et d ' a t t end re l ' a c h è v e m e n t des 

p r é p a r a t i f s de son b e a u - f r è r e , le duc de Bourgogne ( 2 8 2 ) . 

Son expéd i t i on n ' e s t donc q u ' u n demi - succès , car el le n ' a réussi 

q u ' à fa i re par t i r de Maes t r i ch t les mi l ices de Dinant , T h u i n , Fosses et 

C o u v i n ( 2 8 3 ) . Le s iège est encore loin d ' ê t r e levé. 

M a i s les p répa ra t i f s du duc de Bourgogne vont bon train. Depuis le 

5 j u i l l e t , da te à laquel le il a qui t té Par is , il n ' a d ' a u t r e s soucis que de 

m o n t e r une a r m é e . Il a m a n d é à cet e f f e t à tous ses pays (2 8 4) et al l iés de 

lui e n v o y e r des h o m m e s d ' a r m e s que le marécha l Jean de Vergy est 

c h a r g é de r a s s e m b l e r à Tourna i ( 2 8 5 ) , où le duc vient en personne à part ir 

du 27 août ( 2 8 6 ) . Ce lu i -c i est ob l igé de souscr i re à d ' é n o r m e s emprun t s 

p o u r c o u v r i r les f ra i s de cet te c a m p a g n e ( 2 8 7 ) ; il doi t m ê m e faire bat tre 

m o n n a i e d a n s ses vi l les de F landre ( 2 8 8) . Il o rdonne le 8 sep tembre au 

r e c e v e u r de Ma l ine s de fa i re p répare r le p lus tôt poss ib le v ingt-c inq 

m u i d s d ' a v o i n e sur cha r ro i , pa rce qu ' i l n ' y en a pas assez en Flandre et 

d a n s le T o u r n a i s i s ( 2 8 9 ) . Mais il s emble avoir que lques ennuis avec les 

v i l l e s flamandes, à qui il o rdonne d ' e n v o y e r des h o m m e s : mais les 

relatives à l'histoire de la Belgique sous la domination des ducs de Bourgogne, T. 1, 
Bruxelles, 1870. p. 1 18. Cette chronique nous fournit des renseignements intéressants 
même s'ils sont médiats. 

(2"2) Le Religieux de Saint-Denis, op. cit.. T. 4 , p. 150 ; Enguerrand de M O N S T R E L E T , 

op. cit.. T. I. p. 261. La faiblesse du contingent de Hainaut est peut-être la cause de cet 
échec. 

(2 a 3) ZANTFLIET, op. cit.. col. 389 ; Chronique du règne de Jean de Bavière, p. 194. 

( ' " ) Le duché et le comte de Bourgogne, la Flandre, la Picardie et l'Artois. 
( J 8 S ) E . d e M O N S T R E L E T . op. cit.. T . 1, p . 3 5 1 

( J " " ) E . P E T I T , Itinéraire de Philippe le Hardi et de Jean sans Peur, ducs de Bour-
gogne (l.<f>J-l-IIV). paris, 1888, p. 365. 

( 287) Par exemple, le financier Dino Rapondi lui prête 1340 écus le 5 septembre. Cfr. 
A.D.C.O., liasse B 1560, fol. 201 r". Sur ses autres emprunts, voir A.D.C.O., liasses 
B 1556, fol. 177 et B 1558, fol. 165 et 191. 

(2 8 8) Il concède à Alost le privilège de percevoir au profit de la ville les droits d'accises 
moyennant la somme de huit cent nobles pour les dix ans que nostre dit octroy doit 
durer, lequel finira au xiiije jour dudit mois de février l'an mil iiije etxviij. Elle dut battre 
monnaie pour lever cette somme. Cfr. D . V A N D E C A S T E E L E , Un détail touchant la 
bataille d'Othée et ou les droits d'accises d'Alost. in : B.I.A.L., T. XI, Liège, 1872, 
pp. 427-428. 

C28®) P. de L I C H T E R V E L D E , Un grand commis des ducs de Bourgogne. Jacques de 
Lichtervelde. Bruxelles, 1943, p. 155. Cette lettre qui devrait normalement se trouver 
aux A.G.R.. Acquits de Lille, liasse 1517, a disparu depuis 1958. 
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Flamens respondirent que jà ne yroient contre les Liégeois (2,°), par 

r e c o n n a i s s a n c e peut -ê t re pour l ' a i d e que leur avaient appor tée les Lié-

g e o i s p e n d a n t leur révo l te con t re le comte de Flandre dans les années 

1379 à 1385 ( 2 9 1 ) . Ils do iven t se soumet t r e , mais on voit que Jean sans 

P e u r s ' e n m é f i e e n c o r e . C ' e s t ainsi que , le 9 s ep tembre , il o rdonne au 

bai l l i de B r u g e s de p rendre des d i spos i t ions urgentes pour payer un 

c o n t i n g e n t de so lda t s écossa i s à la tête desque l s se t rouve Alexandre 

S t u a r t , c o m t e de Mar ( 2 9 2 ) , et ce la , dans des te rmes qui en disent long sur 

son h u m e u r à l ' é g a r d des F l a m a n d s ( 2 9 ! ) . Il achè te encore trois cents 

f u s é e s p o u r sa c a m p a g n e ( 2 9 4 ) . 

M a i s le par t i Orléanais tente d ' e n r a y e r la prépara t ion de Jean sans 

P e u r à T o u r n a i , vi l le qui dépenda i t du roi de France . Dès le 29 août , des 

le t t res v i san t J ean sans Peur , r éd igées au nom de Char les VI , sont 

e n v o y é e s aux T o u r n a i s i e n s , les en jo ignan t de ne laisser entrer aucune 

t r oupe a r m é e que l l e q u ' e l l e soi t . Ces lettres arr ivent t rop tard : e l les sont 

lues aux conse i l l e r s et mag i s t r a t s de la cité le 9 sep tembre ( 2 9 5 ) , date à 

l aque l l e Jean sans Peur a dé jà pr is la décis ion de s ' e n al ler et de marche r 

c o n t r e les L i é g e o i s , ce qu ' i l fai t le 11, non sans avoir p romis 

aux T o u r n a i s i e n s de ne pas repasser par cet te vil le lorsqu ' i l s ' en re tour-

nera i t ( 2 9 6 ) . En con t r epa r t i e , il ob tena i t 18 charre t tes de vin pour servir 

d e r a f r a î c h i s s e m e n t à ses t roupes ( 2 9 7 ) . 

("") Chronique des Pays-Bas, de France, d'Angleterre et de Tournai, éd. J. J. de 
SMET, Corpus chronicorum Flandriae. T. 3, Bruxelles, 1856, p. 338. Confirmé par 
Olivier de DlXMUDE, Merkwaerdige gebeurtenissen. vooral in Vlaenderen en Brabant. 
en ook in de oergrenzende landstreken van 1377 tôt 1-143. éd. J J. Lambin. Ypres. 1835. 
p. 44. 

( " ' ) Ils avaient envoyé de nombreux sacs de blé et de farine achetés en Hesbaye. 
(2°2) Celui-ci, de retour en Ecosse après un pélérinage en Terre Sainte, accepta de 

servir dans l'armée bourguignonne à la demande du duc. Cfr. Chronique du regne de 
Jean de Baviere. p. 197. 

(2") A.G.R.. Acquits de Lille, n" 2087. Au bas de l'acte, Jean sans Peur a écrit de sa 
propre main (ce qui est exceptionnel ) : Bailli, accomplissez ce que je vous escri, ou si non 
je vous monstrerai qu' il men desplera. 

( 2 ' 4 ) J . G A R N I E R , L'artillerie des ducs de Bourgogne d'après les documents conservés 
aux Archives de la Côte d'Or, Paris, 1895, pp. 17 et 253. 

( " * ) L . M L R O T . Lettres closes de Charles VI conservées aux Archives de Reims et de 
Tournai, in : Le Moven-Age. T. 30, Paris, 1919. pp. 33-34. 

(2") ld., p. 34. 
(2'7) A.D.C.O., liasse B 1558, fol. 70 v°. 
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c. La marche des armées 

A p r è s ê t re passé s u c c e s s i v e m e n t à Ath , G r a m m o n t et Engh ien C 8 ) , 

le d u c a r r ive le 15 s e p t e m b r e à Nive l les où a lieu une revue de ses a rmées 

par le m a r é c h a l de B o u r g o g n e , Jean du Vergy et le conse i l l e r et cham-

be l l an du d u c , David Br imeu ( 2 9 9 ) . L ' a r m é e se met en branle le 

16 s e p t e m b r e . De son cô té , G u i l l a u m e , après avoir cont rac té un nouvel 

e m p r u n t p o u r ache t e r des v ivres ( 3 0 0 ) , qui t te M o n s le 13 sep tembre pour 

r e j o i n d r e son a r m é e r a s semblée à Piéton ( 3 0 1 ) , restant tou jours en 

c o n t a c t s avec sa ville de Mons ( 3 0 2 ) . Le 17, les deux che f s se rencont ren t 

à F l e u r u s ( 3 0 3 ) . où ils met ten t au point le plan des opéra t ions : l ' a r m é e 

de Jean sans P e u r emprun te ra i t la chaussée Brunehau t qui condui t à 

T o n g r e s et Maes t r i ch t en t raversant la H e s b a y e , tandis que cel le de 

G u i l l a u m e t raverse ra i t L ' E n t r e S a m b r e et M e u s e par le Condroz ( 3 0 4 ) . 

Le 2 2 , e l l e s fon t leur j onc t i on à M o n t e n a k e n , à une c inquan ta ine de 

k i l o m è t r e s de Maes t r i ch t ( 3 0 5 ) . Il f au t noter que lorsque le duc se t rouvai t 

à F l e u r u s , le part i Orléanais avai t e s sayé une nouvel le fois de fa i re 

é c h o u e r ce t t e c a m p a g n e . En e f f e t , la s i tuat ion avait évo lué à Paris au 

po in t q u e tous les p r inces para i ssa ien t f e r m e m e n t déc idés à faire subir 

un c h â t i m e n t e x e m p l a i r e au duc de B o u r g o g n e pour son assass inat ( 3 0 6 ) . 

C ' e s t p o u r q u o i t rois a m b a s s a d e u r s (3 0 7) sont dépêchés auprès du duc 

p o u r l ' i nv i t e r à soume t t r e à Char les VI son d i f f é r end avec les L iégeo i s , 

lui s i gn i f i e r les r equê te s de la duches se d ' O r l é a n s et de son fi ls Char le s 

qu i d e m a n d e n t j u s t i ce et le s o m m e r de compara î t r e devant le roi ( 3 0 8 ) . La 

E . P E T I T , op. c i t . . p . 3 6 6 . 

J. de la C H A U V E L A Y S . op. cit.. pp. 156-158. 
( 3 ° ° ) L . D E V I L L E R S , Cartulaire..., T . 3 , pp. 3 2 1 - 3 2 2 et T . 5 , pp. 5 4 9 - 5 5 0 

(•"") L. D E V I L L E R S , Documents. .. p. 97. 
t3 0 2) Un compte mentionne des messages envoiiés en l'ost par devers monseigneur 

le ducq et se compaignie. quand il fut ou cemin de se conqueste dou pays de Liege. 
Cfr. A.G.R.. Chambre des Comptes, registre n° 39 357, fol. 15 v°. 

(3 0 3) E. P E T I T , op. cit.. p. 366; E. de M O N S T R E L E T , op. cit.. T. I, pp. 353-354. 
( 3 0 4 ) E . d e M O N S T R E L E T , op. cit.. T . 1 , p . 3 5 4 . 

(305) Ibid. 
C 0 6) ... tous ceux des fleurs de lys presens promirent d'aider (Charles d'Orléans) à lui 

faire justice et se déclarèrent parties formelles contre le duc de Bourgogne. Cfr Jean 
J U V E N A L D E S U R S I N S , op. c i t . . p . 1 9 5 . 

(3 0 7) Guichard Dauphin, grand maire de l'hôtel du roi, Guillaume de Tignonville. 
maître de la chambre des comptes, Guillaume de Bouratier, secrétaire du roi. Cfr. E. de 
M O N S T R E L E T , op. c i t . . T . I . p p . 3 5 1 - 3 5 2 . 

( 3 0 " ) E . d e M O N S T R E L E T , op. c i t . . T . I , p . 3 5 2 . 
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r é p o n s e de Jean sans Peu r , si e l le est a m b i g u ë , n ' e n laisse pas moins 

a p p a r a î t r e u n e a s su rance si déconce r t an te que les ambassadeur s dé-

c iden t d ' a s s i s t e r à l ' a t t aque qui va être lancée cont re les Liégeois ( 3 0 9) . 

Il ne res te p lus dès lors à Jean sans Peur q u ' à met t re ses pro je t s à 

e x é c u t i o n . 

C H A P I T R E 2 : La bataille 

a. La réaction des Liégeois 

L e 4 aoû t 1408, J ean de Baviè re est i n fo rmé des prépara t i f s et de 

l ' a r r i v é e i m m i n e n t e d ' u n e a rmée de secours ( 3 ' ° ) . C ' e s t aussi à ce 

m o m e n t q u e Henr i de H o r n e s reçoi t , non sans inqu ié tude , des m e n a c e s 

de la par t d e s p r inces al l iés à Jean de Bavière ( 3 " ) . Le m a m b o u r essaie 

d è s lors de re t a rde r ce t te a l l iance et de la fa i re échoue r : il envo ie aux 

c h e f s d e s t r oupes coa l i sées des let t res por tant le sceau cont refa i t de Jean 

d e B a v i è r e ; il y fa i t é tat de la capi tu la t ion de Maest r icht ( 3 1 2 ) . D ' u n autre 

c ô t é , il e s sa i e de d é m o r a l i s e r les dé fenseu r s de cette vil le : trois faux 

p è l e r i n s pénè t r en t dans Maes t r i ch t , pré textant une visi te à l ' ég l i se de 

S a i n t - S e r v a i s . Ils déc la ren t q u e , ayant visi té p lus ieurs régions de 

F r a n c e , de B o u r g o g n e , de Picard ie et m ê m e de F landre , ils n ' o n t 

r e n c o n t r é a u c u n r a s s e m b l e m e n t de t roupes . La cons terna t ion est 

g r a n d e , à en c ro i re l ' au t eu r de la « C h r o n i q u e du règne de Jean de 

B a v i è r e » ( 3 1 3 ) . Ma i s peu de t e m p s après , des message r s du duc de 

B o u r g o g n e et du c o m t e de Ha inau t appor tent un dément i à ces in fo rma-

t ions . L ' i n q u i é t u d e se t r a n s f o r m e aussi tôt en espoi r ( 3 1 4) . 

C 9 ) Il répondit qu'une fois terminée sa campagne contre les Liégeois, campagne qui 
ne pouvait être reportée vu la situation de son beau-frère Jean de Bavière, ilyroil devers 
le roy, etferoit envers lui et tous autres tout ce qui, à bon sujet et si pronchain parent du 
roy comme il estoit, appartenait. Cfr. E. de M O N S T R E L E T , op. cit., T. I. pp. 352-353. 

(3I°) Chronique du règne de Jean de Bavière, p. 192. 
(3") Ibid. ; Jean de S T A V E L O T , Chronique, pp. 1 1 6 - 1 17 ; Chronique du religieux de 

Saint-Denis, p. 144. 
(3I2) Chronique du règne de Jean de Bavière, p. 192. 
("3) ... Trajectenses contristatifuerunt, existimantes ipsos verum dixisse... Cfr. id.. 

p. 193. 
(314) ld.. pp. 193-194. 
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A l ' a n n o n c e de la mise en marche de cet te a rmée , en sep tembre , 

P e r w e z p r e n d peur . D ' a u t a n t plus que la d ivers ion opérée par le comte 

de H a i n a u t , en août 1408, avai t eu pour e f f e t de lui en lever une par t ie de 

ses f o r c e s . Il réuni t ses p r inc ipaux conse i l le rs : leur déc is ion est d ' a b o r d 

de ta i re ce m o u v e m e n t af in de ne pas a f fo l e r les t roupes ass iégeant 

M a e s t r i c h t ( 3 1 5 ) e t , d ' a u t r e par t , d ' e n v o y e r un message r au roi de 

F r a n c e p o u r e m p ê c h e r l ' i n t e rven t ion du duc de Bourgogne en terre 

l i égeo i s e ( 3 1 6 ) . Lo r sque le m e s s a g e r revient , por teur de la réponse du 

ro i , P e r w e z j u b i l e ( 3 I 7 ) : il croit Jean sans Peur obl igé de rentrer en 

F r a n c e . M a i s le l e n d e m a i n , à savoi r le 20 sep tembre , la nouvel le de 

l ' e n t r é e d a n s le pays de Liège de l ' a r m é e coa l i sée lui parv ient : Jean sans 

P e u r a r e f u s é l ' i n t e rces s ion du roi. Auss i , devant cet te menace pres-

s a n t e , P e r w e z et ses conse i l l e r s p rennent la réso lu t ion , dès le 21 , de 

l eve r le s i ège ( 3 1 8 ) . A p r è s des p répara t i f s secre ts , toutes les mi l ices 

qu i t t en t Maes t r i ch t le 22 et rent rent d i rec tement dans leurs vil les respec-

t i ve s , sauf les Huto i s qui repassent à L iège ( 3 I 9 ) . 

D a n s la nui t du 22 au 23 , les L iégeo is dé l ibèrent dans une a tmosphè re 

t e n d u e et m ê m e hou leuse sur l ' a t t i tude à adopte r . Ils déc ident d ' a t t a q u e r 

le c o m t e de H a i n a u t , le plus fa ib le , e scomptan t le rencont re r seul . 

P o u r t a n t , le m a m b o u r est par t isan de la dé fens ive et p réconise une 

g u e r r e d ' u s u r e , car il es t consc ien t de l ' i n fé r io r i t é mil i ta i re de 

ses t r oupes en cas d ' a f f r o n t e m e n t en rase c a m p a g n e avec une a rmée 

a g u e r r i e et d i sc ip l inée (3 2°). 

M a i s on ne t ient pas c o m p t e de son avis , et ce ne sera pas la seule fo i s , 

c o m m e n o u s le ve r rons , ce qui nous mont re bien l ' exc i ta t ion et le 

( ' " ) Jean de S T A V E L O T , Chronique, p. 117. 
C " ) Chronique du règne de Jean de Bavière, p. 194. 
( 3 I 7 ) Le même jour, un ambassadeur français vint traiter avec Jean de Bavière, mais en 

vain. Cfr. Chronique du règne de Jean de Bavière, p. 195. 
(3I") i d . . p . 1 9 6 ; Z A N T F L I E T , op. c i t . . c o l . 3 8 9 . 

(3I") Chronique du règne de Jean de Bavière, p. 196 ; Z A N T F L I E T , op. cit.. col. 389. 
(3 20 ) Et leur avoit icelluy de pierwes en plusieurs de leurs conseils remonstre moult de 

fois que de assembler la bataille avecques leurs adversaires leur povoit estre grant péril 
par ce qu Hz estaient en la plus grant partie tous nobles hommes usitez et esprouvez en 
fait de guerre et d'une mesure et seulle voulente concorder sans diverses oppinions de 
iung avec l'autre ce que point ne estoient les dicts Liegeois comme il leur disoit et leur 
voulait et eust mieulx valu a demourer en leurs villes et forteresses en gardant icelles 
et travaillers leur dictz adversaires par diverses maniérés en les rencontrant à leur 
avantaige. Cfr. E. de M O N S T R E L E T . op. cit.. T. 1, p. 356. 
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d é s o r d r e qu i r égna ien t à L iège pendan t la révol te . Les Liégeois ont trop 

c o n f i a n c e en leur pu i s s ance . Se lon la volonté de la ma jo r i t é , on ne peut 

p lu s a t t end re et on doi t marche r à la rencont re de l ' e n n e m i . La mobi l i sa -

t ion g é n é r a l e des bou rgeo i s mâ les de la ci té , c lercs et la ïques , en état de 

p o r t e r les a r m e s est déc r é t ée , sous pe ine de perdre corps et biens ( 3 2 1 ) . 

La g a r d e de la c i té est c o n f i é e au cheva l i e r Jean de Sera ing et au se igneur 

d e R o c h e f o r t - A g i m o n t , que l ' e m b o n p o i n t empêcha i t de s ' e n f e r m e r 

d a n s une a r m u r e i n c o m m o d e , ainsi q u ' à Arnou ld le J eune , un meneu r 

d e s mé t i e r s ( 3 2 2 ) . 

b. Les armées en présence 

Le d i m a n c h e 23 s e p t e m b r e 1408 à l ' a u b e , les mi l ices l iégeoises 

so r t en t de la ci té au son de la « b a n c l o c h e » , par la por te de Sain te-

W a l b u r g e . E l les sont condu i t e s par le m a m b o u r , Henri de Perwez et son 

f i l s , et p r é c é d é e s par le j e u n e c o m t e Henri de Sa lm ( 3 2 3 ) , por tant 

l ' é t e n d a r d de S a i n t - L a m b e r t ( 3 2 4 ) . Sans a t tendre les renfor ts qui de-

va ien t leur ê t re fou rn i s par les au t res vil les ( 3 2 5 ) , ils s ' e n vont vers 

l ' e n n e m i , p l e ins de f o u g u e , s ' e s t i m a n t supér ieurs c o m m e les che f s 

ha id ro i t s le leur ont fait c ro i re ( 3 2 6 ) . 

V e r s hui t h e u r e s , a lors q u ' i l s sont arr ivés à p rox imi té du vil lage 

d ' O t h é e , ils sont r epérés par des éc la i reurs ennemis qui s ' empres sen t 

d ' a v e r t i r leurs c h e f s ( 3 2 7 ) . 

(3 2 1) Jean de S T A V E L O T , Chronique, p. 1 1 8 . 

(322) Ibid. 
( 3 2 î ) Son père se trouvait dans l'armée ennemie. Cfr. Chronique du règne de Jean de 

Bavière, p. 197. 
( 3 2 4 ) Z A N T F L I E T , op. cit., col. 3 9 0 . Sur l'étendard de Saint-Lambert, voirC. G A I E R , 

Le rôle militaire des reliques et de l'étendard de Saint-Lambert dans la principauté de 
Liège, in : Le Moyen-Age, T. 7 2 , 1 9 6 6 , pp. 2 3 5 - 2 5 0 . 

(3 2 5) Ce que leur demandait Henri de Hornes : hortabatur ispos. quodtunc expectorent 
quousque Lossenses et alia oppida terre Leodienssis advenissent. quia pro tune solum 
ibidem fuerunt congregati Leodienses et Hoyenses. Cfr. E. de D Y N T E R , Chronique des 
ducs de Brabant. éd. P. F. X. De Ram. T. 3. Bruxelles, 1980. p. 175. 

(326) Et affin que li peupleJuist plus enflammeis d'aleir contre leur ennemis, ilh fut du 
et famé fours jecteis qu' ilh n'y avoit nient plus haut de IIIIC glaives de leurs annemis qui 
estoient embattus en paiis. Cfr Jean de S T A V E L O T , Chronique, p. 118. 

(327) Pour laquelle chose, ledit beau frère de Henau et moy envoiasmes, le dimanche 
au matin, aucuns noz coureurs sur le pays pour en savoir la vérité, lesquels nous 
rapportèrent pour certain qu'ils avoient vus les liégeois en bataille et en très grant 
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L e d u c de B o u r g o g n e , c a m p a n t avec ses h o m m e s aux env i rons 

d ' O r e y e et de Lens sur G e e r , opère la réunion avec les al l iés , les comtes 

de H a i n a u t et de N a m u r , é tabl i s à Russon et Hers tappe ( 3 2 8) . Lorsque la 

c o n c e n t r a t i o n des a rmées al l iées est achevée , le duc peut les mene r 

a u - d e v a n t de l ' e n n e m i . L ' e f f e t de surpr ise sur lequel compta ien t les 

L i é g e o i s est d é j o u é . 

A r r i v é e à l ' e x t r é m i t é nord du vi l lage d ' O t h é e , l ' a r m é e l iégeoise 

p r e n d pos i t ion près des t ombes roma ines d ' O t h é e , à p roximi té de la 

rou t e de T o n g r e s . El le espéra i t en e f f e t recevoi r des renfor t s ton-

g r o i s ( 3 2 9 ) . D e l ' é m i n e n c e qu ' i l o c c u p e a insi , Pe rwez aperçoi t au loin 

les a l e n t o u r s de T o n g r e s et laisse à ses adversa i res l ' i nconvén ien t de 

r e c e v o i r le solei l de f ace . 

U n e é v a l u a t i o n p réc i se des e f f e c t i f s l iégeois est d i f f i c i l e à é tabl i r . En 

e f f e t , c o m m e on le sai t , les ch ron iqueu r s ont une p ropens ion à exagé re r 

c o n s i d é r a b l e m e n t le n o m b r e des comba t t an t s d ' u n e a rmée . Dans le cas 

p r é s e n t , les c h i f f r e s var ien t de q u i n z e mil le (33°) à c inquan te mil le ( 3 3 ' ) , 

vo i r e m ê m e b e a u c o u p p lus ( 3 3 2 ) . O r , à l ' a p o g é e de sa pu i s sance , 

au X I V e s i èc le , la p r inc ipau té ne pouvai t fourn i r pour l ' e n s e m b l e du 

p a y s q u e q u i n z e mil le f an ta s s ins env i ron , dont le t iers provenai t de 

L i è g e ( 3 3 3 ) . M ê m e si cet e f fec t i f est t héor ique , on voit mal la région de 

L i è g e e t les mi l i ces hu to i ses réunir qu inze mil le h o m m e s et plus ma lg ré 

le d é c r e t de mobi l i sa t ion généra le . O n peut tout au plus con jec tu re r que 

nombre, qu ils s'en venoient vers nous. Cfr. Lettre du duc de Bourgogne à son frère le 
duc de Brabant du 25 septembre, édité dans R.C.Lg., T. 3, n" 657, pp. 106-109. 

(328) Chronique du règne de Jean de Bavière, pp. 196-197. 
(32®) Cette ville se trouve à 6 ou 7 km environ du champ de bataille. D'après E. de 

M O N S T R E L E T , op. cit., T . I , p. 3 5 8 - 3 5 9 , la cause pour quoy là s'arrestèrent. si fut pour 
ce que les plus anciens de leurs gens disoient qu' en ce mesme lieu leurs ancestres avoient 
autre foizeu victoire. Cette interprétation est erronée car jamais, avant 1408, il n'y eut de 
bataille à Othée et cela, quoi qu'en dise A. W I T T E R T (Les gravures de Jean de Bavière, 
prince èvêque de Liège et comte de Hollande ( 1390-1425), Paris-Liège-Bruxelles, S .D , 
pp. 1 0 8 - 1 0 9 ) : cette tradition doit fixer... définitivement à Othée la bataille qui eut lieu 
en 53 A.C.N. entre les légions romaines de Sabinus et Cotta et les Eburons d'Ambiorix. 

(33°) Chronique du règne de Jean de Bavière, p. 1 9 9 ; Z A N T F L I E T , op. cit.. col. 3 9 1 . 

( 3 3 1 ) E . d e M O N S T R E L E T , op. cit.. T . 1 , p . 3 5 5 . 

(3 3 2) Le nombre des Liégeois fut estimé pour ce jour à cent mille combattants... 
Cfr. Le livre des trahisons de France, éd. J. Kervyn de Lettenhove, Chroniques relatives 
à l'histoire de la Belgique sous la domination des ducs de Bourgogne, T. 2. Bruxelles, 
1873, p. 37. 

( 3 3 3 ) C . G A I E R , Mentalité collective de i infanterie communale liégeoise au Moyen-
Age. in : Revue internationale d'histoire militaire, 1970, n" 30, p. I 13. 
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l e u r n o m b r e à O t h é e p o u v a i t a t t e i n d r e s i x à d i x m i l l e h o m m e s , c o m -

p r e n a n t e n t r e a u t r e s l e s m i l i c e s u r b a i n e s e t r u r a l e s d e L i è g e e t d e s 

e n v i r o n s , a i n s i q u e c e l l e s d e H u y ( 3 3 4 ) a v e c l e u r s c o m p a g n i e s d e g e n s d e 

t r a i t , c i n q à s i x c e n t s g e n s d ' a r m e s à c h e v a l ( 3 3 5 ) e t u n e c e n t a i n e 

d ' a r c h e r s a n g l a i s ( 3 3 6 ) . L a d i s p r o p o r t i o n e n t r e le c a v a l e r i e e t l ' i n f a n t e r i e 

p e u t s ' e x p l i q u e r n o n s e u l e m e n t p a r le f a i t q u e la n o b l e s s e l i é g e o i s e e n 

é t a t d e p o r t e r l e s a r m e s a v a i t é t é d é c i m é e p a r d e s q u e r e l l e s d e l i g n a g e 

c o m m e l a g u e r r e d e s A w a n s e t d e s W a r o u x , m a i s e n c o r e q u ' u n e p a r t i e 

d e l e u r s f o r c e s a v a i t s u i v i J e a n d e B a v i è r e . 

D e p l u s , l a m a j o r i t é d e s L i é g e o i s é t a i e n t m a l a r m é s ( 3 3 7 ) , e t p e u 

a c c o u t u m é s a u m é t i e r d e s a r m e s ( 3 3 8 ) . C e s g e n s d e s m é t i e r s é t a i e n t 

s u r t o u t é q u i p é s d ' a r m e s o f f e n s i v e s : bastons dont ils estoient bien furnis 

selon la guise du paiis (339) et de planchons à longues pointes (340). 

L e s c a v a l i e r s , q u a n t à e u x , s o n t bien armés selon la coutume des 

François ( 3 4 1 ) - C e q u i f r a p p e s u r t o u t , c ' e s t le m a n q u e d e d i s c i p l i n e . C e t 

(3 3 4) Seulement en nombre réduit, car une granl partie en estoit r'aleis vers leur 
ville... Cfr J de S T A V E L O T , Chronique, p. 118. 

(3 3 5) E. de M O N S T R E L E T , op. cit.. T . 1, p. 356; R.C.Lg.. T. 3 , n° 657, p. 108; 
Chronique du règne de Jean de Bavière. p. 199, parle de 700 cavaliers. 

(336) ..., vindrent à Londres devers le Roy Henry, aulcuns députez par le conseil de la 
Cité de Lyege. luy faire requeste davoir certain nombre d'archéerspour les aidier contre 
Jehan de Bavière, quy se disoit estre leur eveque. Quant le Roy oy les Lyegeois ainsi 
parler, et à lui raconter la cause de leur guerre, il luy sembla et vray estoit, que bien y 
povoit envoier pour servir les Lyegeois aucun petit nombre de sauldars Archiers (...), 
tous auz despens desdits Lyegeois (...) le Roy nen voulut congier de deux cens... 
Cfr. Jehan de W A V R I N , Anchiennes croniques d'Engleterre, éd. Melle Dupont, T . I , 

Paris, 1858, pp. 193-194. Selon E. de M O N S T R E L E T , op. cit., p. 356, ils étaient au 
nombre de cet à six vingtz. tandis que le duc de Bourgogne annonce le chiffre de 
c archiers d'Engleterre. Cfr. R.C.Lg.. T. 3, n° 657, p. 108. 

(•'•") Toutes les chroniques en attestent, même si Jean sans Peur déclare qu'ils étaient 
tous ou la plus grant partie armez (R C.Lg., T. 3, n"657, p. 108), et cela, pour rehausser 
sa victoire. D'après \aChronique du règne de Jean de Bavière, p. 199, 60 % des Liégeois 
étaient competenter armati. M O N S T R E L E T , op. cit.. p. 357, nous les décrit petitement 
armées. Pour Z A N T E L I E T , op. cit.. col. 391, l'armée comprenait un grand nombre de 
pauvres sans armes et peu protégés, même si Henri de Hornes avait déjà, avant de partir, 
licencié ceux qui lui semblaient estre les non-souffisans. (R.C.Lg.. T. 3, p. 109). 

(33") Didiceruntque casu suo non esse aequum populares et arte bellandi inexpertes 
contra nobiles et doctos ad arme praeliari. Cfr Jean B R A N D O N , op. cit.. p. 119. 

(33*) Le livre des Trahisons de France, p. 37. 
(340) Chronique anonyme du règne de Charles VI ( 1400-1422), éd. L. Doiietd'Arcq, 

in : E. de M O N S T R E L E T , op. cit., T. 6, Paris, 1862, p. 201. Un «planchon» est une 
massue dont l'extrémité est armée d'une pointe. 

(3 4 1) E. de M O N S T R E L E T , op. cit., T. 1, p. 356 ; « bien armé » veut dire « revêtu d'une 
armure ». 
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a m a l g a m e , p le in de f o u g u e , m a r c h e vers un comba t qui s ' a n n o n c e 

i néga l . 

En e f f e t , c ' e s t con t re une a rmée aguer r i e , d isc ip l inée et bien équ ipée 

q u e von t c o m b a t t r e les L iégeo i s . N o u s conna i s sons par des d o c u m e n t s 

a d m i n i s t r a t i f s les e f f e c t i f s du duc de Bourgogne : 2097 h o m m e s 

d ' a r m e s , 1078 g e n s de t rai t , 10 t rompet tes et 10 ménes t r ie r s ( 3 4 2) . 

A c e u x - c i v i ennen t s ' a j o u t e r les 80 Écossa i s d ' A l e x a n d r e Stuart ( 3 4 3 ) , 

soi t un total de 3275 h o m m e s , sans compte r les e f f ec t i f s ar r ivés sur 

p l a c e ap rès la ba ta i l le ( 3 4 4 ) . 

Q u a n t aux t roupes du c o m t e de Ha inau t , e l les ne devaient pas dépas-

ser les 3 0 0 0 h o m m e s , Y compr i s le con t ingen t du comte de N a m u r et 

c e r t a i n s n o b l e s l iégeois exi lés ( 3 4 5 ) . Ains i , l ' a r m é e bu rgundo-

h e n n u y è r e aura i t c o m p t é en t re 6 0 0 0 et 6500 h o m m e s dans ses rangs , 

a r m é e d a n s laque l le d o m i n e n t la cava le r ie et les a rchers . 

c. L'attitude du duc de Brabant 

L ' a t t i t u d e d ' A n t o i n e de Braban t est un point intéressant à app ro fon -

d i r . N o u s a v o n s vu que ce lu i -c i avai t conc lu un traité d ' a l l i ance avec les 

L i é g e o i s , t ra i té qui n ' e u t pas les impl ica t ions q u ' a u r a i e n t souha i tées ces 

d e r n i e r s . En e f f e t , après son en t rée c o m m e co-souvera in à Maest r icht en 

o c t o b r e 1407, An to ine ne parv ien t seu lement q u ' à fa i re conclure une 

t r êve de sept s e m a i n e s en t re les be l l igérants ( 3 4 6 ) . U n e fois cet te t rêve 

r o m p u e , il se con t en t e de suivre le conf l i t d ' u n regard « i n t é r e s s é » . 

E . de D y n t e r e x p l i q u e q u ' A n t o i n e de Bourgogne s ' é ta i t r en fe rmé dans 

u n e neu t ra l i t é tou te s en t imen ta l e , gu idée par le fait que , d ' u n e par t , les 

(3 4 2) J. de C H A U V E L A Y S , op. cit.. pp. 1 5 8 - 1 6 2 . Pour notre part, nous avons retrouvé à 
la B N P. une liste des seigneurs qui accompagnèrent le duc. Cfr. B.N.P.. fonds de 
Bourgogne, T. C, fol. 99-100 (extraits des comptes de Jean du Pressy de l'année 1408). 

( 3 4 3 ) E . d e M O N S T R E L E T , op. c i t . . T . 1 , p . 3 5 1 . 

(3 4 4) Un contingent d'hommes amenés par Gérard deTrivier, chevalier banneret (J. de 
la C H A U V E L A Y S , op. cit., p. 1 6 2 ) , 4 1 3 par Aymé de Viry envoyé par le duc de Savoie 
( id. , p. |63) et enfin 400 hommes amenés par Philippe, comte de Nevers (E. de 
M O N S T R E L E T , op. c i t . . T . 1 , p . 3 7 0 ) . 

(345) D'après E. de M O N S T R E L E T . op. cit.. p. 353, elles étaient o» nombre de Xlt cens 
bacinets ou environ et deux mil piétons bien habillez. •• ;pourC. GMER. Art et organisation 
militaires.... p. 3 14. il est difficile d'admettre un nombre de fantassins supérieur à mille. 

(3 4 6) E. de D Y N T E R . op. cit.. T . 3. p. 112 ; Z A N T F L I E T , op. cit.. col. 385 .Chronique 
du règne de Jean de Bavière, p. 175. 
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P e r w e z é ta ien t ses f idè le s vassaux et que , d ' a u t r e par t , Marguer i t e , 

s œ u r d e Jean de Bav iè re , avai t é p o u s é le duc de B o u r g o g n e , f rè re aîné 

d ' A n t o i n e ( 3 4 7 ) . T o u j o u r s d ' a p r è s cet te source , Anto ine aurait p romis 

d ' i n t e r v e n i r d a n s le cas seu lemen t où son f rè re Jean serait venu en 

p e r s o n n e por te r s ecour s à Jean de Bavière ( 3 4 8 ) . 

D e D y n t e r poursu i t en a f f i r m a n t que lorsqu ' i l est mis au courant de 

l ' e n t r é e des t r oupes a l l iées en terr i toire l iégeois , Anto ine rassemble une 

p u i s s a n t e a r m é e et s ' e n vient avec elle en la ville de T i r l emon t , le 

2 3 s e p t e m b r e , dans le but de s ' u n i r dès le l endemain aux forces de son 

f r è r e ( 3 4 9 ) . Avai t - i l r ée l l emen t l ' in ten t ion de combat t re les L i é g e o i s ? 

C ' e s t d i f f i c i l e à d i re . N o u s ne p o u v o n s croire que Jean sans Peur l 'a i t 

mi s au c o u r a n t s e u l e m e n t au m o m e n t de son ent rée à Liège (3 5°). O n ne 

peu t a d m e t t r e non p lus l ' h y p o t h è s e q u ' A n t o i n e aurai t servi de réserve 

s t r a t ég ique a lors que le duc de B o u r g o g n e avai t besoin de toutes ses 

f o r c e s ( 3 5 1)-

Si l ' o n a d m e t les a f f i r m a t i o n s de E. de Dyn te r , il n ' y a guère q u ' u n e 

e x p l i c a t i o n pos s ib l e , à savoi r cel le qui nous est donnée dans le livre 

d e s T r a h i s o n s de France : les communes de Liège furent sy hastifs de 

courre aux princes devant dis (Jean sans Peur et Gu i l l aume de Hainaut ) 

que le duc de Brabant (...) qui avoient grand gens ne pohrent à temps 

venir (352). 

Si , pa r c o n t r e , c o m m e nous le p e n s o n s , on re je t te ces a f f i rma t ions , il 

f au t vo i r c h e z le duc de Brabant une at t i tude de duper ie non seu lement 

e n v e r s les L i é g e o i s , ma i s aussi envers son f rè re . Plus ieurs indices 

v i e n n e n t c o r r o b o r e r cet te hypo thèse : d ' a b o r d , lorsque l ' a r m é e 

b u r g u n d o - h e n n u y è r e t raversa les f ron t i è re s l iégeoises , le 20 sep tembre , 

c ' e s t du Braban t que les nouve l les ar r ivèrent aux orei l les du m a m b o u r 

de L i è g e , ce qui tendra i t à p rouve r q u ' A n t o i n e était pa r fa i t ement au 

( 3 4 7 ) E . d e D Y N T E R , op. cit.. T . 3 , p . 1 7 4 . 

("') Ibid. 
("') ld., p. 175. 
("° ) A quatre reprises au cours de l'année 1408, Antoine s'est trouvé en conférence 

avec Jean sans Peur : du 2 au 6 février à Arras ( F . Q U I C K E , Rectifications et compléments 
à i itinéraire d'Antoine de Bourgogne, duc de Brabant et de Limbourg ( 1407-1415), in : 
Mélanges d'histoire offerts à Henri Pirenne. Bruxelles, 1926, p. 395) — début juin à 
Paris (id.. p. 3 3 6 ) — le 1"juillet à Paris (E. P E T I T , op. cit.. p. 365) — du 25 au 27 août a 
Bruges ( F . Q U I C K E , op. cit.. p. 396). 

( " ' ) C 'est ce qu'affirme P. de L I C H T E R V E L D E , op. cit.. p. 157. 
(î52) Le Livre des Trahisons de France, p. 37. 
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c o u r a n t ( 3 5 3 ) . Ensu i t e , d ' a p r è s le Rel ig ieux de Sa in t -Den i s , Anto ine 

ava i t e n v o y é le s e igneur de M o n t j o i e à son f rè re pour lui o f f r i r ses 

s e r v i c e s . Cet e n v o y é passa d ' a b o r d chez les Liégeois et les exhor ta à 

r é s i s t e r , pu i s alla s ' a c q u i t t e r de sa miss ion chez Jean sans Peur , qui 

aura i t d o n n é à An to ine l ' o rd re de se met t re en marche . L ' a m b a s s a d e u r 

fit p r e u v e d ' u n e e x t r ê m e lenteur pour appor te r ces nouvel les à son 

ma î t r e ( 3 5 4 ) . D o n c , pour ce ch ron iqueu r , ce serait à cause de cet ambas -

s a d e u r q u ' A n t o i n e ne serai t pas in tervenu. Or , il faut savoir que le 

s e i g n e u r de M o n t j o i e n ' e s t autre que Jean de Schoonvor s t , l ' un des plus 

f i d è l e s et ac t i f s conse i l l e r s d ' A n t o i n e ( 3 5 5) . Dès lors , on peut se d e m a n -

de r si ce n ' e s t pas à l ' ins t iga t ion d ' A n t o i n e qu ' i l aurait accompl i cet te 

m i s s i o n c h e z les L iégeo i s . 

U n e au t re h y p o t h è s e , qui n ' e s t pas sans f o n d e m e n t , est cel le de 

M o n s t r e l e t . D ' a p r è s lui, An to ine ne serait pas in tervenu parce qu ' i l 

ava i t é té t émo in de la p romesse fa i te par Jean de Bavière à Thierry de 

P e r w e z de rés i l ie r son évêché en sa faveur ( 3 5 6) . Cet te hypothèse doit 

ê t re e n v i s a g é e s é r i e u s e m e n t , car Monst re le t est très bien rense igné sur 

tout c e qui t o u c h e à la batai l le d ' O t h é e . 

Q u o i q u ' i l en soi t , An to ine réuni t quand m ê m e son a rmée ( 3 5 7 ) , 

p r o b a b l e m e n t pour ne pas s ' a t t i r e r les foud res de son f rè re , auquel il 

é c r i r a ap rès la ba ta i l l e , hypoc r i t emen t , qu ' i l avai t eu le désir de part i-

c i p e r à ce t te c a m p a g n e (3 5 l t) . Après O t h é e , il n ' hé s i t e r a plus : il p rendra 

par t i p o u r les v a i n q u e u r s , ne se p réoccupan t nu l l ement du sort des 

(•"•') Verumlamen in crastino adveniente. die videlicet vicesima seplembris, super-
venerunt sibi de Brabaniiu nova duriora de ducibus et comitibus Burgundie. Hannonie. 
Namurcensi. a e de Salmis ai aliis baronibus cum exercitibus copiosis ac terrihilibus jam 
in confinibus patrie Leodiensis. (...) et circumquoque dispersis et diffusis... Chronique 
du règne de Jean de Bavière, pp. 195-196. 

(354) Chronique du religieux de Saint-Denis, pp. 15 et 156. 
( 3 5 5 ) A. U Y T T E B R O U C K . op. cit.. T. 2, p. 733. Il le restera d'ailleurs jusqu'à la mort 

d'Antoine en 1415. 
( 3 " ) E . d e M O N S T R E L E T , op. c i t . . p . 3 7 3 . 

(357) A.G.R.. Chambre des Comptes, n" 45673, fol. 107 v°. L'université de Paris 
elle-même avait sermonné Antoine pour qu'il intervienne contre les Liégeois : En ce 
faisant ferés service à Dieu et saincte eglise et à nous singulier plaisir. Cfr H. D E N I F L E 

et E. C H A T E L A I N , Chartularium universitatis Parisiensis, T. 4, Paris, 1897, n" 1855. 
pp. 157-158. 

("*) J'ai (Jean sans Peur) receu les lettres que envoieez m'avez I . ) et que. se je vous 
eusse signifie le jour de la bataille, vous y eussiez mouh voulentiezesté. ... Cfr. R.C.Lg.. 
T. 3. n" 657. p. 107. 
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L i é g e o i s e t a l l a n t j u s q u ' à p r ê t e r m a i n - f o r t e a u x p r i n c e s a l l i é s p o u r f a i r e 

r e s p e c t e r l a s e n t e n c e d e L i l l e . 

d. La bataille et son site (35,)) 

L a b a t a i l l e d ' O t h é e a e u l i e u a u x l i m i t e s d e s t e r r i t o i r e s d ' O t h é e e t d e 

R u s s o n , a u x e n v i r o n s d u h a m e a u « A l S a v a t t e •>. 11 e s t é v i d e n t q u e l e s 

o p i n i o n s d e W i t t e r t e t B o v y ( 3 6 ° ) , t e n d a n t à s i t u e r c e t t e b a t a i l l e à l ' e n t r é e 

d u v i l l a g e m ê m e d e R u s s o n , n e s o n t p a s d i g n e s d e f o i e t s o n t c o n t r e d i t e s 

p a r l e s c h r o n i q u e s c o n t e m p o r a i n e s , m ê m e é t r a n g è r e s . 

L e s L i é g e o i s s e s o n t é t a b l i s d e v a n t l e s t o m b e s d ' O t h é e ( 3 6 1 ) , s u r 

u n e c o l l i n e r e g a r d a n t v e r s l e n o r d - n o r d o u e s t ( 3 6 2 ) . B é n é f i c i a n t d e la 

d e s c e n t e e t c h e r c h a n t à f o r c e r l ' e n n e m i à c o m b a t t r e a v e c le s o l e i l d a n s l e s 

y e u x ( 3 6 3 ) , i l s o c c u p e n t u n e p o s i t i o n q u i l e u r o f f r e l ' a v a n t a g e d e se t r o u v e r 

n o n l o i n d e l a v o i e d e T o n g r e s p a r o ù i l s a t t e n d e n t d e s r e n f o r t s ( 3 6 4 ) . 

( " * ) À ce sujet, voir : E . W I L L E , Die Schlacht von Olhée. 2i September 1408, Berlin, 
1908, et surtout l'excellente mise au point de C. GAIER, Art et organisation militaires, 
annexe XVI, pp. 3 1 2 - 3 2 0 . Il faut se garder de lire des ouvrages comme celui du baron 
W I T T E R T , La bataille d'Othée de 1408, Liège, 1 8 7 9 , qui est des plus fantaisistes. Nous 
avons trouvé à la B.R. un manuscrit intitulé : Mémoires touchant la Bataille d'Othey en 
Hesbaies, écrit par Mahy de Namur (fin XVIe s.), qui ne nous a rien apporté car il 
reproduit exclusivement les chroniques contemporaines telles que Zantfliet ou E. de 
Monstrelet. Cfr. B.R., mss, n" 6 5 6 0 . 

(36°) [A. W I T T E R T ] , op. cit., p. 264 ; Dr B O V Y , Promenades historiques dans le pays 
de Liège, T. 2, Liège, 1839, pp. 181-182. 

(3 6 ' ) Le tumulus appelé « la grosse Tombe » est un observatoire ou vigillarum romain 
d'une hauteur de 18 m, situé sur un endroit élevé et recouvrant une surface de 1000 m2 

environ. (Cfr. F. H U Y B R I G T S , L'occupation de la Tongrie dans l'Antiquité, in : Bulletin 
de la société scientifique et littéraire du Limbourg, T. XXXVIII, 1923, p. 171). À côté 
de celui-ci, se trouvait une autre tombe, beaucoup plus petite, appelée - tombe des 
pauvres » parce qu'elle était située sur une terre appartenant aux Pauvres-en-île de Liège, 
et aujourd'hui disparue. (Cfr. J. H E R B I L L O N , Toponymie de la Hesbaye liégeoise, 
fasc. IV : Othée, Wetteren, 1931, pp. 89 et 94). La présence de la petite tombe n'est 
attestée que par la Chronique du règne de Jean de Bavière, p. 199 et ZANTFLIET, op. cit., 
col. 390. 

(3 6 2) E. de M O N S T R E L E T , op. cit., T. I, p. 358 parle d'une haulte place nommee 
communément le champ de comble de Haseban.. ;J. HERBILLON, op. cit.. p. 80. n"343, 
l'appelle la campagne du sommet de la Hesbaye. 

(363) Chronique du règne de Jean de Bavière, p. 199. Malheureusement pour les 
Liégeois, le ciel s'est couvert. Cfr. Z A N T F L I E T , op. cit.. col. 3 9 0 : nubes obscura 
superveniens sotares radios obumbravit. ita ut occulis intventium prorsus non noceret. 

f3 6 4) E . de M O N S T R E L E T , op. cit., T . I , p. 3 5 9 . Cette position est attestée dans un acte 
du 20 février 1411 : terre gisant entre le plache de la batailhe deraine et la justiche 
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P a r v e n u e à t r o i s t r a i t s d ' a r c ( 3 6 5 ) , l ' a r m é e b u r g u n d o - h e n n u y è r e l e u r 

f a i t f a c e , s é p a r é e d ' e u x p a r u n p e t i t r a v i n a p p e l é « r o u a d è l t o m b e » q u i , 

e n t e m p s d e p l u i e , s e r e m p l i s s a i t d ' e a u ( 3 6 6 ) . D i s p o s é e e n u n b l o c 

c o u v e r t a u x a i l e s p a r d e s g e n s d e t r a i t , c e t t e a r m é e a l l i é e p r é s e n t e le 

c o m t e d e H a i n a u t à g a u c h e e t l e d u c d e B o u r g o g n e à d r o i t e . 

Fig. I — Vue du champ de bataille, prise derrière la position des Liégeo is . 

La flèche indique Tongres . 

d'Otée. joindant sour le costeil vers Otey la dicte justiche d'Otée la parmy passe ly voie 
qui tent de Otey vers Tongre... Cfr. C.St.L.. T. 5, p. 48. 

(36!) R.C.Lg., T. 3. n" 6 5 7 . p. 1 0 8 ; C . G A I E R , op. cit.. p. 3 1 5 estime cette distance à 
approximativement 700 m. 

(366) ... entre iceulx deux batailles estoit une petite valee et au fons et au meillieu 
d'icelle avoit ung petit fossé par lequel couroient les eaues en temps de pluyes. Cfr. E. de 
M O N S T R E L E T , op. cit.. T . 1, p. 359. IL y a quelques années on pouvait encore le constater. 
Actuellement, il a été canalisé en partie à ciel ouvert. Désigné par les termes « Riwal, 
Riwetal. Roua d'elle tombe », il se trouvait dans la vallée de la tombe appelée rouwa 
d'Othée, par où s'écoulaient les eaux. Cfr. A . D O M K E N , Histoire de la seigneurie et de la 
paroisse d'Othée. Liège, 1 9 1 0 . p. 1 3 . Il ne peut s'agir du Russon (C. G A I E R , op. cit.. 
p. 316, note I), car ce ruisselet passait plus à l'ouest, vers les villages de Villers-
l'Evèque et de Herstappe. Il n'existe plus actuellement 
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Fig. 3. — Vue de la position de l 'armée liégeoise, prise depuis le Roua d'elle 
tombe (distance : 350 m). On distingue nettement l'inclinaison du terrain. 
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La t o p o g r a p h i e nous pe rmet de met t re en relat ion les récits des 

c h r o n i q u e u r s et la con f igu ra t i on des lieux : col l ine et grand t umulus , 

r av in ou « r o u a dèl t o m b e » , légère obl iqui té des rayons sola i res à 

13 h e u r e s en d i rec t ion nord dans la posi t ion supposée des al l iés , osse-

m e n t s h u m a i n s d é c o u v e r t s r é c e m m e n t par deux O théens à un mètre de 

p r o f o n d e u r p rès du roua dèl t o m b e . 

La pos i t ion des a r m é e s appara î t sur le plan c i -après . 

Ains i é t ab l i s , les adversa i res se préparent à l ' a f f r o n t e m e n t . Le 

m a m b o u r d i s p o s e son a rmée avec le g rand sens tact ique q u ' o n lui 

c o n n a î t ( 3 6 7 ) . Il adop te une pos i t ion dé fens ive en se protégeant à l ' a r -

r iè re et sur les f l ancs par une l igne de char io ts . Devant ce batai l lon carré 

q u e r ien ne doi t é b r é c h e r , il d i spose au cent re les archers et l ' i n fan te r i e 

c o m m u n a l e , les a rchers angla i s couvren t les a i les , les nobles et lui-

m ê m e se p lacen t en p remiè re l igne ("'*). 

Il fa i t d o n n e r du c a n o n , mais cela n ' a pour e f f e t que de gêner que lque 

peu l ' a d v e r s a i r e ( 3 6 g ) . 

S u r p r i s par cet te a t t i tude d é f e n s i v e , Jean sans Peur et Gu i l l aume de 

B a v i è r e m o d i f i e n t leurs p lans et passent à l ' a t t aque (3 7°). Consc ien t s de 

la pos i t ion a v a n t a g e u s e des L iégeo i s , ils dépêchen t 400 caval ie rs et 

m i l l e f an t a s s in s avec miss ion de p rendre l ' e n n e m i à revers (371)- Le but 

d e ce m o u v e m e n t n ' é c h a p p e pas au m a m b o u r , il essa ie de le cont re-

c a r r e r ma i s se heur te à l ' obs t ina t ion aveugle de ses h o m m e s ( 3 7 2 ) , qui 

(3 6 7) E. de M O N S T R E L E T , op. cit.. T. I. p. 3 6 0 nous le décrit comme saige et bien 
enseigner en fait de guerre... Voir aussi C . G A I E R , op. cit.. p. 3 2 0 . 

(36*) (Henri de Hornes) ordonna briefvement son ost en quarrure et par devant estoit 
en triangle cest assavoir en trois costez après ordonna au dos a dextre et a senestre coste 
du dit ost ses chars et charettes très bien establis par belle ordonnance et estoient leurs 
chevaulx sur le derrière par ung des costez par par dedans estoient leurs archiez et 
arbalestriers desquelz le traiet estoit de petite valeur exceptez les archiers anglais qui 
furent mis es lieux plus convenables et nécessaires. Cfr. E. de M O N S T R E L E T , op. cit., 
T. 1, p. 361. 

( " ' T E. de M O N S T R E L E T , op. cit.. T . I , p. 3 5 9 ; Pierre de F E N I N , Mémoire, éd. Melle 
Dupont, Paris, 1837, p. 12. 

(3 7 0) Ils avaient d'abord adopté un plan purement défensif, croyant que les Liégeois 
allaient prendre l'offensive. 

(37,( R.C.Lg.. T . 3, n" 657, p. 108; E. de M O N S T R E L E T , op. cit.. p. 359. 
f3 7 2) ld.. pp. 360-361 : les milices, craignant d'être abandonnées par leur cavalerie, 

s'opposèrent au plan du mambour. Cela résulte, d'après C. G A I E R . op. cit.. p. 3 1 9 , de la 
méfiance instinctive du piéton médiéval à l'égard du cavalier, qui l'emporte sur la 
confiance en la rapidité d'exécution que la situation eut demandee 
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AGRANDISSEMENT DU CHAMP D E BRTPilLLE avec position des armees. 

Légende 

A. Tumulus ou grande tombe. 
B. Roua d'elle tombe. 
C. Route de Tongres. 
D. Armée liégeoise. 
E. Armée burgundo-hennuyère. 

1. Piétaille mal armée. 
2. Archers anglais. 
3. Noblesse liégeoise. 
4. Gens de trait. 
5. Jean sans Peur. 
6. Gui l laume de Hainaut. 
7. Mouvement de revers par Herstappe. 
8. Arrivée des renforts tongrois. 
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s a l u e n t le dépa r t du d é t a c h e m e n t ennemi par des moquer ie s . Dès lors , il 

ne res te p lus à P e r w e z q u ' à dulce et amarum experiri (373). 

V e r s t re ize heu res , l ' a r m é e b u r g u n d o - h e n n u y è r e s ' a v a n c e lentement 

s o u s le feu d e s c a n o n s et par pauses r endues nécessa i res par le poids des 

a r m u r e s et la p rog re s s ion dans le sol gras et dé t r empé ( 3 7 4) . Le corps à 

c o r p s s ' e n g a g e avec a rdeur . C ' e s t à ce m o m e n t que le dé tachement bour-

g u i g n o n s ' a b a t dans le dos des c o m m u n i e r s les plus mal équ ipés ( , 7 5 ) , 

s e m a n t le d é s o r d r e d a n s leurs rangs . Une par t ie des fan tass ins l iégeois 

se rep l i e vers un vi l lage vo i s in , mais elle est aussi tôt poursu iv ie 

et m a s s a c r é e par la cava le r i e e n n e m i e . Pendant ce t emps , les fo rces 

c o m m u n a l e s se ressa i s i s sen t . Aux cr is de « N o t r e - D a m e Bourgogne » 

s u c c è d e n t c eux de « S a i n t - L a m b e r t Pe rwez », suivis aussi tôt d ' u n e fou-

g u e inou ïe . L ' i n d é c i s i o n est totale ( 3 7 6 ) . Mais les L iégeois , qui o f f r en t 

p o u r t a n t une rés i s tance héro ïque ( 3 7 7 ) , sont f r appés à l 'a r r ière par 

l ' a v a n t - g a r d e e n n e m i e r evenue sur p lace . Incapables de se dégage r , ils 

son t e n v e l o p p é s de tou tes par ts , massac rés et m ê m e é t o u f f é s mutue l le -

m e n t ( 3 7 S ) . A p r è s une heure et d e m i e de lut te , les Bourgu ignons sont 

e n f i n v i c to r i eux . 

Du cô té l i égeo i s , les per tes sont é n o r m e s ( 3 7 9 ) . N é a n m o i n s , les éva-

lua t ions des c h r o n i q u e u r s ne peuven t être pr ises en cons idéra t ion ( 3 8 0) . 

L a p lus pet i te e s t ima t ion , cel le de Jean de S tave lo t , est encore trop 

( 3 7 3 ) E . d e D Y N T E R , op. c i t . . p . 1 7 5 . 

(3 7 4) E. de M O N S T R E L E T , op. cit.. T. I, p. 362. Jean sans Peur avait fait mettre ses 
hommes pied à terre. 

( 3 7 5 ) Z A N T F L I E T , o p . cit.. c o l . 3 9 1 

(37*) E. de M O N S T R E L E T , op. cit.. T. 1 , p. 3 6 4 ; R.C.Lg.. T. 3 , p. 1 0 8 , n" 6 5 7 . 

(3 7 7) Tous les chroniqueurs rendent hommage au courage des Liégeois et louent leur 
résistance opiniâtre mais vaine : Mais je puis pouvoir compter qu oncques nul sembla de 
partir Ne firent Liégeois à ce juit ; Ains se combatirent moult bel. comme hardy. preux et 
ysuel. Cfr. La bataille de Liège en 1408. éd. P. F. X. de Ram. Documents relatifs aux 
troubles du pays de Liège, sous les princes evêques Louis de Bourbon et Jean de Hornes. 
1455-1505. Bruxelles, 1844, p. 315, vers 362-366. 

( 3 7 8 ) Z A N T F L I E T , op. cit.. col. 3 9 1 ; Jean de S T A V E L O T . Chronique, p. 1 1 9 . 

(37®) La plupart des chroniqueurs s'entendent pour dire qu'au moins la moitié des 
effectifs liégeois ont trouvé la mort dans la bataille. 

(38°) De côté liégeois, Jean de S T A V E L O T , Chronique, p. 1 1 9 , donne le chiffre de 
8368 morts ; Z A N T F L I E T , op. cit.. col. 3 9 1 , et la Chronique du règne de Jean de Bavière. 
p. 200, parlent de 13.000 morts Du côté bourguignon, pour E. de M O N S T R E L E T . op. cit.. 
T. 1, p. 365, il y eut 28.000 morts tandis que le duc de Bourgogne (R.C.Lg.. T. 3, n"657, 
p. 108) situe le nombre de morts entre 24 et 28.000. 
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é l e v é e p o u r une a rmée qui compta i t dans ses rangs entre six et dix mil le 

c o m b a t t a n t s g rand m a x i m u m ( 3 8 1) . 

Q u o i q u ' i l en soi t , la batai l le fu t un vér i table ca rnage , pour p lus ieurs 

r a i s o n s : le m a n q u e total de pro tec t ion des c o m m u n i e r s l iégeois les 

r enda i t p lus vu lné rab le s aux fo rmidab l e s volées de traits qui s ' aba t t a ien t 

sur eux comme la grêle ( 3 8 2 ) . Un n o m b r e cons idé rab le péri t é t o u f f é ou 

p i é t iné d a n s l ' é t au qui s ' é ta i t r e f e rmé sur lui (3 S 3) . D ' a u t r e par t , le duc de 

B o u r g o g n e avai t interdit à ses t roupes de fa i re aucun quar t ier ( 3 8 4 ) , un 

g r a n d n o m b r e de p r i sonn ie r s fu ren t exécu tés (3 8 S) . De m ê m e , on pour-

su iv i t les L i é g e o i s j u s q u ' a u x mur s de la ville ( 3 8 6 ) . A cec i , il faut 

e n c o r e a j o u t e r q u e les r en fo r t s tongro i s , au nombre de deux mil le selon 

M o n s t r e l e t , sous la condu i t e de Jean de Hornes , second fi ls du m a m -

b o u r , a r r ivè ren t après la bata i l le . Se rendant compte de la dé fa i t e , ils 

r e f l u è r e n t d a n s le dé so rd re vers leur vil le. Au total des per tes l iégeoises 

d o i v e n t d o n c veni r s ' a j o u t e r au mo ins 300 Tongro i s qui fu ren t tués ou 

f a i t s p r i s o n n i e r s ( 3 8 7 ) . 

M ê m e si J ean sans Peur permi t aux parents d ' e n l e v e r leurs mor t s , 

c o m m e c ' é t a i t la c o u t u m e ( 3 8 8 ) , il en restait encore b e a u c o u p , pourr is -

san t en tas , ce qui étai t é v i d e m m e n t propice à toutes e spèces d ' i n f e c -

t i ons et d ' é p i d é m i e s ( 3 8 9 ) . Les mor t s fu ren t v ra i semblab lemen t en te r rés 

d a n s le roua de l le t o m b e , et il n ' e s t pas imposs ib le que la tombe des 

("") Il est à noter que d'après le manuscrit de Le Tellier, doyen du chapitre de Chimay 
au X V I I I ' siècle (cité par G . H A G E M A N S , Histoire du pays de Chimay, T. 1, Bruxelles, 
1866, p. 176), il n'y aurait eu que 1300 morts à la bataille. Malheureusement, cet 
ouvrage ne nous donne pas la source dans laquelle il a trouvé ce renseignement. Dès lors, 
peut-on s'y f ier? 

C3*2) . . . mais ilh furent asseis toist environneis de tous costeis et enclavez départ 
lesdits prinches et leurs gens d'armes en traians sour eaux coin sclayde... Cfr. J. de 
S T A V E L O T , Chronique, p. 118. 

(3*3) Verum pauperes, quorum illic copia fuerat. inermes et debiliter loricati cum a 
dorsis ferirentur, primos oppresserunt, et in globum magnam exaggerabant ; adeo ut non 
hasiis et sagittis quam ressutis suorum morerentur. Cfr. Z A N T F L I E T , op. cit., col. 3 9 1 , 

ou encore ... ains montoient les ungs sur les autres pour cuidier mieulx combattre. Sy 
moroient par mons et estaignoient les ungs les autres. Ceux qui povoient issir de la 
tresse, s'en fuiroient quand ils povoient... Cfr. Le livre des Trahisons de France, p. 38. 

( 3 8 4 ) E . d e M O N S T R E L E T , op. cit., T . I , p . 3 6 5 . 

( 3 " S ) Z A N T F L I E T , op. cit.. c o l . 3 9 1 . 

(3"6) Jean B R A N D O N , op. cit.. p. 119. 
(3*7) Chronique du règne de Jean de Bavière, p. 200 ; ZANTFLIET, op. cit., col. 39 I. 
( 3 8 * ) C . G A I E R . op. cit.. p . 7 0 . 

(3I") Jean de S T A V E L O T . Chronique, p. 119. 
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p a u v r e s , n ive lée au X V e s ièc le , ait servi à recouvr i r les monceaux de 

c a d a v r e s ( 3 9°) . Quan t aux cheva l i e r s mor t s , ils furent inhumes dans un 

v e r g e r s i tué der r iè re le c h œ u r de Sa in t - Jacques à Liège C ) . 

Du cô t é des v a i n q u e u r s , l ' e s t ima t ion des mor t s est donnée avec assez 

d e v r a i s e m b l a n c e par E. de Mons t re le t ( 3 9 2) . Jean sans Peur quant à lui, 

c o n f e s s e avoir bien perdu de soixante à quatre-vingts chevaliers et 

escuiers ( 3 9 3 ) , dont ce r t a ins fu ren t en te r rés à Maest r icht ( 3 9 4) . 

La ba ta i l le d ' O t h é e allai t avoi r une conséquence immédia te et déci-

s ive d a n s la p r inc ipau té : l ' é c rou l emen t du parti des haidroi ts qui 

s ' é t a i e n t r évo l t é s con t re Jean de Bavière . 

C H A P I T R E 3 : La reddi t ion de toutes les vi l les 

de la pr inc ipauté 

C ' e s t for t tard d a n s la nuit su ivant la batai l le que Jean de Bavière , 

t o u j o u r s à Maes t r i ch t , es t p révenu de la victoire de ses all iés (3 9 S) . Aussi 

d è s le l e n d e m a i n mat in se rend-i l au c a m p des va inqueurs , installé à 

p r o x i m i t é de W i h o g n e ( 3 9 6 ) , lesquels il remercia très humblement du 

secours qu'ilz luy avaient fait ( 3 9 7 ) . Après avoi r fait à Jean de Bavière les 

h o n n e u r s du c h a m p de ba ta i l le , les pr inces se retirent avec leur a rmée 

d a n s la c a m p a g n e aux env i rons d ' H e u r e - l e - T i e x h e , Vreeren et Neder-

h e i m por /'empechemens des mors gisant sous les champs a f f i n que la 

flaireur des mors ne leur portaste grevanche (39it). 

( 3 9 ° ) A . D O M K E N , op. cit.. p p . 8 e t 1 6 6 : J . H E R B I L L O N , op. cit.. p . 9 4 , n" 4 4 6 . 

(391) Au milieu il y a un perron pour témoigner qu'ils sont ici morts pour la défense de 
leur cité et la liberté de leur patrie. Tous les ans se fait la commémoration desdits 
défunts. Cfr. C. L A N G I U S , cité par F. D E L V A U L X , Mémoires pour servir à l'histoire 
ecclésiastique du pays et du diocèse de Liège. T. I, I" partie, manuscrit 11)16 de la 
B . U . L g . , fol. 138. 

( 3 v i ) Cinq a six cents varletz périrent a la bataille. Cfr. E . de M O N S T R E L E I , op. cit.. 
T. I, p. 366. 

(393) R.C.Lg.. T. 3 , n" 657, p. 109. 

(3 9 4) Jean de S T A V E L O T , Chronique, p. 1 4 0 . C'est le cas notamment du chevalier de la 
Trémouille. Cfr. E. P E T I T , op. cit.. p. 588. 

( 3 9 5 ) Z A N T F L I E T , op. cit.. col. 3 9 1 ; Chronique du règne de Jean de Bavière, p. 2 0 0 ; 

Jean de S T A V E L O T , Chronique, p. 1 1 9 . 

( 3 " ) Commune limitrophe d'Othée, non loin du champ de bataille. 
( 3 ' 7 ) E . d e M O N S T R E L E T , op. cit.. T . I , p . 3 6 8 . 

( 3 " ) Jean de S T A V E L O T , Chronique, p. 1 1 9 . 
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P e n d a n t ce t e m p s , à L iège , c ' e s t la s tupeur et la cons te rna t ion à 

l ' a n n o n c e de la dé fa i t e . C e p e n d a n t , les par t i sans de Jean de Bavière 

s ' o r g a n i s e n t tout de sui te au tour d ' u n e viei l le bannière portée par un 

a n c i e n ma î t r e de la c i té , Warn i e r de Bierse t , pour donne r la chasse à 

c e u x qui ava i en t é té de la révol te ( 3 9 9 ) . Le mard i 25, la ci té et la p lupar t 

d e s b o n n e s vi l les font leur soumiss ion aux pr inces qui acceptent de 

prendre les bons à marchés, solveit leurs corps et leur avoirs (400), à la 

c o n d i t i o n q u ' i l s leur l ivrent les r e sponsab les des t roub les , cer ta ins 

o t a g e s c o m m e garan t ie de l ' exécu t ion de la sen tence à venir et e n f i n , 

q u ' i l s f a s sen t a m e n d e honorab le ( 4 0 1 ) . 

J e a n de B a v i è r e , non sa t is fa i t de l ' é c r a s e m e n t total des ha idroi t s , va 

j u s t i f i e r pa r ses m e s u r e s de répress ion le su rnom de Jean « sans Pit ié ». 

D é j à au c o u r s de la ba ta i l le , un g rand nombre de che f s haidroi ts avaient 

pé r i , te ls Henr i de P e r w e z et T h i e r r y , Henri de Sa lm, Bauduin de la 

R o c h e , son f i ls G u i l l a u m e , seul chano ine de Sa in t -Lamber t à ne pas 

s ' ê t r e e n f u i ( 4 0 2 ) , et peu t -ê t re Jean Sur le t , se igneur de Vie lcour t ( 4 0 3 ) . 

M a i s il lui faut toutes les têtes : le l endemain de la bata i l le , J acques 

B a d u t est l ivré aux Maes t r i ch to i s qui le justichons et le firent mettre 

en / / / / quartiers. Hél ias de F lémal l e a le tête t ranchée à T o n g r e s , un 

d e s d e u x f i l s de Lauren t Lamber t est pendus à une espinette deleis 

Wyhongne, t and is que l ' au t r e f i l s , Gi l l es , se donne la mort pour échap-

per au m ê m e sort ( 4 0 4 ) . Ensu i t e , les pr i sonniers q u ' a v a i e n t faits Warn i e r 

de B ie r se t et les « loyal i s tes » sont l ivrés à la vengeance de l 'é lu qui les 

fai t d é c a p i t e r . 11 y en avai t v ing t -deux , parmi lesquels f iguraient Jean de 

R o c h e f o r t - A g i m o n t , J e a n ' d e Sera ing et Arnould le Jeune ( 4 0 5) . 

(3") ld.. p. 120. 
(40°) ld.. p. 121. 
(40' ) ...la cité de Liège. Huy. Tongres. Dinant et les autres bonnes villes du pays sont 

venues par devers nous faire obéissance, supplions que ledit beau frère de Liège voulsist 
avoir pitié d'eulx et les recevoir à mercv pouveu que tous les coupables, dont il y a 
encore plusieurs, ils rendront et bailleront es main dudit beau frère de Liège pour en 
faire et ordonner à son bon plaisir. Cfr. R.C.Lg.. T. 3, n" 657, p. 109. Voir aussi E. de 
M O N S T R E L E T , op. cit.. pp. 3 6 8 - 3 6 9 ; Chronique du règne de Jean de Bavière. 
pp. 2 0 2 - 2 0 3 ; Jean de S T A V E L O T , Chronique, pp. 3 6 8 - 3 6 9 . 

(402) ld.. pp. I 18-1 19. 
(•"") En 1409. son fils Fastré relève la succession. Cfr. S. B O R M A N S . Les fiefs du 

comte de Namur. T. I. Namur. 1875. p 205. 
(4 0 4) Jean de S T A V E L O T . Chronique, p. 118. 
(405) Chronique du règne de Jean de Bavière, p. 203 ; Z A N T F L I E T , op. cit.. col. 39 I ; 

J. de S T A V E L O T . Chronique, pp. 121-122. 
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Au m ê m e m o m e n t , le l ieutenant du comte de Hainaut , Jean de 

J e u m o n t p réc ip i t e dans la M e u s e , du haut du pont des Arches , vingt-s ix 

p r i s o n n i e r s c o m p r e n a n t n o t a m m e n t le légat du pape Benoît XIII , Jean 

Y s e w i n s , é v ê q u e s u f f r a g a n t de Thie r ry de Pe rwez , les chano ines f idè les 

à 1' « i n t r u s » et m ê m e des f e m m e s ( 4 0 6 ) . Jean de J eumon t aurait m ê m e 

v o u l u aba t t r e le s y m b o l e des l ibertés l iégeoises , le noble peron qui stat 

sour la fontaine en marchiet, ma is Renaud d ' A r g e n t e a u , se igneur de 

H o u f f a l i z e , un noble res té f idè le à Jean de Bavière , s ' i n t e rposa ( 4 0 7) . 

La c i té de L iège n ' e s t pas la seule à sou f f r i r des représai l les . À Huy 

pa r e x e m p l e , d ix -neuf bourgeo i s sont décap i tés ( 4 0 8) . 

P lu s i eu r s c h e f s ha idro i t s é c h a p p e r o n t cependan t à la mor t . Cer ta ins , 

n o t a m m e n t L a m b e r t G r é g o i r e , réuss issent à se sauver (40M). D ' a u t r e s 

r achè t en t leur vie sur le c h a m p de batai l le : c ' e s t ainsi que Bauduin de 

M o n t j a r d i n se cons t i tue p r i sonnie r du duc de Bourgogne , qui le cède a 

un de ses c h e v a l i e r s . G u i c h a r d de Bours ( 4 I " ) ; les d ' A t h i n . Wath ie r et 

son c o u s i n G u i l l a u m e ( 4 " ) se rendent au comte de N a m u r qui les 

r a n ç o n n e ( 4 I 2 ) ; Jean de H o d e i g e , fai t p r i sonnie r après la batai l le , doit 

v e n d r e une m a i s o n et ses d é p e n d a n c e s à la col légia le Saint-Paul pour 

r éun i r les f o n d s nécessa i r e s à payer sa rançon ( 4 l 3 ) . 

Le 28 s e p t e m b r e , les c i tadins de Liège — clercs et laïcs — accom-

p a g n é s des d é l é g u é s des aut res bonnes vil les viennent faire amende 

C 0 6 ) E. de M O N S T R E L E T , op. cit.. T . I , p. 370; Chronique du règne de Jean de 
Bavière, p. 203 ; J. de S T A V E L O T , Chronique, p. 122 ; Z A N T F L I E T , op. cit.. col. 391-392. 

(4 0 7) Jean de S T A V E L O T , Chronique, p. 1 2 2 . 

C 0 8 ) E . d e M O N S T R E L E T , op. cit.. T . 1, p . 3 7 0 ; Z A N T F L I E T , op. cit., c o l . 3 9 2 . 

(4 0 9) D'après Jean de S T A V E L O T , Chronique, p. 15 I , il revint à Liège en 1 4 1 5 et, sous 
un déguisement, joua à Jean de Bavière un tour qui ne lui plut pas du tout : se faisant 
passer pour un mendiant, il reçut de l'élu quelques deniers et la permission de lui baiser la 
main. Trois jours après ce fait, il écrivait à ce dernier, ironiquement, pour le remercier de 
sa générosité. 

( 4 I ° ) E . d e M O N S T R E L E T , op. cit., T . I . p . 3 6 5 . 

( 4 " ) Bourgmestre de Liège en 1406 avec Jean delle Chaussée. Il prend part à l'élec-
tion de Thierry de Perwez. Cfr. Jean de S T A V E L O T , Chronique, pp. 9 9 et 1 0 9 . 

C' 2 ) ld.. p. 234. 
t413) Johan de Hodeige dest et exposât. . que pour li acquitteir et deligier de creance 

que fait avoit com prisonier bien pau après la bataiihe dairoinement advenue sur le 
campangne Doteez en Hasbain. il avoit vendut absoluement auz dis saingnours le doyen 
et capitle de Sain Paul une maison et ses dépendances. Cfr. O . T H I M I S T E R , Cartulaire ou 
recueil de chartes et documents inédits de l'église collégiale de Saint-Paul, actuellement 
cathédrale de Liège, Liège, 1878, pp. 356-358 (10 février 1410). 
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h o n o r a b l e aux v a i n q u e u r s qui se sont r approchés de Liège et ont établi 

l eur c a m p en t re G r â c e et Bo i sée ( 4 I 4 ) . Tou tes les bonnes vi l les ? N o n , car 

il y en a au m o i n s une qui con t inue à résis ter : Thuin ( 4 1 S) , que ses 

m u r a i l l e s ava ien t dé j à si bien p ro tégée en août 1407, lors de l ' incurs ion 

de G u i l l a u m e de Baviè re en terr i toire l iégeois ("""). Le 28 sep tembre , le 

c o m t e de H a i n a u t o r d o n n e par l ' i n t e rméd ia i r e de son baill i au châte la in 

d 'Ath d 'a l ler devant la ville de Thuing mettre siège à poissance (4 I 7). Il 

t r o u v e en m ê m e t e m p s l ' o cca s ion de soumet t re cette ville dangereuse 

p o u r ses p o s s e s s i o n s , ca r elle étai t une enc lave entre les comtés de 

N a m u r et de Ha inau t . Le bailli de Hainau t lève de nouvel les t roupes 

q u ' i l c o n c e n t r e à M e r b e s - l e - C h â t e a u , puis s ' e n vient met t re le s iège 

d e v a n t T h u i n ( 4 I 8 ) . Ce ne fu t pas long : le 6 oc tobre dé j à , les échev ins de 

M o n s sont i n f o r m é s de la chu te de la vil le (41Ç). M a l h e u r e u s e m e n t , 

a u c u n e sou rce ne nous fourn i t de déta i ls conce rnan t le s iège. Dès lors , 

T h u i n rent ra i t dans le rang . 

T o u t e s les v i l les se sont e n g a g é e s à accepte r par avance la sen tence 

q u e von t d i c t e r les p r inces v ic tor ieux pour les punir . Ce t e n g a g e m e n t est 

pr is le 3 o c t o b r e par la ci té de L iège ( 4 2 0 ) et Sa in t -Trond ( 4 2 1 ) , su iv ies le 

l e n d e m a i n par H u y ( 4 2 2 ) , Dinan t ( 4 2 3 ) , Hasse l t (4 2 4) et Tong re s ( 4 2 5 ) . Jean 

d e B a v i è r e , lui auss i , et le chap i t re Sa in t -Lamber t font de m ê m e le 

(4'4) Chronique du règne de Jean de Bavière, p. 203 ; Z A N T F L I E T , op. cit., col. 391 ; 
J. de S T A V E L O T , Chronique, pp. 121-122. 

(4 1 5) Ce fait n'a jamais retenu l'attention des historiens liégeois. 
(4 1 6) Voir plus haut. pp. 182-183. 
( 4 1 7 ) A . L A C R O I X , op. c i t . . p . 4 6 . 

("'") Nous ne possédons aucune précision concernant les effectifs engagés pour ce 
siège. On sait toutefois que le 23 septembre, le bailli avait levé à Mons CCCC hommes 
avecq arballestriers et archiers (L. D E V I L L E R S , Documents.... p. 97). D'autre part, le 
bailli de Hainaut avait ordonné au châtelain d'Ath de se trouver avec le plus de gens 
d'armes qu'il pourrait lever à Merbes-le-Château (L. D E V I L L E R S , Cartulaire. .. T. 3, 
pp. 322-323). 

(4") A Forge de Niemalle renvoyés de Mons à Thuing (le 6 octobre), pour savoir 
comment il estoit des nouvelles venues à Mons que elle s'estoit rendue. Se rapporta que 
ce estoit véritez- Cfr. L. D E V I L L E R S , Documents.... p. 1 0 0 . 

(4-°) R.O.P.L.. p. 420, note 3. 
(421) A.D.N., liasse B 1600, fol. 106 v°. 
(422) A.É.L., Chartes du chapitre de la cathédrale Saint-Lambert, n" 934. 
(423) S. B O R M A N S , Cartulaire de Dinant, T. 1, Namur, S.D. , n" 43, pp. 154-156. 
(424) A.D.N., liasse B 1600. fol. 105 v". 
(425) ld., fol. 106 r". 
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10 o c t o b r e ( 4 2 6 ) et le 12 oc tobre seu lemen t , et cela pour les ra isons 

e x p o s é e s c i - d e s s u s , Thu in s ' e n g a g e elle aussi ( 4 2 7) . 

D è s le 29 s e p t e m b r e , c inq cen ts o tages pour l ' e n s e m b l e des villes 

l i égeo i se s sont l ivrés aux va inqueu r s : ils von t , pendant toute la durée de 

leur dé t en t i on ( t ro is ans et demi ) , ê tre les garan ts de la soumiss ion totale 

d e s L i é g e o i s à la sen tence qui sera éd ic tée le 24 oc tobre 1408 à Lil le . 

T R O I S I È M E P A R T I E 

LES C O N S É Q U E N C E S DE LA DÉFAITE 

C H A P I T R E 1ER : La sentence de Lille 

Le 6 o c t o b r e 1408, après plus de deux ans d ' a b s e n c e , Jean de Bavière 

r en t r e d a n s sa cap i ta le et r ep rend sa p lace sur le s iège épiscopal de 

S a i n t - L a m b e r t ( 4 2 a ) . Le m ê m e j o u r , les a rmées v ic tor ieuses qui t tent le 

p a y s de L i è g e , non sans e m p o r t e r un é n o r m e but in ( 4 2 9) . Jean sans Peur , 

a v e c une par t ie de ses t roupes (4 3°) , se dir ige vers G a n d ( 4 3 1 ) , tandis que 

G u i l l a u m e de Bav iè re re tourne à Mons où il arr ive le 15 ( 4 3 2) . Ces deux 

p r i n c e s ont c o n v e n u de se re t rouver le 18 à Tourna i pour é laborer et 

p r o n o n c e r la s en tence qui doit pun i r les Liégeois ( 4 3 3 ) , sen tence à 

l aque l l e les v i l les l i égeo ises ont été as t re in tes à se soumet t re d ' a v a n c e , 

c o m m e nous v e n o n s de le voir . 

C 2 6) R.C.Lg.. T. 3, n" 650, pp. 110-1 12. 
C 2 7) L. D E V I L L E R S , Cartulaire... T. 3, n" DCCCCLIV, pp. 329-330. 
C12*) Chronique du règne de Jean de Bavière, p. 204. 
T 4 2 " ) E. de M O N S T R E L E T . op. cit.. p. 3 7 1 . D'après une chronique allemande contem-

poraine des événements, une partie du butin fait a Liège par les troupes bourguignonnes 
fut mis en vente dans des villes étangères. notamment Strasbourg. Cfr. Chronik des 
Jacohs Twingers von Kdnigshafen. in : Chroniken der Deulschen Slddte, T. IX. n" 2, 
(Strasbourg). Leipzig. 1871. p. 913. 

C 3 0 ) L'autre partie avait été licenciée dès le 27 septembre, comme on le voit par le 
mandement de paiement. Cfr. J. de la C H A U V E L A Y S , op. cit.. p. 157.-

( 4 3 ' ) Où il arrive le I I octobre. Cfr. E. P E T I T , op. cit.. p. 367. 
(4 3 2) IL était resté trois jours à Maubeuge. Cfr. A.D.N.. liasse B 10.363, fol. 9 r". 
( 4 3 3 ) E . d e M O N S T R E L E T . op. cit.. T . I . p . 3 7 1 . 
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Le p a y s ru iné par ces deux années de guer re , les dévas ta t ions , les 

m a s s a c r e s ( 4 3 4 ) , la répress ion qui s ' en su iv i t , est incapable de la moindre 

r é s i s t a n c e , ce qui a fait d i re à un c o m m i s s a i r e du duc de Bourgogne que 

les L i é g e o i s é ta ien t aussi obéissant que l'on veult (435). 

C ' e s t le 24 oc tob re que l ' a m p l e u r du désas t re est rée l lement ressent ie , 

l o r s q u e Jean sans Peur et G u i l l a u m e de Bavière p rononcen t la très 

c é l è b r e s en t ence de Li l le . Ce terr ible châ t imen t , un des plus durs sans 

d o u t e j a m a i s imposés aux L iégeo i s , faisai t table rase de tous leurs 

a c q u i t s d é m o c r a t i q u e s c o n q u i s depu i s plus de cent ans . 

C o m m e c o n v e n u , les p r inces se re t rouven t , non pas à Tourna i , car les 

h a b i t a n t s d e ce t te vil le a l lèguent que les v ivres leur manque ron t ( 4 3 6 ) , 

m a i s à L i l l e , dès le 19 oc tob re . Jean sans Peur et Gu i l l aume de Baviè re 

son t les p ro t agon i s t e s de cet te s e n t e n c e ; ils prés ident l ' a s s e m b l é e 

où ass i s t en t en p lus de leurs conse i l l e r s Jean de Bavière ( 4 3 7 ) , deux 

d é l é g u é s du chap i t r e Sa in t -Lamber t ( 4 3 S) , des dé légués des bonnes 

v i l l e s ( 4 3 9 ) , A n t o i n e de B o u r g o g n e (4 4 0) et le comte de N a m u r ( 4 4 1 ) . 

D i f f é r e n t s p ro je t s de puni t ion mis par écri t (4 4 2) sont aussi tôt d i scu tés . 

Le 24 o c t o b r e , en p r é s e n c e des o t ages , la sen tence est p r o m u l g u é e ( 4 4 3 ) . 

M a i s les deux p r inces , dans le p r é a m b u l e , déc larent que les t rente 

a r t i c l e s q u ' e l l e con t ien t ne sont que les points sur lesquels ils se sont mis 

d ' a c c o r d . Ils se r ése rven t le droi t d ' u s e r de l ' au tor i té abso lue q u ' i l s ont 

o b t e n u e en r empor t an t la vic toire pour m o d i f i e r cer ta ins poin ts ou en 

(4 3 4) Guillebert de Leeuwergen, commissaire du duc de Bourgogne, écrivait à un de 
ses amis, ironiquement : Et se vous, qui lousjours avez esté grant ribaus, aviez besoing 
d'avoir ... une vesve ou deux, vous en porriezbienfiner par deçà, vu le grand nombre de 
morts a Liège. Cfr. R.C.Lg.. T. 3, n° 672, p. 129. 

(435) Ibid. 
( 4 3 6 ) E . d e M O N S T R E L E T , op. cit.. T . I , p . 3 7 3 . 

(4 3 7) Jean de S T A V E L O T , Chronique, p. 1 3 1 . 

("3") A cet effet ont été délégués Walter de Momale, archidiacre de Hainaut et Jacques 
Groye, chanoine de Saint-Lambert, et cela, dès le 20 octobre. Cfr. R.C.Lg.. T. 3, n°660. 
pp. I 12-114. 

C 3 ' ) Jean de S T A V E L O T , Chronique, p. 1 3 1 . 

(440) p Q U I C K E , Rectifications et compléments.... p. 397. 
C 4 1 ) L . D E V I L L E R S , Cartulaire. .. T. 3 , p. 3 4 7 . 

( 4 4 : ) On a conservé ce projet, écrit de plusieurs mains, qui comporte une vingtaine de 
points à traiter. Cfr. R.C.Lg.. T. 3, n" 661, pp. 1 14-115. 

(4 4 3) La sentence est publiée dans R.O.P.L.. pp. 420 à 429. et dans L. D E V I L L E R S , 

Cartulaire.... T. 3. n" DCCCCLVI. pp. 333-342. 
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a j o u t e r d ' a u t r e s ( 4 4 4 ) . A p r è s cet te mise au point pleine de menaces , vient 

la l is te d e s t ren te ar t ic les de la sen tence auxque l s nous a l lons main tenan t 

n o u s a t t ache r . 

Par les qua t r e p r e m i è r e s c l auses , il est o rdonné d ' a p p o r t e r à Mons 

p o u r le 12 n o v e m b r e 1408 touttes les franchises, usages, lois et privi-

lèges, ainsi que touttes les lettres d'alliances, confédérations ou pac-

tions. Les d é l é g u é s se ron t tenus de ju re r q u ' i l s n ' e n ont oubl ié aucune , 

auque l c a s ils les perdra ien t à tout j ama i s . Des commissa i r e s sont 

c h a r g é s de les r épe r to r i e r , les p r inces se réservant le droi t de voir ce que 

l ' o n p o u r r a c o n s e r v e r ou dé t ru i re dans ces d o c u m e n t s . De toutes f açons , 

a u c u n e f r a n c h i s e ne pour ra être concédée ni par l ' é v ê q u e , ni par le 

c h a p i t r e de S a i n t - L a m b e r t , sans le consen t emen t des va inqueurs ou de 

leurs s u c c e s s e u r s ( 4 4 5 ) . 

L e ton est d o n n é par ces qua t re p remie r s ar t ic les , qui nous mont ren t 

q u e l ' i n t e n t i o n de Jean sans Peur et Gu i l l aume de Bavière est de sup-

p r i m e r t o t a l e m e n t les l iber tés po l i t iques l iégeoises et d ' e n e f f ace r 

j u s q u ' a u m o i n d r e souven i r . Dès le 12 n o v e m b r e , une délégat ion de six 

b o u r g e o i s de L iège vient dépose r dans le couvent du Val -des -Écol ie r s à 

M o n s tou tes les char tes l i égeoises , en p résence des commissa i r e s dési-

g n é s p o u r ce t t e t âche ( 4 4 6 ) . G u i l l a u m e d ' A t h i n , por te-parole de cette 

d é l é g a t i o n , fa i t le s e rmen t q u ' a u c u n e pièce n ' a été re tenue f r audu leuse -

m e n t et q u ' i l appor t e tout ce que la sen tence ex ige . T o u t e f o i s , il p rend la 

p r é c a u t i o n de déc l a r e r qu ' i l n ' e s t pas r esponsab le si par hasard cer ta ines 

c h a r t e s lui on t é c h a p p é , c o m m e par e x e m p l e les traités d ' a l l i ance avec 

les d u c s de G u e l d r e et de Braban t , res tés en possess ion des Pe rwez , ou 

e n c o r e ce r t a ines char tes des mét ie rs dé tenues par leur gouve rneur mort à 

O t h é e et qui n ' o n t pu être r écupé rées ( 4 4 7) . 

Le m ê m e j o u r , v ingt - t ro is bourgeo i s de la vil le de Huy appor tent leurs 

c h a r t e s ( 4 4 8 ) en fa isant les m ê m e s res t r ic t ions que les Liégeois . Mais 

(444) R.O.P.L.. pp. 420-421. note 4. 
(445) ld.. pp. 420-424. 
(4 4 6) Ces personnes sont déjà nommées le 24 octobre : Guillaume Bonnieret Thierry 

Gherbode représentent le duc de Bourgogne, tandis que Broignart de Haynin et Bauduin 
de Fromont sont les mandataires du comte de Hainaut. Cfr. id., p. 421, note I 

(447) id., pp. 422-423, note 1. 
(44S) Le 8 novembre, le maïeur de Huy demandait à toute personne susceptible d'avoir 

des chartes de les apporter sans retard aux délégués chargés de les remettre à Mons 
Cfr. id., p. 423 (note 1). 
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c o n t r a i r e m e n t à ceux-c i , ils suppl ien t les commis sa i r e s de prendre le 

p lus g r a n d soin de leurs d o c u m e n t s ( 4 4 9 ) , parmi lesquels la cé lèbre 

c h a r t e d e f r a n c h i s e oc t royée par l ' é v é q u e Théodu in à la vil le en 1066. Il 

n ' e s t pas i m p e n s a b l e que cet te supp l ique fasse al lusion à cet te char te 

s e u l e m e n t . M a l h e u r e u s e m e n t pour les Huto i s , ce l le -c i , c o m m e beau-

c o u p d ' a u t r e s , sera imp i toyab l emen t dé t ru i te (4 S 0) . C ' e s t aussi à ce 

m o m e n t q u e les au t res vi l les appor ten t leur lot ( 4 5 1) . 

Le 13 d é c e m b r e , c o n f o r m é m e n t à leur sen tence , Jean sans Peur et 

G u i l l a u m e de Bav iè re envo ien t six commis sa i r e s dans le but d ' e x a m i n e r 

c e s c h a r t e s et d ' e n fa i re un loial inventoire et repertoire. Ensui te , les 

p r i n c e s s t a tue ron t sur leur sort ( 4 5 2 ) . Emi le Fairon a re t rouvé ce docu-

m e n t et l ' a pub l i é ( 4 5 3 ) . N o u s pos sédons par ce fai t l ' ana ly se des cinq 

cen t q u a t r e - v i n g t - q u a t r e char tes c o n f i s q u é e s , analyse d ' u n e impor tance 

c a p i t a l e p o u r l ' h i s to i r e de la p r inc ipau té de L iège , car seu lement cent 

q u a r a n t e - d e u x char tes ont été res t i tuées à leurs bénéf ic ia i res , les quat re 

cen t q u a r a n t e - d e u x aut res é tant m a l h e u r e u s e m e n t dé t ru i tes . 

Les a r t i c les 5 à 9 ( 4 5 4 ) con t i ennen t des mesures anéant i ssan t toutes les 

ins t i tu t ions po l i t i ques l iégeoises : abol i t ion pure et s imple des magis t ra-

tu r e s c o m m u n a l e s , soit la bourgmai t r i s e , les ju rés et gouve rneu r s 

d e s m é t i e r s , suppres s ion des co rpora t ions et des t ruc t ion de leurs ban-

n i è r e s ( 4 5 5 ) , in te rd ic t ion aux a f f o r a i n s d ' e x e r c e r les droi ts de bourgeo i -

s i e , à m o i n s d ' é l i r e domic i l e dans les vi l les . L ' admin i s t r a t ion des 

c o m m u n e s sera d é s o r m a i s dévo lue à des échev ins , non plus v iagers 

m a i s a n n u e l s et de ce fa i t en t i è remen t soumis à Jean de Bavière . Par ces 

m e s u r e s , les p r inces en t enden t bien é lo igner du pouvo i r « le c o m m u n » 

(44") ils supplient très humblement auxdis Monseigneur de Bourgogne et de 
Haynau. aussi font-ils à leurs dis commis et à leur sage que icelles lettres desseur-
dites soient mises saines et entières en sauf lieu et seur. que pour d'icelles ent aidier, se 
mestier en est de les avoir en temps avenir, pour toutes droitures warder et entretenir 
sans moise ocquison. Cfr. R.O.P.L., p. 424, note I. 

(4 5 0) Voiràce sujet A. J O R I S . Huy et sa charte de Franchise ( 1066), Bruxelles, 1966. 
( 4 " ) Il n'existe plus les actes de dépôt, mais l'inventaire des chartes confirme qu'elles 

ont bien été déposées. 
(4 5 2) 13 janvier 1409. Cfr. R.O.P.L.. pp. 421-422. note I. 
( 4 " ) E . F A I R O N . Chartes confidquées aux bonnes villes du pays de Liège et du comté 

de Looz après la bataille d'Othée (H08). Bruxelles, 1937. 
(454) R.O.P.L.. pp. 424-425. 
(4 5 5) Elles furent brûlées le 17 novembre 1408 au palais de Liège Cfr Jean de 

S T A V E L O T , Chronique, p. 2 4 0 . 
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et en m ê m e t e m p s , r edonne r à l ' é lu un pouvo i r abso lu . C ' e s t en e f fe t 

J e a n de Bav iè re qui n o m m e r a déso rma i s tous les bai l l is , p révô ts , 

m a ï e u r s ou au t res o f f i c i e r s et sur tout les échev ins ( 4 5 6 ) ; c ' e s t à lui seul 

q u e le co l l ège échev ina l devra rendre compte de sa gest ion chaque 

a n n é e . En p r o c l a m a n t l ' abo l i t ion des mét ie r s , il n ' en t r e cer ta inement 

p a s d a n s la p e n s é e des p r inces de proscr i re l ' ac t iv i té industr iel le et 

c o m m e r c i a l e de ces gens . Ceux-c i ne cessèrent pas leurs p roduc t ions , 

m a i s l ' a b s e n c e d ' u n e légis la t ion é c o n o m i q u e et sociale ouvre la porte à 

la c o n c u r r e n c e et r i sque aussi de d i m i n u e r la qual i té des produi ts . 

B i en tô t , J ean de Bav iè re l u i -même sera obl igé de légiférer en cette 

m a t i è r e . 

A v e c les c l ause s 10 à 13 ( 4 5 7 ) , c ' e n est f ini de l ' a u t o n o m i e mil i taire de 

la p r i n c i p a u t é : d é s o r m a i s , aucune a l l iance (4 5 8) ne sera pe rmise , sauf 

a c c o r d du p r i n c e - é v ê q u e ou du chapi t re de Sa in t -Lamber t ( 4 5 9) . Interdic-

t ion est fa i te à l ' é v ê q u e et à la p r inc ipau té de guer royer contre le roi de 

F r a n c e , le duc de B o u r g o g n e , les comtes de Hainaut et de Namur , sauf 

p o u r se d é f e n d r e chez eux cont re une agress ion a rmée . Les Liégeois 

s e ron t ob l i gé s de la isser l ibre pas sage à t ravers tout le pays aux t roupes 

d e s p r ince s v i c to r i eux , et m ê m e de leur fourn i r des v ivres , moyennan t 

p a i e m e n t . Il f au t no ter q u e , dès lors , les monna ie s bourgu ignonnes et 

h e n n u y è r e s au ron t un cour s légal dans la pr inc ipauté . Nous ignorons si 

c e s m e s u r e s ont é té app l iquées , mais el les dénoten t en tout cas bien 

l ' i n t e n t i o n d e s v a i n q u e u r s de réduire à néant la pu issance mili taire des 

L i é g e o i s . 

A ces c lauses sévères se mêlent aussi des prescript ions religieuses (4 6 0) : 

su r le c h a m p de batai l le m ê m e sera cons t ru i te une « égl ise » aux frais des 

vainqueurs pour le salut des âmes qui moururent en laditte bataille. 

L ' e n t r e t i e n et les gages des qua t re chape la ins et des deux clercs prépo-

sés à d e m e u r e à ce cu l te i ncomberon t à l ' évêque . 

En o u t r e , c h a q u e année , l ' ann ive r sa i r e de la batail le sera cé lébré par 

u n e m e s s e so lenne l l e d a n s la ca thédra le et dans toutes les co l lég ia les et 

les m o n a s t è r e s du pays . 

(*") Il ne les maintiendra que pour autant que cela lui convienne 
C " ) R.O.P.L.. pp. 425-426. 
C5 8) Que ce soit avec l'étranger ou entre les villes elles-mêmes. 
("*) En cas de vacance du siege épiscopal 
(4M) R.O.P.L.. n" 14 et 15, p. 426. 
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La cons t ruc t i on de cet te égl ise sur le c h a m p de batai l le n ' a pas été 

r éa l i s ée tout de sui te . Par une lettre da tée du 4 août 1410, Jean sans Peur 

o r d o n n e de p ré l eve r sur l ' impos i t i on due par les Liégeois une s o m m e de 

d e u x mi l le é c u s des t inés à son érec t ion ( 4 6 1 ) . Le 28 avril 1411, un 

c o n s e i l l e r du duc de B o u r g o g n e reçoit une lettre du bailli de Hainaut . 

Ce lu i - c i l ' ave r t i t que G u i l l a u m e de Baviere a fait livrer comptan t la 

s o m m e de deux mil le c o u r o n n e s de France pour cet te chapel le ( 4 6 2) . 

M a i s , le 2 1 j u in 1414, Jean sans Peur o rdonne à la c h a m b r e des compte s 

de Li l le d ' a f f e c t e r cet te s o m m e à des nécess i tés plus pressan tes et à la 

r é s i s t ance q u ' i l doit o p p o s e r à ses e n n e m i s qui de jour en jour s'ef-

forcent de entrer en noz terres et pays pour nous dommagier ( 4 " ) ; ceci 

es t en reg i s t r é le 27 ju in 1414 dans les compte s de Pierre M a c é , c o m m i s à 

la r ece t t e géné ra l e des f i n a n c e s ( 4 6 4 ) . Cet a j ou rnemen t susci te des doutes 

q u a n t à l ' e x i s t e n c e de cet te chape l l e . À notre avis , sa cons t ruc t ion a bel 

et b ien été réa l i sée . En e f f e t , la t oponymie d ' O t h é e est s igni f ica t ive à ce 

su j e t : le l ieu-di t « f o n d dèl t c h a p è l e » , « f o n d de la c h a p e l l e » , « à la 

c h a p e l l e » , « d e r r i è r e la c h a p e l l e » ( 4 6 5 ) , si tué entre le tumulus et le 

h a m e a u de la Sava t te a t tes te bien de l ' ex i s t ence d ' u n e chapel le à présent 

d i s p a r u e . Il ne s ' ag i t nu l l emen t d ' u n e chape l le antér ieure à la bata i l le , 

c a r ce t t e terre ne por ta i t pas la dénomina t ion en ques t ion avant le 

XV' ' s ièc le et s ' a p p e l a i t a lors la « te r re au roua d ' e l l e t o m b e » ( 4 6 6 ) . 

A . D o m k e n par le m ê m e de subs t ruc t ions ex is tan tes ( 4 6 7 ) . D ' a u t r e par t , 

on t r ouve d a n s les reg is t res du g r e f f e scabinal d ' O t h é e les men t ions 

s u i v a n t e s : 4 verges grandes enfons delle cappelle ( 1472) ( 4 6 8 ) , 2 verges 

gisant derrier les murez delle bataille (1472) ( 4 6 9 ) , ou encore / verge 

grande et demey gisant derier les murs del bataile (147 7) (470). Que 

p o u v a i e n t ê t re ces m u r s , s inon ceux de la c h a p e l l e ? 

C " ) R.C.Lg.. T. 3. n" 703, pp. 165-166. 
(46J) A.D.N.. liasse B 18843, n" 29473. La lettre du bailli de Hainaut avait été 

envoyée le 22 du même mois. 
(4M) A.D.N.. liasse B.835. n" 15261. Cet acte est malheureusement abîmé en grande 

partie. 
(4e4) A.D.N.. liasse B.I905. n" 54088. 
( 4 " ) J . H K R B I L L O N , op. c i t . . p . 9 2 . 

( 4 6 6 ) A . D O M K E N , op. c i t . . p . 1 6 6 . 

(467) Ibid. 

("") A.E L., greffe scabinal d'Othée. registre 3. fol. 49 v". 
C " ) ld.. fol. 47 v". 
(47U) ld.. registre 2. fol. Il r". 
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D a n s ces Commentaires, le légat Aeneas Si lvius P icco lomin i , plus 

t a rd p a p e sous le n o m de Pie II ( 4 7 1 ) , par le d ' u n sanctua i re c o m m é m o r a n t 

ce t t e ba ta i l l e ( 4 7 2 ) . G . Kur th en dédui t qu ' i l a visité le c h a m p de batai l le 

et q u e la c h a p e l l e p révue par la sen tence de Lille a f ina lement été 

e x é c u t é e ( 4 7 3 ) . Il es t c e p e n d a n t v ra i semblab le que cette chapel le ait été 

b e a u c o u p m o i n s impor t an t e que ce qui avait été prévu dans les o rdon-

n a n c e s . Sa d i spar i t ion p réma tu rée est sans doute due au fait q u ' e l l e 

r ep ré sen ta i t un s y m b o l e bou rgu ignon et une humil ia t ion l iégeoise . 

Q u a n t aux m e s s e s c o m m é m o r a t i v e s , e l les etaient cé lébrees chaque 

a n n é e et e n c o r e au XVI' ' s iècle si l 'on en croit Char le s Langius c 1 ' 4 ) . 

D ' a i l l e u r s l ' e x e m p l e nous en est donné par la col légia le de Sainte-

C r o i x ( 4 7 5 ) . 

L ' a r t i c l e 16 de la s en tence ( 4 7 6 ) donne à Jean de Bavière le droi t de 

p l a c e r à H u y , S t o c k e m et Boui l lon des châ te la ins et des garn isons 

e n t i è r e m e n t d é v o u é e s à sa cause et qui ne re lèvent que de lui. 

Par l ' a r t i c l e 17 ( 4 7 7 ) , il ob t ien t le moyen de démet t re tous les chance-

l iers n o m m é s par Th ie r ry de P e r w e z et rétabli t à vie les cha rges ou 

o f f i c e s a t t r ibués à des ecc lés ias t iques n o m m é s auparavan t (47N). 

T o u s les rebelles à leur seigneur commoveurs du peuple seront bannis 

a p r è s une e n q u ê t e p ré l imina i re dé te rminan t leur responsabi l i té dans les 

t r o u b l e s . Q u e l q u e soit l ' end ro i t où ils se sont r é fug iés , à l ' é t r anger ou 

d a n s la p r i n c i p a u t é , ils dev ron t ê t re dénoncés et chassés pour qu ' i l en 

so i t fa i t j u s t i c e . Ces deux dern ie rs poin ts cons t i tuent la teneur des 

a r t i c l es 18 et 19 ( 4 7 9 ) . C e s mesu re s sont impor tan tes , é tant donné que 

b e a u c o u p de ha idro i t s bann i s ava ien t t rouvé r e fuge en Brabant . Jean de 

B a v i è r e s ' e n p la in t d ' a i l l e u r s au duc de Bourgogne et lui signale que les 

C 7 ' ) Il sera pape de 1458 à 1464. 
(4 7 2) Aeneas Silvius P I C C O L O M I N I . Cummenturii reruin tiieniorubiliuin quae tempori 

bus fuis contigerunt. liber sextus. Rome. 158.1. p. 274. 
(4 7 3) G. K U R T H , op. cit., T . 3, appendice I I I , p. 369. 
(4 7 4) C. LANGIUS, cité par F. DELVAUX,O/7. cit., fol. 238. Pour sa part, Jean sans Peur 

assista à Paris, le 23 septembre 1409, à un service pour les trespassez a lu bataille de 
Liège. Cfr. E. P E T I T , op. cit., p. 372. 

(475) Le chapitre célébrait chaque année une messe pour illorum qui un ubuerunt in 
conflictu de Othey. Cfr. A.E l... Collégiale Sainte-Croix, registre 102. loi 69 v". 

(47°) R.O.P.L.. p. 426. 
(477) Ibid. 
( 4 7 s ) Sur les destitutions opérées par Jean de Baviere. voir plus loin. 
C7") R.O.P.L.. pp. 426-427. 
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ha id ro i t s se sont r é fug i é s en terr i toire b rabançon où ils ont t rouvé aide et 

p r o t e c t i o n . De là, ils f a i sa ien t des incurs ions en terr i toire l iégeois puis , 

une fo i s leur c o u p a c c o m p l i , r egagna ien t le Braban t , cer ta ins de l ' i m -

pun i t é ( 4 8 0 ) . Cec i nous mont re e n c o r e une fo is la dupl ic i té d ' A n t o i n e 

d e B o u r g o g n e . C e ne sera q u ' a p r è s la mort de celui-ci que les états 

b r a b a n ç o n s s igne ron t à Maes t r i ch t , avec l ' é lu de Liège , le 17 d é c e m b r e 

1415 , un t rai té in terd isant aux haidroi ts proscr i t s de se r é fug ie r dans les 

d u c h é s de Braban t et de L i m b o u r g ( 4 8 1) . Grâce à cet accord , Jean de 

B a v i è r e sera déba r r a s sé d ' u n e source d ' i n q u i é t u d e . 

Il es t év iden t que les c l auses 20 a 23 (4 8 2) sont d ' insp i ra t ion hennuyère 

et n a m u r o i s e . Les fo r t i f i ca t ions des vil les p roches du Hainaut et du 

N a m u r o i s do iven t être d é m a n t e l é e s : T h u i n , Fosses , Co u v i n , Dinant 

ve r ron t leurs m u r s , por tes , tours abat tus . Déso rma i s , dans l ' en t r e 

S a m b r e et M e u s e , il n ' y aura plus aucune ville f e rmée entre N a m u r et 

M o n s . D a n s un t rès bon ar t ic le . Mons ieu r M. A. Arnould a décr i t les 

m o d a l i t é s et p rocédés ut i l isés pour ces des t ruc t ions ( 4 8 3) . 

Le j o u r m ê m e de la publ ica t ion de la sen tence étaient dés ignés quat re 

c o m m i s s a i r e s , deux b o u r g u i g n o n s et deux hennuyers , chargés de faire 

p r o c é d e r à la démol i t ion de ces for te resses ( 4 8 4) . Ains i , en ce qui 

c o n c e r n e D i n a n t , dans un rappor t envoyé à Jean sans Peur le 28 févr ie r 

1409 par les c o m m i s s a i r e s b o u r g u i g n o n s , nous apprenons que les Di-

nan t a i s on t p ré sen té une supp l ique au comte de Hainaut pour faire cesse r 

le d é m a n t è l e m e n t de leurs murs . D ' a u t r e par t , ces commis sa i r e s bour-

g u i g n o n s se mon t r en t f avo rab le s à une suspens ion des t ravaux, car ils 

déclarent que se l'on abatoit les fortifications de la ville, ... les gens (les 

Dinantais), especial les plus riches, s'en partiroient et seroit fort 

d'avoir l'argent qui est imposé sur icelle ville, ... ( 4 8 5 ) . La réponse de 

(J*°) ... pour ce que nous Jehan de Bavière, esleu de Liege disons encoire que les 
ennemis de nous et banni ou fugités de notre dit pais de Liège, lesquels nous répuions 
aussi et tenons estré ennemis de notre très chier seigneur et frères le duc de Bourgogne et 
le duc Guillaume de Bavière, comté de Haynau en faisant et portant dommage journelle-
ment en nos dis pais de Liège et de Los. sont soustenus et réceptés en icellui pais de 
Brabant contre raison et en très grand préjudice de nous et de nos pais et subgés de 
Liège... Cfr. A.G.R . Manuscrit 391/15. fol. 154 v" (18 mai 1409). 

C " ' ) E . d e D Y N T E R . op. c i t . . T . 3 , p p . 3 0 6 - 3 0 9 . 

C " ) R.O.P.L.. p. 427. 
(•"") M. A. ARNOULD. La destruction par les Hainuyers. 
C " ) L. D E V I L L E R S , Cartulaire.... T. 3. n" DCCCCLV11. pp. 343-344 
(4"5) R.C.Lg.. T. 3. n" 676. pp. 133-137. 
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J L'an sans P e u r est i m m é d i a t e : il écri t aux c o m m i s du comte de Hainaut 

p o u r les ob l ige r à surseo i r à leurs t ravaux en a t tendant de nouvel les 

c o n f é r e n c e s à ce su je t ( 4 8 6 ) . C ' e s t pourquo i , le 10 mars 1409, des 

conse i l l e r s de Jean sans Peur manden t quat re commissa i r e s chargés de 

la p e r c e p t i o n de l ' i m p ô t levé sur le pays de Liège de les rencont rer à 

D i n a n t p o u r dé l ibé re r sur le sort de cet te vil le ( 4 8 7) . Leur décis ion est 

c e r t a i n e m e n t de met t re f in à la démol i t ion des murs de Dinant : les 

t r a v a u x à pe ine c o m m e n c é s (4 8 8) sont donc dé f in i t ivement arrêtés ( 4 8 9) . 

Le c o m t e de Ha inau t n ' a ce r t a inemen t pas dû faire obs tac le à cette 

d é c i s i o n , vu la s i tua t ion re la t ivement é lo ignée de Dinant par rapport 

à ses p o s s e s s i o n s . D ' u n autre cô té , Gu i l l aume est n o m m é avoué de la 

vi l le ( 4 9 0 ) et à ce t i t re , il reçoi t une rente annue l le de mil le florins et un 

d o n d e sept mi l le é c u s , payab le s en six ans ( 4 9 1 ) . Cec i doit l ' inc i te r à 

l ' a c c o m m o d e m e n t . 

L e s v i l les de Fosses et de C o u v i n , dé jà rudement touchées par les 

r a v a g e s de G u i l l a u m e de Baviè re en août 1408, ne nécessi tent sans 

d o u t e q u e peu de t rava i l , vu l ' é ta t dé j à dé labré des for t i f ica t ions . El les 

son t d é m a n t e l é e s assez r ap idemen t ( 4 9 2) . Mais les mura i l les de Thu in , 

l ' o r g u e i l l e u s e ville qui a voulu rés is ter après O thée , sont au t rement plus 

i m p o r t a n t e s q u e ce l les de Couv in et de Fosses . Dès le lendemain de la 

('"•) Ici., n" 677. pp. 137-138. 
(4*7) ld.. n" 678. pp. 138-139. 
(4"H) d'après H . H A C H E Z , Histoire de Dinant. T. 1, Court-Saint-Étienne. 1893. p 

2 3 1 , seule, la fameuse tour de Montergueil fut démantelée Paul de G R O O N E N O A E L . 

Cronicque contenant i estât ancien et moderne du Pays et Comte de Namur. éd. de 
Limminghe, T. 2. Bruxelles. 1879, p. 574, nous dit : Je croy que ce fut en sa faveur (du 
comte de Namur) que ledict duc (Guillaume de Bavière) fit lors abatre la tour de 
Montorgeul. 

(4 8 g) Le bailli de Hainaut essaya de faire revenir le matériel qu'on avait amené pour 
démolir les murs, mais en vain. Cfr. M A A R N O U L D . op. cit.. p. 9 4 et annexe I. n" 3 3 . 

pp. 116-117. 
( 4 , u ) C'est sans doute à la mort de Jean IV de Rochefort-Agimont. avoué en titre, que 

Guillaume reçoit cette fonction, en même temps que les possessions de ce dernier 
(S. B O R M A N S , op. cit.. T. I, p. 178). Il les conservera jusqu'à sa mort, le 30 mai 1417. 
Le 6 juillet 1417. les héritiers de Jean IV de Rochefort-Agimont récupéreront leurs 
possessions. Cfr. A. V E R K O O R E N , Inventaire des chartes et cartulaires du Luxembourg. 
T. IV , Bruxelles. 1917. n" 1577. pp. 170-171 

C " " ) S . B O R M A N S , op. cit.. n" 4 8 . p . 1 7 7 . 

f"") A Fosses, les travaux ont débuté en janvier 1409, et auraient duré vingt-
trois jours, tandis qu'a Couvin, ce n'est que le 6 mars qu'on s'atlele a cette tâche 
C f r . M . A . A R N O U L D , op. cit.. p . 9 4 . 
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p r o m u l g a t i o n de la s en t ence , des ouvr ie rs sont a t tachés à la des t ruc t ion 

c o m p l è t e de tous les murs du chastiel et ville de Thuing. les portes et 

tours, ... tout au val comme au mont, et les fossés remplies... Voilà qui 

n o u s m o n t r e c o m b i e n les Hennuye r s n ' é ta ien t pas d isposés a laisser un 

seul m u r d e b o u t , en raison de la p rox imi té immédia te du Hainaut . Avant 

m a r s 1409, tou tes les fo r t i f i ca t ions de Thuin sont rasées ( 4 9 3) . 

C e s m e s u r e s de des t ruc t ion ne conce rnen t pas exc lus ivement les vi l les 

de l ' E n t r e - S a m b r e - e t - M e u s e . C ' e s t a ins i , que par l ' a r t ic le 24 C""), à 

T o n g r e s sera aba t tue la por te qui est devers la ville de Tret. avec 

q u a r a n t e p i eds de mura i l l e s de chaque cô té . De m ê m e , les Tongro i s 

d o i v e n t c o m b l e r les fos sés de Maes t r ich t qui avaient été c reusés au 

c o u r s du s e c o n d s iège . 

L ' a r t i c l e 25 ( 4 9 5 ) est bien plus lourd de conséquences pour les Lié-

g e o i s : une aide de 220 mi l le écus d ' o r sera pré levée sur le pays de Liège , 

à l ' e f f e t d ' i n d e m n i s e r les va inqueur s ( 4 9 6) . L ' e n d e t t e m e n t dans lequel 

s ' é t a i e n t mi s les che f s des a rmées v ic tor ieuses à Othée les incite à faire 

p r e s s e r la l evée de cet te impos i t ion . 

D é j à le 13 n o v e m b r e 1408. ils dés ignen t six commissa i r e s af in de 

r épa r t i r l ' a s s i e t t e de cet impôt sur les d i f f é ren te s vil les et quar t iers du 

p a y s de L iège et du c o m t é de Looz ( 4 9 7) . Un mois plus tard , ces m ê m e s 

c o m m i s s a i r e s sont cha rgés de se rendre au pays de Liège pour percevoi r 

ce t t e con t r ibu t ion de guer re et fa i re publ ier par tout la répart i t ion afin 

q u e le p a i e m e n t de la di te s o m m e ne soit retardé ( 4 9 s ) . Le l endemain , 

a p r è s une e n q u ê t e minu t i euse C199), la répart i t ion de l ' impô t sur le pays 

(4") ld.. pp. 95-97 et tableau des adjudications relatives a la démolition des fortifica-
tions de la ville haute, pp. 102-103. 

C"4) R.O.P.L.. p. 427. 
(4") ld.. p. 428. 
(4") pour ce que nous avons, à grand frais et missions, mis le pays de Liege a 

obeyssance. a grand pertes et dommages avenues en nos seignouries et pays, telles sont 
les raisons de cette imposition. 

(4") R.C.Lg.. T. 3. n" 665, p. I 16. 
(4"*) si... la dicte assiete n'u encore esté imposee ne distribuée plus particulièrement 

sur les villes et villages dusdis pays a chascune sa quantiteit et porcion. le paiement de 
la dicte somme serait retarde ...en nostre grand préjudice. Cfr. R.C.Lg.. T. 3. n" 669. 
pp. 120-123. 

('"") nous noz sommes infourméz le plus diliganment que nous avons peu des puis-
sances et facultéz tant des villes et lieux dudit pays comme des autres villes et terres 
appartenons à la seignonrie de Liège et des dommages qu'ilz ont euz Cfr. R.C.Lg.. 
T. 3, n" 670, pp. 123-127. Les prescriptions qui suivent sont du même ordre. 
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d e L i è g e est r endue pub l ique (5 0°) : 

— L i è g e , V i s é , la H e s b a y e , la terre de F ranch imon t : 77000 écus 

( 4 2 0 0 0 / 3 5 0 0 0 ) ; 

— D i n a n t , Bou i l l on , les se igneur ies de Rochefo r t et d ' A g i m o n t , la 

p r évô t é de R e v o g n e : 3 9 6 0 0 écus ( 2 1 6 0 0 / 1 8 0 0 0 ) ; 

— T h u i n , C o u v i n , F o s s e s , F lo rennes , Lobbes : 8800 écus (4800/ 

4 0 0 0 ) ; 

— T o n g r e s : 8 8 0 0 écus ( 4 8 0 0 / 4 0 0 0 ) ; 

— S a i n t - T r o n d : I 1000 é c u s ( 6 0 0 0 / 5 0 0 0 ) ; 

— L o o z , Has se l t , H e r c k . M a a s e y c k , Bi lsen , S t o c k e m , Ber ingen , Bree 

et tou tes les au t res vi l les du comté de Looz : 4 4 0 0 0 écus (24000 / 

20000). 

C e n t v ingt mi l le é c u s devron t ê t re payés avant Pâques 1409, les cent 

mi l l e au t re s p o u r la Tous sa in t ( 5 0 1 ) . 

C e t t e a m e n d e est b e a u c o u p t rop impor tan te pour un pays dévas té et 

ru iné par les gue r r e s . Un c o m m i s s a i r e du duc de Bourgogne , Gui l leber t 

d e L e e u w b e r g e n , se plaint des d i f f i cu l t é s et de la rés is tance pass ive 

q u ' i l r encon t r e en levant cet te a m e n d e . Il d e m a n d e dès lors de l ' a ide 

p o u r o b l i g e r les L iégeo i s à payer ( 5 0 2 ) . Jean de Bavière lu i -même 

s ' e f f o r c e d ' o b t e n i r une réduc t ion et une pro longa t ion des te rmes du 

p a i e m e n t ( 5 0 3 ) , ma i s le duc de B o u r g o g n e lui répond : J'ai très nécessai-

rement à faire pour moy aucunement aidier à supporter les très grans et 

excessiz frais et despens qu'il m'a convenu soustenir. De p lus , ordre est 

d o n n é à l ' é lu d ' a i d e r les c o m m i s s a i r e s à fa i re respecter la levée de 

l ' i m p ô t c o m m e le lui a d e m a n d é Gui i leber t de Leeuwbergen ( 5 0 4) . 

Par les ins t ruc t ions du 17 mars 1409, Jean sans Peur maint ient encore 

sa p ré t en t ion de voir paye r les L iégeo is dans les déla is (5U5), sures t imant 

les r e s s o u r c e s de L iège . F ina l emen t , il se sent obl igé de « l àche rdu lest ». 

(50°) Les chiffres entre parenthèses correspondent, le premier au versement d'avant 
Pâques, le second à celui d'avant la Toussaint. 

(5 0 1) Pâques tombe cette année le 7 avril et la Toussaint, bien sûr, le I" novembre. 
(50i) R.C.Lg.. T. 3. n" 672, pp. 128-129. 
(503) Ibid. 
(50J) id.. n" 674. pp. 130-132. Au même moment, il notifie aux villes du pays de Liège 

qu'elles ont à acquitter dans les délais la part qui leur est imposée par la contribution de 
guerre, sous peine de se voir imposer des amendes supplémentaires comme il en ressor-
tait de l'article 27 de la sentence, article que nous analysons plus loin. Cfr. id.. n" 673, 
pp. 129-130. 

C0 5) L. D E V I L L E R S , Cartulaire. .. T. 3. n" D C C C C L X V I 1 I , pp. 362-363. 
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A u c o u r s du m o i s de mai 1409, il donne ple ins pouvoi rs à deux com-

m i s s a i r e s p o u r p ro longe r les dé la is de pa iement ( 5 0 6 ) . Mais à chaque 

n o u v e a u t e r m e é c h u , la s o m m e n ' e s t t ou jours pas payée ( 5 0 7) . La raison 

en es t l ' é t a t de d é n u e m e n t du pays de Liège . 

Le 10 avril 141 1. les c o m m i s des pr inces reçoivent la plus g rande par-

tie de l ' i n d e m n i t é . T o u t e f o i s , il reste encore 38500 écus à payer (5"*). 

L e s L i é g e o i s p rome t t en t de les paye r à la Tr in i té 1411 ( 5 0 9 ) , sous peine 

de quinte deniers d1 abandon à appliquer à quel seigneur qui mieux 

plairoit aux créanciers. Ce t te p romesse ne sera pas encore t enue , 

et c ' e s t à A n t o i n e de B o u r g o g n e que revient la quin te den ie r , à savoi r 

2 0 0 0 c o u r o n n e s (5 1°) . 

C e n ' e s t q u ' e n mar s 1412 que les Liégeois s ' acqu i t t e ron t dé f in i t ive -

m e n t de leur de t te (S l 1 ) -

L ' a r t i c l e 26 ( 5 1 2 ) conce rne les o tages l ivrés par le pays de 

L i è g e c o m m e ga ran t s de l ' exécu t ion de la sen tence . En e f f e t , d i recte-

m e n t ap rès la bata i l le d ' O t h é e , les Liégeois avaient fourni c inq 

c e n t s o t a g e s ( 5 1 3 ) . Ceux-c i pr i rent la d i rec t ion de Mons le 1e r oc tobre 

1408 ( 5 U ) , où leur pa r t age fu t déc idé : 56 bourgeois de Liège , 23 de 

H u y ( 5 I S ) et 5 0 de Dinan t res tèrent à M o n s ; la moi t ié des o tages de Thuin 

et de S a i n t - T r o n d à Ath ; l ' au t r e moi t ié à G a n d et à Doua i , et autant de 

L i é g e o i s , H u t o i s et D inan ta i s à Lil le et à Arras q u ' à Mons ( S l 6 ) . Il est à 

r e m a r q u e r q u e leur dé ten t ion est sur tout en relat ion avec le pa iement des 

2 2 0 0 0 0 écus . 

(506) R.C.Lg., T. 3, n" 682, pp. 143-145. 
(5°7) Fin août 1409 (id., n" 689, p. 154) — I " novembre 1409, 2 février 1410 (id.. 

n" 6 9 7 , p. 1 6 0 ) — Pâques 1 4 1 I (Jean de S T A V E L O T , Chronique, p. 1 2 5 ) . 

(5 0 8) Jean de S T A V E L O T , Chronique, p. 1 2 5 . Les Liégeois doivent signer une recon-
naissance de dette au duc de Bourgogne. Cfr. R.C.Lg., T. 3, n" 704, p. 166 

(50") Le 7 juin 141 I. 
( 5 ,°) Jean de S T A V E L O T , Chronique, p. 1 2 5 ; R.C.Lg.. T. 3 , n" 7 0 5 , pp. 1 6 7 - 1 6 8 . La 

quinte denier correspondait à une augmentation de 5 % de ce qui restait à payer, 
c'est-à-dire 1 9 2 5 écus. On n'est donc pas loin des 2 0 0 0 écus de J. de S T A V E L O T . 

( 5 " ) Le 8 mars, le duc de Bourgogne donne aux Liégeois complète quittance de la 
somme de 1 10000 écus qu'il avait touchée. Le comte de Hainaut faisait de même le 15 de 
ce mois. Cfr. R.C.Lg.. T. 3, n° 705, pp 166-169. 

(5U) R.O.P.L.. p. 428. 
(5 1 3) Jean de S T A V E L O T , Chronique, p. 123; Z A N T F L I E T , op. cil., col. 392. 
(514) Chronique du règne de Jean de Bavière, p. 203. 
( 5 1 s ) On possède la liste nominative des Liégeois et des Hutois qui restèrent à Mons. 

Cfr. L. D E V I L L E R S , Cartulaire..., T. 3 , n" DCCCCLIX, p. 3 4 9 e t DCCCCLX, p. 3 5 1 . 

("") Jean de S T A V E L O T , Chronique, p. 1 2 3 . 
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E n d é c e m b r e 1 4 0 8 , G u i l l e b e r t d e L e e u w b e r g e n é c r i v a i t à u n c o n -

s e i l l e r d u d u c d e B o u r g o g n e que les hostages qu'il ( J e a n s a n s P e u r ) a en 

ses pays ne soient aucunement relaxez jusques à ce que l'on aura autre 

seurté du paiement de la somme que, par l'ordonnance de noz 

dis seigneurs, se devera imposer... ( 5 1 7 ) . O r , d a n s l a s e n t e n c e d u 

2 4 o c t o b r e , il e s t d i t q u ' a u c a s o ù u n d e s o t a g e s v i e n d r a i t à m o u r i r d u r a n t 

s a d é t e n t i o n , il d e v r a i t ê t r e r e m p l a c é p a r u n a u t r e h a b i t a n t d e s a v i l l e . 

N o u s i g n o r o n s s i c e t t e c l a u s e a é t é a p p l i q u é e . T o u t e f o i s , o n n o t e r a q u e 

l o r s q u ' u n o t a g e b é n é f i c i a i t d ' u n c o n g é t e m p o r a i r e , il é t a i t d i r e c t e m e n t 

r e m p l a c é p a r u n a u t r e ( 5 1 8 ) . 

E n r a i s o n d u c o û t é l e v é d e l e u r e n t r e t i e n ( 5 1 9 ) , c e r t a i n s o t a g e s r e ç u r e n t 

l a p e r m i s s i o n d e r e n t r e r c h e z e u x m o m e n t a n é m e n t ( 5 2 ° ) , à c o n d i t i o n q u e 

l e s v i l l e s l i é g e o i s e s l e u r r e m e t t e n t d e s l e t t r e s p a r l e s q u e l l e s e l l e s s ' e n g a -

g e a i e n t à r e n v o y e r l e u r s o t a g e s a u c a s o ù l a c o n t r i b u t i o n d e g u e r r e n e 

s e r a i t p a s p a y é e d a n s l e s d é l a i s ( 5 2 1 ) . C e n ' e s t c e p e n d a n t q u ' à p a r t i r d e 

(5I7) R.C.Lg.. T. 3, n" 672, p. 129. 
("*) Ce fut le cas notamment d'un otage dinantais, Jean le Charpentier, retenu à 

Arras : Noz (les commissaires du duc de Bourgogne) sommes enhardiz d'avoir la 
relaxation dudit Jehan le Charpentier ralongiée dudit my quaresme jusques à XV jours 
après Pasques prochain venant et receu de lui serement de retourner lors en son hostage 
audit lieu d'Arras si comme il estoit paravant, se entredeux il n'a autre grâce sur ce de 
vous (Jean sans Peur) et parmi ce que, ce pendant, cellui qu'il y a envoie, qui est son 
neupveu, filz de son frère, demourra en son lieu. Cfr. R.C.Lg., T. 3, n" 676, p. 136. 

I 5 ") Lorsque leurs femmes venaient leur rendre visite, les Montois notamment 
organisaient un grand diner et on leur faisait fieste et honneur. Cfr. L. D E V I L L E R S , 

Documents... p. 101. On possède le témoignage d'un seigneur qui détenait des otages, à 
Arras. Dans une lettre du 21 février 1410, cet officier du duc de Bourgogne écrit aux 
» gens des comptes de Lille » que les otages lui causent énormément de dégâts, et qu'ils 
lui coûtent cher. Aussi demande-t-il de l'argent pour continuer à les entretenir. 
Cfr. A.D.C.O.. liasse B. 17612. 

(''") On voit par une lettre du I3mai 1409 que Guillaume est satisfait de voir partir les 
otages : Vous (le bailli de Hainaut) aves relaxé nos hostagiers jusques au viije jour 
de jung. laquelle cose nous plaist bien. Cfr. L. D E V I L L E R S , Cartulaire.... T 3, 
n" DCCCCLXIX, p. 3 6 4 . D'après Jean de S T A V E L O T , Chronique, p. 1 2 4 , les princes 
avaient permis le relâchement des otages afin de les employer à presser la rentrée de 
l'argent. 

( " ' ) Ce que firent les Liégeois, Hutois et Dinantais. Ce document non daté serait de 
janvier 1409 pour E. P O N C E L E T (C.St .L . , T . 5, n" 2049. p. 40). tandis qu'E. F A I R O N 

(R.C.Lg.. T. 3, n" 701. pp. 162-164) le place aux environs de janvier 1410. À notre avis, 
ce document doit être placé au mois de mai 1409. cardans une lettre de mai 1409 relative 
à une relaxation des otages, le duc de Bourgogne nous dit : ... ceulz desdictes cite de 
Liege et villes de Huy et Dynant se sont obligés par leurs lettres à renvoyer les otages au 
cas où les délais de paiement seraient dépassés. Cfr. R.C.Lg.. T. 3. n" 682. pp. 143-145. 
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m a r s 1412 q u e tous les o tages puren t regagner leur foyer , après que les 

p r i n c e s a ient d o n n é aux Liégeo is c o m p l è t e qu i t t ance de leur det te ( 5 2 2) . 

Il f au t a j o u t e r q u ' A n t o i n e de B o u r g o g n e , pour aider ses f rè re et beau-

f r è r e , avai t c o n f i s q u é tous les b iens de l ' ég l i se de Liège si tués en 

B r a b a n t et q u e , au mois de s ep t embre 1411, il avait fait empr i sonne r des 

p è l e r i n s l i égeois ( 5 2 3 ) . Ceux-c i ne furent l ibérés que bien plus tard , 

l o r s q u ' A n t o i n e fu t avert i de l ' a cqu i t t emen t comple t de la dette ( 5 2 4 ) . 

Il es t p révu par les ar t ic les 27 et 28 (5 2 5) des peines pour ceux qui ne 

r e s p e c t e r a i e n t pas les c lauses de la sen tence : une peine de 200 0 0 0 écus 

é ta i t p r é v u e au cas ou les vi l les l iégeoises violeraient ces s t ipula t ions . 

J e a n de B a v i è r e ou l ' a r c h e v ê q u e de Co logne sont autor isés à met t re le 

p a y s en interdi t en a t t endan t qu ' i l y ait un unicque et paisible pape en 

sainte Eglise dans le cas où il y aura i t violat ion des c lauses . Ce la laisse 

b ien sûr s o u s - e n t e n d r e que l ' ég l i se l iégeoise ne peut se replacer sous 

l ' a u t o r i t é des deux p a p e s . Elle doit dès lors décré ter une nouve l le 

s o u s t r a c t i o n d ' o b é d i e n c e , imitant ainsi le duc de Bourgogne . 

Se lon la s t ipu la t ion des deux dern ie rs ar t icles ( 5 2 6 ) , toutes les vil les du 

p a y s de L i è g e recevron t une copie de la sen tence et les pr inces s ta tueront 

p lu s tard sur d ' é v e n t u e l l e s requê tes qui leur seraient présentées . 

Q u e l l e s c o n c l u s i o n s i m m é d i a t e s peut -on tirer de parei l le s e n t e n c e ? 

Le p o u v o i r p r inc ie r en sort de toute év idence r en fo rcé , l ' a u t o n o m i e 

c o m m u n a l e et les l iber tés u rba ines rédui tes à néant . Liège se t rouve 

v i s - à -v i s de l ' é v ê q u e d a n s un état de su jé t ion pareil à celui de la fin du 

X'' s i èc le ( 5 2 7 ) , la ma tur i t é pol i t ique en plus . 

Le g r a n d v a i n q u e u r , c ' e s t l ' é t r ange r : le pays de Liège est placé sous 

le p ro t ec to ra t des pr inces va inqueur s qui ont vendu bien cher leur a ide . 

J ean de B a v i è r e est devenu lu i -même leur ins t rument pol i t ique , car il 

n ' e s t d é s o r m a i s plus seul maî t re dans la p r inc ipau té . 

C ' e s t la ru ine du pays de Liège , dont les ressources sont devenues fort 

l im i t ée s . La sen tence paraî t d ' a i l l eu r s si d é m e s u r é e qu ' i l ne faudra pas 

l o n g t e m p s p o u r q u e ses p r o m o t e u r s s ' e n aperço iven t e u x - m ê m e s . 

(522) ld.. n" 705. pp. 167-169. 
( 5 " ) Jean de S T A V E L O T , Chronique, p. 1 2 5 . 

('") A.E.L.. Chartes du chapitre de Saint-Lambert, n" 993 (19 juin 1412). 
( 5 " ) R.O.P.L. . p. 428. 
(526) R.O.P.L.. p. 429. 
( 5 2 7 ) G . K U R T H , op. c i t . . T . 3 . p . 7 4 . 
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A v a n t d ' e n v i s a g e r la modéra t ion de la sen tence (12 août 1409). à 

l aque l l e n o u s avons d é j à fa i t a l lus ion sans la ci ter n o m m é m e n t , il nous 

s e m b l e bon de cons idé re r d ' a u t r e s conséquences di rectes de la dé fa i t e . 

C H A P I T R E 2 : A u t r e s c o n s é q u e n c e s 

a. Le duc de Bourgogne 

La bata i l le d ' O t h é e a é té une démons t ra t ion de la pu i ssance du duc de 

B o u r g o g n e . Sa va i l lance lors de ce comba t lui a valu le su rnom de « Sans 

P e u r » ( " * ) . Ce t t e batai l le a u g m e n t e cons idé rab lemen t son prest ige et 

acc ro î t son i n f l u e n c e , en par t icul ier sur les Pays -Bas . En e f f e t , en 

r e p l a ç a n t J ean de Bav iè re sur le s iège ép i scopa l , il devient ainsi le 

p r o t e c t e u r a t t i t ré de la p r inc ipau té , a lors que cel le-ci avait été sur le 

po in t de t o m b e r sous la c o u p e de son rival Louis d ' O r l é a n s . Dès lors, il a 

a t te in t son but : le pays de L iège reste soumis à l ' i n f l uence de la maison 

d e B o u r g o g n e . Sans représen te r un gain de terri toire pour Jean sans 

P e u r , ce t t e v ic to i re est d ' a u t a n t p lus impor tan te q u ' e l l e co ïnc ide avec 

l ' e n t r é e du L u x e m b o u r g ( 5 2 9 ) et de la Lor ra ine (53°) dans l ' o rb i te bour-

g u i g n o n n e . En m ê m e t e m p s , la dé fa i t e des c o m m u n e s l iégeoises const i -

tue un e x e m p l e de l ' a n é a n t i s s e m e n t des aspi ra t ions pol i t iques d ' u n e 

p o p u l a t i o n u r b a i n e . Auss i renforce- t -e l l e sa posi t ion dans les états de 

F l a n d r e , en c o n s t a n t e ag i ta t ion depu i s 1407 ( 5 3 1 ) . 

M a i s c ' e s t su r tou t en F rance que la vic toire d ' O t h é e a , pour Jean sans 

P e u r , d e s impl i ca t ions imméd ia t e s . Dès son dépar t pour L iège , les 

p a r t i s a n s du d u c d ' O r l é a n s , c o m m e nous l ' a v o n s dé jà d i t , avaient repr is 

le d e s s u s à Pa r i s . D i f f é r e n t e s mesu re s ava ien t été pr ises pour punir le 

d u c de B o u r g o g n e . Les Or léana i s avaient m ê m e levé des t roupes pour 

( " " ) E . d e M O N S T R E L E T , op. cit.. T . I , p . 3 8 9 . 

( " ' ) En 1411, à la suite du mariage d'Antoine de Bourgogne avec la nièce de 
Wenceslas, l'empereur déchu, le Luxembourg est engagé au Brabant. Cfr. H P I R E N N E , 

Histoire de Belgique ... réédition, 6 vol., Bruxelles, 1972, T. I, p. .171. 
(53°) L. M L R O T . Autour de la paix de Charles, in : Annales de Bourgogne. T. III. 1931. 

p. 320, note I. 
( " ' ) E . F A I R O N . op. cit.. p p V - V I . 



lui in te rd i re les por tes de Paris ( 5 3 2) . Pendant tous ces prépara t i f s , un 

c o u r r i e r e n v o y é par Jean sans Peur vient annonce r l ' éc la tan te vic toire 

sur les L i é g e o i s ( 5 3 3 ) . A Par is , c ' e s t la cons te rna t ion : de nombreux 

O r l é a n a i s se met ten t à baisser les testes et changera ien t volont iers de 

c a m p ( 5 3 4 ) . T o u t e f o i s , tous les espo i r s ne sont pas pe rdus : il y a de 

n o m b r e u s e s t roupes g râce auxque l l e s ils e spèren t résis ter ( 5 3 5) . D ' u n 

au t r e c ô t é , le roy par messages luifist deffense qu'il (Jean sans Peur) ne 

venist lors avec gens de son hostel et il envo ie par les citez du royaume 

ses mandements par lesquels il deffendoit aux habitants que ès citez, 

villes ou chasteaulx royaux, ne donnassent aucune entree à aucun 

prince de son sang, fors à luy et à son ainsné fils ( 5 3 6) . La réponse de 

J e a n sans P e u r ne se fai t pas a t tendre : il dist que tout ainsi que bon lui 

sembleroit il yroit ( 5 3 7 ) . Ce t t e rép l ique t émoigne bien de sa fo rce : il est 

le p lus pu i s san t et il le sai t . 

A u s s i , la p a n i q u e s ' e m p a r e de la cour , d ' a u t a n t plus que le peup le de 

Pa r i s estoit favorable au duc (53") et que les bourgeois de Paris avaient 

r e f u s é de prê te r à la re ine l ' a rgen t nécessa i re pour payer ses gens 

d ' a r m e s (53M). 

Il ne reste p lus pour la reine et sa cour que la fu i te , en e m m e n a n t bien 

sur le roi et le dauph in dont la p résence aurai t légi t imé l ' au tor i té de Jean 

s a n s Peur d è s le m o m e n t où il serai t en t ré dans la capi ta le ( 5 4 0) . Tou te la 

c o u r se r é f u g i e à T o u r s . 

(532) Chronique du religieux de Saint-Denis, T. IV, p. 180 ; E. de M O N S T R E L E T , op. 
cit.. T. 1, p. 388. 

( ' " ) Peu après, les amabassadeurs du roi, Bouratier et ses deux collègues, viennent 
confirmer cette nouvelle. Cfr. id., pp. 388-389. 

( *•'•') Pour lesquelles nouvelles, plusieurs qui paravant avaient este fort enclins et 
volentifz de eulx monstrer en rigueur au dessusdit duc de Bourgongne. commencèrent a 
baisser les restes et estre d'opinion contraire que paravant avaient este. ld.. p. 389. 

( " ' ) L . M I R O T , op. cit.. p . 3 2 2 . 

( 5 ") G. C O U S I N O T , La geste des nobles françoys. p. 123. 
("7) Ibid. 
("") Les chroniques du roi Charles VII. par Gilles le B O U V I E R , dit le Héraut B E R R Y . 

éd. H. Courteault et L. Celier, Paris, 1979, p. 30. 
("*) Chronique du religieux de Saint-Denis. T . I V , p . 1 3 8 ; Jean J U V E N A L des U R S I N S , 

op. cit.. p. 196. 
(540) « Publice astruebatur. et idproprius vero est. inopinatam hanc substractionem 

(le roi) consuluisse principes, ne rex Burgundie ducem jam accedentem benigne reci-
peret. aut ejus dulci alloquio frueretur -. Chronique du religieux de Saint-Denis, T. IV, 
p. 182. 
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P e n d a n t ce t e m p s , J ean sans Peur , p révenu de cet te fu i te , déc ide de 

m a r c h e r p r o m p t e m e n t vers Par is ( 5 4 1 ) . Le 28 n o v e m b r e , il y fait une 

e n t r é e t r i o m p h a l e ( 5 4 2 ) . Peu après , des pourpar le r s s ' engagen t avec le 

roi et c ' e s t G u i l l a u m e de Baviè re qu i , de par sa double parenté avec le 

d u c de B o u r g o g n e et la f ami l l e royale ( 5 4 3 ) , m è n e les négoc ia t ions ( 5 4 4 ) . 

C e l a se t e r m i n e par la paix de Char t r e s de mars 1409, qui consacre la 

s u p r é m a t i e du d u c de B o u r g o g n e en France : Jean sans Peur va être le 

m a î t r e de F r a n c e j u s q u ' e n 1413. 

b. Guillaume de Bavière et Guillaume de Namur 

En 1071, R ich i lde , c o m t e s s e de Ha inau t , se déc la re vassale de 

l ' é g l i s e de L i è g e pour ob ten i r l ' appu i de son évêque Théodu in . Depuis 

ce t t e da t e , à c h a q u e a v è n e m e n t d ' u n p r ince -évêque , les comtes de 

H a i n a u t p rê ta i en t h o m m a g e ( 5 4 5 ) . T o u t e f o i s , cela n 'a l la i t pas sans mal : 

c e r t a i n s d e c e u x - c i , tel F e r r a n d d e Por tugal en 1214, réc lamaient l ' abo -

l i t ion p u r e et s imp le de ce se rmen t de vassa l i té , mais sans résultat ( 5 4 6) . 

C ' e s t s e u l e m e n t pendan t le règne de Jean de Bavière que ce lien 

f é o d a l est b r i sé . En e f f e t , il est p lus que p robab le que cet te char te de 

1071 aura é té l ivrée aux va inqueur s d ' O t h é e , m ê m e si ce documen t ne 

f i g u r e pas d a n s l ' i nven t a i r e des char tes c o n f i s q u é e s q u ' a re t rouvé 

E . Fa i ron . Il n ' e s t pas pensab le q u ' u n tel acte ait subsis té après que le 

c o m t e de H a i n a u t ait imposé , avec le duc de Bourgogne , la terr ible 

(541) Le Livre des Trahisons de France, p. 42. 
f542) Si crièrent plusieurs Parisiens a sa venue, par plusieurs quurrefours. a huulle 

voix Noël. Cfr. E. de M O N S T R E L E T . op. cit.. T. 1. p. 392. Voir aussi G. C o l S I N O I . 

op. cit.. p. 124. 
(5 4 J) Beau-frère de Jean sans Peur, il était en même temps cousin germain d'Etienne III, 

père de la reine Isabeau. De plus, sa fille Jacqueline avait épousé le fils puiné de 
Charles VI, le duc de Touraine. 

(5 4 4) Gilles le B O U V I E R , op. cit.. p. 30. Il est possible aussi que Jean de Bavière ait 
participé à ces négociations : le duc de Bourgogne envoie un messager par devers 
Monseigneur Jehan de Baviere, esleu de Liege et comte de Loz, pour lui dire ... aucunnes 
choses sécrétés ... touchons le voyaige que Monseigneur le conte de Henau et ledit 
Monseigneur de Liege devoient faire prochainement après par devers le roy à Tours en 
Touraine... cfr. A.D.C.O.. liasse B.I571, fol. 56. 

(5 4 5) Voir ci ce sujet A. H A N S A Y . L inféodcition du comté de Huinuut u l'Eglise de 
Liège en 1071. in : B.S.A.H.D.L.. T. XIII. Liege. 1902, pp 23-58. 

("*) Vita Odiliae liber III de triumpho Sancti Lamberti in steppes, éd. J. Heller, 
M.G.H. , SS. , T. XXV. p. 187. 



— 223 — 

s e n t e n c e . O n peut d o n c se d e m a n d e r si le d o c u m e n t n ' a pas été détrui t 

d i r e c t e m e n t par les c o m m i s s a i r e s hennuye r s chargés de recenser ces 

c h a r t e s . D ' a i l l e u r s , il n ' y aura p lus j a m a i s d ' a c t e s fa i sant ment ion d ' u n 

re l ie f du c o m t é de Ha inau t après la batai l le d ' O t h é e ( 5 4 7 ) . Le Hainaut 

c e s s e d o n c d ' ê t r e un fief de l 'Ég l i s e l iégeoise et c ' e s t dans la logique des 

c o n s é q u e n c e s q u ' a en t r a înées le désas t re d ' O t h é e ( 5 4 8 ) . 

Il f au t e n c o r e a jou te r que tous les b iens que posséda ien t les rebelles 

du pays de Liège en Ha inau t sont i m m a n q u a b l e m e n t conf i squés . Ains i , 

d e s g e n s de T h u i n , de Lee rnes , de F o n t a i n e - l ' É v ê q u e voient passer 

d e s p rop r i é t é s q u ' i l s posséda ien t dans ce comté aux mains des Hen-

n u y e r s (54M). 

D e son cô t é , le c o m t e de N a m u r n ' a pas par t ic ipé sans intérêts a la 

c a m p a g n e con t re les L iégeo i s et il est sans doute présent à Lille pour 

f a i r e t r i o m p h e r ses p ré ten t ions sur les d ix-sept v i l lages (55°) l i t igieux 

e n t r e lui et les L iégeo i s depu i s de n o m b r e u s e s années . Il obt ient d ' a i l -

leurs ga in de cause . Le 24 j anv ie r 1410, Jean de Bavière p romet , en 

p r é s e n c e de son f rè re G u i l l a u m e , de remet t re le comte de N a m u r en 

p o s s e s s i o n de ces v i l lages ( " ' ) . Ce la se fera p rogres s ivemen t (5 5 2) e t , le 

19 n o v e m b r e 1411, G u i l l a u m e de N a m u r sera en possess ion de tous ces 

t e r r i to i res ( 5 " ) . 

c. Antoine de Bourgogne 

Q u a n t au duc de Braban t , il r éc lame des compensa t ions mais 

n ' o b t i e n t r ien . Il est t ou te fo i s cer ta in qu ' i l y a eu une tension entre 

(5 4 7) Le dernier que nous possédons date du II juillet 1390, lorsque Albert de Bavière 
releva ce territoire dans les mains de son fils Jean. Cfr. A.E.L.. registre aux reliefs de la 
cour féodale. n"43, fol I r". Cet acte est illisible car l'encre est en partie effacée, à cause 
de l'humidité. On possède une copie en français, tout à fait lisible (id., n" 44. fol. I r"). 

(54»j Nous n e croyons pas que Jean de Bavière ait mis fin à cette suzeraineté de sa 
propre autorité, avant 1408. 

t54'') A.D.N.. liasse B. 10.363. fol. 2 a fol. 5 r". 
("") Ces dix-sept villages sont : Biesmerée. Boignée. Ferrieres. Fontenelle. Fromiee. 

Fumai. Gerpinnes. Gillv. Gourdinne. Hannèche. Hemptinne. Hymiee. Mertenne. 
Natoye. Somzée. Tamines et Verlaine. 

( " ' ) L . D E V I L L E R S , Cartulaire.... T. 6 , pp. 2 4 9 - 2 5 0 . 

(5 5 2) Ch. P I O T , Inventaire des chartes des comtes de Namur Bruxelles, 1890, 
n" 1332 (6 juillet 1411), n" 1333 ( 14 novembre 1411), n" 1334 ( 16 novembre 1411), 
n" 1335 (16 novembre 141 1), n" 1336 (16 novembre 1411), pp. 393-394 

("') ld.. n" 1337, p. 394. 
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la p r i n c i p a u t é d e L i è g e e t le d u c h é d e B r a b a n t a p r è s la b a t a i l l e 

d ' O t h é e ( 5 5 4 ) . 

A n t o i n e r é c l a m a i t n o t a m m e n t l ' a v o u e r i e d e la c i t é d e L i è g e , l ' h o m -

m a g e d e s o n é v ê q u e e n t a n t q u e c o m t e d e L o o z , p o u r c e r t a i n s f i e f s 

r e l e v a n t d u B r a b a n t ( 5 5 5 ) , la p r é v ô t é d e M a e s t r i c h t ( 5 5 6 ) , le p a i e m e n t 

d ' u n e a m e n d e d e 1 0 0 0 0 0 é c u s d o n t le p a y s d e L i è g e lui e s t r e d e v a b l e 

p o u r a v o i r q u i t t é l e s i è g e d e R u r e m o n d e ( 5 5 7 ) e t e n f i n le d r o i t d e p a s s a g e 

p o u r s e s t r o u p e s d a n s l e c o m t é d e L o o z ( 5 5 8 ) . A t o u t e s c e s d e m a n d e s , 

J e a n d e B a v i è r e a s a r é p l i q u e . 

A i n s i , l ' é l u r é t o r q u e q u e l ' a v o u e r i e d e la c i t é n'appartient en rien de 

luy m a i s au seigneur de Diepenbeeke et ses devanciers, et en après 

alienée et parvenue à la main de Bertrand de Boverie. A la s e c o n d e 

d e m a n d e , il r é p o n d q u ' i l n ' e s t p a s a u c o u r a n t q u e s e s p r é d é c e s s e u r s en 

relevassent ancuns f i e f s dung duc de Braibant ou en fuissent requis de 

relever et aussey ne les a il luy mesmes point relevé ne a ce este requis. 

A u t r o i s i è m e p o i n t , il d i t q u ' / 7 ne croit point rien avoir en ce fait 

encontre Monseigneur de Braibant ou en préjudice de son patronage. 

E n s u i t e , c e s o n t l e s B r a b a n ç o n s q u i s o n t p a r t i s l e s p r e m i e r s d u s i è g e d e 

R u r e m o n d e sans laisser scavoir ( a u x L i é g e o i s ) de leur département 

(5 5 4) Les actes analysés par A. Verkooren en attestent. Cfr. A. V E R K O O R E N , Inven-
taire des chartes et cartulaires des duchés de Brabant. de Limbourg T. 2, n" 8418 à 
8 4 2 2 , pp. 1 2 5 - 1 2 8 . Il ne s'agit cependant pas de Thierry de Perwez, comme le dit 
A. Verkooren, mais de Jean de Bavière. 

(" 5 ) Notamment pour l'avouerie de Saint-Trond, le château de Colmont et la maison 
de Duras. 

(5 5 6) La prévôté revenait de droit au duc de Brabant. qui avait désigné pour ce faire le 
seigneur Jean de Wesemaele. Mais Jean de Bavière l'avait donnée au seigneur de 
Heinsberg pendant les sièges de Maestricht. Antoine demande des réparations. 

(" 7 ) En 1398. un traité d'alliance était signé entre les Liégeois et les Brabançons 
contre le duc de Gueldre. Une des clauses de ce traité stipulait que les contractants 
s'obligeaient à respecter tous les points de cet accord sous peine de 100 000 écus à payer a 
la partie voulant maintenir l'alliance. Lors du siège de Ruremonde. place forte de 
Gueldre, les Brabançons préfèrent, devant la résistance acharnée de cette ville, dévaster 
le pays de Juliers. Pendant ce temps. Jean de Bavière, a l'insu de la duchesse Jeanne, 
signait une paix séparée avec le duc de Gueldre. Des lors, aucune des deux parties n'avait 
droit aux 1 0 0 0 0 0 écus. Voir à ce sujet E . de D Y N T E R , op. cit.. pp. 1 3 5 - 1 3 7 ; Z A N T F L I E T , 

op. cit.. col. 352-353 ; Chronique liégeoise de N02, pp. 438-439. Le traité est édité dans 
M. G. W O L T E R S , Codex diplomaticus Lossensis (9J8-I522). Gand, 1849, n" 500, 
pp. 392-395. 

(5S8) Ce sont les principales demandes d'Antoine de Bourgogne (il y en avait qua-
rante). Cfr. A. V E R K O O R E N , op. cit.. n" 8 4 1 8 , pp. 1 2 6 - 1 2 7 . 
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E n f i n , le comté de Los é tant fief de l'église de Liège, le duc n ' a 

n u l l e m e n t le dro i t d ' a v o i r cet te ex igence ( 5 5 9 ) . 

En f év r i e r 1409, An to ine ira j u s q u ' à se fa i re dés igner par Benoî t XIII 

g o u v e r n e u r et d é f e n s e u r de la vil le et du terr i toire de L iège en a t tendant 

la n o m i n a t i o n d ' u n succes seu r à Thie r ry de Pe rwez . Ce titre est bien 

e n t e n d u tout t héo r ique , car depu i s la res taura t ion de Jean de Bav iè re , le 

p a p e d ' A v i g n o n n ' a p lus aucun pouvo i r dans le d iocèse de Liège (5 6°). 

A f o r c e d ' a v o i r voulu j o u e r sur les deux t ab leaux , An to ine est le seul 

d e s p r i n c e s p r é sen t s à Lil le en oc tobre 1408 à n ' a v o i r aucune c o m p e n s a -

t ion ( 5 6 1 ) . 

d. Les répercussions de la défaite dans le pays de Liège 

P e n d a n t q u e les c o m m i s s a i r e s de Jean sans Peur et de G u i l l a u m e 

de B a v i è r e s ' é v e r t u e n t à fa i re respec te r les c lauses de la s en tence du 

24 o c t o b r e 1408, Jean de Bavière ne perd pas son t emps : il r é c o m p e n s e 

ses f i d è l e s pa r t i s ans et se mon t r e impi toyab le envers ses anciens adver -

sa i r e s . 

La ville de Maes t r i ch t va tenir une g rande place dans les faveurs de 

l ' é l u . 11 se souv ien t du rôle pr imordia l q u ' e l l e a joué dans le conf l i t . Sa 

r é s i s t ance hé ro ïque lors des deux s ièges et sa fonc t ion de base opéra t ion-

nel le ( 5 6 2 ) p o u r Jean de Baviè re ava ien t porté un grand coup à la révol te 

d e s ha id ro i t s . B re f , sans e l le , Jean n ' au ra i t p robab lemén t pas re t rouvé 

sa p lace sur le s iège ép i scopa l . 

La vil le n ' e s t d o n c pas a f f e c t é e par la sen tence de Lille : aucun de ses 

d o c u m e n t s ne f igu re dans l ' i nven ta i r e des char tes con f i squées . Par 

("") Toutes les réponses de l'élu de Liège sont tirées d'un acte non daté, intitulé : 
... responsions que monseigneur de Liege fait aux pétitions et articlez fais et oultre 
donnez de part monseigneur le duc de Braibant, par protestacion d'ajouster. diminuer et 
damender etc. Cfr. A.G.R., Manuscrits Divers, n" 5b. f" 74 (minute sur papier). 

( » ° ) M T O U R N E U R , op. cit.. p p . 3 1 4 - 3 1 6 . 

("") Jean sans Peur et Guillaume de Hainaut lui donnèrent bien les 2000 écus de 
l'amende qui avait été imposée aux Liégeois pour non-respect des délais de la contribu-
tion de guerre, mais quelle maigre compensation par rapport à ce que les vainqueurs 
d'Othée avaient obtenu. 

( ^ l De là. Jean de Bavière lançait régulièrement de nombreuses expéditions contre 
les haidroits. Cfr. Jean de S R A V T L O T . Chronique, pp. I 12-114 ; Chronique du regne de 
Jean de Bavière, pp. 179-183. 
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a i l l eu r s , Maes t r i ch t a conse rvé b e a u c o u p d ' a c t e s , o r ig inaux pour la 

p l u p a r t , an t é r i eu r s à 1408, telle la paix de Fexhe ( 5 6 3) . En out re , elle 

n ' a u r a à p r end re aucune part dans la cont r ibut ion de guer re levée par les 

v a i n q u e u r s sur tout le pays de L iège ( 5 6 4 ) . La sentence de Lille elle-

m ê m e ne la isse aucun dou te sur les f aveurs dont bénéf ic ie cette ville : ce 

n ' e s t pas aux Maes t r i ch to i s , mais aux Tongro i s q u ' i n c o m b e la tâche de 

c o m b l e r les f o s sé s c r eusé s par les L iégeo is lors du second siège ( 5 " ) . 

La cha r t e de pr iv i lège acco rdée à Maes t r ich t le 13 n o v e m b r e 1409 est 

un e x e m p l e pa r t i cu l i è r emen t é loquen t de la grat i tude t émoignée par 

J e a n de Bav iè re e n v e r s la vil le. Les te rmes e m p l o y é s par l ' é lu par lent 

d'eux-mêmes : Want wij angesien die groete trouwe van onser goeder 

stat ende ingeseten van Triecht an ons ende onsen vrieden berwijst, 

ende sulke mislike ende oneyndrechtighe regimente der selver onser stat 

vorscr., da sij in geweest sijn. sal eest dat wij. ... l5""). 

Le n o u v e a u statut d ' o c t o b r e 1413, oc t royé par Jean de Bavière à cet te 

v i l le es t c e r t a i n e m e n t à p lacer dans ce m ê m e cadre ( 5 6 7) . 

C ' e s t é g a l e m e n t dans ce con tex te que Jean de Bavière donne , le 

30 s e p t e m b r e 1412, aux Maes t r i ch to i s une s o m m e de 6000 florins du 

Rh in en c o m p e n s a t i o n des dégâ t s q u ' a v a i e n t occas ionnés à la ville 

les b o m b a r d e m e n t s in tens i f s q u ' e l l e avait dû subir au cours des deux 

s i èges ( 5 6 8 ) . 

Les b o n n e s g râces de l ' é lu ne s ' a r r ê t en t pas à cet te vil le : nombreux 

son t les pa r t i s ans qui r eço iven t , en r é c o m p e n s e de leur f idél i té , des 

b i ens c o n f i s q u é s aux haidroi ts . En voici que lques exemple s : la sei-

g n e u r i e de H a u l t e p e n n e qui appar tenai t à Marguer i te de Waroux est 

( 5 " ) Voir à ce sujet la liste des actes publiée par J R U W E T , Charles intéressant 
l'histoire liégeoise aux Archives communales de Maestricht ( 12X4-14X2) in : A H L.. 
T. 4 , Liège. 1949. pp. 175-219. 

(5 6 4) Voir plus haut la répartition de cette contribution. 
(5") R.O.P.L., p. 427 (n" 24). 
(î66) considérant la grande fidélité que notre bonne ville et habitants de Maestricht 

ont témoignée à nous et à nos amis, et l'administration défectueuse et semée de conflits 
dans laquelle on s'est trouvé dans la dite ville... Il s'agit d'un règlement pour la ville, 
particulièrement favorable aux habitants. Cfr. L. C R A H A Y , Coutumes de la ville de 
Maestricht. Bruxelles, 1876, pp. 452-487. 

("7) C.St.L.. T. 6, n" 881, p. 165. 
(568) B U Lg.. manuscrit n" 667, Libri cartarum ecclesiae leodiensis (manuscrit de 

Betho), fol. 282. 
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d o n n é e à Jean de Be rna lmon t ( 5 6 9 ) ; J a c q u e m i n du Pont reçoit la sei-

g n e u r i e de Moin i l , en l evée à Goba r t Boseaul ( 5 7 0 ) , tandis que Richard 

de F e x h e fa i t rel ief des se igneur ies d ' A a z et de H e r m é e , con f i squées à 

Jean Bot i e r de Fexhe ( 5 7 1 ) ; Gi l l es Abry se voit dépoui l lé de sa se igneur ie 

de Bar se au p ro f i t de G u i l l a u m e , bâtard de Bavière (5 7 2) ; les se igneur ies 

d e F e n f f e et de Herock sont sais ies et données à Jacquemin de No i r fon -

t a ine ( 5 7 3 ) ; il est poss ib le aussi que ce soit sur l ' o rd re de Jean de Bavière 

q u e B a u d u i n de M o n t j a r d i n do ive se dessa is i r de la se igneur ie de 

D i e p e n b e e c k à l ' a v a n t a g e de Jean de Schoonvors t ( 5 7 4 ) ; les biens de 

J e a n de T o u r i n n e s sont c o n f i s q u é s et donnés à Henri d ' O d e w a t e r ( 5 7 5) . 

J e a n le bel dit Cres te lo t reçoit la maison de Thierry d ' A i x (5 7 6) ; l ' é lu fait 

e n c o r e don à Jean de Be rna lmon t de l ' impor t an te rés idence dite des 

T a w e s ( 5 7 7 ) ; une bel le d e m e u r e de la rue Hochepor te est accordée au 

c h e v a l i e r Erco t te de G r â c e ( 5 7 8 ) ; Jean d ' O c h a i n . le f idè le of f ic ia i de 

l ' é l u est auss i r é c o m p e n s é par une maison ( 5 7 9 ) ; Math ias de Hanen de 

S a i n t - T r o n d voi t toutes ses terres c o n f i s q u é e s passer aux mains de 

l ' é g l i s e de L o o z (5 8°) . Les possess ions des Pe rwez e u x - m ê m e s sont 

sa i s i e s : ainsi la se igneur ie de H a n e f f e passe aux mains du comte de 

N a m u r sur o rd re de Jean de Baviè re (5 8 1)- Les terres de Jean IV 

R o c h e f o r t - A g i m o n t subissent le m ê m e sor t , mais au prof i t du comte ue 

("") M. Y A N S . Les échevins de Huy ; Biographies des échevins et des maires de Huy 
Grande. S .L . , 1952, p. 402. 

(57") St. B O R M A N S . Les seigneuries féodales du pays de Liège; table des reliefs. 
Liège, 1871, p. 280 (8 mai 1409). 

(571) ld.. p. 4 (25 décembre 1409) 
(572) ld.. p. 47 (3 octobre 1410). 
(573) ld.. p. 174 (25 janvier 141 I). 
(5 7 4) E. B A C H A , Catalogue des actes de Jean de Bavière ( IJ90-I417). n" 159, p. 74 

( 16 octobre 1412). 
(5 7 5) St. B O R M A N S . Les fiefs du comte de Namur. T. 2, p. 205. 
(5 7 6) Th. G O B E R T Liège à travers les âges ; les rues de Liège. T. X, reimpression par 

M . J. NICOLAS . B r u x e l l e s , 1 9 7 7 , p. 6 0 7 . 

(577) ld.. T. III. Bruxelles. 1976. p. 366. 
(57") ld.. T. VI. Bruxelles, 1976, p. 71. 
(57") ld.. T. XI. Bruxelles, 1977. p. 390. 
(5*°) Cela, pour aider cette église à payer sa quote-part dans la contribution de guerre. 

Cfr. acte édité par J. D A R I S , Notices concernant les églises du diocèse de Liège. T. I 
(Looz), Liège, 1867, n° XIII, pp. 252-253 (1413). 

( " ' ) J . de C H E S T R E T de H A N E F F E , La terre franche de Haneffe... p. 3 3 . Au même 
moment, la seigneurie de Perwez (Brabant) est confisquée et donnée à la famille 
Walhain. Cfr. J . D E L M E L L E . Les deux Thorembais (Perwez). La Hesbaye et la guerre de 
deux cents ans entre le Brabant et Liège. Bruxelles. 1976. p. 85. 
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H a i n a u t ce t te fo i s . La liste est dé j à longue , bien que très ce r ta inement 

i n c o m p l è t e . 

La v e n g e a n c e de Jean de Bavière s ' e x e r c e aussi sur les ecc lés ias-

t i q u e s . À la f a v e u r de d o c u m e n t s par lesquels l ' é lu punissai t les ecc lé-

s i a s t i ques qui ava ien t pac t i sé avec Thier ry de Pe rwez , nous pouvons 

f a i r e ressor t i r l ' a t t i tude du c lergé pendant la révol te . Ce sera l ' ob je t du 

p a r a g r a p h e su ivan t . 

e. Les ecclésiastiques et la révolte des haidroits 

L o r s q u e Th ie r ry de P e r w e z est é lu , le chapi t re de Sa in t -Lamber t , 

ayan t r e f u s é de ra t i f ie r ce cho ix , doit s ' e n f u i r pour ne pas prêter le 

s e r m e n t de f idé l i t é à celui qu ' i l cons idère c o m m e un intrus (5 8 2) . Beau-

c o u p de c h a n o i n e s des co l lég ia les de Liège les imitent ( 5 8 J ) . Ré fug i é s 

d ' a b o r d à S a i n t - T r o n d , ils do ivent à nouveau part i r à la suite de la chute 

de ce t t e vi l le et t rouven t asi le à Louva in ( 5 8 4) . Dès lors, Thierry met à 

leur p lace d e s h o m m e s en t i è r emen t dévoués à sa cause , de sorte que l 'on 

ass i s t e à une vra ie révo lu t ion dans la vie ecc lés ias t ique de la c i té . En 

e f f e t , p o u r c o m b l e r les p l aces v ides , Th ie r ry , par l ' i n te rmédia i re de son 

é v ê q u e s u f f r a g a n t Jean Y s e w i n s , c o n f è r e les o rdres à qu inze en fan t s au 

m o i n s ( 5 8 S ) et a c c o r d e des b é n é f i c e s à une so ixanta ine de pe r sonnes qu ' i l 

ava i t c h o i s i e s p e r s o n n e l l e m e n t ( 5 8 6 ) . Si Benoî t XIII , qui a con f i rmé 

T h i e r r y , es t heu reux de voir passer ce r iche d iocèse dans son obéd ience , 

il n ' e n es t , b ien sûr , pas de m ê m e pour son rival Grégo i re XII, dont la 

r ipos te ne se fai t pas a t tendre : des le I 1 avril 1407. il autor ise Jean de 

B a v i è r e à a n n u l e r tous les ac tes de Thier ry de Perwez et a punir les 

(582) Chronique du règne de Jean de Bavière, pp. 1 6 5 - 1 6 6 ; Jean de S T A V E L O T , 

Chronique, p. 100. 
( 5 8 3 ) Tous leurs biens seront dès lors confisqués. Cfr. R.C.Lg.. T. 2, n" I 19. p. 119; 

E . S C H O O L M E E S T E R S , Notice concernant un manuscrit de l'ancienne abbaye de Saint-
Jacques, n" III, pp. 33-35. 

(584) Chronique du règne de Jean de Bavière, p. 168 ; Jean de S T A V E L O T , Chronique. 
p. 101. 

( ' " ' ) M . T I T S - D I E U A I D E . op. cit.. n" 5 3 2 , p. 2 0 2 . D'après la Chronique du règne de 
Jean de Bavière, pp. 1 6 9 - 1 7 0 , ces jeunes chanoines n'auraient reçu qu'une demi-
prébende. l'autre moitié étant détournée au profit du mambour pour l'entretien de ses 
troupes. 

( 5 8 * ) M . T I T S D I E U A I D E . op. cit.. n " 5 3 2 , p . 2 0 2 . 
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m e m b r e s i n s o u m i s du c le rgé ( 5 8 7) . Un peu plus de quatre mois plus tard , 

il d e m a n d e à la vil le de C o l o g n e d ' a i d e r Jean de Bavière (5 8 8) e t , le 

m ê m e j o u r , il fé l ic i te les chano ines r é fug iés à Louvain de leur f idél i té et 

les e x h o r t e à c o n t i n u e r de résis ter ( 5 8 9) . Le 22 ju i l le t , il leur conse i l le de 

f a i r e une e n q u ê t e sur les chano ines intrus af in q u ' i l s soient tous punis . 

T o u t e f o i s , si ce r ta ins fa i sa ien t a m e n d e honorab le et reniaient le se rment 

fa i t à Th ie r ry de P e r w e z , leur cas pourra i t éven tue l l emen t être réenvi-

s a g é . De tou tes f a ç o n s , les résul ta ts de cet te enquê te devront être 

a f f i c h é s d a n s tous les l ieux publ ics p roches de la cité ou du d iocèse de 

L i è g e ( 5 9 0 ) . Le 12 oc tob re 1407, ceux-c i sont rendus publ ics : la liste 

c o n t i e n t qua ran t e - e t -un n o m s de chano ines de Liège restés sur p lace 

a p r è s le dépar t de l ' é lu (S 9 1) . Bien sûr , ces « rebel les » ne sont pas pun i s , 

ca r le chap i t r e r é fug i é n ' a plus aucune autor i té à L iège , mais après la 

ba ta i l l e d ' O t h é e , cet te liste servi ra de point de dépar t à la vengeance de 

Jean de Bav iè re . 

O n voit d o n c que les papes r ivaux ont fai t de cet te révolte de Liège 

une a f f a i r e pe r sonne l l e . De ce fa i t , le petit « sch i sme » de Liège o f f r e un 

e x e m p l e ca rac té r i s t ique du conf l i t qui a divisé le chrét ienté pendant près 

d e q u a r a n t e ans . N o u s pour r ions m ê m e aller j u s q u ' à dire que la batai l le 

d ' O t h é e a é té un a f f r o n t e m e n t ent re les deux obéd iences ( 5 9 2) . Un mois 

a p r è s la d é f a i t e des L iégeo i s , Benoî t XIII qui ignore encore l ' événe -

m e n t , en est avert i par un a m b a s s a d e u r e n v o y é par une f ract ion de ces 

c a r d i n a u x se t rouvant à ce m o m e n t à Pise pour d iscuter , avec des 

c a r d i n a u x de l ' o b é d i e n c e r iva le , d ' u n fu tu r conci le de réuni f ica t ion de 

la c h r é t i e n t é . Ce t e n v o y é déc la re à Benoî t qu ' i l es t , devant Dieu , 

r e s p o n s a b l e avec son r ival , de la mort de mil l iers de Liegeois à la 

ba ta i l l e d ' O t h é e ( 5 9 1 ) . Ce j u g e m e n t que lque peu s implis te nous mont re 

("") M. S O E N E N . op. cit.. n" 4 0 , pp. 56-61. 
(5"") R.C.Lg.. T. 3, n" 653. pp 100-10! (23 août 1407). 
( 5 * " ) E . S C H O O L M E E S T E R S , op. cit.. n" I V , p . 3 5 . 

( 5 W ) M . S O E N E N . op. c i t . . n" 5 6 , p p . 7 1 - 7 4 . 

( 5 " ) E . S C H O O L M E E S T E R S , op. cit.. n " V , p . 3 6 - 4 8 . 

C 2 ) L'obédience romaine avec Jean de Bavière, et l'obédience avignonnaise avec 
Thierry de Perwez. 

( 5 " ) Martin de A L P A R T I L , op. cit.. pp. 384-385 : Bene est dolendum. pater beatis-
sime. quia m si magna Oie pietas et ipsius superhabundans misericordia pie et misericor-
der egerit cum ipsis mortuis. forsitan due partes, quod absit, sunt in via perdicionis et 
forsitan Deus requiret de manibus vestris et adversarii vestri sanguinem et animas 
ipsorum. 
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c e p e n d a n t b i e n q u e l l e r e s p o n s a b i l i t é l e s c o n t e m p o r a i n s o n t a t t r i b u é e 

a u x d e u x p a p e s d a n s c e t t e a f f a i r e . Il e x p r i m e a u s s i , p a r c e f a i t , l ' i d é e d e 

l a n é c e s s i t é d ' u n c o n c i l e d e r é u n i f i c a t i o n ( 5 9 J ) . 

A p e i n e r e p l a c é s u r s o n s i è g e é p i s c o p a l . J e a n d e B a v i è r e p r o c è d e à 

u n e é p u r a t i o n d e s c a d r e s d e s o n c l e r g é . Il s ' o c c u p e d ' a b o r d d e s g r a n d e s 

a b b a y e s d u d i o c è s e : le 15 o c t o b r e 1 4 0 8 , il a c c o r d e s o n p a r d o n à 

l ' a b b a y e d e F l ô n e p o u r l a p a r t q u ' e l l e a p r i s e d a n s le « s c h i s m e » d e 

T h i e r r y d e P e r w e z ( 5 9 5 ) . T o u t e f o i s , l ' a b b é E u s t a c h e d e M e l e n e s t d é p o s é 

e t r e m p l a c é p a r J e a n d e B o d e u r e n r a i s o n d e s s e r v i c e s r e n d u s à J e a n d e 

B a v i è r e p e n d a n t s o n e x i l ( 5 9 6 ) . D e m ê m e , l ' a b b a y e d u V a l S a i n t -

L a m b e r t e s t a b s o u t e le 3 1 o c t o b r e 1 4 0 8 ( 5 9 7 ) . N o u s i g n o r o n s c e q u ' i l 

a d v i n t d e s a b b a y e s d e S a i n t - J a c q u e s e t d e F l o r e f f e . D ' a p r è s J e a n d e 

S t a v e l o t , l e u r a b b é f u t d é p o s é ( 5 9 8 ) . L e s a b b a y e s d e S a i n t - L a u r e n t ( 5 9 9 ) 

e t d e S a i n t - G i l l e s à L i è g e , r e s t é e s f i d è l e s à J e a n d e B a v i è r e , b é n é f i c i e n t 

d e s e s f a v e u r s ( 6 0 0 ) . A L i è g e m ê m e , il s e m b l e q u e la m a j o r i t é d e s 

(5®4) Un autre exemple nous est donné par Jean de Bensheim. protonotaire de la cour 
de Mayenee. Il écrit aux évèques de Spire et de Worms pour qu'ils convainquent leur 
diocèse et l'empereur Robert de Bavière, d'adhérer a la politique du concile de Pise et de 
reconnaître le pape Alexandre V : O quante ex hac pace turbata fade s uni strages et 
cedes hominum et animarum pericula subsecuta ! et ut de ceteris omnibus taceam, hune 
solam cedem in Leodiensi conflictu peractam proponam in médium, in quo cerciter 
triginla quinque milia honinum occasione duorum contendencium de sede pontificali 
ecclesie civitatis predicte una die nondum quasi anno lapso crudeliler corruerunt. 
Utinam non in multo numéro eu die interfectorum anime ad inferni fuissent demerse 
profundum. Cfr. J W E I Z S A C K E R . Deutsche Reichtagsakten unter Kbnig Ruprecht. drille 
Abtheilung 1406-1410. T. 6, Gotha. 1888, n" 369, pp. 673-676 (29 septembre 1409). 

( s , s ) Dans cet acte, on voit que les chanoines de l'abbaye se sont ralliés a Thierry par 
nécessité et non volontairement, et qu'ils ont abandonné sa cause dès qu'ils en ont eu 
l'occasion. Cfr. E . S C H O O L M E E S T E R S , op. cit.. n" V I I I , pp. 5 5 - 5 7 . 

("*) U. B E R L I E R E , Monasticon Belge. T. II, Maredsous, 1928, pp. 271-272. 
(''") L'élu lui reproche d'avoir célébré la messe avec les schismatiques. Ils sont 

absous parce qu'ils ont refusé des bénéfices de Thierry. Cfr. E . F A I R O N , Supplément a 
l'inventaire analytique des chartes de l'abbaye du Val-Saint-Lambert-lez-Liége. in : 
B.C.R.H.. T. 74, Bruxelles, 1905, pp 191-193. 

("") Jean Sordeille (Saint-Jacques) et Nicolas Thibaut (Floreffe). Cfr Jean de 
S T A V E L O T , Chronique, p. 140. 

(*") Elle comptait dans ses rangs Lambert del Stache qui était un ardent défenseur de 
l'élu : il soutint devant Thierry de Perwez lui-même que son élection était nulle (Jean de 
S T A V E L O T , Chronique, p. 106). Ce serait peut-être lui l'auteur de la Relatio Schismatis 
(U. B E R L I E R E , Do m Lambert de! Stache..., in : Mélange d'histoire bénédictine. T. I, 
Maredsous, 1897. pp. 62-63. 

(600) y BERLIERE. Monasticon Belge, T. Il, pp. 47, 112 et 312. 
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c o l l é g i a l e s soi t res tée f idè le à Jean de Bavière ( 6 0 1 ) , sauf les co l lég ia les 

S a i n t - J e a n l ' É v a n g é l i s t e C 0 2 ) et Sa in t -Pau l , dont le doyen Jacques van 

d e n W o l f fu t d é m i s de ses fonc t ions ( 6 0 3) . 

C ' e s t sur tou t dans le bas-c le rgé que les haidroi ts f i rent beaucoup 

d ' a d e p t e s , c o m m e le c o n f i r m e la sen tence du 20 d é c e m b r e 1408. En 

e f f e t , en ver tu des pouvo i r s qui lui avaient été con fé ré s par Grégo i re XII 

en 1408, et en se ré fé ran t à l ' e n q u ê t e q u ' a v a i t menée le chapi t re ca thé-

d r a l , J ean de Bav iè re p r o n o n c e sa sen tence cont re les chano ines et les 

c u r é s qui ont pac t i sé l ib rement avec Thier ry de Pe rwez (6 0 4) : 

81 p e r s o n n e s sont p r ivées de leurs béné f i ces , non seu lement à Liège 

m ê m e , ma i s par tout le d iocèse . Dans cet te l iste, on re t rouve un grand 

n o m b r e d ' e c c l é s i a s t i q u e s dé j à c o n d a m n é s par le chapi t re en oc tobre 

1407. P lu s i eu r s de ceux-c i n ' y f iguren t p lus , é tant mor ts soit à 

O t h é e ( 6 0 5 ) , soi t dans la répress ion qui suivit d i rec tement la batai l le . On 

vo i t auss i q u e ce t te s en tence ne touche pas seu lement la cité de Liège , 

m a i s auss i la p lupar t des bonnes vi l les de la p r inc ipau té , telles Huy , 

C o u v i n , F o s s e s , et des vi l les du comté de Looz C 0 6 ) . 

Il es t c u r i e u x de cons ta t e r que le chapi t re de N o t r e - D a m e de T o n g r e s , 

b i en q u ' i l ait adhé ré f o r m e l l e m e n t à Thier ry de Pe rwez ( 6 0 7 ) , est resté 

f i d è l e p e n d a n t toute la révol te des haidroi ts au pape de R o m e . C ' e s t 

a ins i q u e le 23 mar s 1408, le chapi t re dé l ègue son doyen Géra rd de 

(6oi j ç - e s t c e qUj ressort de l'analyse de la sentence prononcée à Louvain le 12 octobre 
1 4 0 7 par le chapitre de Saint-Lambert (cfr. E . S C H O O L M E E S T E R S , op. cit.. n" V . 

pp. 3 6 - 4 8 ) . On possède encore, pour deux collégiales, le nombre des chanoines qui 
prirent la fuite : sur les vingt-six chanoines de la collégiale Saint-Martin, cinq seulement 
prirent parti pour Thierry ( E . S C H O O L M E E S T E R S , La collégiale de Saint-Martin pendant 
le schisme de Thierry de Perwez, in : B.C.R.H.. T. 15, 4" série. Bruxelles, 1888, 
pp. 5 8 - 5 9 ) et sur les vingt-huit chanoines de Saint-Pierre, deux seulement restèrent a 
Liège (E. PoNCELET, Inventaire analytique des chartes de la collégiale de Saint-Pierre. 
T. 1 , Bruxelles, 1 9 0 6 , p. X I I I ) . 

(602) Jean de S T A V E L O T , Chronique, p. 1 0 6 . 

(6 0 3) Par la sentence du 20 décembre 1408. 
(604) E. SCHOOLMEESTERS, Quelques nouveaux documents concernant le schisme de 

Thierry de Perwez.... Liège, 191 I, pp. 32-34. 
(605) p a r exemple, Guillaume de la Roche. 
(606) | | £ s t a r e m a r q u e r q u e | e s ecclésiastiques condamnés cumulaient deux ou trois 

bénéfices repartis dans différentes églises et cela, avec la permission de Thierry qui en 
avait demandé l'autorisation a Benoit XIII. Cfr P B R I E O L E B et A. L A R E T K A Y S E R , 

op. cit.. n" 3660. p. 814. 
C0 7) Comme on le voit dans un acte du 23 novembre 1407. Cfr. J. P A Q U A Y , Cartulaire 

de la collégiale Notre-Dame à Tongres. .. T. 2, n" 358. pp. 38-39. 
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H e e r s à R o m e af in d ' y expose r leur condui te q u ' o n avai t ca lomniée à la 

c o u r p a p a l e ( 6 0 8 ) . Mais r ien n ' y f i t . Si Jean de Bavière usa de c l émence 

e n v e r s le c h a p i t r e , G é r a r d de Heers fu t démis de ses fonc t ions et tous ses 

b i ens fu r en t c o n f i s q u é s ( 6 0 9 ) . Jean de Bavière s ' e s t donc mont ré impi-

t o y a b l e e n v e r s ceux qui l ' ava ien t abando n n é . 

Le 7 ju i l l e t 1409, A lexand re V , à qui l ' é lu et le c lergé l iégeois 

v i e n n e n t d ' a d h é r e r , c o n f i r m e toutes sanc t ions et pr iva t ions de bénéf ices 

fa i t e s par J ean de Bav iè re (6 1°). 

Q U A T R I È M E P A R T I E 

VERS UN RÉTABLISSEMENT 

C H A P I T R E T R : La modération de la sentence 

C o m m e nous l ' a v o n s vu p r é c é d e m m e n t , le pays de Liège est dans un 

é ta t d e d é n u e m e n t to ta l , ruiné tantôt par les haidroi ts , tantôt par les 

t r o u p e s de Jean de Bav iè re ou encore par l ' a r m é e des pr inces coa l i sés . 

D ' a u t r e par t , les réco l tes de blé des dern iè res années ont été par t icul iè-

r e m e n t m a u v a i s e s en ra ison des hivers rudes et des ge lées précoces ( 6 " ) . 

Le p a y s ne d i spose d o n c d ' a u c u n e ressource et ce , au m o m e n t où il en a 

le p lus be so in . 

L e s pa r t i s ans les plus acha rnés de l ' é lu , à savoir les chano ines du 

c h a p i t r e de S a i n t - L a m b e r t , ma lg ré leurs let tres du 10 oc tobre 1408 par 

l e sque l l e s ils ava ien t p romis de ne faire aucune poursuite, question, 

débat ou contredit, ne venir au contraire sur chu que par eulx (les 

p r i n c e s ) sera ordoné, pronuncié ou sentencié et exécuté... ( 6 1 2 ) , s ' i n -

(M") ld.. n" 360. pp. 46-48. 
C0") ld.. n" 368. pp. 54-55. 
C 0 ) E . S C H O O L M E E S T E R S . Notice concernant un manuscrit de Saint-Jacques. .. 

n" VI, pp. 49-50. 
C " ) Particulièrement les hivers 1407-1408 et 1408-1409. Cfr. Jean de S T A V E L O T , 

Chronique, p. 145. 
(61J) R.C.Lg.. T. 3. n" 659. p. 112. 
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s u r g e n t con t r e ce t te sen tence et r e fusen t d ' a p p r o u v e r par l ' appos i t ion de 

leur sceau des p resc r ip t ions qu i , en fin de c o m p t e , les punissent d ' u n e 

r évo l t e don t ils ont été les v ic t imes ( 6 1 3 ) . 

De son cô t é , Jean de Baviè re fai t en tendre à ses parents par des lettres 

q u e les a r t i c les insérés d a n s la sen tence du 24 octobre vont à l ' encon t re 

de la loi q u ' i l t ient de la imperiale Majesté ou du roy des Romains par la 

régale à luy concedee. Ce t t e sen tence l ' ob l ige donc à violer le se rment 

q u ' i l a p rê té lors de son inaugura t ion , à savoi r respecter et dé fend re les 

ins t i tu t ions de son peup le et les droi t s de l 'Ég l i s e de Liège C ' 4 ) . Il est à 

r e m a r q u e r , en e f f e t , que le pays de Liège est une terre d ' e m p i r e et que" la 

s e n t e n c e a é té r endue par un é t r anger , Jean sans Peur , et un vassa l , 

G u i l l a u m e de Bav ie re . C o m m e le soul igne Cami l l e de B o r m a n . Hfallait 

que t'empire d'Allemagne fut bien amoindri pour qu' il assistât, impas-

sible, à l'écrasement d'une si belle principauté, l'un de ses membres les 

plus florissants ( 6 1 S ) . F i n a l e m e n t , devan t tant de rés is tances , Jean sans 

P e u r et G u i l l a u m e de Bav iè re se rendent compte qu ' i l est plus avanta-

g e u x de lâcher du lest . Dès le mois d ' avr i l 1409, des c o n f é r e n c e s ont 

1 ieu en t r e les c o m m i s s a i r e s des p r inces , Jean de Bavière et le chapi t re de 

S a i n t - L a m b e r t , à p ropos d ' é v e n t u e l l e s modéra t ions ( 6 I 6 ) . Le 20 juin 

1409 , Jean sans Peur invite Thie r ry G h e r b o d e ( 6 I 7 ) à se t rouver à 

S a i n t - Q u e n t i n en V e r m a n d o i s pour le 30 avec tous les repertoires et 

extraiz que vous avezfaiz touchant les chartes et lettres dudit pays de 

Liège, ce qui cons t i tue ra i t une p remiè re base de d iscuss ion (61 l f). De son 

c ô t é , J ean de Baviè re fait au duc de Bourgogne des p ropos i t ions con-

c r è t e s p o u r une modé ra t i on d ' a u mo ins neuf points de la sen tence de 

Li l le ( 6 1 9 ) . Jean sans Peur se mon t r e que lque peu favorab le à toutes ces 

("") Jean de S T A V E L O T . Chronique, p. 1 2 4 . 

(6I4) R.O.P.L.. p. 447. 

(*15) C. de B O R M A N Les échevins île lu souveraine justice île Liege. T . I . Liege. 
1892, p. 251. 

(<"") Le 27 avril 1409 (R C.Lg.. T. 3, n" 681. pp. 141-142) et début juin {id., n" 683, 
pp. 145-146). 

( 6 I 7 ) Ils avaient été commis, avec cinq autres délégués, à faire les inventaires des 
chartes confisquées. Cfr. id.. n" 668, p. 120 (13 décembre 1408). 

(<"") id., n" 686, PP 148-149. 
(*") Les peines de ceux qui enfreindront la dite sentence, les places fortes à démolir, 

les privilèges, qu'il ne peut concéder sans l'autorisation des princes, l'amende de 
220 000 écus, les otages. Cfr. A.D.N.. liasse B 287, n" 14589 et 14589Ws. 
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d e m a n d e s , sauf en ce qui conce rne le pa iement des 220 000 écus ( 6 2 u) . 

A p r è s p lus i eu r s dé l ibé ra t ions C 2 ' ) , le 12 août 1409. les pr inces promul-

g u e n t leur nouve l l e s en t ence , un r e m a n i e m e n t de cel le du 24 oc tobre 

1408 ( 6 2 2 ) . T o u t d ' a b o r d , Jean sans Peur et Gu i l l aume de Bavière 

t i e n n e n t à me t t r e les c h o s e s au point : loin d ' e u x l ' in ten t ion d ' a v o i r 

j a m a i s vou lu abo l i r à L iège la loi impér ia le . Tou t au plus voulaient- i l s 

c o n f i s q u e r les franchises et usages, et les estatuz dont l'on y a usé (à 

L i è g e ) , qui sont contraires à la loi imperiale dudit pays de Liège ; 

ils d é c l a r e n t d ' a i l l e u r s que cet te loi usee de si ancien temps, demourast 

et fut ohservee en toutes ses parties et appartenances ( 6 2 3 ) . Ensui te 

v i e n n e n t d ive r se s m e s u r e s qui visent sur tout à donner sa t is fact ion à l ' é lu 

et au c h a p i t r e ca théd ra l . C ' e s t ainsi que ce dern ier est déchargé de la 

r e s p o n s a b i l i t é d ' a c t e s d ' hos t i l i t é c o m m i s cont re son gré , soit par un 

é v ê q u e , soi t par la popu la t ion l iégeoise enve r s le roi de France ou les 

p r i nce s v a n i q u e u r s , auxque l s les L iégeo i s , selon l ' o rdonnance du 

24 o c t o b r e 1408, é ta ient ob l igés de ne plus faire la guer re t"2"1). 

D ' a u t r e par t , si , lors du pas sage des t roupes bourgu ignonnes ou 

h e n n u y è r e s , le p a y s de L iège avai t à se p la indre de dévas ta t ions , guer res 

et p i l l a g e s , ce devra i t ê tre réparé par celui qui les aurai t c o m m i s ( 6 2 5) . 

Q u a n t aux châ te l a ins qui aura ient été p lacés dans les for te resses 

du p a y s , ils p rê te ron t un se rment non seu lemen t à l ' é v ê q u e , mais aussi 

le feront à ceulx dudit chapitre ainsi que d'anchienneté a esté accou-

tumé (626). 

A la sui te de la d e m a n d e de Jean de Bavière et de son chapi t re , les 

p r i n c e s déc l a r en t que les in terd ic t ions d ' é l e v e r des for t i f ica t ions dans 

(62°) R.C.Lg., T. 3, n° 688, pp. 150-152. 
C 2 ' ) On possède une sorte de procès-verbal non daté d'une de ces réunions, après 

laquelle fut vraisemblablement publié le texte de la modération apportée par les vain-
queurs à leur première sentence. Cfr. R.C.Lg.. T. 3, n" 689. pp. 153-155. 

C2 2) Cette modération est retranscrite dans une lettre du 12 août 1409. publiée dans 
R.O.P.L.. pp. 443-449 et dans L. D E V I L L E R S . Cartulaire.... T. 3, n" DCCCCLXXXII. 
pp. 393-399. 

("') R.O.P.L.. p. 447. 
("'J) Le chapitre ne sera point tenuz es poines déduiriez en nos ordonnances, se 

d'aventure elles estaient commises par ce que aucun evesque de Liege ou le peuple dudit 
pays de Liege se voldroient au temps avenir armer contre lesdis roys de France, contre 
nous (princes vainqueurs) ou contre nostre dit cousin le conte de Namur... Cfr. ibid. 

C25) Ibid. 
C2 6) ld.. pp. 447-448. 
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c e r t a i n e s p l aces de l ' E n t r e - S a m b r e - e t - M e u s e ne sont plus l imi tées 

q u ' a u v ivan t de Jean sans Peur et de son fi ls a îné Phi l ippe , comte de 

C h a r o l a i s , a insi que de G u i l l a u m e de Bavière et de sa f i l le un ique 

J a c q u e l i n e , a lo r s q u ' e l l e s ava ien t é té déc la rées perpé tue l les . Les vi l les 

d é j à d é m a n t e l é e s te l les Fosses , Couv in et Thuin ne pour ron t recons-

t ru i r e leurs fo r t i f i ca t ions q u ' a u bout de cent ans passez à compter de la 

date de ces présentes (627). 

La n o b l e s s e a aussi adressé des requêtes aux p romoteu r s de la sen-

t ence : e l le p ro tes te de ce que la nouve l le sen tence ne tient pas compte de 

ses d e v o i r s f é o d a u x en in terdisant tout r a s semblemen t d ' h o m m e s en 

a r m e s . Auss i est-i l au tor i sé aux nobles de se servir de leurs a rmes pour 

res te r f i dè l e s à l ' h o m m a g e prêté pour leur f i e f , no t ammen t à des sei-

g n e u r s é t r a n g e r s ( 6 2 s ) . 

D a n s une autre lettre da tée du m ê m e jou r ( 6 2 9 ) , les deux pr inces 

c o n s e n t e n t à res t i tuer à la cité et aux aut res vi l les de la pr inc ipauté et du 

c o m t é de L o o z une par t ie des char tes de l iberté ou autres s tatuts c o m m u -

naux néces sa i r e s à la vie de ces vi l les , char tes q u ' i l s avaient eu le loisir 

d e c o n s u l t e r g râce à l ' i nven ta i r e fait par leurs c o m m i s . Un tri a été 

o p é r é : L i è g e recouvre 69 let tres (63°) sur les 302 q u ' e l l e avait l i v rées ; 

H u y , 27 ( 6 3 1 ) sur 1 17 ; D i n a n t . 13 ( 6 3 2 ) sur 59 ; Sa in t -Trond , 7 ( 6 3 3 ) sur 

2 1 ; T o n g r e s , 15 (6 3 4) sur 33 ; Ber ingen , 1 (6 3 5) sur 4 ; Hasse l t , 1 (6 3 6) sur 

17 et e n f i n M a e s e y c k , 9 ( 6 3 7 ) sur 12. T h u i n , Bilsen et Herck n ' en 

C2 7) ld. . p. 448. En 1465, Philippe le Bon. en vertu de cette sentence, faisait rappeler 
à Thuin, Couvin et Fosses qu'il ne leur était pas permis de réédifier de nouvelles 
fortifications (id.. p. 597). Aussi Thuin, qui en avait reconstruit une partie dut-elle 
s'engager à les démolir à nouveau (id.. p. 607). 

C2*) Sauf si c'est pour combattre le roi de France, les ducs de Bourgogne, les comtes 
de Hainaut. Cfr. id.. p. 448. 

C2") Éditée dans id.. pp. 4 2 9 - 4 4 4 et dans L . D E V I L L E R S , Cartulaire.... T. 3 , 

n " D C C C C L X X X I . p p . 3 8 5 - 3 9 3 . 

("") R.O.P.L.. pp. 433-437. 
("') ld.. pp. 438-440. 
C3 2) ld.. pp. 440-441. 
C3 3) ld.. p. 441. 
C3 4) ld.. pp. 441-442. 
C3 5) ld., p. 442. 
("") Ibid. 
C3 7) ld.. pp. 442-443. 
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r ecouvren t aucune (6 3 8) . Bien en tendu , Jean sans Peur et Gui l laume de 

Bav iè re ont eu le soin de ne rendre aucune lettres de mestiers, tant de la 

dite cité de Liège comme des bonnes villes du pays de Liege et de la 

conté de Loz••• ( 6 3 9 ) , de m ê m e q u ' a u c u n acte émanant des Perwez. 

Q u a n t aux actes non res t i tués , ils avaient été , dit E. Fairon, détruits sur 

le c h a m p ( 6 4 0 ) , ce qui est tout à fait vra isemblable . Ceci démontre bien, 

e n c o r e une fo i s , le désir des vainqueurs d ' e f f a c e r j u squ ' au moindre 

souven i r toute t race de la révolte des haidroi ts . 

N é a n m o i n s , les pr inces se rendent compte que l ' absence d ' u n e 

légis la t ion en mat ière de mét iers est néfaste à l 'act ivi té industriel le, car 

c ' e s t bien sûr le rôle pol i t ique de ceux-ci qu ' i l s prétendent abolir , et non 

leurs act ivi tés p rofess ionne l les . Aussi suggèrent- i ls à Jean de Bavière 

de leur donne r des ordonnances bonnes et raisonnables (6 4 1) . Celui-ci 

ne s ' y résoudra q u ' e n 1414. 

Su r les points concernant une modérat ion de la contribution 

de guer re , ils se montrent intransigeants : j amais , au cours de cette 

pé r iode , ils ne font la moindre concess ion , c o m m e nous l ' avons déjà 

cons t a t é . Pourquoi ont- i ls te l lement insisté sur le paiement total des 

2 2 0 0 0 0 écus ? La raison en est s imple : Jean sans Peur a énormément 

beso in d ' a r g e n t pour subveni r à l 'entre t ien des troupes qu ' i l a dû lever 

p o u r ma in ten i r son inf luence à Paris et pour mener à son avantage la 

gue r re c ivi le qui vient d ' éc l a t e r en France (6 4 2) . Quant à Gui l laume de 

Bav iè re , non seu lement il doit rembourser les sommes qu ' i l avait em-

prun tées pour monter l ' expédi t ion de Liège, mais encore est-il obligé de 

payer au duc de Brabant la somme de 70 000 vieux écus qu ' i l devait pour 

les a r ré rages du douai re hol landais de la duchesse Jeanne t"4 ' ) . 

(®38) Les autres villes comme Couvin, Fosses. Ciney, Bouillon. Looz. Brée, et 
Stockem n'en avaient pas apporté car elles n'en possédaient, semble-t-il. pas d'assez 
importantes, qui auraient pu faire l'objet d'une confiscation. Cfr. E . F A I R O N , Chartes 
confisquées..., pp. XX1I1-XXIV. 

("*) R.O.P.L.. p. 443. 
(640) ç - e s t | a conclusion à laquelle il est arrivé en comparant les résumés donnés par 

l'inventaire et les chartes existantes. Cfr E . F A I R O N , op. cit.. pp. X I V à X V I I 

(**') R.O.P.L.. p. 443. 
(®42) Le fait qu'il reprenait les 2000 écus destinés à l'érection de la chapelle d'Othée en 

est une preuve. 
(6 4 3) Le 17 août 1409, Antoine croyait recevoir cette somme (cfr. L. D E V I L L E R S , 

Cartulaire. .. T. 3, n" DCCCCLXXXV11, pp. 407-408), mais le comte de Hainaut était 
encore incapable de payer. Ce n'est qu'en novembre 1411, alors qu'il venait de recevoir 
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A la fin de la le t t re , les p r inces réi tèrent leur dési r de voir respec ter les 

p r e s c r i p t i o n s de la p remiè re sen tence et les modéra t ions de la s econde , 

s o u s pe ine de ci"' escus a chacune des fois que l'on vendroit ou ferait à 

F encontre ( 6 4 4 ) . En modé ran t cer ta ins points de leur o r d o n n a n c e , Jean 

s a n s P e u r et G u i l l a u m e de Baviè re en tenden t bien la fa i re accepter plus 

f a c i l e m e n t , q u e ce soit par l ' é l u , le chapi t re de Sa in t -Lamber t ou les 

v i l l e s du pays de L iège , et p r o b a b l e m e n t fa i re accé lérer le pa iemen t de 

l ' a m e n d e . Q u o i qu ' i l en soi t , cet te pol i t ique habi le leur appor te les 

r é su l t a t s e s c o m p t é s : le j o u r m ê m e de sa p romulga t i on , la nouve l le 

s e n t e n c e est a p p r o u v é e par tous ( 6 4 S) , et dans des t e rmes qui la issent 

e n t e n d r e une g r a n d e sa t i s fac t ion : dans tous les actes qui agréent cet te 

m o d é r a t i o n , on re t rouve la m ê m e fo rmule : savoir faisons et recognois-

sons par ces présentes que agréablement nous avons receu les desseurs 

escriptes lettres de nozdis seigneurs... lesquelles et tout le contenu en 

iceiles avons loé, gréé et approuvé... 

En o c t o b r e 1409, les p r inces con t inuen t leur modéra t ion en autor isant 

à n o u v e a u q u e les f onc t i ons échev ina l e s soient v iagères et non plus 

a n n u e l l e s , ce qui avai t ce r ta ins inconvén ien t s c o m m e l ' absence d ' u n i t é 

d a n s la j u r i s p r u d e n c e , sur tout en mat ière de rencharges ( 6 4 6) . Mais les 

n o u v e l l e s t axes qui ont dû être levées sur la popula t ion pour recouvr i r 

e n t i è r e m e n t la s o m m e de 220 0 0 0 écus pèsent lourd et cela fai t de 

n o m b r e u x m é c o n t e n t s ( 6 4 7 ) . 

A la f a v e u r de ce s en t imen t géné ra l , les haidroi ts r é fug iés en Brabant 

d é c i d e n t de ten ter un c o u p de fo rce : à la fin du mois de sep tembre 1409, 

ils s ' e m p a r e n t par surpr i se de la vil le de Herck . Peu de t emps après , ils 

son t a s s i égés pa r le sénécha l du comté de Looz : la ville tombe assez vite 

et s e p t a n t e - d e u x séd i t ieux sont décap i tés sur p lace . Seize autres sont 

r a m e n é s à L iège avec leurs che f s , un certain Jean de Spa et Eus tache de 

B u r d i n n e , anc i en c h a n o i n e de la col légia le Saint -Jean l 'Evangé l i s t e . 

L à , ils sont e x é c u t é s pour l ' e x e m p l e ( 6 4 8) . 

la plus grosse partie de l'imposition levée sur le pays de Liège, qu'il s'acquitta de sa 
dette. Cfr. A.G.R.. Chartes de Brabant, I" novembre 1411, n" 7800. 

(644) R.O.P.L.. p. 444. 
(6 4 5) L. D E V I L L E R S , Cartulaire ... T. 3 , n" DCCCCLXXXIII à DCCCCLXXXVI. 

pp. 400 à 407. 
(•") R.O.P.L.. pp. 449-450. 
C4 7) Jean de S T A V E L O T , Chronique, p. 124 ; Z A N T F L I E T . op. cit.. col. 397 -.Chronique 

du règne de Jean de Bavière, p. 205. 
(64H) Jean de S T A V E L O T , Chronique, p. 1 4 5 ; Z A N T F L I E T , op. cit.. col. 3 9 7 . 
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C e t t e séd i t ion a eu des r ami f i ca t ions j u s q u ' à Huy : après une cour te 

e n q u ê t e , t ren te b o u r g e o i s de cet te vil le sont décapi tés parce q u ' o n les 

s o u p ç o n n e d ' a v o i r a idé les ha idro i t s ( 6 4 9) . 

J e a n de Bav iè re sait à quoi s ' e n tenir : il se tient déso rma i s sur ses 

g a r d e s , pa r c ra in te d ' u n at tentat con t re sa vie (6 5°). Pour préveni r toute 

n o u v e l l e i n su r r ec t i on , il fai t cons t ru i re à Sa in t -Trond , le 27 novembre 

1409 , un c h â t e a u - f o r t à la por te di te S tappe lpoor t , dans lequel il pourrai t 

se r é f u g i e r en cas de nécess i té ( 6 5 1 ) . 

A p r è s ces pé r iodes de t roub les , le ca lme revient enf in dans le pays 

de L i è g e . La s i tua t ion d ' a v a n t 1408 va d o u c e m e n t , par é tapes , être 

r e s t a u r é e . 

C H A P I T R E 2 : L'abolition de la sentence de Lille 

a. Les concessions de Jean de Bavière 

11 y a un peu p lus de c inq ans que la sen tence de Lille a é té p r o m u l g u é e 

l o r sque les L i é g e o i s réuss i ssen t à ob ten i r de l ' é lu que lques concess ions . 

11 ava i t d é j à pr is ce r t a ines m e s u r e s à Sa in t -Trond pour favor i se r le 

c o m m e r c e ( 6 5 2 ) , à Dinan t où il avai t rétabli l ' impor t an t mét ier des 

b a t t e u r s ( 6 5 3 ) , m a i s n ' a v a i t pas e n c o r e fait p reuve de c l émence envers la 

c i té de L i è g e . 

T o u t e f o i s , les e x i g e n c e s de la vie c ivi le avaient démont ré l ' abso lue 

n é c e s s i t é d ' u n e r éo rgan i sa t ion de l ' admin i s t r a t ion de la cité de Liège . 

A u s s i , à la p r iè re du chap i t re ca thédra l , des notables et des échev ins , 

J ean de B a v i è r e est a m e n é à d o n n e r un nouveau règ lement c o m m u n a l à 

la c i t é , a p p e l é le « R é g i m e n t » du 17 jui l le t 1414 (6 S 4) . S ' i l a concédé 

(6 4 9) Jean de S T A V E L O T , Chronique, p. 1 4 5 . 

(650) ... dominus electus... fuit armatus cum sua familia propter timorés nocturnos.. 
Cfr. Chronique du règne de Jean de Bavière, p. 206. 

( 6 " ) F . S T R A V E N , Inventaire analytique et chronologique des archives de la ville de 
Saint-Trond, T. I, Saint-Trond, 1886, pp. 150-152. IL accordait en même temps à cette 
ville un nouveau règlement, se souvenant peut-être qu'elle n'avait quitté son parti que 
contrainte et forcée. 

(6 5 2) F. S T R A V E N , op. cit.. pp. 1 5 3 - 1 5 8 (7 décembre 1 4 1 1 ) . 

(6 5 3) S. B O R M A N S , Cartulaire de Dinant . . T. 1, n"49, pp. 184-189 (11 mars 1411). 
(6 5 4) Cet acte est édité dans R.O.P.L.. pp. 458-486. Dans le préambule, l'élu déclare 

céder à la supplication du chapitre, des notables et des échevins qui ont exposeit et 
remonstreit que, par défaute de governe et de hoin régiment en icelle nostre citeil ... 
adviennent de jour en jour pluseurs grans debas et inconveniences... 
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q u e l q u e s m o d i f i c a t i o n s , c ' e s t parce qu ' i l s ' e s t rendu compte qu ' i l ne 

p o u v a i t g o u v e r n e r sans un m i n i m u m de consen temen t de la part de ses 

s u j e t s , m a i s auss i p o u r que en icelle le petit se pust paisiblement 

governer, vivre et cheoir deleis le grand en bon amour et le grand deleis 

le petit, et aussi que les malfaiteurs soient punis et corrigés solont leurs 

démérites et excès ( 6 5 5 ) . L ' é l u rappe l le cependan t que les p romoteu r s 

d e s d é c i s i o n s de Lille lui ont pe rmis de donne r que lques nouve l les 

ordonances pourvu qu'en ce, il n'y eût maître, juré, gouverneur ni 

délibération de métiers C 5 6 ) . On remarque q u ' e n fai t de conces s ions , 

J ean ne fa i t que ce l les qui appor ten t la moindre restr ic t ion poss ible a 

l ' e x e r c i c e de son pouvo i r souvera in . Sa pr inc ipale p réoccupa t ion est de 

m a i n t e n i r à l ' é ca r t des a f fa i r e s les gens de mét iers en e m p ê c h a n t leur 

r e d r e s s e m e n t au point de vue pol i t ique . Par ce Rég imen t , il r ég lemente 

les m é t i e r s , f ixe le taux des sala i res et les heures de travail e t , au point de 

vue de l ' o rgan i s a t i on c o m m u n a l e , inst i tue une commiss ion de douze 

c o n s e i l l e r s c h a r g é s d ' a s s i s t e r les échev ins dans l ' admin i s t ra t ion de la 

c i t é . Il se r é se rve le droi t de chois i r les conse i l le rs sur une liste de 

v i n g t - q u a t r e p e r s o n n e s p résen tée par le chapi t re et l ' é chev inage l 6 5 7 ) . 

En m ê m e t e m p s , un r eceveur doit ê tre dés igné pour s ' o c c u p e r des 

f i n a n c e s de la vi l le . Les s ta tuts c r imine l s et les o rdonnances concernan t 

la po l i ce des v iv res , qui ava ien t é té émis par la cité au XIV e s iècle , sont 

r e m i s en v igueur . Il prescr i t de for tes a m e n d e s pour les fau teurs de 

t r o u b l e s . Si m i n i m e s que para issent ces conces s ions , el les cons t i tuent 

d é j à un pas vers une res taura t ion complè t e du rég ime d ' a v a n t 1408, dans 

la m e s u r e où e l les a t t énuent que lque peu la dure té de la sen tence de 

Li l le . 

M a i s p o u r les L iégeo i s , ce n ' e s t pas encore su f f i san t : ce qu ' i l s 

v e u l e n t , c ' e s t le r é t ab l i s semen t comple t des anc iennes l ibertés et l ' a f -

f r a n c h i s s e m e n t des tu te l les b o u r g u i g n o n n e et hennuyère sous lesquel les 

la s e n t e n c e de Lil le les a p lacés . Pour parveni r à leurs f ins , ils déc ident 

d ' e n r é f é r e r à l ' e m p e r e u r S ig i smond qu i . en fin de c o m p t e , est le 

suze ra in de la p r inc ipau té . 

C " ) ld.. p. 178. 
C56) Ibid. 
("") La condition pour être élu : être borgois notables, vivons de leurs rentes ou de 

loial marchandises, sens mestier faire de leur bras, qui sont demorans dedans nostre 
dicte citeit ou franchise, ld.. p. 484 (article 129). 
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b. L'intervention de Sigismond et le Régiment de XIII 

O n ne conna î t pas les c i r cons tances qui ont poussé les Liégeois à 

d e m a n d e r l ' i n t e r v e n t i o n de l ' e m p e r e u r . Les sources sont à ce sujet peu 

l o q u a c e s . Il es t t ou t e fo i s v ra i semblab le q u ' u n e a m b a s s a d e ait été en-

v o y é e à C o n s t a n c e , où se t rouvai t a lors S i g i s m o n d , occupé à la réuni f i -

ca t i on de la ch ré t i en té : le 19 f év r i e r 1415, l ' e m p e r e u r c o n f i r m e aux 

L i é g e o i s qui v i ennen t de lui en fa i re la suppl ica t ion ( 6 5 8 ) , les pr iv i lèges 

qu i leur ava i en t é té acco rdés par l ' é v ê q u e Alber t de Cuyck ( 6 5 9) . 

C e t a c t e , r a m e n é de C o n s t a n c e par Wath ieu de Mous t ie r , abbé de 

S a i n t - H u b e r t , es t lu aux L iégeo i s le 12 avri l . Il n ' y est cependan t pas du 

tout q u e s t i o n d ' u n e suppres s ion de la sen tence de Lille ( 6 6 0) . L ' e m p e -

reu r ne fa i t par cet ac te q u e c o n f i r m e r son autori té souvera ine sur la 

p r i n c i p a u t é . D ' a i l l e u r s , peu de t emps après , en mars 1415, il la réaf-

f i r m e en r e p l a ç a n t , sur les ins tances de Jean de Bav iè re , le duché de 

B r a b a n t sous la ju r id ic t ion du t r ibunal de la paix ( 6 6 1) . 

C e t ac te est d ' a u t a n t plus impor tan t q u ' A n t o i n e de Bourgogne , 

a p r è s la ba ta i l l e d ' O t h é e , dans ses gr ie fs adressés à Jean de Bav iè re , 

déc l a r a i t q u e ses su je t s avaient été g r a v e m e n t at teints par la jur id ic t ion 

de ce t r ibunal don t les L iégeo i s fa isa ient un vér i table abus . En consé-

q u e n c e de quo i il ex igea i t la cessa t ion des appels de ce t r ibunal pour son 

d u c h é ( 6 6 2 ) . L ' a c t e de mar s 1415 est donc une vic toire pour Jean de 

B a v i è r e . 

O n peut se d e m a n d e r dans que l le mesure l ' i n te rven t ion impér ia le n ' a 

p a s r e n d u c o u r a g e aux ha idro i t s . En e f f e t , peu après avoir reçu la 

c o n f i r m a t i o n des p r iv i l èges par S i g i s m o n d , un complo t dont le but était 

("") Cum itaque scabini et cives leodiensis, noslri el sacri fideles dilecli. majeslali 
liumiliter duxerint supplicandum... Cfr. R.C.Lg., T. 3, n" 711, p. 173. 

("*) Ces privilèges avaient été confirmés par l'empereur Philippe de Souabe en 1208 
Cfr. Jean de S T A V E L O T , Chronique, pp. 1 5 2 - 1 5 6 ; G . K U R T H , op. cit.. T . 3 , P 8 3 . La 
confirmation de Sigismond du 19 février 1415 est éditée dans R.C.Lg.. T. 3. n" 71 1, pp. 
1 7 2 - 1 7 4 . On possède aussi une traduction française de cet acte, reproduite par Jean de 
S T A V E L O T , Chronique, pp. 1 5 6 - 1 5 7 . 

C6 0) C'est ce qu'affirme A. L A L L E M A N D , La lutte des États de Liège contre la Maison 
de Bourgogne. Bruxelles, S .D. , p. 50. 

(661) Archives de l'Évéché de Liège, collection Daris, Documenta Leodiensia ( 1200-
1659), R.3, n° 11, pp. 329-333 ( + un vidimus du 8 mai 1504, pp. 333-334). 

(*") A.G.R.. Manuscrits divers, 5 D., fol. 73 r". 
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de r e n v e r s e r Jean de Baviè re est découver t à Liège ( 6 6 3 ) . La répress ion 

es t i m m é d i a t e : les c o u p a b l e s ar rê tés sont décap i tés ou noyés ( 6 6 4 ) . Les 

t r o u b l e s n ' e n con t inuen t pas mo ins , à Dinant n o t a m m e n t , où des 

c i t o y e n s dé l iv ren t tous les p r i sonnie rs dé tenus dans les geôles de 

l ' é v ê q u e ( 6 6 S ) . C ' e s t sur tout du Brabant que les haidroi ts font de vio-

l en tes i ncu r s ions en terr i toire l iégeois . Elles ne prendront fin q u ' a v e c la 

pa ix de Maes t r i ch t du 25 oc tob re 1415, à laquel le nous avons dé j à fait 

r é f é r e n c e . P a r c e t ra i té , les ha idro i t s se verront t raqués par tout où q u ' i l s 

a i l lent ( 6 6 6 ) . A u s s i , m a n q u a n t de sou t ien , pr ivés de r e f u g e , ils vont petit 

à pe t i t c e s s e r leur ac t iv i té . Le nom de haidroi t va bientôt d ispara î t re de 

l ' h i s t o i r e l i égeo i se . 

L ' a n n é e 1416 m a r q u e une nouve l le é tape dans la voie de la res taura-

t ion . En e f f e t , c ' e s t d a n s le couran t de cet te année que Jean de Bavière 

p r o m u l g u e un n o u v e a u règ lemen t pour la cité : le Rég imen t des XIII ( 6 6 7 ) . 

L ' é l u ava i t dû se rendre c o m p t e que le Rég imen t de 1414 était bien 

i n s u f f i s a n t si on voula i t év i te r l ' a n a r c h i e q u ' a u r a i t m e n a c é d ' en t r a îne r 

la s u p p r e s s i o n de l ' o rgan i sa t ion c o m m u n a l e ( 6 6 8 ) . D ' a u t r e par t , le fait 

q u e les é c h e v i n s e u x - m ê m e s , a lors q u ' i l s lui é ta ient f avorab les pu i squ ' i l 

les cho i s i s s a i t , a ient s igné la requê te envoyée à S i g i s m o n d , a dû éga le-

m e n t l ' i nc i t e r à ces conces s ions . 

(bhi) Praelera in eodem mense Julio in dominum Johannem de Bavaria elecium 
Leodiensem. insurrexeruni aliquandi murmuratores maligni. moliemes exitare seditio-
nem vulgi Leodiensis contra suum principum. Cfr. Z A N T F L I E T , op. cit.. col. 4 0 2 . 

D'après Jean de S T A V E L O T , Chronique, p. 1 5 8 , il ne s'agissait ni plus ni moins de tuweir 
monsaugneur de Liège et les bonnes gens sour leur lis... 

C 4 ) Us étaient au nombre de douze selon Jean de S T A V E L O T , Chronique, p. 158 et de 
vingt-deux pour Z A N T F L I E T , op. cit.. col. 4 0 2 . 

(*") Jean de S T A V E L O T . Chronique, p. 158. 
("**) Le texte de ce traité n'est plus connu que par la chronique d'Edmond de Dynter. 

Sa première clause est particulièrement intéressante : Primo quod ad statim. exporte 
ducis Brabancie provictis suis ducatibus brabantiae et lymburgis et aliis suis dominus 
faciet publice preconizari. precipi et mandari. in lot is ubi mandata et precepta publicari 
consiieverunt. quod omnes mulefactores. communiter heydrote et moytmakers appellati. 
qui expatrus Leodiensi et Lossensi ad partes Brabancie et Lymburgensem effugerunt post 
bellum Leodiense et intérim Leodiensi et Lossensi dampna intulerunt extra predictam 
terram Brabancie et ultramosanam. sine dilacione recedant. sub suorum amissione 
corporum et bonorum : et singularitér et précipité ille moytmakers qui novissime certum 
moiiopolittin fecerunt in civitate Leodiensi proponentes memoratum dominum. Leodien-
sem electum et amicos suos interrirere inibi et occidere. Cfr. E. de D Y N T E R , Chronique. 
T. 3, pp. 307-308. 

(667j r o P L.. pp. 490-501. Cet acte est en grande partie la révision du Régiment de 
1414. 

("") Voir pour cela le préambule de cet acte. Cfr. id.. p. 490. 



— 242 — 

D a n s le p r é a m b u l e , il r é a f f i r m e encore une fo i s , c o m m e en 1414. 

l ' a b o l i t i o n d e s o f f i c e s de b o u r g m e s t r e , juré et gouve rneur de mét ier . 

Les d o u z e conse i l l e r s sont por tés au nombre de t reize. Sur les douze 

p r é s e n t é s par le chap i t r e et les é c h e v i n s , l ' é lu en choisi t respec t ivement 

sept et six ( 6 6 9 ) . Ils sont d é s o r m a i s habi l i tés à j u g e r t o u t e s les inf rac t ions 

c o m m i s e s con t r e les s ta tu ts de la ci té . 

J ean de Bav iè re r éo rgan i se aussi les mi l ices c o m m u n a l e s : douze 

c o m p a g n i e s mi l i t a i res sont é tab l ies selon le pr incipe de la répart i t ion 

p r o f e s s i o n n e l l e (6 7°) . En ou t re , il est accordé à ces c o m p a g n i e s 

d e s b a n n i è r e s , des p a n n o n c e a u x et des receveurs suivant les d iverses 

c a t é g o r i e s des p r o f e s s i o n s , ce qui n ' e s t pas sans se rapprocher de la 

s i tua t ion d ' a v a n t 1408, où les co rpora t ions de mét iers joua ien t un si 

g r a n d rôle ( 6 7 1 ) . 

c. La seconde intervention de Sigismond 

Le 24 d é c e m b r e 1416, S i g i s m o n d , de re tour d ' A n g l e t e r r e où il vient 

d e s i g n e r une a l l iance avec Henr i V, s ' a r rê te à Liège avant de regagner 

C o n s t a n c e ( 6 7 2 ) . Dès q u e les L iégeo i s apprennen t sa venue , une fou le se 

m a s s e d e v a n t le pa la is ép i scopa l ou loge l ' e m p e r e u r et r éc lame a grands 

c r i s l ' a n n u l a t i o n de la sen tence de Lille ( 6 7 1) . S ig i smond va accéder a 

l eur dés i r . Il n ' é t a i t en e f f e t pas en bons t e rmes avec la maison de 

B o u r g o g n e ( 6 7 4 ) : il avai t vu avec appréhens ion grandi r la puissance de 

ce t t e m a i s o n au dé t r imen t des terr i to i res de l ' emp i r e . Il allait faire tout 

ce qu i é ta i t poss ib le pour e m p ê c h e r cet te e x p a n s i o n , no t ammen t re fuse r 

d ' a c c é d e r à la d e m a n d e de G u i l l a u m e de Bavière de reconnaî t re à sa f i l le 

J a c q u e l i n e l ' h é r i t a g e des c o m t é s de Ha inau t , Hol lande et Zee lande ( 6 7 5 ) . 

( " ' ) Articles 18 à 20. Cfr. R.O.P.L.. pp. 494-496 
C7 0) R.O.P.L.. p. 492, article 9. 
C 7 1 ) G . K U R T H , op. cit., T . 3 , p . 8 4 . 

(67Z) Il y séjourna jusqu'au 2 janvier 1417. Z A N T F L I E T , op. cit., col. 407. 
(673) Après vinrent les borgois de Liege devant le palais où ledit roi herbegeoit, et 

commenchont à criier por r'avoir leurs franchises. Cfr. Jean de S T A V E L O T , Chronique. 
p . 1 6 0 ; Z A N T F L I E T , op. cit.. c o l . 4 0 7 . 

(®74) Voir à ce sujet F. QuiCKE, Les relations diplomatiques entre le roi des Romains 
Sigismond et la Maison de Bourgogne (fin 1416 - début 1417), in : B.C.R.H., T. 90. 
Bruxelles, 1926, pp. 193-214. 

( ® 7 5 ) F . S C H N E I D E R , op. cit.. p p . 6 7 - 6 8 . 



— 243 — 

A u s s i sa is i t - i l , lors de son passage à L iège , le moyen de porter un coup 

s e n s i b l e au p res t ige des ma i sons de Bourgogne et de Bavière et de 

r é a f f i r m e r en m ê m e t e m p s sa p ropre souvera ine té ainsi que cel le de 

l ' e m p i r e d a n s la p r inc ipau té . T o u t e f o i s , il faut a t tendre qu ' i l r egagne 

C o n s t a n c e p o u r qu ' i l p r enne une décis ion concrè te . Par un d ip lôme du 

26 m a r s 14 1 7 ( 6 7 6 ) , S i g i s m o n d déc la re avoir pris conna i s sance de la 

t e r r ib le s en t ence qui p laçai t la p r inc ipau té de Liège déjà a f fa ib l ie sous la 

c o u p e d e s d u c s de B o u r g o g n e et des comtes de Hainaut ( 6 7 7) . Il se 

m o n t r e pa r t i cu l i è r emen t at tr is té de la dévas ta t ion et de la ruine qui se 

son t aba t t ue s sur ce pays . Il sait aussi que la p lupar t des c lauses de cet te 

s e n t e n c e ont été exécu t ée s . Ce la est abso lumen t cont ra i re aux droi ts 

f é o d a u x de l ' e m p i r e ( 6 7 8 ) : ni l ' é v ê q u e , ni le chap i t re , ni les bonnes villes 

ne p o u v a i e n t ê t re s o u m i s e s à de tel les p rescr ip t ions , de m ê m e que Jean 

s a n s P e u r et G u i l l a u m e de Bavière ne pouvaien t imposer ces mesures 

s a n s son au tor i sa t ion ( 6 7 9 ) . En c o n s é q u e n c e , de quoi , il r évoque , casse et 

a n n u l e ce t te s en tence ( 6 8 0 ) et rest i tue aux Liégeois les pr ivi lèges qui leur 

a v a i e n t é té e n l e v é s . 

O n le voi t b i en , par cet ac te , S ig i smond en tend bien sauvegarder son 

dro i t de suze ra in , mais veut sur tout se p rémun i r contre ses redoutab les 

v o i s i n s : les m a i s o n s de France et de Bourgogne ( 6 8 1 ) . On a souvent 

in t e rp ré t é ce d o c u m e n t — et p r inc ipa lement G o d e f r o i d Kurth — c o m m e 

un d é s a v e u de l ' a t t i tude de Jean de Bavière pendant ce conf l i t ( 6 8 2) . Il est 

vra i q u e l ' o n est tenté de su ivre cet avis quand on l i t . . . multitudinemque 

immensam ab eo, qui patris vicem genere videbatur, verso in hostem ... 

fuisse peremptam ( 6 8 3 ) . C ' e s t c ependan t une e r reur , car ce sont tou jours 

les d e u x v a i n q u e u r s d ' O t h é e qui sont visés dans cet acte : princ ipes — 

(6 7 6) Édité dans R.O.P.L.. pp. 502-504 et par F. S T R A V E N . op. cit., pp. 178-183. 
(677) ... status eorum debilior efficitur et predictorum dominorum subicitur 

servituti... Cfr. R.O.P.L.. p. 503. 
(678) ... nobis et imperio imperialisusque juribus enormiter derogatur. Cfr. ibid. 
(679) ...de principatibus foedalibus atque regaiibus Romani imperii non licet. cui-

cumque. absque Romani régis auctoritate el expressa iicentia. quidcumque disponere 
neque taies submissiones.. Cfr. ibid. 

(""") Omnes quoque et singubas submissiones antedictas. . . ex superhabunti revoca-
mus. irritamus. cassamus. virtute priorum penitus annulamus. Cfr id.. p. 504. 

(6 8 1) Le fait qu'il ait répété à plusieurs reprises que le pays de Liège était le poste 
avancé, le boulevard de l'empire in finibus illis turrispraesidii. perutile munimen en est 
la preuve. 

( 6 8 J ) G . K L R T H , op. cit.. T . 3 , p . 8 6 . 

<683) R.O.P.L.. p. 502. 
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episcopum, capitulurn, civitatem, patriam ac eorum incolas supradic-

tas immaniter opprimere laborarrunt. D ' a i l l e u r s , il est à peu près 

ce r t a in q u e , lors de son voyage à L iège , S ig i smond a conc lu avec l ' é lu 

un a c c o r d qui va ouvr i r à ce dern ier les terr i toires de son f rè re Gu i l l aume 

q u e l ' o n sait m o u r a n t C 8 4 ) . 

J e a n de Bav iè re est un pion de S ig i smond dans sa nouvel le pol i t ique 

de r e g r o u p e m e n t des ter r i to i res des Pays -Bas ( 6 8 5 ) . 

d. La Jin du règne de Jean de Bavière 

D ' a p r è s le d i p l ô m e de S i g i s m o n d , la s i tuat ion d ' a v a n t 1408 devrai t 

ê t r e r e s t a u r é e . C e n ' e s t c e p e n d a n t pas encore le cas . Le 30 avril 1417, 

J ean de B a v i è r e se con ten te de publ ie r le Rég imen t des XVII mét iers ( 6 8 6) . 

D ix - sep t c o r p o r a t i o n s de mét ie rs sont ainsi ré tabl ies . C h a c u n e d ' e l l e s se 

voi t d é s i g n e r deux conse i l l e r s pour aidier ... les dois souverains 

conseilhiers delle citeit et j uge r selon les s tatuts de la cité ( 6 8 7) . Ces 

t r en t e -qua t r e conse i l l e r s cho is i s sen t huit é lec teurs qu i , a s semblés à huit 

au t r e s d é s i g n é s moi t i é par l ' é v ê q u e et moi t ié par le chapi t re ca thédra l , 

d o i v e n t é l i re à la m a j o r i t é les deux souvera ins conse i l le rs de la cité ( 6 8 8) . 

En ou t r e , tou tes les co rpo ra t ions auront deux o f f i c i e r s avec le titre de 

r en t i e r s ( 6 8 9 ) . Une c l ause pe rmet m ê m e , à la requête de deux ou trois 

m é t i e r s , q u e les souve ra ins conse i l l e r s soient tenus de convoque r une 

a s s e m b l é e de tous les hab i tan t s de la cité pour débat t re des a f fa i res qui 

l eur au ra i en t é té s o u m i s e s (6 9°). Si Jean de Bavière n ' a pas rétabli toutes 

les l iber tés de la c i té , c ' e s t p lus par amour -p rop re que par despo t i sme . 

La t e r m i n o l o g i e d é s o r m a i s e m p l o y é e en at teste et personne ne peut être 

d u p e : les deux souve ra ins conse i l le rs sont en réalité les deux bourg-

m e s t r e s d ' a v a n t 1408, les conse i l le rs sont les ju rés et les rentiers rem-

p lacen t les g o u v e r n e u r s des mét ie rs . Mais il faut dire aussi que c ' e s t 

d a n s un au t re espr i t que Jean de Baviè re a donné ce nouveau règ lement . 

C " 1 4 ) F . S C H N E I D E R , op. cit.. p. 69 ; P . H A R S I N , Liège entre France et Bourgogne. 
pp. 208-209. Les termes de ce traité ne seront connus qu'en septembre 1417. 

( » " ) F . Q U I C K E , op. cit.. pp. 221-222. 
t6"») R.O.P.L.. pp. 505-508. 
('"') ld.. p. 505, article I. 
(*"") ld.. p. 506. article 4. 
("*) ld.. p. 505, article 2. 
C'0) ld.. p. 507. article 6. 
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G u i l l a u m e de Baviè re vient en e f f e t de mour i r ( 6 9 1 ) ; Jean regarde dé jà 

ve r s les p o s s e s s i o n s de feu son f r è r e . Le 16 sep tembre 1417, le traité 

c o n c l u en t re S i g i s m o n d et l ' é lu de Liège est dévoi lé (6 9 2) : l ' emp e reu r 

d o n n e en m a r i a g e à Jean sa n ièce El isabeth de Goer l i t z , puis lui r emet à 

t i t re d ' e n g a g è r e le L u x e m b o u r g et enf in lui donne le Ha inau t , la 

H o l l a n d e , la Z e e l a n d e et tout ce que son père et son f rè re tenaient en 

re l ie f de l ' e m p i r e . De son cô té , Jean de Bavière cède l ' é chêvé de Liège 

a S i g i s m o n d et s ' e n g a g e à sou ten i r celui qu ' i l en invest i ra , de m ê m e 

q u ' i l s e rv i ra l ' e m p e r e u r c o m m e son se igneur suzerain cont re tous ses 

e n n e m i s ( 6 9 3 ) . 

Un fai t nous mon t r e que Jean de Bavière a fait de nouvel les con-

c e s s i o n s d a n s cet espri t : s ' a t t endan t ce r t a inemen t à devoi r comba t t r e sa 

n ièce J a c q u e l i n e pour p rendre possess ion de ses terr i to i res , il avai t 

p r é v u q u ' u n e a l loca t ion f inanc iè re devrai t lui être remise en c o m p e n s a -

t ion ( 6 9 4 ) . 

C ' e s t à une da te bien s y m b o l i q u e , le 23 sep tembre 1417, que Jean de 

B a v i è r e dé s igne Jean de S c h o o n v o r s t pour gouve rne r pendant son 

v o y a g e en H o l l a n d e ( 6 9 5 ) . Il ne repara î t ra plus j a m a i s à Liège ( 6 9 6 ) . 

C ' e s t d a n s le couran t du mois de mai 1418 qu ' i l rési l ie l ' évêché de 

L i è g e , dans les ma ins du pape Mart in V. ( 6 9 7) . Ce dern ier , sous l ' i m p u l -

s ion de S i g i s m o n d , lui dés igne un successeur , Jean de W a l e n r o d e . 

Il est tout l ' o p p o s é de son p récédesseur . En e f f e t , si Jean de Baviè re 

ava i t vou lu r égner en maî t re abso lu , Jean de Walen rode déclare dans sa 

c ap i t u l a t i on inaugura le qu ' i l veut gouve rne r avec le concours et 

le c o n s e n t e m e n t des États (6 9 S) . À la d e m a n d e d ' u n e dé léga t ion de 

C"1) Le 31 mars 1417. 
r 1 ) Ces clauses ont certainement déjà été débattues en décembre 1416, lors du 

passage de l'empereur à Liège. 
C " " ) A. V E R K O O R E N , Inventaire des chartes et cartulaire de Luxembourg..., n" 1578. 

pp. 171-173. 
C"4) Et est li intention de nous, li singnour ... que tous cheanzqui n ont payer ou volut 

payer leur taxhe delle grasce à nous, li singnour. présentement et pour cest cause (le 
règlementl/u/r par nostre dit citeit et banlieu. ou qu'ilh ne le paieront à certains jours, 
eauz sour ce requis et sommeil soient et demeurent à tous jours mais priveis et osleis de 
louiez les franchiesez el liberteis delle dille citeit. Cfr. R.O.P.L., p. 508. 

C'5) A . W A U T E R S , Analectes de diplomatique, in : B.C.R.H., T . X . 4 ' ' série. 
Bruxelles, 1882, n" XLV1. pp. 116-118. 

(<"i6) ... ne oncques depuis iih n'y revient. Jean de S T A V E L O T , Chronique, p. 161. 
C®7) ld.. p. 164. 
("®") Consilio el concessu trium stalulum patriae. Cfr. R.O.P.L.. p. 530. 
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L i é g e o i s v e n u e le t rouver a lors qu ' i l est à Maes t r ich t et n ' a pas encore 

fa i t sa j o y e u s e en t rée à L iège , il au tor ise le ré tab l i ssement de 24 ou 32 

m é t i e r s , se lon ce q u ' e n déc idera ien t les d ix-sept mét iers exis tants ( 6 9 9) . 

L e r é g i m e d ' a v a n t O t h é e est to ta lement rétabli : il ne reste rien de la 

s e n t e n c e de Li l le qui avai t eu la pré tent ion d ' ê t r e é ternel le (7 0°). 

C I N Q U I È M E P A R T I E 

L E S R É P E R C U S S I O N S D E L A B A T A I L L E D ' O T H E E 

C H A P I T R E 1 e r : L e s t a p i s s e r i e s 

P o u r c o m m é m o r e r le souven i r de sa victoire à O thée , Jean sans Peur 

fai t r ep r é sen t e r les p r inc ipaux ép i sodes ch rono log iques de son expédi -

t ion d a n s siz tapiz de haulte lice, de la bataille de Liège, ouvrez à or en 

plusieurs lieux ( 7 0 1 ) , tout c o m m e l ' ava i t fait son père Phi l ippe le Hardi 

p o u r la bata i l le de R o o s e b e e k e ( 7 0 2 ) . Prosper Bauyn , maître de la 

c h a m b r e des c o m p t e s de B o u r g o g n e au début du XV1IP' s iècle , dans ses 

m é m o i r e s , décr i t le su je t de c inq d ' e n t r e e l les : la p remière représente 

l ' e n t r é e du d u c de B o u r g o g n e dans le pays de Liège et son premier 

c a m p e m e n t , la s econde met en scène le s iège de Maest r icht par les 

L i é g e o i s et leur dépa r t , la t ro i s i ème , la batai l le d ' O t h é e en e l l e -même , 

la q u a t r i è m e , la reddi t ion de Liège et des bonnes vil les et la s ix ième, la 

(*"*) Le texte est édité par G . K U R T H , op. cit., T . 3 , appendice 2 , pp 3 5 8 - 3 5 9 . 

(,0°) Et deveis savoir, que trois mois après la venue dédit monsungueur l'evesque de 
Liege. ly peuple de Liege reprist tous ses anchiens usaiges, com ilh avoit devant la 
batalhe d'Othey, et refisent XXXII mestiers. maistres. jureis, governeurs et refisent 
banieres, tentes, pawelhons, et toutes aultres chouses aussi com pair devant, et refisent 
leurs congrégations et convocations en palais de l'evesque... Cfr. Jean de S T A V E L O T , 

Chronique, p. 166. 

( 7 0 1 ) L . de L A B O R D E , Les ducs de Bourgogne. études sur les lettres, les arts et 
l'industrie pendant le XV' siècle et plus particulièrement dans les Pays-Bas et le duché de 
Bourgogne. T. 2, Paris. 1851, n" 4273, p. 270 (extrait de l'inventaire des joyaux d'or et 
d'argent de Philippe le Bon. duc de Bourgogne, 12 juillet 1420). 

( , 0 J ) H. D A V I D , Philippe le Hardi. Le train somptuaire d'un grand Valois. Dijon, 
1947, pp. 38-40. 
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r é g i m e p r e s q u e s e m b l a b l e à celui q u ' i l s conna issa ien t avant 1408. 

N é a n m o i n s , ces du res é p r e u v e s ava ien t ma rqué fo r t emen t les espr i ts 

l i égeo i s qui en ava ien t conçu une haine implacab le pour le bourgui -

g n o n . Ce t t e ba ta i l le fu t donc prépara to i re aux é v é n e m e n t s qui t roublè-

ren t le p a y s de L iège pendan t tout le q u i n z i è m e siècle . C ' e s t à la suite de 

t ous les r eve r s sub is d a n s le couran t du qu inz i ème s ièc le , que l ' unan i -

m i t é se f e r a à L iège p o u r p r o c l a m e r la neutra l i té et la fa i re reconnaî t re 

i n t e r n a t i o n a l e m e n t (7<"(). 

("") Voir à ce sujet P. HARSIN, Les origines diplomatiques de la neutralité liégeoise 
(1477-1492), in : B.C.R H.. T. 5, Bruxelles, 1926, pp. 432-452. 
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Le rôle in te rna t ional de la batai l le d ' O t h é e concerne aussi le grand 

s c h i s m e d iv i san t l 'Ég l i s e depu i s 1378. Cer ta ins au teurs ont qua l i f i é 

ce t t e ba ta i l le c o m m e la lutte de deux papes . Sans souscr i re à cet te 

a f f i r m a t i o n , nous p o u v o n s dire que les révol tés l iégeois ont bénéf ic ié de 

c i r c o n s t a n c e s f avor i sées par le sch i sme pour mene r à bien leur rébel l ion 

et f a i r e r e c o n n a î t r e Th ie r ry de P e r w e z par le pape d ' A v i g n o n . 

La bata i l le d ' O t h é e appor te - t -e l l e des nouveau tés dans l 'ar t mil i -

ta i re ? N o u s ne nous p r o n o n c e r o n s pas f o r m e l l e m e n t , mais elle o f f r e des 

c a r a c t é r i s t i q u e s in té ressan tes d ' u n e nouvel le tac t ique qui ont été rele-

v é e s par M o n s i e u r Ga i e r ( 7 6 2 ) . Chr i s t ine de P isan , dans son « Livre des 

fa i t s d ' a r m e s » , ne c i ta i t -e l le pas O thée c o m m e une des batai l les qui 

d e v a i e n t se rv i r d ' é t u d e aux gens de guer re ( 7 " ) ? 

Si l ' o n s ' e n rappor te aux ch ron iqueu r s Ol iv ier de la Marche et Adr ien 

d ' O u d e n b o s c h ( 7 6 4 ) , la ca t a s t rophe d ' O t h é e a cont inué à f r appe r les 

i m a g i n a t i o n s . L o r s q u ' e n 1467, Marc de Bade fut porté au pouvo i r par 

u n e r évo l t e , les L iégeo i s se gardèren t bien de lui donne r le ti tre de 

m a m b o u r ou d ' é l u de L iège d ' a p r è s le souven i r d ' O t h é e , mais le n o m -

m è r e n t « r é g e n t » ( 7 6 S ) . 

O t h é e fu t auss i cons idé ré c o m m e un symbole . En 1409 dé j à , les 

p a r t i s a n s d ' u n conc i le de réuni f ica t ion de la chré t ienté prenaient 

l ' e x e m p l e d ' O t h é e pour d é n o n c e r l ' absurd i t é du grand sch i sme . Après 

la d é f a i t e des L iégeo i s à Brus them (27 oc tobre 1467), l ' a r m é e bourgu i -

g n o n n e m a r c h a jusques au lieu d'Aulté. Là , les dépu tés de la cité de 

L i è g e accep t è r en t une reddi t ion sans condi t ion ( 7 6 6 ) . C ' e s t encore à 

O t h é e q u e C h a r l e s le T é m é r a i r e é tabl i t son c a m p avant de se je te r sur la 

c i té qu i fu t c o m p l è t e m e n t dé t ru i te en 1468 ( 7 6 7) . 

1408 ne m a r q u e pas p o u r le pays de L iège , malgré la volonté des 

p r i n c e s v a i n q u e u r s , une ère de décl in total et déf in i t i f . Il fallut seule-

m e n t d ix ans p o u r que les L iégeo i s re lèvent la tête et re t rouvent un 

( 7 " ) C . G A I E R . Art et organisation ... pp. 3 1 8 - 3 1 9 . 

(7 6 3) Cité par H . G U I L L A U M E , op. cit.. pp. 7 2 - 7 3 . H Guillaume s'est servi pour 
Christine de Pisan du manuscrit n" 7 0 7 6 , fol. 3 2 de la Bibliothèque Nationale de Paris. 

(7<"*) O . de la M A R C H E . Mémoires, éd. H Beaune et J . d'Arbaumont, T . I , Paris, 
1883, pp. 84-85 et 200; A. d'OuDENBOSCH, Chronique, éd. C. de Borman, Liège, 1902, 
p. I12. 

( ' " ) J . L . K U P P E R . Marc Je Bade au pays de Liege en 1465. i n : Liège et Bourgogne, 
actes du colloque tenu a Liège les 2S. Jy et 30 octobre IVbX. Paris. 1972. pp. 66-67. 

T 7 6 ' ) R C.Lg .. T . I V . n " 103 .2 . p p . 2 4 6 - 2 4 7 ( 1 6 n o v e m b r e 1 4 6 7 ) . 

( 7 6 7 ) C . G A I E R . op. cit.. p . 7 2 . 
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L ' é l o i g n e m e n t de Jean de Bav iè re , peu heureux dans ses ini t ia t ives , 

la issai t la cap i t a l e à la merc i des ha idro i t s , dont l ' i n f luence grandissan te 

en t r a îna i t une b o n n e par t ie de la popula t ion dans la révol te . Le pays fut 

p l o n g é d a n s un dé so rd re excess i f auquel le m a m b o u r ne put appor te r un 

f r e i n . 

L ' é c r a s e m e n t des mi l i ces c o m m u n a l e s à O thée porta un coup terr ible 

aux pa r t i s ans de la d é m o c r a t i e . C ' é t a i t l ' é chec de l ' évo lu t ion de la cité 

d e L i è g e ve r s une ent i té u rba ine l ibre , dégagée de la tutel le du pr ince-

é v è q u e . 

Le te r r ib le m a s s a c r e des c o m b a t t a n t s l iégeois sur le c h a m p de batai l le 

d ' O t h é e et la répress ion sang lan te qui s ' ensu i t n ' é ta ien t pas encore 

s u f f i s a n t s p o u r les va inqueur s . La sen tence de Lil le , p rononcée par les 

p r i n c e s a l l i és , fu t auss i imp i toyab le que démesu rée . Les scènes d ' h o r -

r eu r et la des t ruc t ion to ta le des pr iv i lèges et de l ' a u t o n o m i e c o m m u n a l e 

p r o c è d e n t d ' u n m ê m e état d ' e sp r i t : la volonté de s ' i m p o s e r par la 

t e r r eu r et l ' h u m i l i a t i o n . 

Il c o n v i e n t de noter que la batai l le d ' O t h é e ne const i tue pas un fait 

i so lé à ce t te é p o q u e . En e f f e t , on peut r approcher la défa i t e l iégeoise 

d ' O t h é e de ce l le des c o m m u n e s gan to i ses de 1382 à Roosebeke . La 

c o m p a r a i s o n peut se p lace r sur d ivers poin ts : révolte des c o m m u n e s 

c o n t r e leur p r ince , in te rvent ion a rmée du duc de Bourgogne pour pré-

s e r v e r ses in té rê t s , é c r a s e m e n t des mi l ices c o m m u n a l e s , cons t ruc t ion 

d ' u n e c h a p e l l e c o m m é m o r a t i v e sur le c h a m p de bata i l le , représenta-

t i ons par t ap i s se r i es p o u r m a g n i f i e r la victoire du duc de Bourgogne . La 

c o n f i r m a t i o n des p r iv i l èges de G a n d et l ' amnis t i e généra le q u ' e l l e reçut 

f o n t e x c e p t i o n dans la c o m p a r a i s o n que nous venons d ' é t ab l i r . 

La lut te qui mi t aux pr ises le pays de Liège et Jean de Bavière dépassa 

le c a d r e l imi té de la p r inc ipau té : leur an t agon i sme favor i sa l ' in te rven-

t ion de Jean sans Peur et lui pe rmi t ainsi de s ' i m p o s e r en terri toire 

l i égeo i s et d ' a f f i r m e r la tou te -pu i s sance de la maison de Bourgogne face 

aux p r é t e n t i o n s des pa r t i sans du duc d ' O r l é a n s . 1408 const i tue donc 

b ien une p h a s e impor tan te dans les r ival i tés pr incières en France au 

d é b u t du q u i n z i è m e s ièc le . 

D ' a u t r e pa r t , l ' i n s t au ra t ion du protec tora t bourgu ignon dans la prin-

c i p a u t é de L iège fu t fac i l i tée par la fa ib lesse de l ' emp i r e dont relevai t le 

p a y s de L i è g e . Ce n ' e s t s eu l emen t q u ' e n 1417, neuf ans plus tard, que 

S i g i s m o n d r é a f f i r m a i t ses droi ts de suzera in en cassant la sen tence de 

L i l l e . 
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4 . P o è m e s et c h a n s o n s 

Un r i m e u r du nom de Rue l le , con tempora in des é v é n e m e n t s , chan ta 

la bataille de Liège dans un long p o è m e édi té par de Ram ( 7 5 x) . Cet te 

œ u v r e est d ' a u t a n t p lus in té ressante q u ' y sont ci tés les noms des 

p r i n c e s , c o m t e s et cheva l i e r s qui pr i rent part au comba t . 

La ba ta i l l e est aussi cé l éb rée dans une compos i t ion poét ique à la 

g lo i r e de Jean sans Peu r , la geste des ducs de Bourgogne (7S"). On lira 

auss i a v e c a t ten t ion un p o è m e a l l emand re t raçant l 'h i s to i re des s ièges de 

M a e s t r i c h t et la ba ta i l le (7 6°). 

O t h é e a fait é g a l e m e n t l ' ob j e t d ' u n e chanson que l ' on peut t rouver 

d a n s M . L e r o u x de Lincy ( 7 6 1 ) . 

Conclusions 

Arr ivé au t e r m e de cet e x p o s é , nous c royons avoir ana lysé la c o m -

p lex i t é d e s é v é n e m e n t s en touran t le d rame d ' O t h é e , à la lumière de tout 

un f a i s c e a u d ' i n f o r m a t i o n s dont ce r ta ines avaient été peu exp lo i tées . Le 

f o y e r é ta i t in té r ieur , bien sûr , ma i s il était fo r t emen t lié à de puissants 

f a c t e u r s ex t e rnes à la p r inc ipau té , ce qui a con fé ré au conf l i t un carac-

tère in t e rna t iona l . L ' o p p o s i t i o n des fo rces en p résence à l ' in té r ieur du 

p a y s de L i è g e deva i t about i r nécessa i r emen t à une ép reuve de fo rce . 

D ' u n e pa r t , la pe r sonna l i t é de l ' é lu , Jean de Bavière , imbu d ' i d é e s 

d ' a b s o l u t i s m e , sûr de son autor i té et du pres t ige de ses a l l iances fami -

l ia les , ne c o n v e n a i t guè re à la tête d ' u n pays épr is de liberté et de 

p o u v o i r . D ' a u t r e par t , la d é m o c r a t i e l iégeoise avait acqu i s une au tono-

m i e c ro i s s an t e et un sys t ème inst i tut ionnel de par tage de pouvo i r au 

c o u r s du q u a t o r z i è m e s iècle . Souc ieuse de préserver son rôle po l i t ique , 

e l le tena i t à se r é se rve r éga l emen t ses avan tages soc iaux . Le règne de 

J e a n de Bav iè re ne ta rda pas à ampl i f i e r l ' a n t a g o n i s m e exis tant ent re 

l ' é l u et une f ac t ion impor tan te de ses su je t s . 

(758) La bataille de Liège..., pp. 304-320. 
f75") La geste des Ducs Philippe et Jehan de Bourgogne p. 268 et 324-332. 
( 7 6 0 ) K . J . T H . J A N S S E N DE L I M P E N S , Het beleg van Maastricht (1407) en de slag van 

Othée in de dichtkunst, in : De Maasgouw. T. LXXII, 1958. col. 149-152. 
T 7 6 1 ) M . L E R O U X D E L I N C Y , op. cit.. Chansons I et I I . pp 7-15. 
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c h r o n i q u e de J a c o b T w i n g e r von K ô n i g s h o f e n s ' é t e n d que lque 

peu m a i s , par m a n q u e de r ense ignemen t s sans dou te , exagère à l ' ex -

t r ê m e le n o m b r e de c o m b a t t a n t s ( 1 0 0 . 0 0 0 du côté l iégeois) et de mor ts 

( 4 0 . 0 0 0 ) ( 7 5 4 ) , par e x e m p l e . 

3 . C h r o n i q u e s de F landre et de Brabant 

L e s c h r o n i q u e s de F landre ( 7 5 5 ) sont toutes f avorab les à Jean sans 

P e u r . E l les déc r iven t en généra l assez bien la batai l le , avec toutefo is 

q u e l q u e s e r r e u r s , mais nous d o n n e n t cer ta ins détai ls o r ig inaux , no tam-

m e n t en ce qui c o n c e r n e l ' i t iné ra i re du duc de Bourgogne , les ennu i s 

q u ' i l r e n c o n t r e en F l a n d r e , en par t icu l ie r à Bruges et G a n d , d ' a u t r e s 

e n c o r e . C e qu i f r a p p e sur tout dans ces ch ron iques , c ' e s t leur insis tance 

su r les c o n s é q u e n c e s q u ' a en t r a înées la défa i t e pour les Liégeois . El les 

p a r l e n t tou tes de la répress ion terr ible qui suivit Othée et dans toutes , on 

r e t r o u v e une par t ie ou un abrégé de la sen tence de Lil le . Ne serai t -ce pas 

p o u r f o u r n i r un e x e m p l e aux Brugeo i s et Gan to i s , en cons tan te agi tat ion 

d e p u i s q u e l q u e t e m p s ? 

Q u a n t au c h r o n i q u e u r b rabançon E d m o n d de Dynte r ( 7 5 6 ) , il ne 

c o n n a î t pas g r a n d - c h o s e de la ba ta i l le , et s ' e f f o r c e sur tout d ' e x c u s e r 

A n t o i n e de B o u r g o g n e de ne pas y avoi r par t ic ipé . Il se mont re à cet e f fe t 

tout à fai t o p p o s é aux L iégeo i s . Les « Braban t sche Yees ten » ne font que 

r e p r o d u i r e de Dyn te r ( 7 5 7 ) . 

( /126-1445). in : id.. T. 4, n" 1, p. 230 ; Cronica von der hilliger S rat von Coellen, in : 
id.. T. 14. n" 3. Leipzig, 1877, pp. 744-745; Gobelinus Persona, Cosmodromium 
(-> 1418), Francfort. 1599. p. 285 

C " ) Chronik des Jacob Twinger ... pp. 911-913. 
( ' " ) Jean B R A N D O N , op. cit.. pp. 112 et 118-124 ; Chronicon comitum Flandresium. 

éd. J. J. de Smet, Corpus chronicon Flandriae. T. I, Bruxelles, 1837, pp. 251-252; 
Chronicum Flandriae scriptum ab Adrien de Budt. éd. J. J. de Smet, id., pp. 354-356 ; 
Olivier de D I X M U D E , Merkwaerdige gebeurtenissen. .. pp. 43-47 ; Istore et Croniques 
de Flandres. T. 2, pp. 426-436. 

C " ) E . de D Y N T E R , op. cit.. T. 3. pp. 173-176. 
('") Brabantsche Yeesten of rijmkronik van Brabant. éd. J. F. Willems et 

J. M. Bormans. T. 3, Bruxelles. 1869. pp. 39-44. 
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— Le Livre des T r a h i s o n s de France ne fait p reuve d ' a u c u n par t i -pr is . 

Il se b o r n e a racon te r la batai l le d ' O t h é e pour en mont re r les réper-

c u s s i o n s en France ( 7 5 1 ) . 

Pa rmi tou tes ces c h r o n i q u e s , seu le , cel le d ' E n g u e r r a n d de Monst re le t 

d o n n e une a m p l e desc r ip t ion des é v é n e m e n t s de 1408. Son récit de la 

ba ta i l l e est en généra l cons idé ré c o m m e le plus comple t et le plus d igne 

de c o n f i a n c e , m ê m e si pa r fo i s il exagère pour rehausser le prest ige 

d e Jean sans Peur . Pour la déc r i re , il a dû t irer parti de nombreux 

t é m o i g n a g e s fou rn i s par des t émoins ocula i res ou des par t ic ipants de la 

ba t a i l l e , é tan t en con tac t avec de nombreux nobles du duché de Bour-

g o g n e ( 7 5 2 ) . Son t é m o i g n a g e est m ê m e b e a u c o u p plus comple t que celui 

d e s c h r o n i q u e u r s l iégeois , sans tou te fo i s les cont red i re . 

Il es t in té ressan t de m o n t r e r les d i f f é r ences entre les ch ron iques de 

t e n d a n c e s a r m a g n a q u e ou b o u r g u i g n o n n e . Du côté a r m a g n a c , on insiste 

sur le fai t q u e Jean sans Peur doit paye r pour le meur t re du duc 

d ' O r l é a n s , q u e la révol te des L iégeo i s est jus t i f i ée par la mauva i s e 

c o n d u i t e de Jean de Baviè re et sur l ' i n te rven t ion du roi et le r e fus de 

J e a n sans Peur d ' o b t e m p é r e r aux ordres de son souvera in . C h e z les 

B o u r g u i g n o n s , l ' a c c e n t est mis sur le pardon de Char les VI à Jean sans 

P e u r , la j u s t e c a u s e de Jean de Bav iè re , l ' i n te rven t ion logique de Jean 

s a n s P e u r en f a v e u r de son parent en dé t resse , sur la pu i ssance du duc de 

B o u r g o g n e , son c o u r a g e et son grand sens tac t ique , sur le dépar t du roi 

p o u r T o u r s et en f in la paix de Char t r e s qui consacre la victoire du duc . 

2. C h r o n i q u e s a l l e m a n d e s 

La ba ta i l l e d ' O t h é e n ' a pas eu b e a u c o u p de répercuss ions dans 

l ' E m p i r e , ce qui est de p r ime abord é tonnan t , dans la mesure où la 

p r i n c i p a u t é étai t terre impér ia le . O n se borne seu lement à la men t ionne r 

s a n s d o n n e r b e a u c o u p de dé ta i l s . Voici leur contenu général : les 

L i é g e o i s se sont révol tés cont re leur p r ince , le conf l i t s ' e s t t e rminé par 

la ba ta i l l e d ' O t h é e , il y a eu en t re 3 0 . 0 0 0 et 3 5 . 0 0 0 mor ts ( 7 5 3) . Seule la 

(151) Le Livre des Trahisons de France, pp. 32-40. 
( 7 5 2 ) E . de M O N S T R E L E T , op. cit.. T . I . pp. II (introduction) et 3. Il se base aussi sur la 

-lettre que Jean sans Peur avait envoyée à son frère, le duc de Brabant (R.C.Lg.. T. 3, 
n" 657, pp. 106-109). 

(75J) Chronik von U6H bis 1406 mit Fortsetzung bis 1447. in : Die Chroniken der 
Deutschen Stadte. T. 4. n" I, Leipzig. 1865. p. 114 ; Chronik des Erhard Wahraus 
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— Le re l ig ieux de Sa in t -Den i s se mont re de t endance plutôt bourgui -

g n o n n e , m a i s d ' e x p r e s s i o n très m o d é r é e ( 7 4 0) . 

— P ie r re C o c h o n est tout à fait host i le aux Or léana i s ( 7 4 1 ) . 

— P ie r re de F e n i n , dans ses « M é m o i r e s •> s ' avè re de tendance bourgui -

g n o n n e m o d é r é e ( 7 4 2 . ) 

— La c h r o n i q u e des Corde l i e r s , d ' u n auteur a n o n y m e , est très vis ible-

m e n t b o u r g u i g n o n n e ( 7 4 3 ) . 

— Le Jou rna l d ' u n bou rgeo i s de Paris re f lè te très bien l ' op in ion de la 

rue p a r i s i e n n e , f avo rab l e à Jean sans Peur ( 7 4 4) . 

— J e a n le F è v r e , s e igneu r de S a i n t - R e m y , c o m p t e parmi les par t i sans 

b o u r g u i g n o n s ( 7 4 5 ) . 

— J e a n Juvena l des Urs ins est le chef de f i le des ch ron iques à t endance 

o r l é a n a i s e . Il se m o n t r e pa r t i cu l i è rement host i le à l ' égard de Jean 

s a n s P e u r ( 7 4 6 ) . 

— G . C o u s i n o t , le chance l i e r , est un des plus opposés aux Bourgui -

g n o n s ( 7 4 7 ) . 

— G i l l e s le B o u v i e r est de cet te m ê m e t endance (74*). 

— Perceva l de C a g n y est m o d é r é m e n t Orléanais (7 4"). 

— J e a n R a o u l e t en est un par t isan plus a f f i r m é (7 5°). 

(74°) Chronique du religieux de Saint-Denis. (1380-1422), pp. 54 et 140-184 (seuls 
les chiffres pairs, les impairs correspondant à une traduction). 

(7 4 1) Pierre C O C H O N , Chronique normande. (1403-1429), publiée par H. Vallet de 
Viriville à la suite de la chronique de la Pucelle, Paris, 1859, pp. 396-401. 

(7 4 2) Pierre de F E N I N , Mémoires. ( 1 4 0 7 - 1 4 2 7 ) , éd. Melle Dupont, Paris, 1 8 3 7 , 

pp. 8 - 1 4 . 

(743) Chronique des Cordeliers ou chronique anonyme du règne de Charles VI. 
( 1400-1422), publiée par L. Douet-d'Arcq à la suite de Monstrelet, T. VI, Paris, 1862, 
pp. 199-204. 

(744) Journal d'un bourgeois de Paris, (1405-1449), éd. A. Tuetey, Genève, 1975, 
pp. 3-5. Le passage sur la bataille d'Othée a été mutilé ; il ne reste plus que le chiffre des 
morts (26.000). On a pu se faire une opinion de cette chronique en lisant les pages suivant 
la bataille. 

(7 4 5) Jean L E F E V K E , seigneur de Saint-Remy, Chronique. ( 1 4 0 8 - 1 4 3 6 ) , éd. 
F. Morand, T. 1, Paris, 1876, pp. 9-15. 

(7 4 6) Jean J U V E N A L DES U R S I N S , op. cit.. ( 1 3 8 0 - 1 4 2 2 ) , pp. 1 9 3 - 2 0 0 . 

(7 4 7) G. C O U S I N O T , La geste des nobles françois, (1402-1428), pp. 122-126. 
(74*) Gilles le B O U V I E R dit le héraut Berry, Les chroniques du roi Charles VII. 

( 1 4 0 2 - 1 4 5 0 ) , p p . 2 6 - 3 1 . 

(7 4 ' ) Perceval de C A G N Y , op. cit.. ( 1 2 3 9 - 1 4 3 8 ) , pp. 4 2 - 4 5 . 

(75°) Jean R A O U L E T , Chronique. ( 1403-1429), publiée par H. Vallet de Viriville a la 
suite de la chronique de Jean Chartrier, T. 3, Paris, 1858, pp. 149-150. 
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J e a n de S t ave lo t , il décr i t l ' ho r r ib l e répress ion qui suivit la batail le et les 

m a l h e u r s qui s ' a b a t t i r e n t sur le pays de L iège . Il en veut à nouveau à 

J e a n de B a v i è r e ( 7 3 S ) . E n f i n , il se mont re encore favorab le à l 'é lu en lui 

p r ê t a n t ces pa ro le s sur son lit de mort : o nobilis leodiensispatria, quare 

te reliqui? Cui te deservi? Nemo in te repartus est a tempore quo 

fundata Juisti, praesul aut dominus, qui veneroferierit C736). T o u t e f o i s , 

c e sera i t f a i re p reuve de peu de d i s ce rnemen t que de ne reconnaî t re 

a u c u n e va leu r à l ' œ u v r e de Zan t f l i e t . En e f f e t , c o m m e le soul igne 

S . B a l a u , il a un sens inné de l ' h i s to i re , ne relate rien qui ne se t rouve 

d a n s ses s o u r c e s , n ' a b u s e pas du merve i l l eux et surtout expose son récit 

d e m a n i è r e t rès c la i re , en ne donnan t pas t rop de déta i ls et en faisant 

r e s so r t i r les po in t s impor tan t s de sa narrat ion ( 7 3 7) . 

b. Les étrangers 

1. Les s o u r c e s f r ança i s e s 

Pa rmi les c h r o n i q u e s é t r angè res , c ' e s t incon tes tab lement en France 

q u e la ba ta i l le d ' O t h é e a eu le p lus de répercuss ions . Ce la s ' e x p l i q u e 

a i s é m e n t par le fai t que c ' e s t à la sui te de sa victoire que Jean sans Peur 

s ' e s t ins ta l lé au pouvo i r . O r , à cet te é p o q u e , la France était en t iè rement 

p l o n g é e dans la que re l l e en t re A r m a g n a c s et Bourgu ignons . C ' e s t pour-

q u o i n o u s a v o n s deux sons de c loche tout à fait d i f f é r en t s sur l ' in te rven-

t ion de Jean sans Peur à Liège et ses répercuss ions en France . Nous 

a v o n s pu d é t e r m i n e r , pa rmi les ch ron iques que nous avons consu l tées , 

en n o u s basan t sur les réci ts de la batai l le d ' O t h é e et de ses consé-

q u e n c e s , les d i f f é r e n t e s t endances de ces ch ron iques . N o u s les avons 

c l a s s é e s en deux ca t égor i e s ( 7 3 8) . 

— E n g u e r r a n d de Mons t re le t est en t i è rement pour le parti bourgui -

g n o n ( 7 3 9 ) . 

( 7 3 5 ) Z A N T F L I E T , op. cit., col. 3 9 2 - 3 9 3 . Cfr. Jean de S T A V E L O T , Chronique. 
pp. 145-146. 

( 7 3 6 ) Z A N T F L I E T , op. c i t . . c o l . 4 1 8 . 

(7 3 7) S. B A L A U , Les sources de l'histoire de Liège. .. pp. 618-619. 
(73S) Les numéros des pages que nous donnons pour ces chroniques se rapportent a la 

campagne qui a précédé la bataille, la bataille en elle-même et ses conséquences. 
Cy") E. de M O N S T R E L E T . op. cit.( 1400-1440). T. I.pp. 141-146,259-261 et 350-391 
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j u s t e c h â t i m e n t de Dieu ( 7 2 9 ) . Il loue les va inqueurs d ' a v o i r replacé Jean 

de B a v i è r e sur le s iège ép i s copa l , ainsi que leur g lor ieuse victoire (7 3°). 

La c h r o n i q u e du règne de Jean de Baviè re est en fin de compte cel le qui 

f o u r n i t le réci t le plus c i r cons t anc ié pour la pér iode 1406-1408. Là , elle 

se m o n t r e o r ig ina l e et mér i te d ' ê t r e uti l isée malgré sa subjec t iv i té . 

3 . C o r n e i l l e de Zan t f l i e t 

O n a s o u v e n t cons idé ré la ch ron ique de Zant f l i e t c o m m e étant la plus 

i m p o r t a n t e au poin t de vue du sch i sme de Thie r ry de Pe rwez d ' u n e part , 

et de la ba ta i l le d ' O t h é e d ' a u t r e par t , parce que l ' on pensai t qu ' i l avait 

eu à sa d i spos i t ion des sources par t icul iè res qui ne nous etaient pas 

p a r v e n u e s . Il n ' e n est r ien. Depu i s que S. Balau , en 1913, a publ ié le 

t ex te de la c h r o n i q u e du règne de Jean de Bavière , on peut revenir sur ce 

j u g e m e n t . En e f f e t , en c o m p a r a n t a t t en t ivement le texte de la ch ron ique 

du r è g n e de Jean de Bav iè re avec celui de Zant f l i e t pour la pér iode qui 

n o u s in t é re s se , il appara î t c l a i r emen t que ce ch ron iqueur a suivi point 

pa r po in t l ' a u t e u r a n o n y m e de la ch ron ique du règne ( " ' ) . Il a jou te 

c e p e n d a n t d a n s sa c h r o n i q u e p lus ieurs passages c o m m e la révolte de 

S a i n t - T r o n d en 1404, la f o r m u l e du serment exigé par Thierry de 

P e r w e z , q u e l q u e s l ignes sur le d e u x i è m e siège de Maes t r ich t , qui ne 

f i g u r e n t pas dans la c h r o n i q u e du règne et lui sont pa rvenues soit par 

t r ad i t ion o r a l e , soit par d ' a u t r e s sources ( 7 3 2) . Lorsque la source princi-

pa l e fai t d é f a u t , il se sert de Jean de S tave lo t , tant de la chron ique 

f r a n ç a i s e q u e la t ine . Il est à r emarque r que son op in ion sur Jean de 

B a v i è r e est en cor ré la t ion avec la source qu ' i l a uti l isée : d ' a b o r d peu 

f a v o r a b l e à l ' é l u , il le p résen te c o m m e ressemblant à Hector ou Achi l le 

p lu tô t q u ' à un é v ê q u e ( 7 3 3 ) . Il le mont re ensu i te attristé et peiné par la 

mor t d ' u n si g rand n o m b r e de ses su je t s à Othée ( 7 3 4 ) , pu i s , reprenant 

voluisses cum consensu. Ce passage reflète admirablement bien l'ambiance que l'on 
retrouve dans la chronique et la haine de l'auteur vis-à-vis des haidroits, en particulier 
des Perwez. Cfr. id.. p. 162. 

(7") ld.. p. 200. 
(,J0) ... vicloriam per principes gloriose obtentam.. Cfr. ibid. 
('•") Nous ne sommes pas le premier à le remarquer, S. Balau notamment (Chro-

niques liégeoises. T. I. p. 144) l'avait fait avant nous. 
('") Ibid. 
( ' " ) Z A N T F L I E T . op. c i t . . c o l . 3 5 9 . 

('") ld.. col. 391. Il se base ici sur la Chronique du règne de Jean de Bavière, p. 201. 
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j u g e m e n t de D i e u , q u e ce soit pour Jean sans Peur , assass iné , Gu i l l aume 

d e B a v i è r e , mor t après une longue ma lad i e , Gu i l l aume de N a m u r et Jean 

d e B a v i è r e , e m p o i s o n n é s , ou encore les o f f i c i e r s de l ' é lu dont cer ta ins 

son t m o r t s sans c o n f e s s i o n , d ' a u t r e s assass inés : La virge de Dieu qui 

chaiit sour les sangneurs et officiers qui traveihont les gens subgés de 

paiis (de L i è g e ) , tant de leurs corps corn de leurs bien ( 7 2 4 ) . Il se fait le 

p o r t e - p a r o l e du peup le de L iège , en t ra îné cont re son gré dans une 

r évo l t e et qui doi t subir la répress ion et les in jus t ices a lors qu ' i l n ' e n est 

p a s r e s p o n s a b l e . 

2. La c h r o n i q u e du règne de Jean de Bavière 

L ' a u t e u r a n o n y m e de cet te ch ron ique est con tempora in des événe -

m e n t s q u ' i l décr i t ( 7 2 5 ) . D ' a p r è s S. Ba lau , il aurai t uti l isé Jean de 

S t a v e l o t p o u r r éd ige r sa ch ron ique ( 7 2 6 ) . C ' e s t d i f f ic i le à dire . Il nous 

s e m b l e q u e p a r f o i s il le sui t . C e p e n d a n t , il ne le recopie j a m a i s . S ' i l ne 

s ' e n es t pas insp i ré , peu t -ê t re a-t-i l puisé dans une source qu ' au ra i t 

u t i l i sée Jean de S tave lo t ? Quoi qu ' i l en soit , con t ra i rement à ce de rn ie r , 

il n o u s fou rn i t b e a u c o u p de dé ta i l s conce rnan t la batai l le : i t inéraire des 

p a r e n t s de l ' é l u , n o m s des p r inc ipaux che f s de leur a rmée , descr ip t ion 

d e s l i eux , e f f e c t i f s des L iégeo i s , dé rou l emen t du c o m b a t . . . ( 7 2 7) . Il ne 

f a u t t o u t e f o i s pas p rendre à la lettre tout ce qu ' i l di t , car il se mont re un 

f a r o u c h e par t i san de Jean de Baviè re et m a n q u e dès lors to ta lement 

d ' o b j e c t i v i t é . Il est c o m p l è t e m e n t host i le aux haidroi ts et s ' a p p u i e 

c o n s t a m m e n t sur des pas sages b ib l iques qu ' i l adapte aux noms de Liège 

et d e P e r w e z ( 7 2 8 ) . Selon lui , la dé fa i t e des L iégeo is à O t h é e n ' e s t que le 

C") ld., p. 126. 
( 7 2 s ) On le voit à un passage où il déclare : Et intérim que premisse fiebant, qui ergo 

missus et parte dicti venerabiiis capituli de Sancto Trudone versus Flandriam et 
Franciam ad dominum ducem Burgundie... Cela se passe en 1406. Cfr. Chronique du 
règne de Jean de Bavière, p. 167. 

(726) S. B A L A U , Chroniques liégeoises, T. 1, p. 145. 
(727) Chronique du règne de Jean de Bavière, pp. 196-201. 
( 7 2 s ) Il fait dire à Jean de Bavière le Psaume 56 (55), versets 10-15 : Précipita. 

Domine, et divide linguas eorum. quia vidi iniquitatem et contradictionem in civitate 
Leodiensi. Die ac nocte circumdabit eam super muros ejus iniquitas, et labor in medio 
eius et injustitia. Et non defecit de plateis ejus usura et docus quia si inimicus meus 
maledixisset mihi sustinuissem utique. Et si is qui derat me super me magna locutus 
fuisse!, abscondissem me forsitan ab eo. Tu vero, de Perweys. homo unanimis. dus meus 
et notus meus, qui simul mecum dulces capiebas cibos, in domo Dei mecum amhuiasse 
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de F leurus ( 7 I S ) . Cet te assert ion est toutefois contredi te par A. Domken 

qui déc la re avoir vu dans un registre des archives de l 'égl ise d ' O t h é e 

une note ( 7 1 9 ) s ignalant en 1615 que ces tapisseries se trouvaient à 

M u n i c h , dans le palais des ducs de Bavière (72°). 

C H A P I T R E 2 : Les chroniques contemporaines 

a. Les Liégeois 

I. Jean de Stavelot 

Jean de Stavelot est l ' au teur de deux chroniques : l ' une , en f rançais , 

con t inua t ion de la chronique de Jean d ' O u t r e m e u s e et qui couvre 

la pér iode de 1400 à 1447; l ' au t re , en latin, va de 1364 à 1429 et 

n ' e s t , pour la pér iode qui nous intéresse, q u ' u n abrégé de sa chronique 

f r ança i s e ( 7 2 1 ) . 

Il es t , pour le règne de Jean de Bavière , le plus important des 

c h r o n i q u e u r s l iégeois . Cependan t , Jean de Stavelot n 'es t certes pas un 

h is tor ien au sens moderne : il nous donne beaucoup de petits détails qui 

n ' o n t pas g rande impor tance , en laissant de côté des é léments essentiels 

à nos y e u x . En ce qui concerne la bataille d ' O t h é e , son récit est assez 

pauvre : il se borne à nous donner quelques menus détails (7 2 2) . Il décrit 

c epe n d an t assez bien le dénuement du pays de Liège après la défai te et 

là, on voit qu ' i l est tout à fait opposé aux haidroits . Pour lui, c ' e s t 

l 'inobedienhe et rebellion d'aucuns malvolans qui est responsable des 
malheu r s qui se sont abat tus sur le pays. Il ne faut pas soutenir les 

m a u v a i s , mais leur résister et les corr iger afin que de tels maux ne se 

p rodu i sen t plus dans l ' aven i r ( 7 2 3) . Aussi faut-il tirer les leçons de la 

dé fa i t e . Il n ' e s t toutefo is pas favorable à Jean de Bavière et ses alliés : 

eux aussi sont responsables de la misère du pays. Leur mort est un 

("*) Ibid. D'après lui. elles devraient se trouver quelque part a Vienne. 
f 7 " ) Nous n'avons pu la retrouver. 
( , 2 ° ) A. DoMKEN. op. cit.. p. 169. Pour lui. elles s'y trouvent encore probablement. 
( 7 I L ) S . B A L A U . Les sources de l'Histoire de Liège au Moyen-Age : étude critique. 

Bruxelles. 1982 (réimpression de l'édition de 1903), pp. 597-604. 
( ' " ) Jean de S T A V E L O T . Chronique, p. I 18. 
("•') ld.. p. 145. 
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En 1435, lors du f a m e u x congrès d ' A r r a s (7 0 9) qui se tenait dans la 

g r a n d e sal le du logis de l ' a b b é de Sa in t -Vaas t , les murs de cet te sal le 

é t a i en t r e couve r t s tout autour de draps de haulte lice, esquels estoit 

figuré la bataille et desconfiture des Liegeois faicte par monseigneur le 

duc Jehan, père de monseigneur le duc de Bourgoigne (""), et par 

Guillaume, comte de Hollande en l'an I40K (7"). 

D ' a p r è s Jean de H a y n i n , e l les se t rouvaien t dans le pala is de Char les 

le T é m é r a i r e en 1468 ( 7 1 2 ) . Par la su i te , il semblera i t q u ' e l l e s aient été 

a m e n é e s par C h a r l e s - Q u i n t à Bruxe l les c o m m e on le cons ta te dans un 

i nven t a i r e du mo i s de mai 1536 ( 7 1 3 ) . Après cet te da te , on n ' en t rouve 

p lu s a u c u n e t r ace . Aura ien t -e l l e s été t ranspor tées à M a d r i d , c o m m e le 

s u g g è r e A . Wi t t e r t (7 1 4) ? C ' e s t poss ib le , mais il est v ra i semblab le aussi 

q u ' e l l e s so ient r e tournées en B o u r g o g n e et auraient servi de base à la 

d e s c r i p t i o n d o n n é e par P rosper Bauyn ( 7 I 5 ) . 

D e son cô t é , Jean de Bav iè re avai t aussi c o m m a n d é deux tapisser ies 

i l lus t ran t le m ê m e t h è m e . Nous n ' a v o n s cependan t pas beaucoup de 

p r é c i s i o n s à ce su je t . El les passent pour avoir été en levées par les 

B o u r g u i g n o n s lors du sac de L iège en 1468 ( 7 1 6 ) . El les f igurent à 

B r u x e l l e s d a n s un inventa i re des tap isser ies de la cour du 30 j anv ie r 

1732 : La bataille de Liege. pièce de dix-huit aunes de long sur sept 

et un demi-quart de haut et une autre de vingt aunes sur sept et un 

huitième ( 7 I 7 ) . E l les aura ien t été conse rvées j u s q u ' e n 1794 au Palais de 

B r u x e l l e s , m o m e n t où les Aut r i ch iens qui t tèrent la ville après la batai l le 

t1"") Traité entre le roi de France et le duc de Bourgogne Philippe le Bon. Voir 
H . P I R E N N E , op. cit.. T. I. p. 380; J. F A V I E R . LU guerre de Cent uns. Paris. 1980. 
pp. 535-543. 

("") Philippe le Bon. 
( ' " ) Perceval de C A G N Y . Chroniques I MsX). ed. H. Moranville. Paris. 1902. 

p. 42. 
(" 2 ) Jean de H A Y N I N . Mémoires ( 1465-1477), ed. D. Brouwers. T. 2. 1906. p. 25. 

( " J ) M. MlCHELANT, Inventaire des joyaux, ornements d'église, vaisselles, tapisse 
ries, livres, tableaux, etc. de Charles Quint dresse a Bruxelles au mois de mai lf.<f>. in . 
B.C.R.H.. T. XIII. 3" série. Bruxelles. 1872, p. 246. 

( 7 U ) A . WtTTERT, Les gravures de Jean de Bavière p. 118. D ' a p r è s lui , il ex i s te -

r a i t e n c o r e d e s f r a g m e n t s d e c e s t a p i s s e r i e s d a n s c e t t e v i l l e . Il f a u t c e p e n d a n t p r e n d r e 

a v e c l a p l u s g r a n d e p r u d e n c e l e s a f f i r m a t i o n s d e c e t a u t e u r . 

( '" ) Il ne nous dit cependant pas s'il les a réellement vues, et ne cite pas de sources. 

( ' " ) J . L E J E U N E . Les Van Eyck, témoins d'histoire, in : Annales. Economies. 
Sociétés. Civilisations. T. 12. Paris, 1957, p. 371. 

( " ' ) A . W A L ' T E R S . Les tapisseries bruxelloises. Essai historique. Les tapisseries et 
les tapisseries de haute et basse lice de Bruxelles. Bruxelles. 1878. p 425 
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p r o m u l g a t i o n d e la s e n t e n c e du 2 4 o c t o b r e 1408 à L i l l e (™3). C e s 

t a p i s s e r i e s m e s u r e n t c h a c u n e se ize a u n e s ( 7 0 4 ) de long sur sept de l a rge , 

s a u f la t r o i s i è m e , p i è c e p r i n c i p a l e de ce t e n s e m b l e , qui fa i t v i n g t - q u a t r e 

a u n e s d e l o n g su r sep t d e l a rge . 

Q u a n t à la c i n q u i è m e , e l l e deva i t r e p r é s e n t e r , c o m m e le la i sse e n t e n d r e 

la geste des ducs de Bourgogne, qu i ne n o u s d o n n e c e p e n d a n t q u ' u n e 

d e s c r i p t i o n i n c o m p l è t e , le s u p p l i c e d e s p r i n c i p a u x ha id ro i t s ( 7 0 5 ) . 

D e p a r la t a i l l e et la m a t i è r e d e c e s œ u v r e s , n o u s v o y o n s q u e J e a n sans 

P e u r n ' a p a s l é s iné su r les m o y e n s , et p o u r c a u s e : il se d e v a i t de fa i re 

r e p r é s e n t e r la v i c to i r e qu i ava i t d é m o n t r é sa p u i s s a n c e , a f in q u e le 

s o u v e n i r en soi t p e r p é t u é . Auss i les c o m m a n d e - t - i l a s sez r a p i d e m e n t 

( 7 0 6 ) . E n e f f e t , p o u r c e s t a p i s s e r i e s qu i c o û t è r e n t main denier, un 

p a i e m e n t de six c e n t s f r a n c s é ta i t e f f e c t u é en avri l 1 4 1 0 a Ri f la r t F a y m a l 

marchant de tapisserie demorant à Arras ( 7 0 7 ) . U n e par t ie au m o i n s 

d e v a i t ê t r e t e r m i n é e f in 1410. De fa i t , J e a n s ans P e u r , r e c e v a n t le c o m t e 

d ' A r o n d e l en 1410 , tint en la ville d'Arras table ronde et noble court 

ouverte, et avoit lors fait tendre une noble et rice tapisserie de haulte 

lice ouvrée, en laquelle on povoit veoir tout le fait des Liégeois et la 

guerre et bataille de Liège (70li). 

("") M. M A T H O N , Extraits des me moires inédits de l'rosper tiauyn, in : Bulletin de la 
société de l'histoire de France, Paris, 1848, pp. 231-232 et 242. 

(704) Une aune est une ancienne mesure de longueur valant à Liège à cette époque 
6 5 , 6 cm. Cfr. P . de B R U Y N E , Les anciennes mesures liégeoises, in : B.I.A.L.. T . 6 0 

( 1 9 3 6 ) , p . 2 9 2 . 

(7°5) On y voit Des tiestes l'on copa, des gens l'on fist noyer. Cfr. La geste des Ducs 
Philippe et Jehan de Bourgogne, éd. J. Kervyn de Lettenhove, Chroniques relatives à 
l'histoire de la Belgique sous la domination des ducs de Bourgogne. T. 11. Bruxelles, 
1873, p. 157, vers 8679. 

(706) De draps de haute liche. c'on fist ilecques dressier. 
L istore des liegeois y fist-on pourtraitier. 
Pourtraite et figurée, qui cousta main denier... 
Tout Ju compris ou draps qui fu d'ouvraige chier. 

Cfr. Lu geste des ducs de Bourgogne, pp. 516-517, vers 8664-8666 et 8680. 
(707) A.D.N.. liasse B. 1873, n" 52626. D'après Dom P L A N C H E R , Histoire générale 

et particulière de la Bourgogne. T. 3, Dijon, 1748, p. 289, un autre paiement de 
3080 francs était porté dans un compte du I" février 1411. Malheureusement, l'auteur ne 
cite pas sa source, et nous n'avons pu la retrouver. 

(70*) Le Livre des Trahisons de France, p. I 14. Voir aussi La geste des ducs de 

Bourgogne, p. 517. vers 8681 : Li conte d'Arrondie! l'esgarda votentiérs. 
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A PROPOS DES VITRAUX ARMORIES 
DE NOS MUSÉES 

par Richard FORGEUR 

D a n s le de rn i e r Bul le t in de l ' Ins t i tu t Archéo log ique L iégeo i s , 

t o m e 95 ( 1983) , M o n s i e u r Paul Cre ton a publ ié un ca ta logue des vi t raux 

a r m o r i é s et des inscr ip t ions sur verre des m u s é e s a rchéo log iques lié-

g e o i s et du ve r re . Ce r e l evé , ob je t d ' u n long travail rendu d i f f ic i le par la 

l ec tu re s o u v e n t m a l a i s é e , est des plus préc ieux de m ê m e que le sera 

ce lu i des p ie r res t o m b a l e s qui vient de sort ir de presse . 

Des r e c h e r c h e s para l lè les m ' o n t pe rmis d ' i d e n t i f i e r ou de préc iser 

l ' i d e n t i f i c a t i o n de trois b lasons et de con t r ibuer ainsi par un appor t , on 

ne peu t p lus m o d e s t e , à la c o n n a i s s a n c e de ces verr ières dont la va leur 

h i s t o r i que et e s thé t i que , q u o i q u e rédui te , est incontes table . 

P a g e 3 3 , n" 67 : <• a r m e s d ' o r au sautoir de gueu les , t imbrées d ' u n e 

mi t r e et d ' u n e c r o s s e ; dev i se : D e u s - C h a r i t a t e » . 

le mo t D e u s a été l ' o b j e t d ' u n e res taura t ion qui rend la devise incom-

p r é h e n s i b l e . Il es t e r roné c o m m e nous le ver rons . 

Il s ' a g i t des a r m e s de Henr i Ju l l in , abbé de Beaurepar t à Liège , ancien 

m o n a s t è r e p r é m o n t r é conver t i de nos jours en sémina i re . 

A b b é de 1706 à 1733, il por ta i t c o m m e devise : Patientia et 

Charitate. Ses a r m e s se voya ien t sur la chai re de l ' ég l i se de Fexhe-S l ins 

et sur un c o n f e s s i o n n a l de Mi lmor t ( ' ) . 

C e s m e u b l e s fu ren t p r o b a b l e m e n t achetés d ' o c c a s i o n , peut-ê t re lors 

de la d é m o l i t i o n de l ' ég l i se abba t ia le , en 1760, en vue de la cons t ruc t ion 

du m a g n i f i q u e ora to i re ac tue l , ou o f f e r t s par l ' a b b é . Il est peu probab le 

(') Bull. Soc. royale Le Vieux-Liège, n" 195, dans le tome 9 (1976), p. 93. Le 
presbytère de Soumagne où Jullin fut cure, a été réédifié sous son abbatiat. Une pierre à 
ses armes et devise le rappelle. 
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q u ' i l s p r o v i e n n e n t d ' u n e paro isse dont l ' a b b a y e était déc imat r ice car la 

f o u r n i t u r e de ces m e u b l e s n ' é ta i t pas à charge du déc ima teu r ( 2 ) . 

De p lus B e a u r e p a r t n ' é t a i t pas déc ima teu r de ces deux paroisses . 

P a g e 3 8 , n° 97 . Écu d ' o r à 3 pals de sable , t imbré d ' u n e mitre et d ' u n e 

c r o s s e en pa l , accos t é des let tres E. J . 

Il s ' a g i t des a r m e s d ' E d m o n d J o u v e n t , abbé d ' A u l n e (sur la S a m b r e , 

p r è s de T h u i n ) de l ' o rd re de C î t eaux , de 1622 à 1653. L ' a rmor ia i 

d ' A b r y ( 3 ) en t é m o i g n e ainsi que des d o c u m e n t s con tempora ins (4) du 

p ré l a t . M o n s i e u r R. Lauren t a réd igé en 1976, un ca ta logue consc ien-

c i e u x d e s sceaux des abbés d ' A u l n e ( 5 ) ; il s emble qu ' i l n ' a pas t rouvé 

ce lu i de l ' a b b é J o u v e n t . 

C o m m e n t aurai t - i l pu suppose r que ces a rmes décorent un vitrail d ' u n 

m u s é e de L i è g e ? La publ ica t ion d ' u n ca ta logue l ' aura i t ce r ta inement 

a idé ca r la l acune eut é té c o m b l é e . 

P a g e 4 3 , n° 31 . « S u r une c rosse posée en pal , écu ova le , parti : 

d ' a r g e n t à un épe rv i e r au na ture l , c o n t o u r n é , sur un tronc d ' a r b r e issant 

d e sa t e r rasse de s i n o p l e ; au 2, de gueu les à 4 fasces d ' o r au cygne 

d ' a r g e n t b rochan t . Dev i se : E valle sursum. 1649. A r m e s de la fami l le 

V a l k e n e e r » . 

Il s ' a g i t e f f e c t i v e m e n t d ' u n m e m b r e de cet te fami l le : à savoir Ca the -

r ine V a l k e n e e r , abbesse de Maagdendaa l à Opl in te r près de T i r l emon t , 

du 3 1 / 1 2 / 1 6 4 5 au 10 /5 /1680 , ce que con f i rmen t les lettres C et V 

p l a c é e s de part et d ' a u t r e du blason ( 6 ) . 

L ' i d e n t i f i c a t i o n de ces a rmes est g r andemen t faci l i tée par le fait 

q u ' a u c u n au t re m e m b r e de ces t rois fami l les JOUVENT, JULLIN et 

V A L K E N E E R n ' a tenu la c rosse dans nos régions . 

(J) Visitationes archidiaconales archidiaconatus Hasbaniae. éd. Guil. S I M E N O N . 

Liège . 1939, p. 207 et 505. L'abbaye possédait cependant une grande ferme à Milmort. 
Ayant des biens dans la région, l'abbé fut probablement sollicité et offrit un cadeau. 
Monasticon belge, t. 2, 1928, p. 234. 

I 3 ) Armoriai d'Abry. blasonné et publié par Guy P O S W I C K , Liège, 1 9 5 6 , n" 2 3 3 5 et 
Archives de l'Etat à Liège. Fonds Abry, 27, p. 390. 

C) Documents et rapports de la société historique et archéologique de l'arrondisse-
ment administratif et judiciaire de Charleroi. 51 ( 1963-1965). 45. 

(3) Trésors d'art et d'histoire de la Thudinie. Catalogue de l 'exposition Thuin 119761. 
p. 149; Monasticon belge, t. I, 1890, p. 340. 

(®) Sur cette abbesse. voit Monasticon belge, t. 4 , Province de Brabant. p. 580, Liege. 
1968. 

Le musée possède une très belle horloge aux armes de Benoite de Loen d'Enschede. 
abbesse du même monastère de 1725 à 1763. 
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R A P P O R T D U S E C R É T A I R E 

P O U R L ' A N N É E 1 9 8 4 

Les m o d e s et les c h a n g e m e n t s dans les cent res d ' in t é rê t semblent 

m a l h e u r e u s e m e n t touche r l ' Ins t i tu t . Malgré une pol i t ique l ibérale dans 

le d o m a i n e d e s re tards de payemen t des co t i sa t ions et de nombreux 

r a p p e l s , l ' I . A . L . a pe rdu plus de 10 % de l ' e f f ec t i f de ses m e m b r e s . Ce 

p h é n o m è n e devra i t nous fa i re ré f léch i r . L ' Ins t i tu t ne peut exis ter q u ' e n 

f o n c t i o n de ses adhé ren t s . 

Su r un plan p lus pos i t i f , le prix Larbale t te p roprement dit et les prix 

L a r b a l e t t e d ' e n c o u r a g e m e n t à de j eunes chercheurs ont été a t t r ibués 

ce t t e a n n é e à de j e u n e s l icenciés dont les p remie r s t ravaux sont par t icu-

l i è r e m e n t p r o m e t t e u r s aussi bien dans le doma in e de l 'H i s to i re , de 

l ' A r c h é o l o g i e q u e de l 'H i s to i r e de l 'Ar t . Les sémina i res cont inuent à 

r e n c o n t r e r un f r anc succès et leurs t ravaux débouchen t sur des publ i -

c a t i o n s : Cahiers Je l'I.A.L., qui rencont ren t un accuei l plus que 

f a v o r a b l e . 

La co l l abo ra t i on en t re les r e sponsab les des Musées et le Bureau ne 

fa i t q u e se r e n f o r c e r dans l ' in té rê t c o m m u n . 

J . P I E Y N S 



MUSEES D'ARCHEOLOGIE 
ET D'ARTS DÉCORATIFS DE LIÈGE 

RAPPORT DU CONSERVATEUR - ANNÉE 1984 

1. Fréquentation des Musées 

P o u r l ' e n s e m b l e des trois m u s é e s : Cur t ius , Verre et A n s e m b o u r g : 

2 8 . 5 9 1 v i s i t eu r s . 

— M u s é e s C u r t i u s et du Verre ( m ê m e t icket d ' en t r ée ) : 16.613 dont : 

- e n t r é e s p a y a n t e s : 9 . 1 3 4 ; 

- en t r ée s g ra tu i t es : 7 . 4 7 9 . 

— M u s é e d ' A n s e m b o u r g : 11 .978 dont : 

- en t r ée s p a y a n t e s : 4 . 0 2 8 ; 

- e n t r é e s g ra tu i t es : 7 . 9 5 0 . 

Soi t une m o y e n n e de 5 7 0 vis i teurs par sema ine . 

2. Accroissement des collections 

A. Musées Curtius et d'Ansembourg 

Argenterie 

— G r a n d e ca fe t i è r e l iégeoise en argent du maî t re Jean Adrien Gros se , 

e x é c u t é e en 1763. Legs de M"' ' B. d ' O n c i e u de C h a f f a r d o n (n" inv. : 

8 4 / 3 7 ) ( f ig . 1). 

— Pa i re de bure t t es l i égeo ises en argent du maî t re DH au poinçon de 

1654 (n° inv . : 8 4 / 3 8 ) ( f ig . 2) . 

— C o u v e r t en argent (cui l lè re et fou rche t t e ) aux po inçons de Tongre s et 

de l ' o r f è v r e B inon (XVIII ' ' s ièc le) . Don a n o n y m e (n" inv. : 1/84/3 a-b) . 

— T r o i s cu i l l è res l i égeoises en argent de type •< queue de rat », règne de 

J o s e p h - C l é m e n t de Baviè re (f in X V H ' - d é b u t XV11I' s iècle) o r fèvre 

D D . Don a n o n y m e (1/84/4 a -c) . 



Fig. I. — Grande cafetière liégeoise en argent exécutée en 1763 
par Jean Adrien Grosse. 

(Legs de M"e B. d'Oncieu de Chaffardon) 
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Fig. 2. — Paire de burettes liégeoises en argent du maitre DH 
exécutées en 1654. 

Numismatique 

— D e n i e r l i égeo is de Rober t de Thouro t t e pour l ' a te l ie r de Dinant (n" 

inv . : 8 4 / 3 9 ) . 

— M o n n a i e l i égeoise en cu ivre de 12 sous d ' u n type inédit , règne 

d ' E r n e s t de Bav iè re 1581. Don a n o n y m e (n" inv. : 1/84/1) . 

— M é d a i l l e l i égeoise c o m m é m o r a n t le 200' ' anniversa i re des édi t ions 

D e s o e r , 1950. D o n d e M m t ' D e s o e r - A n n e z d e T a b o a d a ( n " i n v . : 1/84/2). 

Céramique 

— Cui l l è r e en f a ï ence f ine de L iège , décor à la br indi l le , fin 

X V I I I " s i èc le (n" inv. : 84 /40 ) . 

— G r a n d plat ova le en f a ï ence f ine de Liège , décor à la br indi l le , fin du 

X V I I I e s ièc le (n" inv. : 84 /41 ) . 

— « La d é n i c h e u s e », s ta tuet te en fa ïence f ine de Liege , fin du 

X V I I I e s ièc le (n" inv. : 84 /42 ) . 
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Etains 

— G r a n d plat en étain de Huy aux po inçons de 1695 (n" inv. : 84 /43 ) 
( f i g . 3) . 

Fig. 3. — Grand plat en etain de Huy (1695). 
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B. Musée du Verre 

— 6 ver res d o r é s ( X X e s ièc le) . Don de M. Jean -Claude Anto ine (n" inv. : 

8 4 / 1 ) . 

— I n s t r u m e n t — ind ica teur de haute tension — et 3 l ampes à ha logène 

de la f i r m e Phi l ips ( X X e s iècle) (n° inv. : 84 /2 -3a -c ) . 

— 9 ve r re s de Jean G e r i n g (1909 -1983 ) , Va l -Sa in t -Lamber t . Don de 

M . J a c q u e s G e r i n g (n° inv. : 84 /4 -12 ) . 

— F r a g m e n t d e vitrail p rovenan t du site des Cris ta l ler ies du Val-Saint -

L a m b e r t ( X X e s ièc le) . Don de M . Gu i seppe C a p p a (n" inv. : 84 /13 ) . 

— Lot de f l a c o n s ( X X e s ièc le) . Don de M. Heusy (n" inv. : 84 /14a-e ) . 

— V e r r e à p ied « F r a n c i n e » , G e o r g e s L e m p e r e u r , Va l -Sa in t -Lamber t 

( X X e s i èc le ) . Don de l ' au t eu r (n° inv. : 84 /15 ) . 

— V a s e b l e u , V a l - S a i n t - L a m b e r t (vers 1933). Don de M. Geo rges 

T e r c a e f s (n° inv . : 8 4 / 1 6 ) . 

— V a s e de C h a r l e s C o n r a d , Va l -Sa in t -Lamber t (1961) (n" inv. 

8 4 / 1 7 ) . 

— Pet i te bou te i l l e avec inscr ipt ion moulée « E. Brahy , Liège » (XIX' -

X X e s i èc le ) , (n" inv. : 84 /18 ) . 

— T r o i s ve r re s à pied du Va l -Sa in t -Lamber t (XX e s iècle) . Don de 

M . G e o r g e D u m o n t (n° inv . : 84 /19 -21 ) . 

— D e u x v a s e s et un peti t animal en verre de Garc ia Werne r , Boussu 

( 1 9 6 9 ) . D o n de l ' a u t e u r (n° inv. : 84 /22 -24 ) . 

— V a s e et deux cendr i e r s , par Y von D a u b r y , Hornu (1979) . Don de 

l ' a u t e u r (n° inv . : 8 4 / 2 5 - 2 7 ) . 

— C o u p e ta i l lée de José Do l l ague , Va l -Sa in t -Lamber t (1979) . Don de 

l ' a u t e u r (n° inv . : 8 4 / 2 8 ) . 

— Pla t de ton verdâ t re m o u l é , su je t : « Aux moue t tes », créat ion René 

D e l v e n n e , V a l - S a i n t - L a m b e r t (1935) (n" inv. : 84 /29 ) . 

— V a s e m o u l é et déco ré à l ' a c i d e , su je t : « J o u e u r de g o l f / p a t i n e u s e » , 

V a l - S a i n t - L a m b e r t ( 1935) (n° inv. : 84 /30 ) ( f ig . 4) . 

— V a s e c la i r ma té à l ' a c i d e , m a r q u e s « Sca i lmont » « H H » « M A D E IN 

B E L G I U M », c réa t ion Henr i H a m m , Sca i lmon t à M a n a g e (vers 1930) 

(n° inv . : 8 4 / 3 1 ) . 

— 2 f l û t e s à Champagne, Va l -Sa in t -Lamber t ( X X e s iècle) . Don de 

M . G e o r g e s T e r c a e f s (n° inv. : 84 /32a -b ) . 
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Fig. 4. — Vase au joueur de golf et a la patineuse. Val-Saint-Lambert 1935. 

— G r a n d gobe l e t con ique en verre clair o rné de six dépress ions et 

d ' u n f i le t g r a v é sou l ignan t l ' o r i f i c e . Empi re R o m a i n , P roche-Or ien t 

( I e r s i èc le ) (n° inv. : 8 4 / 3 3 ) ( f ig . 5) . 
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Fig . 5. — G r a n d gobele t romain à dépress ion (I e r s iècle après J . - C h . ) . 

— Peti t flacon a n t h r o p o m o r p h e b icéphale en verre de ton auberg ine 

m o u l é . E m p i r e R o m a i n , Syr ie ( I e r - I I e s iècle) (n" inv. : 84 /34) ( f ig . 6) . 

- Vase po lygona l doub le bleu et ta i l lé , inscript ion « Commis s ion de la 

B o u r s e . L iège » et s igna ture du Va l -Sa in t -Lamber t (vers 1958) (n" inv. : 

8 4 / 3 5 ) . 

— P l a f o n n i e r à mo t i f s g é o m é t r i q u e s , s igné Degué , Cris ta l ler ies de 

C o m p i è g n e (vers 1950). Don de M . Jean Béguin (n° inv. : 84 /36) . 
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Fig. 6. — Flacon anthropomorphe bicépale de teinte aubergine. 
Syrie. - Epoque romaine (l"-H' siecle). 

3. Travaux d'ordre muséographique 

— R é o r g a n i s a t i o n de la sect ion de prehis to i re comprenan t l ' amé l io ra -

t ion de la p résen ta t ion des co l lec t ions et sur tout la mise en ordre des 

r é s e r v e s pa r t i cu l i è r emen t d i spe r sées et donc peu access ib les . Ce travail 
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es t e f f e c t u é par un cadre spécial t empora i re mis à la disposi t ion des 

m u s é e s par l ' Ins t i tu t a r chéo log ique l iégeois . Travai l p lacé sous le 

c o n t r ô l e du pe r sonne l sc ien t i f ique du m u s é e , superv isé par la Prés idente 

de l ' I . A . L . ( avec la co l l abora t ion sc ien t i f ique du Service de Préhis toi re 

de l ' U n i v e r s i t é de L iège) . Ce travail a débu té le 1e r oc tobre 1984 et se 

p o u r s u i v r a du ran t 1 an . 

— Réa l i s a t ion par les so ins de l ' a te l ie r de deux meubles f ichiers de 

g r a n d e capac i t é a f in de permet t re la cons t i tu t ion d ' u n nouveau f ich ier 

a n a l y t i q u e (é tud ié en 1984 selon un s c h é m a plus strict et p lus c o m m o d e 

a r c h é o l o g i q u e l iégeois . Ce travail réal isé par le m ê m e C . S . T . doit être 

m e n é à bien p o u r fin s ep t embre 1985. 

— D a n s le cad re de la r e fon t e complè t e des réserves , l ' accen t a été tout 

p a r t i c u l i è r e m e n t mis sur le c l a s semen t des réserves de la sect ion céra-

m i q u e en c o u r s de r e g r o u p e m e n t au qua t r i ème é tage (une part ie du 

t ravai l de p répa ra t ion a été réal isée par des s tagiaires de l 'Univers i t é de 

L i è g e — p r o f e s s e u r P. C o l m a n ) . 

— Réa l i sa t ion par les so ins de l ' a te l ie r de deux meubles f ichiers de 

g r a n d e capac i t é a f in de pe rmet t r e la cons t i tu t ion d ' u n nouveau f ichier 

a n a l y t i q u e (é tud ié en 1984 selon un s c h é m a plus stricte et plus c o m m o d e 

d ' a c c è s , sa réa l i sa t ion matér ie l le doit ê tre é ta lée sur les p rocha ins 

e x e r c i c e s ) et l ' a c c r o i s s e m e n t du f ich ier numér ique d ' i nven ta i r e (les 

f i c h e s du M u s é e du Verre1 ont é té dédoub lée s et rec lassées au f ich ier 

c en t r a l ) . 

— D é b u t du r e g r o u p e m e n t et de l ' o rgan i sa t ion des réserves de mobi l ie r 

d a n s les c o m b l e s du M u s é e d ' A n s e m b o u r g . 

— Res t au ra t i on par les so ins d ' u n e spécia l is te de l ' Ins t i tu t Royal du 

P a t r i m o i n e Ar t i s t ique ( M m e Fon ta ine ) des verres e n d o m m a g é s lors du 

s é i s m e du 8 n o v e m b r e 1983. Ce travail sera poursuivi en 1985. 

— N e t t o y a g e et res taura t ion d ' u n ca lendr ie r de Tré fonc ie r s (n° inv. : 

1 /13 /29) de 1782 par les so ins du Cab ine t des Es t ampes (M""' Léonard-

E t i e n n e ) . 

— Res t au ra t i on par imprégna t ion des p ièces en os et bois de cerv idés 

p a r l e s so ins du labora to i re de préhis to i re de l 'Un ive r s i t é de Liège ( M M . 

O t t e et Léo t a rd ) . 

— Recons t i t u t i on en vue d ' u n recol lage des sa rcophages provenant de 

la p l ace S a i n t - L a m b e r t cassés et éparp i l lés dans les caves sans n u m é r o 

d ' i n v e n t a i r e ! 
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— C l a s s e m e n t sy s t éma t ique des a rch ives des musées et de l ' I . A . L . 

d a n s un local spéc i a l emen t a m é n a g é dans les annexes . 

— R é o r g a n i s a t i o n du secré tar ia t et c l a ssement rat ionnel des doss iers . 

— R é o r g a n i s a t i o n et mise en ordre de l ' a te l ie r et de ses réserves à 

m a t é r i a u x . 

4. Travaux dans les bâtiments 

— Le p r e m i e r s emes t r e de l ' a n n é e 1984 a vu la poursui te des t ravaux 

de r e s t au ra t i on de la Ma i son Brahy et de l 'a i le nord du musée en 

F e r o n s t r é e . La p remiè re a vu l ' a c h è v e m e n t des t ravaux de maçonner i e 

et la r éa l i sa t ion d ' u n nouveau toit . La façade interne de la seconde est 

p r a t i q u e m e n t a c h e v é e . 

— P o u r s u i t e et fin de l ' ins ta l la t ion à l ' a n n e x e du 10, quai de Maes t r ich t 

d e s b u r e a u x du M u s é e du Ver re . 

— R e m p l a c e m e n t des f enê t r e s des 2 e et 3 e é tages du bât iment pr inc ipal . 

— Pe in tu re de tou tes les boiser ies ex té r ieures du bât iment pr inc ipal . 

5. Activités scientifiques 

A. Service éducatif et manifestations 

— Les v is i tes g u i d é e s des merc red i s et j eud i s soir ont pu être ma in tenues 

en 1984. 

R e m e r c i o n s à cet te occas ion : Mm i ' s , M " e s et M M . J. Bégu in , 

P. E. B é g u i n , J . M. D e g b o m o n t , J. P. D u c h e s n e , L. Engen , X. Folvi l le , 

A . G o b . M . C . G u e u r y , A. H o f f s u m m e r - B o s s o n , P. H o f f s u m m e r , 

P. Y . Ka i r i s , J . P. L e n s e n . M. Ot te , R. Rousse l le , I. V e r h o e v e n . 

G . W a r z é e , N. Z e i m e s . 

— O r g a n i s a t i o n de vis i tes gu idées pour g roupes avec la par t ic ipat ion 

d ' é t u d i a n t s et de j e u n e s d i p l ô m é s de l 'Un ive r s i t é de Liège . 

— O r g a n i s a t i o n d a n s le cadre des act ivi tés de l ' I . A . L . de sémina i res 

a x é s sur des su j e t s spéc ia l i sés d ' a r c h é o l o g i e et d 'h i s to i r e de l ' a r t . 

— N a i s s a n c e aux co tés du Bulle t in de l ' Ins t i tu t a rchéo log ique l iégeois , 

d ' u n e nouve l l e série in t i tu lée « C a h i e r s de l ' Ins t i tu t a rchéo log ique lié-

g e o i s » , p r e m i e r ti tre paru : Michel V a n d e r h o e v e n , La terre sigillée. 
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B. Bibliothèque et archives photographiques 

— B i b l i o t h è q u e des pé r iod iques . 

M i s e à la d i spos i t ion des che rcheur s depu i s un an , elle a connu durant 

t ou t e l ' a n n é e un taux é l evé de f r équen ta t ion . 

— R e c l a s s e m e n t de la b ib l io thèque spécia l i sée du Musée du Verre dans 

un local p rov i so i r e . 

— P o u r s u i t e et é l a rg i s semen t des é c h a n g e s du fonds Ville et surtout de 

ce lu i d e l ' I . A . L . Q u e l q u e s é c h a n g e s ré t rospec t i f s ont permis de c o m -

p lé t e r d e s sé r i e s du p lus haut intérêt . 

— E n r i c h i s s e m e n t par voie d ' a c h a t s et de dons des deux fonds . L ' Ins t i -

tut a pou r su iv i son e f fo r t . de l ' an dern ie r en a t t r ibuant un crédit spécial 

d e 5 0 . 0 0 0 f r a n c s . 

— Re l iu r e et r es taura t ion de n o m b r e u x ouv rages les plus souvent 

c o n s u l t é s ( f r a i s pr is en cha rge par l ' I . A . L . ) . 

— U n c réd i t a pu ê t re d é b l o q u é af in d ' a c h e t e r dé f in i t ivement les 

c l i c h é s et les d ro i t s d ' a u t e u r des t rès n o m b r e u s e s pho tograph ies réali-

sées aux m u s é e s par le p h o t o g r a p h e F. N i f f l e . Ces c l ichés ne fa isa ient 

j u s q u ' a l o r s q u e l ' o b j e t d ' u n dépôt de l ' au teu r . Ce t te acquis i t ion du plus 

hau t in térê t qu i sera d é f i n i t i v e m e n t réal isée en 1985 nous permet t ra 

d ' e n t r e p r e n d r e en f in un c l a s semen t rat ionnel de l ' e n s e m b l e de notre 

f o n d s d e d o c u m e n t a t i o n p h o t o g r a p h i q u e . 

— Réa l i s a t ion par les so ins du personne l du Musée du Verre de photo-

g r a p h i e s d e s t i n é e s aux f i ches d ' i n v e n t a i r e ( repr ise d ' u n travail inter-

r o m p u il y a t rois ans) . 

— R e m i s e en o rd re des s tocks de publ ica t ions en vente tant de la Ville 

q u e de l ' I . A . L . avec cons t i tu t ion d ' u n inventaire pe rmanen t . 

C. Travaux de recherches dans les collections 

— M m e J . A l e n u s - L e c e r f : c a t a logue des co l lec t ions mérov ing iennes . 

— M M . Bas t in et Tous sa in t : ver res namuro i s . 

— M . P . - E . Bégu in : a rgen te r ie l iégeoise . 

— M m e M . C a b o d i : matér ie l pa léo l i th ique de la vallée de la Meha igne . 

— M . J . C a p e n b e r g h : néc ropo les be lgo - roma ines du L imbourg . 

— M . J . - P . C a s p a r : exp lo i ta t ion du phtani te d ' O t t i g n i e s et de Mons 

d a n s la p réh i s to i r e . 
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— M " e H. D a n t h i n e , P ro f . Emér i t e ( U . L g . ) : bracelet préhis tor ique en 

b r o n z e du M o n t - F a l i z e . 

— M m e F. D e h o u s s e et M. M. Pauchen : œuvre s de Léonard De t r ance . 

— M . T . D e l a r u e : s t a tues go th iques d ' A m a y . 

— M " e A . Dessa in t e s : se rv ice de la table du moyen âge aux T e m p s 

m o d e r n e s . 

— M . R. Did ie r : Evangé l i a i r e de Notger . 

— M . D o r s m a n : boute i l l es ho l l anda i ses (17 e et 18e s iècles) . 

— M . M . Evra rd : ver res mérov ing i ens . 

— M . H . Fe t twe i s : réédi t ion du gu ide du vis i teur du Musée d ' A n s e m -

b o u r g . 

— M . C . G a r c i a L o p e z : cent re du verre e spagno l . 

— M n , e M . Gus t in : site be lgo - roma in de Jupi l le . 

— P r o f . Ha l l eux ( U . L g . ) : d o c u m e n t s re la t i fs à la fami l le de S luse . 

— M " e A . H o u s i a u x : f ac teu r s o c i o - é c o n o m i q u e du mét ier de verr ier . 

— M . D. H u y g h e : ép ipa léo l i th ique de Z o n h o v e n . 

— M " e I s s ave rden : Prépara t ion d ' u n e expos i t ion sur le néo-class i -

c i s m e . 

— M " e E . Jor i s : po rce l a ines de Tourna i et de Sèvres . 

— M l l e M . Kine t : œ u v r e s de G r a f f a r t . 

— M . L a m b e r t : « S i lbe rg las », art popula i re a l l emand . 

— M " e N . L a n d r e u x : p ie r res tomba les du 15 e s iècle . 

— M . A . Mal la r in i : ver res d ' A l t a r e . 

— M . M . Mar i èn : g rès de Raeren (coll . L inon) . 

— M . P. M i g n o t : s i tes be lgo - roma ins du C o n d r o z . 

— M . P. P a q u e t : d o c u m e n t s du f o n d s Bourgau l t re lat i fs à la col légia le 

S a i n t - J a c q u e s . 

— M . J. P l u m i e r : s i tes de l ' â g e du fer en Hesbaye . 

— M " e R a d o u x : d i p l ô m e mil i ta i re de F lémal l e . 

— M . R o u h i r : d o c u m e n t s du f o n d s Bourgau l t . 

— M " e R. Rousse l l e : néo l i th ique ancien dans nos régions (doctora t ) . 

— M . A . S o m e r s : mont re en or dite à tort de G. de Groesbeeck et 

h o r l o g e à six cad rans de Sar ton . 

— M . T h i e b a u t (Conse rva t eu r du Musée d ' O r s a y à Paris) : verres de 

G a l l é . 



— 294 — 

— M . E. Th i r ion : s a r cophages mérov ing iens de la place Saint-

L a m b e r t . 

— M " e S . T o r f s : p l aques -bouc l e s d a m a s q u i n é e s mérov ing iennes . 

— M . J . - S . Vaessen : d o c u m e n t s re la t i fs à l ' é p o q u e napo léon ienne . 

— M . P. Van Bel le : l ames de cu ivre funéra i res et p ier res tombales . 

— M . P . - L . Van Berg : c é r a m i q u e oma l i enne (doctora t ) . 

— M L. Van C a m p e n h a u t : é tude soc io log ique de la pol i t ique cul tu-

rel le en B e l g i q u e . 

M . M . V a n d e r h o e v e n : si tes de l ' âge du fe r dans les col lec t ions De 

Puyd t et H a m a l - N a n d r i n . 

Père Wate l e t : mob i l i e r Se r ru r i e r -Bovy . 

P ro f . R. W h a l l o n (Univers i té du M i c h i g a n , U . S . A . ) : é tude des 

s o c i é t é s de c h a s s e u r s et d ' a g r i c u l t e u r s p r imi t i f s . 

— M""' M. W i l m o t t e : mobi l i e r Se r ru r i e r -Bovy . 

M . D. W o d o n : r a m p e d ' e s c a l i e r du bâ t iment pr inc ipal . 

M"1 ' N. Z e i m e s : mobi l i e r l iégeois des 19e et 20 e s iècles . 

S i g n a l o n s en out re que les m u s é e s ont accuei l l i durant cet exerc ice les 

s t ag i a i r e s p r o v e n a n t de d i f f é r en t s réseaux d ' e n s e i g n e m e n t . 

— Un ive r s i t é de L iège (P ro f . C o l m a n ) . Deux é tudiantes de dernière 

a n n é e (M" l ' s N . Z e i m e s et I. Brasseur ) , inventa i re de la cé ramique 

m é d i é v a l e , t ravai l p réa lab le au rec lassement de cet te sect ion. 

— Inst i tut Prov inc ia l d ' E t u d e s et de Reche rches en Bib l io théconomie . 

M . E. A d n e t , é b a u c h e d ' u n f i ch ie r ana ly t ique des revues pér iod iques 

l i égeo i s e s . 

Inst i tut Provinc ia l d ' E n s e i g n e m e n t Seconda i r e . Une équipe d ' é t u -

d i a n t e s de la sec t ion accue i l - tou r i sme s ' e s t re layée à l ' accuei l des 

M u s é e s C u r t i u s et d ' A n s e m b o u r g . 

D. Prêts aux expositions 

— « L e C a l e n d r i e r des T r é f o n c i e r s de la ca thédra le S a i n t - L a m b e r t » , 

L i è g e , M u s é e d ' A r t Re l ig ieux et d ' A r t M o s a n , Cloî t re de la ca thédra le 

S a i n t - P a u l . 

— « C h a s s e u r s de la p r é h i s t o i r e » , M u s é o b u s de la C o m m u n a u t é 

F r a n ç a i s e de B e l g i q u e . 

— « J e a n - P i e r r e N o r b l i n . t émoin d ' u n e société au XVII I e s i è c l e » , 

L i è g e , C a b i n e t des E s t a m p e s . 
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— « S a l o n Vert 1 9 8 4 » , L iège , Hal les des Foires . 

— « E x p o s i t i o n a r c h é o l o g i q u e » , Visé . 

— « T r é s o r s sur t a b l e » , Bruxe l l e s , Crédi t C o m m u n a l de Be lg ique , 

P a s s a g e 4 4 . 

— « A r c h é o l o - J . 15 années — 15 c h a n t i e r s » , N a m u r , Bruxe l les , 

N i v e l l e s , L iège . 

— « Les C h a r t r e u x et leur cloî t re à Z e l e m », Dies t , Stedel i jk M u s é u m . 

— « L e P r e m i e r Empi r e et la C a m p a g n e de 1815 en B e l g i q u e » , 

C h â t e a u d ' O u p e y e . 

— « H u y . T r é s o r s d ' a r t r e l i g i e u x » , H u y , col légia le N o t r e - D a m e . 

— Vi t r ine de p résen ta t ion du M u s é e du Verre au Palais des Congrè s . 

— « L a F ê t e » , L i ège , anc ienne égl ise Sa in t -André . 

— « Le T e m p s » , L iège , Maison de la Sc ience . 

— « L e g r a n d C h a u d f o n t a i n e — le sol et ses r i c h e s s e s » , E m b o u r g , 

S i è g e du Créd i t C o m m u n a l . 

— « L e Val S a i n t - L a m b e r t » , M a l m é d y , Maison Cavens . 

— « O p g o e d e g r o n d e n » , Maes t r i ch t et Le iden . 

6. Personnel et Col labora teurs 

Personnel 

— Ent r ée en fonc t ion de M m e Miche l l e D a l e m a n s , c o m m i s t echn ique . 

— D é t a c h e m e n t aux M u s é e s d ' A r c h é o l o g i e et d ' A r t s décora t i f s de 

M . Miche l V i l l any i , scu lp teur -ébén i s te . 

— L ' I n s t i t u t a r chéo log ique l iégeois a ob tenu du Minis tère de l ' E m p l o i 

et du Trava i l un cadre spécial t empora i r e qu ' i l a mis à la d isposi t ion des 

M u s é e s d ' A r c h é o l o g i e et d ' A r t s décora t i f s af in de réal iser la mise en 

o r d r e d e s co l l ec t i ons de préh is to i re (vi t r ines et réserves) et la rédact ion 

du c a t a l o g u e sc i en t i f ique des co l lec t ions lapidai res . 

C e C . S . T . se c o m p o s e de 6 pe r sonnes : 

— M m e A n n e B osson , h is tor ienne de l ' a r t ; 

— M l l e Na tha l i e W e e r t s , h i s tor ienne de l ' a r t ; 

— M . Jean K e f e r , d e s s i n a t e u r ; 

— M " e Joë l l e Mat r ige , d a c t y l o g r a p h e ; 

— M . Chr i s t i an L a n d e r l o o s , o u v r i e r ; 

— M . Eric S a u v a g e , ouvr i e r . 
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Ils sont en t ré s en se rv ice le 1 e r oc tobre 1984 et leur contrat prendra fin 

le 3 0 s e p t e m b r e 1985. 

Missions du personnel 

— M . ' j e a n Bégu in a par t ic ipé aux réunions de travail du comi té scient i -

f i q u e de l ' e x p o s i t i o n qui sera consac rée en 1985 au verre en Wal lon ie . Il 

a en ou t re é té m e m b r e du jury du prix Ju les et Mar ie Dest rée . 

— M m e Mar i e -C la i r e G u e u r y a par t ic ipé à la j ou rnée du G r o u p e de 

C o n t a c t P réh i s to i r e , o rgan i s ée par le F . N . R . S . à G a n d . 

— M m e M a r i e - C l a i r e G u e u r y et le souss igné ont représenté le musée au 

C o n g r è s de la Fédé ra t ion des Cerc les Archéo log iques et His tor iques de 

B e l g i q u e , o r g a n i s é à Nive l l e s . 

— Le s o u s s i g n é a par t ic ipé éga l emen t aux Co l loques « Archeo log ia 

M e d i e v a l i s » (à G a n d ) et « C h â t e a u G a i l l a r d » (Oos tdu inkerke et 

F l o r e f f e ) , a insi q u ' a u c o m i t é sc ien t i f ique du co l loque qui sera consacré 

en 1985 à la c iv i l i sa t ion m é r o v i n g i e n n e dans la vallée de la Meuse . 

Collaborateurs 

— M . Miche l V a n d e r h o e v e n , Conse rva t eu r du Ga l lo -Rome ins 

M u s é u m T o n g e r e n , a poursu iv i duran t toute cet te année une étroi te 

c o l l a b o r a t i o n avec le personne l sc ien t i f ique du Musée Cur t ius . 

— L e s e x c e l l e n t s con tac t s ex is tan ts avec l 'Un ive r s i t é de Liège se sont 

e n c o r e r e s se r ré s en 1984 et ce tout par t i cu l iè rement avec toute l ' équ ipe 

du S e r v i c e de Préh is to i re d i r igé par M. Marcel Ot te et le service du Pro t . 

P i e r r e C o l m a n . 

— R e m e r c i o n s é g a l e m e n t , M. J acques Annez de T a b o a d a , pour sa 

c o l l a b o r a t i o n en tant que Tréso r i e r de l ' I . A . L . 

L u c E N G E N 

avec la col labora t ion de 

Mar ie-Cla i re GUEURY 

et de 

J e a n B É G U I N 
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T A R I T A L P H A B E T I Q U E 

D E S N O M S D E P E R S O N N E S E T D E L I E U X 

A 

A A C H E N , voir A I X - L A - C H A P E L L E . 

A A L S T (commune de Saint-Trond), 
église à, voir S A I N T - P I E R R E ; curé de 
1', voir S N I E W A E R T S . 

A A L S T , voir A L O S T . 

AAZ (dép. Hermée), seigneurie d ' , 
p. 227 ; seigneur de la, voir B O T I E R 

D E F E X H E , F E X H E . 

A B R Y (Gilles), seigneur de Barse. 
p. 227. 

A B R Y (Louis), héraut d 'armes, armo-
riai du, p. 280. 

A C H I L L E , héros homérique, p. 251. 
A D O L P H E , comte de Ravenspurg, 

p. 173. 
A G I M O N T (commune d'Hastière), sei-

gneurie d", p. 216 ; seigneur de la, 
voir R O C H E F O R T A G I M O N T 

A I G R E M O N T (dép. Awirs), château d ' , 
p. 8. 

Aix (Thiery d ' ) , maison de, p. 227. 
A I X - L A - C H A P E L L E (Allemagne, Rhéna-

nie-du-Nord-Westphalie), cha-
pitre d ' , p. 5 n. I. 

A K E N (Marie van), épouse de Cornelis 
Blommen, p. 124. 

A L B E R T I V , duc d'Autriche, p. 1 4 3 ; 

son épouse, voir B A V I È R E . 

A L B E R T DE B A V I È R E , comte de Hainaut. 
de Hollande, de Zélande et de 
Frise, p. 142, 143, 144, 144 n. 21, 
145, 146. 169 n. 196, 223. 

A L B E R T DE B A V I È R E , duc de Straubing, 
p. 143, 143 n. 17. 

A L B E R T DE C U Y C K , prince-évêque de 
Liège, p. 240. 

A L D E N H O V E N (dép. Kuringen (?)), sei-
gneur d ' , voir S U R L E T . 

A L E X A N D R E V, pape, p. 142 n. 12, 230 
n. 594, 232. 

A L E X A N D R E S T U A R T , comte de Mar, 
p. 184, 184 n. 292, 191. 

A L L E M A G N E , empire d ' . p. 173 n. 223. 
A L L E U R (commune d'Ans), dép. de, 

voir B O L S E E . 

A L O S T (prov. Flandre or. , ch.-l. ar.), 
p. 183 n. 288. 

A L P A R T I L (Martin de), chroniqueur, 
p. 170 n. 205, 229 n. 593. 

A L S A V A T T E , voir S A V A T T E . 

A L T A R E (Italie, Vénétie), verres d ' , 
p. 293. 

A L T E N A (l.-dit n. id.), seigneur d", 
voir G U I L L A U M E . 

A L V I N (F.), auteur, p. 31 n. 86. 
A M A N D DE M E N D I A T A (G.), auteur, 

p. 25 n. 63. 
A M A Y (prov. Liège, ar. Huy), com-

mune rattachée à, voir F L Ô N E ; sta-
tues gothiques d ' , p. 293. 

A M B I O R I X , chef des Eburons, p. 189 
n. 329. 

A M I E N S (France, Somme), abbé d ' , 
voir S T O C K E M DE H E E R S . 

A N D E N E L L E (dép. Andenne), p. 78. 
A N D E N N E (prov. et ar. Namur), dép. 

de, voir A N D E N E L L E ; céramique d ' , 
p. 78, 79. 

A N E E S S E N S (Jean), maître d'œuvre de 
la façade du palais des princes-
évêques de Liège, p. 51. 

A N G L E T E R R E , royaume d ' , p. 140, 
242 ; archers provenant du, p. 190 
n. 336; rois du, voir E D O U A R D , 

H E N R I . 

A N N E A U DU P A L A I S , tribunal, à Liège, 
p. 149, 153, 154, 154 n. 94, 155, 
156, 158, 160. 
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ANS (prov. et ar. Liège), commune 
rattachée à, voir A L L E U R ; dép. 
de, voir B O L S E E ; notaire à, voir 
D E J A R D I N . 

A N S E M B O U R G , musée d ' , à Liège; ac-
croissement des collections du, 
p. 282-285 ; guide du visiteur du. 
p. 293, tableaux conservés au. 
p. 7, 14, 21, 22, 27, 29. 

A N T O I N E D E B O U R G O G N E , d u c d e B r a -

bant, gouverneur de la cité de 
Liège, p. 168. 174, 175, 176, 176 
n. 246, 179, 180. 181, 181 n. 268, 
191, 192, 192 n. 350, 193, 193 
n. 355 et 357, 207, 213, 217, 219, 
220 n. 529, 223, 224. 224 n. 556 et 
558, 225, 236 n. 643, 240, 255; 
conseiller du, voir H O R N E S . 

A N T O I N E (Jean-Claude), p. 2 8 6 . 

A N T W E R P E N , voir A N V E R S . 

A N V E R S (ch.-l. prov. et ar.), famille 
d", voir M E Y E R S ; orfèvre-ciseleur 
à, voir M O N D E N ; pièces d'orfèvre-
rie réalisées à, p. 123. 

A R B A U M O N T (J.), auteur, p. 2 5 8 

n. 764. 

A R B E R G DE V A L A N G I N (Charles Alexan-
dre, comte d ' ) , chanoine de la 
cathédrale Saint-Lambert à Liège, 
évêque d 'Ypres , p. 36. 

A R C H E O L O G I E ET A R T S D E C O R A T I F S , IT IU-

sée d ' . à Liège; conservateur du, 
voir E N G E N . 

A R C H E S , pont des, à Liège, p. 41, 43, 
204. 

A R C H I V E S DE L ' É T A T , à Liège, p. 7, 7 
n. 5 ; conservateur des, voir HAN-
S O T T E ; Fonds du Conseil privé 
conservé aux, p. 8. 

A R D E N N E , archidiaconé d ' , archidia-
cre de 1 ' , voir D O U L T R E M O N T . 

A R E N B E R G (dép. Héverlée), seigneur 
d ' , voir M A R C K . 

A R G E N T E A U , (Renaud d ' ) , seigneur 
d 'Houffal ize , p. 204. 

A R K E L (Elisabeth d"), épouse de Guil-
laume, comte de Hornes, p. 166, 
167. 

A R M A G N A C S , faction des, p. 152, 253. 

A R N O U L D ( M . - A . ) , auteur, p. 181 
n. 271 et 272, 213, 231 n. 483, 214 
n. 489 et 492. 

A R N O U L D DE H O R N E S , évêque 
d'Utrecht, prince-évèque de 
Liège, p. 144, 144 n. 27, 145 
n. 29, 165, 166, 167, 175 n. 206. 

A R O N D E L (l.-dit. n. id.), comte d ' , 
p. 247, 247 n. 708. 

A R R A S (France, Pas-de-Calais), 
p. 192 n. 350, 217, 218 n. 518 et 
519, 247; abbaye à, voir S A I N T -

V A A S T ; congrès d ' , p. 248; 
marchand-tapissier à, voir FAY 
M A L . 

A R R A S (Pierre d ' ) . prieur du monas-
tère du Val-des-Écoliers à Liège, 
p. 44. 

A R T O I S (France), comté d", p. 183 
n. 284; comte du; écuyers du, 
p. 178. 

A E T R E L I G I E U X , musée, de la province 
de Limbourg ; reliquaire conservé 
au, voir S A I N T E - A N N E . 

A E T R E L I G I E U X ET A R T M O S A N , musée, à 
Liège; conservateur du, voir LE 
M E U N I E R ; conservateur adjoint du, 
voir G E O R G E ; matrice et plaquettes 
du calendrier des chanoines de la 
cathédrale Saint-Lambert conser-
vées au, p. 7, 7 n. 6, 31, 35. 

ATH (prov. Hainaut, ch.-l. ar.), 
p. 185, 217; châtelain d ' , p. 205 
n. 418. 

A T H I N (Guillaume d ' ) , bourgmestre de 
la cité de Liège, membre du parti 
des haidroits, p. 204, 208. 

A T H I N (Wathieu d ') , membre du parti 
des haidroits. p. 177 n. 252, 204. 

A U G S B O U R G (Allemagne, Bavière), 
p. 30. 
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A U L N E (dép. Gozée), abbaye d ' ; abbe 
de I ' , voir J O U V E N T ; sceaux des, 
p. 280. 

A U T R I C H E , duché d ' ; duc du, voir 
A L B E R T . 

A V E R B O D E (commune de Scherpen-
heuvel-Zichem), abbaye d ' , voir 
S A I N T N O R B E R T . 

A V E S N E S , maison d ' , p. 142. 
A V E S N E S (Marguerite d ' ) , epouse de 

l 'empereur Louis III, p. 142 n. 13. 
A V I G N O N (France, Vaucluse), p. 1 4 1 , 

1 4 1 n. 1 0 ; cardinaux d ' , voir F I E S -

C H I , M A L E S S E T ; papes d ' , p. 1 4 5 

n. 3 1 , 1 7 0 , 2 2 5 , 2 5 8 , voir B E N O Î T , 

C L E M E N T ; représentant de la cité de 
Liège à, voir B A D U T . 

A W A N S (prov. et ar. Liège), commune 
rattachée à, voir O T H E E , V I L L E R S -

L ' E V È Q U E . 

A W A N S , famille ; guerre des . . . et des 
Waroux, p. 190. 

A W I R S (commune de Flémalle), dép. 
de, voir A I G R E M O N T . 

A Y W A I L L E (prov. et ar. Liège), com-
mune rattachée à, voir S O U G N E -

R E M O U C H A M P S . 

B 

B A C H A (E.), auteur, p. 144 n. 22, 148 
n. 54. 

B A D D O N , voir B A D U T . 

B A D E (Marc de), régent de la princi-
pauté de Liège, p. 258. 

B A D U T O U B A D D O N (Jacques), paveur, 
bourgmestre de la cité de Liège, 
membre du parti des haidroits, re-
présentant de la cité de Liège à 
Avignon, p. 161 n. 143, 170, 171, 
203. 

B A L A U (S.), auteur, p. 146 n. 40, 1 4 8 

n. 52, 151 n. 73, 249 n. 721, 250, 
250 n. 726, 251, 251 n. 731, 252, 
252 n. 737. 

B A R B E N Ç O N (commune de Beaumont), 
sac de, p. 179. 

B A R B O U , biez, à Liège, p. 41, 43, 49, 
70, 74. 

B A R S E (dép. Vierset-Barse), seigneu-
rie de, p. 227; seigneur de, voir 
A B R Y , B ^ V I E R E . 

B A R T H E L S (Elisabeth), de Saint-
Trond, épouse d'Andries van der 
Waterfort, p. 125. 

B A R T H O L O M E Ï (Anne), épouse de Jean 
van Heer, p. 132. 

B A R T H O L O M E Ï (Lambert), doyen du 
métier des merciers à Saint-Trond, 
p. 13 I ; son épouse, voir B O O N E N . 

B A R T H O L O M E Ï (Pierre), orfèvre à Saint-
Trond, p. 131, 132; son épouse, 
voir B A S T I J N S . 

B A S S E N G E (prov. et ar. Liège), com-
mune rattachée à, voir W O N C K . 

B A S T I J N S (Anne-Marie), épouse de 
Jean van Herbergen, p. 132. 

B A S T I J N S (Lucie), de Saint-Trond, 
épouse de Pierre Bartholomeï, 
p. 131. 

B A T A I L L E DE L I E G E , poème, p. 2 5 6 . 

B A U G I G N I E S (l.-dit n. id ), seigneur de, 
voir H O R N E S . 

B A U S S E L E , famille van; armes de la, 
p. 91, 99. 

B A U S S E L E (Anne-Marie-Mathilde 
van), veuve d'Arnold-François de 
Heusch, p. 92. 

B A U S S E L E (Charles-Florent van), p. 9 2 

n. 13. 
B A U S S E L E (Henri-Charles van), p. 92; 

son épouse, voir J E G E R . 

B A U S S E L E (Henri-Charles van), grand-
bailli de Diest, p. 92 ; son épouse, 
voir H O R N E S . 

B A U S S E L E (Jean-Henri van), secrétaire 
et échevin de la cour de justice de 
Webbekom, p. 91, 98, 108, 117; 
pièces d'orfèvrerie appartnant à, 
p. 90, 91, 92, 98, 108, 123; son 
épouse, voir H O V E . 
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B A U Y N (Prosper), maître de la cham-
bre des comptes de la province de 
Bourgogne, p. 246, 248. 

B A V I È R E , duché de. p. 143 n. 17; ducs 
du, voir É T I E N N E ; palais des, 
p. 249. 

B A V I E R E , maison de, p. 142, 142 
n. 14, 144, 243. 

B A V I È R E , (Catherine de), épouse du 
duc Edouard de Gueldre puis du 
duc Guillaume de Gueldre, p. 143. 

B A V I È R E , (Guillaume, bâtard de), sei-
gneur de Barse, p. 227. 

B A V I È R E , (Jeanne de), épouse de l 'em-
pereur Wenceslas, p. 143. 

B A V I E R E , (Marguerite de), épouse du 
duc de Bourgogne Jean sans Peur, 
p. 143, 192. 

B A V I È R E , (Yolande ou Jeanne 
de), épouse du duc d'Autriche Al-
bert IV, p. 143, 143 n. 20. 

B A V I È R E , hôpital de, à Liège, p. 42. 
B A V I È R E - H A I N A U T , maison de, p. 146. 
B A Y O T (A.) , auteur, p. 148 n. 49, 165 

n. 182. 
B E A U M O N T (prov. Hainaut, ar. Thuin), 

commune rattachée à, voir BAR-
B E N Ç O N ; prévôt de, p. 182 n. 276. 

B E A U N E ( H ), auteur, p. 258 n. 764. 
B E A U R A I N G (prov. Namur, ar. Dinant), 

commune rattachée à, voir HON-
N A Y . 

B E A U R E P A R T , monastère, à Liège, 
p. 280; abbé de, voir J L L I N . 

B E A U X A R T S , palais des, à Bruxelles; 
foire aux antiquaires au, p. 98. 

B E C K E R (Ch.), dessinateur et graveur à 
Louvain, p. 92 n. 13. 

B E E S D (Pays-Bas, Gueldre), dép. de, 
voir L A A G H U Y S . 

B E I J N S (Jean), doyen du métier des 
maréchaux à Saint-Trond, p. 130; 
son épouse, voir H A R E N . 

B E I J N S (Libert), orfèvre à Saint-
Trond, p. 129, 130; son épouse, 
voir W L J N A N T S . 

BEL (Jean le, dit Crestelot), maison 
de, p. 227. 

B E L G I Q U E , royaume de ; exposition. Le 
Premier Empire et la Campagne de 
1815 en . . . . p. 295 ; indépendance 
de la, p. 70; politique culturelle 
en, p. 2 9 4 . 

B E L L A G U E T (M.), auteur, p. 15 1 n. 77, 
157 n. I 16. 

B E N O I T X I I I , pape schismatique 
d'Avignon, p. 141 n. 10, 150, 150 
n. 6 8 , 1 7 0 , 1 7 1 , 1 7 1 n. 2 0 7 , 1 7 2 , 

1 7 6 , 1 7 6 n. 2 4 4 , 2 2 5 , 2 2 8 , 2 2 9 , 

231 n. 606; légat du, voir YSE 
W I N S . 

B E N S H E I M (Jean de), protonotaire de la 
cour de Mayence, p. 230 n. 594. 

B E R A L D I ( H . ) , auteur, p. 17 n. 3 4 . 

B E R G (Allemagne), duché de ; duc du, 
voir G U I L L A U M E . 

B E R I N G E N (prov. Limbourg, ar. Has-
selt), bonne ville de, p. 216 ; char-
tes de la, p. 2 3 5 . 

B E R L A I M O N T , ( N . . . de), chanoine de la 
cathédrale Saint-Lambert à Liège, 
p. 3 2 , 3 2 n. 8 9 . 

B E R L I E R E (U.), auteur, p. 1 7 0 , 1 7 0 

n. 2 0 3 , 1 7 3 n. 2 2 6 , 2 3 0 n. 5 9 6 et 
5 9 9 , 2 3 0 n. 6 0 0 . 

B E R N A L M O N T (Jean de), seigneur de 
Hautepenne, p. 227. 

B E R N A R D famille, p. 9 2 n. 1 3 . 

B E R T M O U T (Catherine), épouse de 
Thierry de Hornes, p. 166, 167. 

B E R W I E R (Jehan le), p. 165 n. 180. 
B E R W I N N E (Jean de la), charpentier, 

membre du parti des haidroits, 
p. 162. 

B E R W I N N E , voir H U R T I N . 

B E T H U N E ( L . ) , auteur, p. 3 0 n. 82. 
B I E R S E T (Gilles de), bourgmestre de la 

cité de Liège, membre du parti des 
haidroits, p. 161. 

B I E R S E T (Warnier de), ancien maître 
de la cité de Liège, p. 203. 

B I E S M E R Ë E (commune de Mettet), 
p. 2 2 3 n. 5 5 0 . 
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B I L Z E N (prov. Limbourg, ar. Ton-
gres), commune rattachée à, voir 
E I G E N B I L Z E N ; bonne ville de, 
p. 216; chartes de la, p. 158 
n. 123, 235. 

B I N O N (N. . . ) , orfèvre à Tongres, 
p. 282. 

B L A E U (J.), graveur, p. 44. 

B L A I M O N T (commune de Hastière), 
tableau conservé dans l'église de, 
p. 25. 

B L A N C M O I N E (Nicolas), boucher, 
membre du parti des haidroits, 
p. 156 n. 107, 162. 

B L O M M E N (Cornelis), p. 1 2 4 ; son 
épouse, voir A K E N . 

B L O M M E N (Cornelis), chanoine de la 
collégiale Notre-Dame à Saint-
Trond, p. 124. 

B L O M M E N (Cornelis), orfèvre et doyen 
des métiers des fèvres et des maré-
chaux à Saint-Trond, p. 124; son 
épouse, voir W I J S H O F F . 

B O C K E N (Marie-Christine), de Saint-
Trond, épouse de Mathieu 
Schoonaerts, p. 133. 

B O D E U R (Jean de), abbé de l 'abbaye de 
Flône, p. 230. 

B O D S O N (Jean), curé de l'église 
Sainte-Geneviève à Zepperen, 
p. 108. 108 n. 40. 

B O D S O N Martin), avocat, p. 129. 
B O E N T E N , famille van der, de Saint-

Trond, p . 90. 
B O E N T E N , (François van der), p. 90; 

son épouse, voir L E N A E R T S . 

B O E N T E N , (Jean van der), natif de 
Heer, curé de Herck-la-Ville, 
p. 90 n. 11. 

B O E N T E N , (Pierre van der), prêtre à 
Saint-Trond, p. 90, 98 ; pièces 
d 'orfèvrerie appartenant à, p. 90. 

B O H E T ( P . ) , auteur, p. 88 n. 4. 
B O I G N É E (commune de Sombreffe), 

p. 223 n. 550. 

B O L L Y ( J . J . ) , auteur, p. 1 0 8 n. 3 9 , 

p. 126 n. 100. 
B O L S E E (dép. Ans, Glain, Alleur), 

p. 205. 
B O N A P A R T E , premier consul, p. 4 5 . 

B O N H O M E (Joseph Léonard de), cha-
noine et pénitent de la cathédrale 
Saint-Lambert à Liège, p. 36. 

B O N I F A C E IX, pape, p. 141 n. 10, 145, 
146, 148, 150, 152, 153 n. 86. 

B O N J E A N DE H A Y M E (Léonard Ber-
nard), chanoine de la cathédrale 
Saint-Lambert de Liège, p. 32, 32 
n. 90. 

B O N N (Allemagne, Rhénanie-du-
Nord-Wesphalie), p. 8 n. 12; 
peintre à, voir R O C Q U E . 

B O N N I E R (Guillaume), commissaire du 
duc de Bourgogne, p. 208 n. 446. 

B O O N E N (Elisabeth), de Saint-Trond, 
épouse de Lambert Bartholomeï, 
p. 131. 

B O R C H T (Jeanne van der), de Saint-
Trond, épouse de Steven Meyers, 
p. 127. 

B O R G L O O N , voir Looz. 
B O R G N E T (A.), auteur, p. 154 n. 95. 
B O R M A N S ( J . M . ) , auteur, p. 255 

n. 757. 
B O R M A N S (Stanislas), auteur, p. 5, 5 

n. 2, 6, 6 n. 3, 7 n. 5, 8, 23 n. 56, 
29, 152 n. 81 à 84, 156n. 112,203 
n. 403, 205 n. 423, 214 n. 490 et 
491, 227 n. 570 à 573, 227 n. 575, 
238 n. 653. 

B O R R E M A N S ( R . ) , auteur, p. 86. 
B O S E A U L (Gobart), seigneur de Moi-

nil, p. 227. 
B O T I E R DE F E X H E (Jean), chevalier, sei-

gneur d 'Aaz et de Hermée, p. 164, 
227. 

B O U C H Â T (Marc), auteur, p. 5 . 

B O U E T (Luc-Antoine), relieur ordi-
naire du roi de France, p. 18n.40. 

B O U I L L E (N. . , ) , auteur, p. 43. 
B O U I L L O N (prov. Luxembourg, ar. 

Neufchâteau), p. 276; chartes de. 
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p. 236 n. 638; château de, p. 164 
n. 175; château du. p. 212, voir 
M A R C K ; place-forte de, p. 173, 
174; prévôté de, p. 164 n. 175; 
prévôt de la, voir M A R C K . 

B O U R A T I E R (Guillaume), secrétaire du 
roi de France, p. 185 n. 307, 221 
n. 533. 

B O U R B O N (Gérard de), conseiller et 
chambellan du duc de Bourgogne 
Jean sans Peur, p. 174. 

B O U R G A U L T , fonds d'archives, p. 293. 
B O U R G E L A T (N. . . ) , vétérinaire, p. 72. 
B O U R G O G N E , comté de, p. 183 n. 284, 

193 n. 353; comte du ; chevaliers 
du, p. 178; écuyers du, p. 178; 
duché de, p. 183 n. 284, 186, 193 
n. 353, 250 n. 725 ; chevaliers du, 
p. 178; ducs du, p. 138, 139, 141 
n. 7, 148, 149, 157, 174, 177, 178 
n. 253, 179 n. 258, 182, 182 
n. 277, 183, 185, 185 n. 306. 186, 
189, 190 n. 336. 192, 195, 200 
n. 380, 201, 204, 209n . 449, 210, 
212, 213 n. 480, 216, 217 n. 508 et 
511, 218 n. 521, 219, 220, 221 
n. 534 et 540, 222, 222 n. 544, 
233, 235 n. 628, 243, 246, 248. 
254, 255, 257, voir C H A R L E S L E T E -

M É R A I R E , J E A N SANS P E U R , P H I L I P P E 

L E B O N , P H I L I P P E LE F M D I ; cheva-
lier des, voir B O U R S ; commissaires 
des, p. 207, 218 n. 518, voir BON-
N I E R , G H E R B O D E , L E E U W E R G E N ; 

conseillers des, p. 211, 218 ; ges-
tes des, p. 247, 256 ; maréchal des, 
voir V E R G Y ; officier des, p. 218 
n. 5 19 ; receveur des, p. 183 ; trou-
pes des, p. 191 ; écuyers du, 
p. 178 ; finances du ; receveur gé-
néral des, voir PRESSY ; nobles du, 
p. 254; province de, p. 248; 
chambre des comptes de la ; maître 
de la. voir B A U Y N . 

B O U R G O G N E , maison de, p. 172, 220, 
242, 243, 257. 

B O U R G O G N E (Marguerite de), épouse 
de Guillaume de Bavière, p. 143. 

B O U R G U I G N O N S , faction des, p. 2 5 2 . 

B O U R I N (André-Charles), abbé du mo-
nastère du Val-des-Écoliers à 
Liège, p. 45. 

B O U R S (Guichard de), chevalier du 
duc de Bourgogne, p. 204. 

B O U S S A R T (J.-D.), auteur, p. 7 5 . 

Boussu (prov. Hainaut, ar. Mons), 
commune rattachée à, voir H G R N U ; 

cristalleries et verreries de, p. 286. 

B O U V I E R (Gilles le. dit Berry), chroni-
queur, p. 148. 148 n. 50, 221 
n. 5 3 8 . 2 2 2 n. 5 4 4 , 2 5 3 , 2 5 3 

n. 7 4 8 . 

B O V E L I N G E N (commune de Heers), 
église à, voir S A I N T E - A N N E . 

B O V E R I E (Bertrand de), avoué de la 
cité de Liège, p. 244. 

B O V Y (De . . . ) , auteur, p. 1 9 4 , 1 9 4 

n. 3 6 0 . 

B O Y E N ( R . ) , auteur, p. 1 3 6 n. 1 5 3 . 

B R A B A N T , duché de, p. 1 6 8 , 1 6 9 

n. 1 9 6 , 1 7 6 , 1 9 2 , 1 9 3 n. 3 5 3 , 2 1 2 , 

2 1 3 , 2 1 3 n. 4 8 0 , 2 1 9 , 2 2 0 , 2 2 4 , 

2 2 7 n. 5 8 1 , 2 3 7 , 2 4 0 , 2 4 1 , 2 4 1 

n. 666 ; chronique du, p. 255 ; cour 
du, p. 165 n. 178; drossard du, 
voir H O R N E S ; ducs du, p. 4 3 , 1 6 0 , 

1 7 4 , 1 7 5 , 1 7 6 n. 2 4 6 , 1 7 9 , 1 7 9 

n. 2 5 8 , 1 9 1 . 1 9 2 , 2 0 8 , 2 2 3 , 2 2 4 , 

2 2 4 n. 5 5 6 , 2 2 5 n. 5 5 9 , 2 3 6 , 2 4 1 

n. 6 6 6 , 2 5 4 n. 7 5 2 , voir, A N T O I N E 

DE B O U R G O G N E ; duchesse du, voir 
J E A N N E ; fiefs relevant du, p. 2 2 4 . 

B R A B A N T (Pierre-Albert), curé de 
l'église Saint-Christophe à Ra-
cour, p. 108 n. 40. 

B R A B A N T S C H E Y E E S T E N , chronique, 
p. 2 5 5 . 

B R A H Y ( E . ) , p . 2 8 6 . 

B R A I V E S (prov. Liège, ar. Waremme), 
commune rattachée à, voir F U M A L . 
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B R A N D O N (Jean), chroniqueur, p. 182 
n. 281, 190 n. 338, 201 n. 386, 
255 n. 755. 

B R A S S I N E ( J . ) , auteur, p. 30 n. 82, 87, 
87 n. 1, 88 n. 2, 91, 98. 

B R E D E R O D E (Guil laume de), seigneur 
de Stein et de Merwede, p. 169 
n. 196. 

B R E E (Prov. Limbourg, ar. Hasselt), 
bonne ville de, p. 216 ; chartes de 
la, p. 236 n. 638. 

B R E U E R (J .) , auteur, p. 126 n. 97, 133 
n. 132. 

B R I B O S I A ( M . ) , auteur, p. 5 n. 2. 

B R I E G L E B ( P . ) , auteur, p. 171 n. 210, 
231 n. 606. 

B R I G O D E (S . ) , auteur, p. 65 n. 23, 75. 

B R I M E U (David) , conseiller et cham-
bellan du duc de Bourgogne Jean 
sans Peur, p. 185. 

B R O U W E R S ( D . ) , auteur, p. 248 n. 712. 

B R U G E S ch. - l . prov. Flandre occiden-
tale), p. 179, 192 n. 350, 255 ; 
bailli de, p. 184. 

B R U G G E , voir B R U G E S . 

B R U H L (Al lemagne, Rhénanie-du-
Nord-Wesphal ie) , château de, p. 8 
n. 12. 

B R U N E H A U T , chaussée, p. 185. 

B R U S T E M (commune de Saint-Trond), 
bataille de, p. 138, 258 ; chapelle 
sous, voir S A I N T E U C H È R E ; église 
à, voir S A I N T - L A U R E N T ; rue de, à 
Saint-Trond, p. 100 n. 275, 117, 
136; maison à enseigne dans la, 
voir F R A N S E C R O O N . 

B R U T A I L S ( J . - A . ) , auteur, p. 58 n. 20, 
65 , 75. 

B R U X E L L E S (ch.- l . prov. Brabant), 
p. 248 ; famille de, voir DE-
F L A N D R E ; palais à, voir B E A U X -

A R T S ; palais de, p. 2 4 8 . 

B U E R E N (Isabelle de), épouse de Henri 
de Hornes, p. 166, 167. 

B U R C H A R D ( L . ) , auteur, p. 10 n. 14, 17 
n. 34. 

B U R D I N N E (prov. Liège, ar. Tiuy), 

commune rattachée à, voir HAN 
N É C H E ; dép. de, voir M O I N I L . 

B U R D I N N E (Eustache de), chanoine de 

la collégiale Saint-Jean l 'Evangé-

liste à Liège, membre du parti des 

haidroits, p. 237. 

B U R E A U DES D O M A I N E S (3 K D R ) . admi-

nistration, à Liège, p. 4 1 , 7 2 n. 32. 

B U S S E L S (M ), auteur, p. 88 n. 3, 92 

n. 13. 

C 

C A G N Y (Perceval de), chroniqueur, 
p. 248 n. 711, 253, 253 n. 749. 

C A L M E T T E (Joseph), auteur, p. 1 4 0 , 

140 n. 3 et 4 , 1 4 1 n. 6 et 9. 

C A M B I E R (J . -L.) , auteur, p. 41 n. 2, 
75. 

C A M B R A I (France, Nord), diocèse de, 
p. 145 n. 31 ; évêché de, p. 145 ; 
évèque de 1', voir J E A N D E B A V I E R E . 

C A M E R DER J O N K M A N S , association dans 
la paroisse Notre-Dame à Saint-
Trond, p. 115. 

C A M P I N A I R (Marie), épouse de Libert 
Duvivier, p. 31 n. 86. 

C A M P I N E , archidiaconé de ; archidia-
cre de I ' , voir F A B R I B E C K E R S . 

C A P I T A I N E (U.) , auteur, p. 32 n. 88. 

C A P P A (Giuseppe), donateur, p. 286. 
C A S S E N (Elisabeth), de Saint-Trond. 

épouse de Pierre Massart, p. 126. 

C A S T E R (Pays-Bas, Limbourg), paix 
de, voit P A I X . 

C A S T I L L O N (commune de Walcourt) ; 
dép. de, voir M E R T E N N E . 

C E L I E R (L.) , auteur, p. 2 2 I n . 5 3 8 . 

C E U L E M A N S ( C . ) , auteur, p. 121 n. 74, 
131 n. 125, 132 n. 129, 134n. 138 
et 140, 135 n. 146. 

C E U L E N (Marie van), épouse de 
Matheus van Uyttrecht puis de 
François Stijnen, p. 129. 
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C H A P E L L E - L E Z - H E R L A I M O N T (prov. Hai-
naut. ar. Charleroi), commune rat-
tachée à, voir P I É T O N . 

C H A R L E R O I (prov. Hainaut, ch.-i. ar ), 
communes rattachées à, voir 
G I L L Y , M A R C H I E N N E - A U - P O N T . 

C H A R L E S , duc d'Orléans, p. 1 8 5 , 1 8 5 

n. 3 0 6 . 

C H A R L E S III, empereur germanique, 
p. 142 n. 14. 

C H A R L E S IV, empereur germanique, 
p. 144 n. 21. 

C H A R L E S V, roi de France, p. 1 4 0 , 

1 4 3 . 

C H A R L E S VI. roi de France, p. 1 4 0 , 

1 5 1 , 1 5 2 , 1 5 2 n . 8 4 , 1 8 4 , 1 8 5 , 2 2 2 

n. 5 4 3 , 2 5 4 . 

C H A R L E S LE T E M E R A I R E , duc de Bour-
gogne, p. 258; palais de, p. 248. 

C H A R L E S - N I C O L A S D O U L T R E M O N T , 

prince-évêque de Liège, p. 7 n. 6, 
8 9 . 

C H A R L E S Q U I N T , empereur germanique 
et roi d 'Espagne, p. 248. 

C H A R L I E R (Yves), auteur, p. 1 3 8 . 

C H A R N E U X (commune de Herve), dép. 
de, voir V A L - D I E U . 

C A R O L A I S , comté de ; comte du. voir 
P H I L I P P E . 

C H A R P E N T I E R (Jean le), bourgeois de 
Dinant, p. 218 n. 518. 

C H A R T R E S (France, Eure-et-Loir), 
paix de, voir P A I X . 

C H A R T R I E R (Jean), chroniqueur, p. 2 5 3 

n. 7 5 0 . 

C H A T E L A I N ( E ) , auteur, p. 1 9 3 , 

n. 3 5 7 . 

C H À T E L E T (prov. Hainaut, ar. Charle-
roi), incendie de, p. 182 n. 280. 

C H À T E L E T prison, à Paris, p. 1 7 1 . 

C H A U D F O N T A I N E (prov. et ar. Liège), 
exposition. Le grand. . . , p. 295. 

C H A U S S E E (Jean delle). bourgmestre 
de la cité de Liège, p. 204 n 411. 

C H Ê N Ë E (commune de Liège), paroisse 
de, p. 2 3 . 

C H E R V L N . R I V I E R E (Jacques), abbé du 
monastère du Val-des-Écoliers à 
Liège, p. 45, 55, 55 n. 16, 62 ; 
armoiries de, p. 55, 62. 

C H E V A L I E R ( B ), auteur, p. 142 n. 11. 
C H I M A Y (prov. Hainaut, ar. Thuin), 

commune rattachée à, voir V I R E L -

LES ; chapitre de; doyen du, voir 
T E L L I E R . 

C H M E L (J.), auteur, p. 173 n. 227. 
C I E R G N O N (commune de Houyet), dép. 

de, voir F E N F F E , H E R O C K . 

C I N E Y (prov. Namur. ar. Dinant), cha-
pitre de. p. 36; abbé du, voir LIE 

•DEKERKE ; chartes de, p. 236 n. 638. 

C I T E A U X , ordre de, p. 280. 
C L A V I E R (prov. Liège, ar. Huy), dép. 

de, voir O C H A I N . 

C L É M E N T VII, pape schismatique 
d'Avignon, p. 141 n. 10, 150, 165 
n. 180, 171, n. 206. 

C L É M E N T - A U G U S T E DE B A V I E R E , arche-
vêque de Cologne, p. 8 n. 12, 16. 

C L E R C X , famille, p. 7 n. 8. 
C L E R C X , (Jean Guillaume Lambert 

de), écolâtre et chanoine de la 
cathédrale Saint-Lambert à Liège, 
p. 37. 

C L E R C X , (Lambert), p. 7 n. 8, 33. 
C L E R C X , (Marie-Anne), de Paris, 

épouse d'Étienne Porlier, p. 7, 33. 
C L E R C X , (Mathias), écolâtre et cha-

noine de la cathédrale Saint-
Lambert à Liège, p. 5-33. 

C L E V E S (Elise de), épouse de Guil-
laume comte de Hornes, p. 166. 
167. 

C L I C Q U O T (Victor), étudiant en théolo-
gie, p. 45. 

C L I E R M A N S (Aert), orfèvre à Saint-
Trond, p. 118. 

C L U C K E R S (Jeanne-Marie), de Saint-
Trond, épouse de Paul-Antoine 
Gendron. p. 133. 

C O C H O N (Pierre), chroniqueur, p. 253, 
253 n. 741. 
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C O L L O N ( F . ) , auteur, p. 8 8 n. 3 . 

C O L M A N (Pierre), auteur, professeur à 
l 'Université de Liège, p. 8 n. 8 et 
9, 25, 25 n. 67, 34, 89 n. 8, 98 
n. 22, 123 n. 82, 134 n. 138. 

C O L M O N T (dép. Overrepen), château 
de, p. 224 n. 555. 

C O L O G N E (Allemagne, Rhénanie-du-
Nord-Westphalie), p. 229; arche-
vêque de, p. 144 n. 22, 149, 163, 
2 1 9 , voir C L É M E N T - A U G U S T E DE B A 

V I È R E , F R É D É R I C DE S A A R W E R D E N , 

S A I N T M A T E R N E ; chapitre de, p. 5 

n. 1 ; chanoine de, voir H O R N E S ; 

université de, p. 169. 

C O M B L E DE H A S E B A N (L .-d. à Othée), 
p. 194 n. 362. 

C O M P I É G N E (France, Oise), cristalle-
ries de, p. 288. 

C O N D R O Z , archidiaconé de ; archidia-
cre de I ' , voir S T O C K E M DE H E E R S ; 

région du, p. 185; sites belgo-
romains de la, p. 293. 

C O N R A D (Charles), verrier, p. 286. 
C O N S T A N C E (Allemagne, Bade-

Wurtemberg), p. 240, 242, 243; 
concile de, p. 142. 

C O N S T I T U T I O N , boulevard de la, à 
Liège, p. 41. 

C O P P I N (François Ultain, baron de), 
chanoine de la cathédrale Saint-
Lambert à Liège, p. 39. 

COQ (Jean le), bourgmestre de la cité 
de Liège, p. 161 n. 141. 

C O R D E L I E R S , chronique des, p. 2 5 3 . 

C O R L A I V E N N E , voir C O U R V I E . 

C O R N E I L L E DE B E R G H E S , élu de Liège, 
p. 147 n. 45. 

C O S T E R S (Hans), orfèvre à Saint-
Trond, p. 118. 

C O T T A , militaire romain, p. 189 
n. 329. 

C O T T E (Robert de), premier architecte 
du roi de France, p. 9, 9 n. 14. 

C O U N E (Maximilien Henri de), cha-
noine de la cathédrale Saint-

Lambert à Liège, abbé de la collé-
giale Notre-Dame à Dinant, p. 36. 

C O U R O N N E , maison à l'enseigne de la, 
à Saint-Trond, p. 114, 115. 

C O U R T E A U L T ( H . ) , auteur, p. 221 
n. 538. 

C O U R V I E OU C O R L A I V E N N E (Marie), 
épouse de Guillaume Duvivier, 
p. 31 n. 86. 

C O U S I N O T (Guillaume), chancelier, 
chroniqueur, p. 181 n. 269, 221 
n. 536 et 537, 222 n. 542, 253, 253 
n. 747. 

C O U V I N (prov. Namur, ar. Philippe-
ville), bonne ville de, p. 216, 231, 
235 ; chartes de la, p. 158 n. 123, 
236 n. 638; fortifications de, 
p. 213, 214, 214 n. 492, 235 
n. 627 ; incendie de, p. 182 n. 280; 
milice de, p. 183. 

Cox (Jeanne), épouse de Jean-André 
Warnots, p. 136. 

C R A H A Y (L.), auteur, p. 226 n. 566. 
C R A N E M B O U R G (l.-d. n. id.), seigneur 

de, voir H O R N E S . 

C R E T O N (Paul), auteur, p. 279. 
C U R T I U S , musée, à Liège, p. 25, 81 

n. 4, 282 ; accroissements des col-
lections du, p. 282-285 ; calen-
driers de la cathédrale Saint-
Lambert conservés au, p. 7 n. 6, 
30 n. 79. 

D 

D A M A T (F.), auteur, p. 17 n. 34. 
D A N I E L S ( P . ) , prêtre, érudit, p. 88 

n. 4. 
D A R I S ( J . ) , auteur, p. 4 3 , 1 2 7 n. 1 0 4 , 

1 3 8 , 1 3 8 n. 1 , 1 4 5 n. 3 0 , 1 6 8 

n. 1 9 3 , 2 2 7 n. 5 8 0 . 

D A U B R Y (Yvon), verrier, donateur, 
p. 286. 

D A U P H I N (Guichard), grand maître de 
l'hôtel du roi de France, p. 185 
n. 307. 
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D A V I D ( H ), auteur, p. 246 n. 702. 
DE B E C D E L I È V R E (N. . . ) , auteur, p. 32 

n. 87. 

DE B O R M A N (C.), auteur, p. 102 n. 31, 
148 n. 49, 233, 233 n. 615, 258 
n. 764. 

D E B R U Y N E ( P . ) , auteur, p. 247 n. 704. 
DE C H E S T R E T DE H A N E F F E ( J . ) , auteur, 

p. 147 n. 44, 165 n. 181, 168 
n. 193, 227 n. 581. 

DE C I R C O U R T (A.) , auteur, p. 140 n. 5, 

1 7 2 n. 2 1 3 . 

D E C R A S S I E R (L. M.), auteur, p. 1 3 8 , 

1 3 8 n. 1 . 

D E F L A N D R E , famille, à Bruxelles, 
p. 22. 

D E F L A N D R E ( M . ) , auteur, p. 14 n. 28, 
22 n. 54, 2 5 , 2 5 n. 6 2 , 2 6 n. 68, 27 
n. 70. 

D E F R A N C E (Léonard), peintre à Liège, 
p. 293. 

D E F R E C H E U X (N. . . ) , chercheur, p. 23 
n. 51 bis, 34. 

DE G E R L A C H E ( G . ) , auteur, p. 138, 138 
n. 1. 

D E G R A D Y DE C R O E N E N D A E L (Albert 
Joseph), chanoine de la cathédrale 
Saint-Lambert à Liège, p. 38. 

D E H A I M E (Louis Léonard Lambert 
Michel, baron de), chanoine cos-
tre de la cathédrale Saint-Lambert 
à Liège, p. 38. 

D E H A R L E Z (Stéphane), p. 34. 
D E H E R C K E N R O D E (L.), auteur, p. 88 

n. 3 et 4. 89 n. 7, 90 n. 10, 102 
n. 31, 108 n. 40, 127 n. 104. 

D E J A R D I N (A.), auteur, p. 5 n. 2, 6 
n. 3, 7 n. 5. 

D E J A R D I N (N. . . ) , notaire à Ans, p. 22. 
D E J O N G (A. A.) , auteur, p. 135 n. 145. 
DE J O N G D A R D O Y E (N. . . ) , auteur, p. 92 

n. 13. 
DE L A B O R D E ( L . ) , auteur, p. 246 

n. 701. 

DE LA C H A U V E L A Y S (J.), auteur, p. 1 7 4 

n. 2 3 0 , 1 7 9 n. 2 5 8 , 1 9 1 n. 3 4 4 , 

2 0 6 n. 4 3 0 . 

D E L A F O S S E (N. . . ) , notaire à Paris, 

p. 18, 18 n. 39, 34. 
D E L B R O U C K (N. . . ) , orfèvre à Liège, 

p. 131. 
D E L H A X H E (Louis), entrepreneur, 

p.69. 
DE L I C H T E R V E L D E (P.), auteur, p. 183 

n. 289, 192 n. 351. 
DE L I M M I N G H E (N. . . ) , auteur, p. 214 

n. 488. 
D E L M E L L E (J.), auteur, p. 227 n. 581. 
D E L O R M E (Philibert), p. 72. 
D E L S A U (N. . . ) , architecte, p. 64. 
D E L V A U X (F.), auteur, p. 202 n. 391, 

212 n. 474. 
D E L V E N N E (René), donateur, auteur, 

p. 286. 
D E M A L (J.), auteur, p. 133 n. 132 et 

135, 135 n. 143 et 147. 
DE M A R N E F F E (E.), auteur, p. 170, 170 

n. 204. 
D E M A R T E A U (J.), auteur, p. 138, 138 

n. 1, 145 n. 30. 
D E N E F T (Jean), antiquaire, p. 98. 98 

n. 2 3 . 

D E N I F L E (A.), auteur, p. 1 9 3 n. 3 5 7 . 

D E P R E Z (E.), auteur, p. 140 n. 4, 141 
n. 6. 

DE P U Y D T , collection, p. 2 9 4 . 

DF. RAM (P. F. X ), auteur, p. 200 
n. 3 7 , 2 5 6 . 

DE RAS (J.), auteur, p. 160 n. 134. 
D E R W A (Arnold), notaire à Saint-

Trond, p. 130. 
DE S A U M E R Y (P.), auteur, p. 47, 47 

n. 12, 75. 
DE S C H A E T Z E N (O.), auteur, p. 88 n. 3, 

90, 90 n. 9, 90 n. 12, 91, 94 n. 15, 
98, 125 n. 94. 

DE S E L L I E R S DE M O R A N V I L L E ( A . ) , a u -

teur, p. 75. 
DE S M E T (J. J .) , auteur, p 184 n. 290. 
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D E S O E R , maison d'édition, p. 284. 
D E S O E R - A N N E Z DE T A B O A D A ( N . . . ) , d o -

nateur, p. 284. 

D E S P L A C E S (Louis), graveur en taille 
douce à Paris, p. 17, 18, 19, 26, 
27, 29, 31, 34, 35. 

D E S P R E I S (Johan), échevin de la cité de 
Liège ; pierre tombale de, p. 55. 

D E S T A I N (François), de la paroisse 
Saint-Remy à Liège, capitaine 
d'artillerie, peintre, p. 7, 12, 13, 
14, 15, 19, 21, 22, 23, 24, 25, 25 
n. 66, 26, 28, 29, 33 ; son épouse, 
voir F É V R I E R . 

DE T H E U X DE M O N T J A R D I N ( J . ) , auteur, 
p. 7 n. 8, 37 n. 29, 37 n. 30. 

DE T H E U X DE M O N T J A R D I N (X.), auteur, 
p. 5 n. 2, 30 n. 82. 

D E U L I N (dép. Fronville), château de, 
p. 25 n. 64. 

D E V A N T LES E C O L I E R S , rue, à Liège, 
p. 41, 49, 63, 70. 

D E V I L L E R S ( L . ) , auteur, p. 143 n. 19, 
144 n. 21, 173 n. 228, 179 n. 260, 
180 n. 261 à 263, 180 n. 265, 181 
n. 270, 182 n. 274 et 277, 182 
n. 279 et 280, 185 n. 300 et 301, 
205 n. 418, 206 n. 427, 207 n. 441 
et 443, 213 n. 481 ,216 n. 505, 217 
n. 515, 218 n. 519 et 520, 223 
n. 551, 234 n. 622, 235 n. 629, 
236 n. 643, 237 n. 645. 

D E W E Z ( M . ) , auteur, p. 1 3 8 , 1 3 8 n. I . 

D I E P E N B A C H (U.) , auteur, p. 5 n. I . 

D I E P E N B E E K (prov. Limbourg, ar. Has-
selt), seigneurie de, p. 227 ; sei-
gneur de la, p. 2 2 4 ; voir M O N T J A R 

D I N , S C H O O N V O R S T . 

D I E S T (prov. Brabant, ar. Louvain), 
commune rattachée à, voir W E B B E -

K O M ; grand bailli de, voir B A U S -

S E L E ; paroisse à, voir S A I N T -

S U L P I C E ; registres paroissiaux de, 
p. 90 n. 12, 92, 92 n. 13. 

D I E S T (Henri de), p. 1 6 6 . 1 6 7 ; son 
épouse, voir H O R N E S 

D I E S T (Jean de), p. 1 6 6 , 1 6 7 ; son 
épouse, voir H O R N E S . 

D I E T S - H E U R , voir H E U R E - L E T I E X H E . 

D I L I S ( E . ) , auteur, p. 1 2 7 n. 1 0 5 . 

D I L S E N (prov. Limbourg, ar. Ton-
gres), commune rattachée à, voir 
S T O C K E M . 

D Î N A N T (prov. Namur, ch.-l. ar.), 
p . 1 5 1 , 2 0 3 n . 4 0 1 , 2 0 5 , 2 1 3 , 2 1 6 , 

241 ; atelier monétaire de, p. 284; 
avoués de, voir G U I L L A U M E DE B A 

V I È R E , R O C H E F O R T - A G I M O N T ; bour-
geois de, p. 2 1 7 , voir C H A R P E N 

TIER ; chartes de, p. 1 5 8 n. 1 2 3 , 

2 3 5 ; collégiale à, voir N O T R E 

D A M E ; fortifications de, p. 2 1 3 , 

214 ; métier des tailleurs à. p. 238 ; 
milice de, p. 183; otages de, 
p. 2 1 7 , 2 1 8 n. 5 2 1 ; sac de, p. 1 3 8 ; 

tour à, voir M O N T O R G U E I L . 

D I X M U D E (Olivier de), chroniqueur, 
p. 1 8 4 n. 2 9 0 , 2 5 5 n. 7 5 5 . 

D O M K E N (A.), auteur, p. 1 9 5 n. 3 6 6 , 

2 1 1 n. 4 6 6 , 2 4 9 , 2 4 9 n. 7 2 0 . 

D O N C E E L (prov. Liège, ar. Wa-
remme), commune rattachée à, 
voir H A N E F F E . 

D O N C I E U DE C H A F F A R D O N (B.), dona-
teur, p. 282, 283. 

D O N K (commune de Herck-la-Ville), 
église à, voir N O T R E - D A M E . 

D O P P L E R ( P . ) , auteur, p. 1 7 7 n. 2 5 2 . 

D O U A I (France, Nord), p. 2 1 7 . 

D O U E T D " A R C Q , (L.), auteur, p. 1 5 6 

n. 1 0 7 , 1 6 8 n. 1 9 5 , 1 9 0 n. 3 4 0 , 

2 5 3 n. 7 4 3 . 

D O U L T R E M O N T (Adrien Jean Baptiste 
Théodore, comte), archidiacre 
d'Ardenne, chanoine de la cathé-
drale Saint-Lambert à Liège, 
p. 3 8 . 

D O U L T R E M O N T (Charles Joseph Fran-
çois Paula, comte), chanoine de la 
cathédrale Saint-Lambert à Liège, 
p. 3 8 . 
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D O U L T R E M O N T (Théodore Henri An-
toine, comte), chanoine de la 
cathédrale Saint-Lambert à Liège, 
p. 37. 

D U F F E L (prov. Anvers, ar. Malines), 
seigneur de, voir H O R N E S . 

D U M O N T (Georges), donateur, p. 286. 

D U M O U L I N ( R . ) , auteur, p. 70 n. 28, 
75. 

D U P O N T ( M 1 1 " . . . ) , auteur, p. 190 
n. 336, 197 n. 369. 

D U R A N D (E.), auteur, p. 144 n. 24, 152 
n. 53. 

D U R A S (commune de Saint-Trond), 
maison forte de. p. 224 n. 555. 

D U V I V I E R (Guillaume), graveur de la 
cathédrale Saint-Lambert à Liège, 
p. 31, 31 n. 86. 32 n. 87, 35 ; son 
épouse, voir C O U R V I E . 

D U V I V I E R (Libert), p. 3 1 n. 8 6 ; son 
épouse, voir C A M P I N A I R . 

D Y N T E R (Edmunde de), chroniqueur, 
p. 188 n. 325, 191 191 n. 346, 
192, 192 n. 347, 200 n. 373, 213 
n. 481, 224 n. 557, 241 n. 666, 
255 n. 756. 

E 

E B U R O N S , peuplade germanique de la 
Gaule Belgique, p. 189 n. 329. 

É C O L I E R S , caserne des, à Liège, p. 42, 
70, 71, 72 ; emplacement de la. 
p. 74 ; manège de la, p. 72. 

E C O S S E , royaume d", p. 184 n. 292. 

E D O U A R D , duc de Gueldre, p. 1 4 3 ; son 
épouse, voir B A V I È R E . 

E D O U A R D III. roi d'Angleterre, p. 142 
n. 14. 

E H R L E ( F ), auteur, p. 1 7 0 n. 2 0 5 . 

E I F F E L ( G . ) , ingénieur français, p. 7 1 . 

E I G E N B I L Z E N (commune de Bilzen), 
dép. de. voir Z A N G E R H E I . 

E M P I R E R O M A I N , p . 2 8 7 , 2 8 8 . 

EMY (A. R.. colonel), auteur, profes-
seur à l 'École royale militaire de 
Saint-Cyr à Saint-Cyr-l'Ecole, 
p. 72, 72 n. 31. 73, 75. 

E N C K E L S ( R ), auteur, p. 92n. 13. 
E N G E L M A N S H O V E N (commune de Saint-

Trond), paroisse d ' , voir S A I N T 

J E A N B A P T I S T E . 

E N G E N (Luc), conservateur adjoint des 
Musées d'Archéologie et d'Arts 
décoratifs de Liège, p. 34. 

E N G H I E N (prov. Hainaut, ar. Soi-
gnies), p. 185. 

E N G L E B E R T DE LA M A R C K , prince-
évêque de Liège, p. 44. 

E N L A R T ( C . ) , auteur, p. 6 7 , n. 2 5 , 7 5 . 

E N T R E - S A M B R E - E T - M E U S E , région de 1 ' , 

p. 185, 215; places fortes de I', 
p. 235. 

E R A R D DE L A M A R C K , prince-évêque de 
Liège, p. 77, 284. 

E R N E S T DE B A V I È R E , prince-évêque de 
Liège; réaux de, p. 119, 120. 

ERP, famille van ; armes de la, p. 92. 
ERP (Charlotte van), épouse de Jean-

Charles de Jeger, p. 92. 
E S P A G N E , royaume d ' , p. 127 n. 104; 

roi du, voir C H A R L E S - Q U I N T . 

EST, boulevard del ' , à Liège, p. 41. 
E T I E N N E III. duc de Bavière, p. 146, 

222 n. 543. 
E U R P E . p . 1 4 1 . 

F 

F A B R I B E C K E R S (Philippe Antoine Jo-
seph de), archidiacre de Campine, 
chanoine de la cathédrale Saint-
Lambert à Liège, p. 37. 

F A I R O N (E.), auteur, p. 139, 144 n. 27, 
148 n. 52, 151 n. 73, 155 n. 103, 
209, 209 n. 453, 218 n. 521, 220 
n. 531, 222, 230 n. 597, 236, 236 
n. 638 et 640. 

F A M E N N E , archidiaconé de; archidia-
cre de 1 ' . voir W O O T DE T I N L O T . 
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F A V A R T (Steven van), orfèvre à Saint-
Trond, p. 123. 

F A V I E R (J.), auteur, p. 2 4 8 n. 7 0 9 . 

F A Y M A L (Riflart), marchand-tapissier 
à Arras, p. 247. 

F E N F F E (dép. Ciergnon), seigneurie 
de, p. 227; seigneur de la, voir 
N O I R F O N T A I N E . 

F E N I N (Pierre de), mémorialiste, 
p. 197 n. 369, 253, 253 n. 742. 

F E R D I N A N D D E B A V I È R E , prince-évêque 
de Liège, p. 6. 

F E R N E L M O N T (prov. et ar. Namur), 
commune rattachée à, voir H E M P 

T I N N E . 

F E R N A N D DE P O R T U G A L , comte de Hai-
naut, p. 222. 

F E R R I È R E S (dép. Virelles), p. 223 
n. 550. 

F È V R E (Jean le), chroniqueur, sei-
gneur de Saint-Remy, p. 253, 253 
n. 745. 

F É V R I E R (Jeanne), épouse de François 
Destain, p. 23, 23 n. 57 et 59. 

F E X H E (Richard de), seigneur d 'Aaz et 
de Hermée, p. 227. 

F E X H E - L E H A U T - C L O C H E R (prov. Liège, 
ar. Waremme), paix de, voir P A I X . 

F E X H E - S L I N S (commune de Juprelle), 
église à, voir S A I N T - R E M A C L E . 

F I E S C H I (Louis), cardinal d'Avignon, 
p. 170. 

F I L L Œ U L (Pierre), graveur à Paris, 
p. 9, 10 n. 14, 15. 

F I S E N (B.), auteur, p. 2 6 n. 6 9 , 4 3 . 

F L A N D R E , comté de, p. 143, 173 
n. 223, 179, 183, 183 n. 284, 186, 
220, 250 n. 725, 255; chevaliers 
du, p. 178 ; chronique du, p. 255 ; 
comte du, p. 184; écuyers du, 
p. 178; villes du, p. 183. 

F L É M A L L E (prov. et ar. Liège), com-
munes rattachées à, voir A W I R S , 

G L E I X H E ; diplôme militaire de, 
p. 293. 

F L É M A L L E (Elias de), maçon, membre 
du parti des haidroits, p. 162,203. 

F L É M A L L E (Gilles de), p. 203. 
F L É M A L L E (Laurent Lambert de), 

p. 203. 
F L E M A L L E (Mathonet ou Malchoir de), 

maçon, membre du parti des hai-
droits, p. 162, 162 n. 151. 

F L E U R U S (prov. Hainaut, ar. Charle-
roi), p. 185; bataille de, p. 249. 

F L Ô N E (commune d 'Amay), abbaye à, 
p. 2 3 0 ; abbés de P, voir B O D E U R , 

M E L E N . 

F L O R E F F E (prov. et ar. Namur), abbaye 
à, p. 230 n. 593 ; abbé de P, voir 
T H I B A U T . 

F L O R E N N E S (prov. Namur, ar. Philip-
peville), p. 216. 

F O H A L L E (Jacques), imprimeur à 
Liège, p. 31. 

F O L V I L L E (Jacques), restaurateur de ta-
bleaux, p. 27, 33. 

F O N C K (Antoine-Adolphe), lancier, 
p. 74 ; caserne, à Liège, p. 40, 41, 
43, 74; officiers à la, voir Guis 
C A R T . H O F F E R ; colonnettes trou-
vées dans la, p. 66. 

F O N D D E L T C H A P E L E (l.-d. à Othée), 
p. 211. 

F O N T A I N E B L E A U (France, Seine-et-
Marne), château de. p. 11 ; conser-
vateur en chef du Musée du. voir 
S A M O Y A U L T . 

F O N T A I N E - L E V É Q U E (prov. Hainaut, 
ar. Charleroi), commune rattachée 
à, voir L E E R N E S ; habitants de, 
p. 223; incendie de, p. 182 n. 280. 

F O N T E N E L L E (commune de Walcourt), 
p. 223 n. 550. 

F O R G E U R ( R ), auteur, conservateur de 
la Bibliothèque de l'Université de 
Liège, p. 25 n. 66, 26 n. 69, 34, 
41, 64, 65, 65 n. 24, 75, 279. 

FOSSES-LA V I L L E (prov. et ar. Namur), 
bonne ville de, p. 216, 231, 235; 
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chartes de la, p. 158 n. 123, 236 
n. 638; collégiale à, voir S A I N T -

F E U I L L I E N ; fortifications de, 
p. 213, 214, 214 n. 492, 235 n. 
627 ; incendie de, p. 182 n. 280; 
milice de, p. 183. 

F O U L L O N (N. . . ) , conseiller, p. 120. 
F R A N C E , empire ; exposition. Le Pre-

mier Empire et la Campagne de 
1815 en Belgique, p. 295; 
royaume de, p. 140, 150, 153 
n. 8 8 , 1 5 6 , 1 6 3 , 1 7 3 n. 2 2 3 , 1 8 6 , 

1 9 2 , 2 2 0 , 2 2 2 , 2 3 6 , 2 4 3 , 2 5 0 

n. 725, 252, 254; armoiries aux 
lys de, p. 100 n. 27 ; couronnes de, 
p. 1 8 2 , 2 1 1 ; reine du, voir I S A B E A U 

DE B A V I È R E ; rois du, p. 1 5 1 , 1 8 4 , 

1 8 7 , 2 1 0 , 2 3 4 , 2 3 4 n. 6 2 4 , 2 3 5 

n. 628, 248 n. 709, 257, voir 
C H A R L E S ; ambassadeur du, voir 
P L A O U L ; architecte du, voir C O T T E ; 

bibliothèque du ; imprimeur de la, 
voir L A S L E M E N T ; chambre du ; 
membre de la, voir M O N T J A R D I N ; 

chambre des comptes du ; maître 
de la, voir T I G N O N V I L L E ; hôtel du ; 
grand maître de I " , voir D A U P H I N ; 

peintre du, voir Loo ; relieurs ordi-
naires du, voir B O U E T , P A D E L O U P ; 

secrétaire du, voir B O U R A T I E R . 

F R A N C H I M O N T (dép. Theux), château 
de, p. 164 n. 176; châtelain du, 
voir R O S M A L ; terre de, p. 2 1 6 . 

F R A N Ç O I S - C H A R L E S DE V E L B R U C K , 

prince-évêque de Liège, p. 123. 
F R A N Ç O I S - A N T O I N E DE M E A N , prince-

évêque de Liège, p. 20, 35. 
F R A N K I N E T (G. D.) , auteur, p. 160 

n. 135, 173 n. 222, 176 n. 248, 
178 n. 256. 

F R A N S E C R O O N (de), maison à l 'ensei-
gne de, dans la rue de Brusthem, à 
Saint-Trond, p. 100 n. 25. 

F R É D É R I C DE S A A R W E R D E N , archevêque 
de Cologne, p. 173. 

F R I S ( V . ) , auteur, p. 1 7 9 n. 2 5 9 . 

F R I S E , comté de, p. 1 4 2 , 1 5 1 , 1 5 7 , 

1 7 3 ; comtes du, voir A L B E R T DE 

B A V I E R E G U I L L A U M E D A V E S N E S , 

G U I L L A U M E DE B A V I È R E ; comtesse 
du, voir J A C Q U E L I N E DE B A V I È R E ; ré-
gent du, voir J E A N DE B A V I E R E . 

F R O M I É E (dép. Crepinnes), p. 2 2 3 

n. 5 5 0 . 

F R O M O N T (Bauduin de), commissaire 
du comte de Hainaut, p. 108 
n. 4 4 6 . 

F R O N V I L L E (commune de Hotton), dép. 
de, voir D E U L I N . 

F U I N ( R . ) , auteur, p. 1 4 7 n. 4 2 . 

F U M A L (commune de Braives), p. 2 2 3 

n. 5 5 0 . 

G 

G A A S B E E K (commune de Lennik), sei-
gneur de, voir G U I L L A U M E . 

G A I E R (C.), auteur, p. 1 7 7 n. 2 5 0 , 1 7 8 

n. 2 5 5 , 1 8 9 n. 3 3 3 , 1 9 1 n. 3 4 5 , 

1 9 4 n. 3 5 9 , 1 9 5 n. 3 6 5 , 1 9 7 n. 
3 7 2 , 2 0 1 n . 3 8 8 , 2 5 8 , 2 5 8 n . 7 6 2 e t 

7 6 7 . 

G A L L È ( N . . . ) , verrier; verres de. 
p. 2 9 3 . 

G A N D (ch.-l. prov. Flandre orientale), 
p. 1 8 1 , 2 0 6 , 2 1 7 , 2 5 5 , 2 5 7 . 

G A N Y (N. . . ) , colonel, p. 4 1 . 

G A S T O U T (M.), auteur, p. 1 4 5 n. 3 1 . 

G A U L E B E L G I Q U E , province romaine; 
peuplade de la, voir É B U R O N S . 

G E E L (prov. Anvers, ar. Turnhout), 
seigneur de, voir H O R N E S . 

G E E T B E T S (prov. Brabant, ar. Lou-
vain), commune rattachée à, voir 
R U M M E N . 

G E L I N D E N (commune de Saint-Trond), 
église à, voir S A I N T - Q U E N T I N . 

G E N D R O N (François), doyen du métier 
des tailleurs à Saint-Trond. 
p. 1 3 3 ; son épouse, voir O E V E R T . 
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G E N D R O N (Jean-Henri), orfèvre puis 
boucher-charcutier à Saint-Trond, 
p. 134, 135, 136 ; son épouse, voir 

V A S O E N S . 

G E N D R O N (Paul-Antoine), orfèvre à 
Saint-Trond, p. 133 ; son épouse, 
voir C L U C K E R S . 

G E N E F F E (Otton de), doyen de la collé-
giale Saint-Paul à Liège, p. 43 ,67 . 

G E O R G E (Philippe), conservateur ad-
joint au Musée d'Art religieux et 
d 'Ar t mosan à Liège, p. 25 n. 63. 

G E O R G E S - L O U I S DE B E R G H E S , prince-
évêque de Liège, p. 45, 88. 

G E R A A R D S B E R G E N , voir G R A M M O N T . 

G É R A R D DE G R O E S B E E K , prince-évêque 
de Liège, montre en or dite à tort 
de, p. 293. 

G E R I N G (Jacques), donateur, p. 2 8 6 . 

G E R I N G (Jean), verrier, p. 2 8 6 . 

G E R I T S ( J . ) , auteur, p. 118 n. 61, 127 
n. 107. 

G É R O N S A R T (dep. Jambes), monastère 
à voir V A L - D E S - É C O L I E R S . 

G E R P I N N E S (prov. Hainaut, ar. Charle-
roi), p. 223 n. 550; dép. de, voir 
F R O M I É E , H Y M I É E . 

G E R S T E N (Renier, dit de Bommers-
hoven), contrôleur de l'argenterie 
à Saint-Trond. p. 118. 

G E U K E N S (B.), auteur, p. 90 n. 8, 94 
n. 16et 17, 97 n. 20et 21 ,99 n. 26, 
100 n. 28 et 30, 104 n. 34 et 36, 
104 n. 37, 108 n. 38, I 11 n. 41 et 
42, 112 n. 43, 118 n. 62 et 64, 119 
n. 65 et 67, 119 n. 68, 121 n. 71 
et 73, 122 n. 80, 125 n. 93, 126 
n. 99, 128 n. 109 et 111, 130 
n. 120 et 124, 131 n. 125, 132 
n. 128 et 129, 133 n. 137, 134 
n. 138 et 140, 135 n. 146. 

G H E R B O D E (Thierry), commissaire du 
duc de Bourgogne, p. 208 n. 446, 
233. 

G H I S E L S (Charles Bernard de), cha-
noine de la cathédrale Saint-

Lambert à Liège, prévôt de la col-
légiale Saint-Paul à Liège, p. 38. 

GmsELs(Jean Nicolas de), chanoine et 
écolàtre de la cathédrale Saint-
Lambert à Liège, p. 37. 

G I L L E S (Jean), cardinal, p. 179 n. 258. 
G I L L Y (commune de Charleroi), 

p. 223 n. 550 
G I N G E L O M (prov. Limbourg, ar. Has-

selt), communes rattachées à, voir 
G O Y E R , K E R K O M , M I E L E N - B O V E N 

A A L S T , M O N T E N A K E N . 

G L A I N (commune de Liège), dép. de, 
voir B O L S É E . 

G L A I N (Mathias de), chanoine de la 
collégiale Sainte-Croix à Liège, 
curé de l'église Saint-Servais à 
Liège, membre du parti des hai-
droits, p. 163. 

G L E I X H E (commune de Flémalle), dép. 
de, voir H A U T E P E N N E . 

G O B E R T (T.), auteur, p. 5 n. 2, 29. 31 
n. 86, 40 n. 1, 41 n. 2 ,45 n. 11,57, 
57 n. 19, 63, 63 n. 21, 70n . 29, 74 
n. 34, 75, 86, 227 n. 576 à 579. 

G O E R DE H E R V E (Isabelle Henriette An-
toinette de), portrait de, p. 24, 25. 

G O E R DE H E R V E (Jacques Charles Fer-
dinand de), portrait de, p. 24, 25. 

G O E R DE H E R V E (Léopold Marie, baron 
de), chanoine de la cathédrale 
Saint-Lambert à Liège, p. 38. 

G O E R L I T Z (Elisabeth de), épouse de 
Jean de Bavière, p. 245. 

GOESSENS (René), curé de l'église 
Saint-Quentin à Gelinden, p. 118, 
119. 

G O E T H A L S (F.), auteur, p. 165 n. 178. 
G O E T M A K E R S (Marie), de Saint-Trond, 

épouse d'Henri Plugers, p. 134 
n. 141, 135. 

G O E T S B L O E T S (Gilles), orfèvre à Has-
selt, p. 129 n. 116; son épouse, 
voir L O C H T . 

G O E T S B L O E T S (Marie), épouse de 
Matheus van Uyttrecht. p. 129. 
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G O O L E ( F . ) , auteur, p. 8 8 n. 3 , 9 0 

n. 1 0 , 1 2 7 n. 1 0 4 , 1 2 9 n. 1 1 5 . 

G O T E M (commune de Looz), seigneur 
de, voir M E Y E R S . 

G O T H E M (Jacques de), seigneur de 
Herck, p. 164. 

G O U D E R S (A.), auteur, p. 1 2 6 n. 1 0 0 . 

G O U R D I N N E (commune de Walcourt), 
p. 223 n. 550. 

G O Y E N S (M.), auteur, p. 8 8 n. 4 . 

G O Y E R (commune de Gingelom), 
église à, voir S A I N T - G E O R G E S . 

G O Z E E (commune de Thuin), dép. de, 
voir A U L N E . 

G R Â C E (dép. Gràce-Berleur), p. 205. 
G R Â C E (Ercotte de), chevalier, p. 2 2 7 . 

G R Â C E (Henri de), clerc, membre du 
parti des haidroits. p. 163. 

G R Â C E B E R L E U R (commune de Grâce-
Hollogne), dép. de, voir G R Â C E . 

G R Â C E H O L L O G N E (prov. et arr. Liège), 
commune rattachée à, voir G R À C E -

B E R L E U R . 

G R A F F A R T ( N . . . ) , verrier; œuvres de, 
p. 2 9 3 . 

G R A M M O N T (prov. Flandre orientale, 
ar. Alost), p. 185. 

G R A N D - P L A C E , à Saint-Trond, p. 136; 
maison à enseigne sur la. voir IN 
D E N B L A U W E N H O N D . 

G R A U W E L S (J.), auteur, p. 8 9 n. 6 , 9 0 

n. I I et 1 3 , 1 0 0 n. 2 7 , 1 0 2 n. 3 2 , 

1 0 8 n. 4 0 , 1 2 0 n. 7 0 , 1 2 4 n. 8 4 . 

G R A V E (Pays-Bas), p. 1 7 4 . 

G R A V E (Antoinette de), épouse de 
Thierry de Hornes, p. 166, 167. 

G R A V I E R A , voir G R A V I O U L E . 

G R A V I O U L E , biez de la. à Liège, p. 4 1 . 

43, 44; île, à Liège, p. 41. 
G R E G O I R E X , pape, p. 4 3 . 

G R E G O I R E XII, pape, p. 141 n. 10, 
170, 173, 228. 

G R E G O I R E (Lambert), docteur en droit, 
avocat à la cour de Liège, bourg-
mestre de la cité de Liège, conseil-
ler de Jean de Bavière et de Thierry 

de Perwez, membre du parti des 
haidroits, p. 163, 204. 

G R E I F F E N C L A U A V O L L R A T H S (Frédéric 
François, baron de), chanoine de 
la cathédrale Saint-Lambert à 
Liège, p. 36. 

G R O O N E N D A E L (Paul de), chroniqueur, 
p. 2 1 4 n. 4 8 8 . 

G R O O T L O O N (commune de Looz), 
église à, voir S A I N T - S E R V A I S . 

G R O S S E (Jean Adrien), orfèvre, 
p . 2 8 2 - 2 8 3 . 

G R O T E S P O U W E N (commune de Spou-
wen), dép. de, voir W E E R T . 

GRO.YE (Jacques), chanoine de la 
cathédrale Saint-Lambert à Liège, 
p. 2 0 7 n. 4 3 8 . 

G R U N Z W E I G (A.), auteur, p. 1 7 9 

n. 2 5 8 . 

G U E L D R E , duché de ; ducs du, p. 1 6 1 , 

174, 208, 224 n. 557, voir 
E D O U A R D , G U I L L A U M E . 

G U E N E E (B ), auteur, p. 1 4 1 n. 8 . 

G U I L L A U M E , comte de Hornes, sei-
gneur d'Altena, de Weert et de 
Kortessem, p. 166, 167; son 
épouse, voir A R K E L . 

G U I L L A U M E , comte de Hornes. sei-
gneur d'Altena et de Gaasbeek, 
p. 166, 167 ; ses épouses, voir CLE 
V E S . O D E . 

G U I L L A U M E , comte de Namur, p. 2 2 2 , 

2 2 3 , 2 5 0 . 

G U I L L A U M E , duc de Berg, p. 1 7 3 . 

G U I L L A U M E , duc de Gueldre et de Ju-
liers, p. 143, 174 n. 231; son 
épouse, voir B A V I E R E . 

G U I L L A U M E ( H ) , auteur, p. 1 8 2 

n. 2 7 9 , 2 5 8 n. 7 6 9 . 

G U I L L A U M E D A U E S N E S , comte de Hai-
naut, de Hollande, de Zélande et 
de Frise, p. 142, 142 n. 3. 

G U I L L A U M E DE B A V I È R E , avoué de Di-
nant, comte de Hainaut, de Hol-
lande, de Zélande et de Frise, 
p. 1 4 2 , 1 4 3 , 1 4 4 , 1 7 3 , 1 7 4 n. 2 2 8 , 
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176. 178, 179, 180, 181, 182, 
185, 192, 197, 205, 206, 207, 
208, 209, 210, 213 n. 480, 214, 
214 n. 488 et 490, 218 n. 520, 222, 
223, 225 n. 561, 233, 234, 235, 
236, 237, 243, 248, 250; son 
épouse, voir B O U R G O G N E ; commis-
saire de, p. 225. 

G U I L L A U M E DE B A V I È R E , comte d 'Os-
trevant, de Hainaut, de Hollande, 
de Zélande et de Frise, p. 143, 
147. 

G U I S C A R T ( N . . . ) , officier à la caserne 
Fonck à Liège, p. 41. 

G U V E L I N G E N (dép. Saint-Trond), 
église de. p. 100, 100 n. 28; curé 
de 1', voir S N I E W A E R T S ; paroisse 
de, p. 102 n. 31. 

H 

H A C C O U R T (commune d 'Oupeye), vil-
lages aux alentours de p. 144. 

H A C H E Z ( H . ) , auteur, p. 214 n. 488. 
H A G E M A N S (G.) , auteur, p. 201 n. 381. 
H A G U E T (Marguerite), portrait de, 

p. 25. 
H A I N A U T , archidiaconé de ; archidia-

cres de 1 ' , voir J A C Q U E T , M O M A L E ; 

comté de, p. 142, 144, 173 n. 223, 
174 n. 228, 179, 180, 182 n. 281, 
205, 213, 215, 223, 242 ; bailli du, 
p. 181, 182 n. 276, 205, 205 
n. 418, 211, 211 n. 462, 214 n. 
489, 218 n. 520, 245; chevaliers 
du, p. 178; circonscriptions du, 
p. 182 n. 276 ; comtes du, p. 157, 

177, 180, 180 n. 267, 186, 287, 
188 n. 327, 189, 193 n. 353, 195, 
205, 209 n. 449, 210, 213, 213 
n. 480, 214, 217 n. 511, 222, 222 
n. 544, 228, 235 n. 628, 236 
n. 643, 243, voir A L B E R T DE B A 

V I È R E , F E R R A N D DE P O R T U G A L , G U I L -

L A U M E D ' A V E S N E S , G U I L L A U M E DE 

B A V I E R E ; commis des, p. 2 1 4 ; 

commissaires des, voir F R O M O N T , 

H A Y N I N ; lieutenant des, voir JEU 

M O N T ; comtesses du, voir J A C Q U E 

L I N E DE B A V I E R E , R I C H I L D E ; contin-
gent militaire du, p. 183 n. 282, 
191 ; écuyers du, p. 178 ; états du, 
p. 182. 

H A L E N (prov. Limbourg, ar. Hasselt), 
commune rattachée à, voir Z E L E M . 

H A M A L - N A N D R I N , collection, p. 2 9 4 . 

H A M M (Henri), verrier, p. 2 8 6 . 

H A M O I S (prov. Namur, ar. Dinant), 
commune rattachée à, voir NA 
T O Y E . 

H A N E F F E (commune de Donceel), sei-
gneurie de, p. 165 n. 181, 227. 

H A N E N (Mathias de), de Saint-Trond, 
p. 2 2 7 . 

H A N N È C H E (commune de Burdinne), 
p. 2 2 3 n. 5 5 0 . 

H A N S A Y ( A . ) , auteur, p. 2 2 2 n. 5 4 5 . 

H A N S O T T E (Georges), conservateur 
des Archives de l'État à Liège, 
p. 3 3 . 

H A R D I (Renier le), cordonnier, mem-
bre du parti des haidroits, p. 163. 

H A R D Y (Georges), curé de l'église 
Saint-Christophe à Racour, p. 108 
n. 4 0 . 

H A R E N (Catherine van), de Saint-
Trond, épouse de Jean Beijns, 
p. 1 3 0 . 

H A R L E Z , famille de, p. 2 5 n. 6 4 . 

H A R L E Z , hôtel de, en Potierue, à 
Liège, p. 25 n. 64. 

H A R L E Z , (Guillaume de), portrait de, 
p. 2 5 . 

H A R L E Z , (Guillaume Joseph de), cha-
noine de la cathédrale Saint-
Lambert à Liège, prévôt de la col-
légiale Saint-Jean l'Évangéliste à 
Liège, p. 37. 

H A R L E Z , (Guillaume Joseph de), cha-
noine et chantre de la cathédrale 
Saint-Lambert à Liège, prévôt de 



la collégiale Saint-Denis à Liège, 
p. 37. 

H A R S I N ( P . ) , p . 1 5 1 n . 6 9 , 1 5 2 n . 8 4 , 

244 n. 684, 259 n. 768. 

H A S S E L T (prov. Limbourg, ch.-l. ar.), 
p. 2 0 5 , 2 1 6 ; communes rattachées 
à, voir K U R I N G E N , S T E V O O R T ; ar-
rondissement de ; orfèvres dans P, 
p. 135; couronnes de, p. 119; 
librairie à, voir H E N D R I K V A N V E L 

D E K E ; chartes de, p. 2 3 5 ; églises 
aux environs de. p. 134 n. 138; 
habitant de, voir L O C H T ; natif de, 
voir U Y T T R E C H T ; orfèvres à. 
p. 1 3 4 , voir G O E T S B L O E T S , L O C H T , 

S I G E R S . 

H A S T I E R E (prov. Namur. ar. Philippe-
ville), communes rattachées à, 
voir A G I M O N T , B I . A I M O N T . 

H A U T E P E N N E (dép. Gleixhe), seigneu-
rie de, p. 226 ; seigneurs de la, voir 
B E R N A L M O N T , W A L O U X . 

H A X H E DE F L E M A L L E (Ferdinand 
Conrad, baron de), chanoine et 
prévôt de la cathédrale Saint-
Lambert à Liège, prévôt du chapi-
tre Notre-Dame à Tongres, p. 35. 

H A Y N I N (Broignart de), commissaire 
du comte de Hainaut, p. 108 
n. 446. 

H A Y N I N (Jean de), mémorialiste, 
p. 248, 248 n. 712. 

H E C T O R , héros homérique, p. 251. 

H E E R (Pays-Bas. Limbourg). natif de. 
voir B O E N T E N . 

H E E R (Anne van), de Saint-Trond. 
épouse de Jean Liebens, p. 132. 

H E E R (Clara van), p. 121. 
H E E R (Jean van), p. 132 ; son épouse, 

voir B A R T H O L O M E Ï . 

H E E R (Jean van), garçon-orfèvre à 
Saint-Trond, p. 132. 

H E E R S (prov. Limbourg. ar. Tongres), 
communes rattachées à, voir B O V E -

L I N G E N . H E K S , R O C L E N G E - L O O Z . 

H E E R S (Gérard de), doyen du chapitre 
Notre-Dame à Tongres, p. 231, 
232. 

H E I N S B E R G (Allemagne, Rhénanie-du-
Nord-Westphalie), seigneur de, 
voir Looz; château de; siège du, 
p. 144 n. 26. 

H E K S (commune de Heers), église à, 
voir S A I N T E - A L D E G O N D E . 

H E L B I G (J.), auteur, p. 30 n. 82. 
H E L C H T E R E N (commune de Houthalen-

Helchteren), église à, voir S A I N T 

T R U D O N . 

H E L I N (Etienne), professeur à l 'uni-
versité de Liège, p. 34. 

H E L L E R (J.), auteur, p. 222 n. 546. 
H E M P T I N N E (commune de Fernel-

mont), p. 223 n. 550. 
H E M R I C O U R T (Arnould de), voir J E U N E . 

H E M R I C O U R T (François Barthold Wal-
thère. comte de), chanoine de la 
cathédrale Saint-Lambert à 
Liège), p. 36. 

H E M R I C O U R T (Jacques de), héraldiste, 
p. 148 n. 49. 

H E N A U X (F.), auteur, p. 138, 138 n. 1, 
145 n. 30, 168 n. 193, 172 n. 215. 

H E N D R I K V A N V E L D E K E , librairie, à 
Hasselt, p. 88 n. 3. 

H E N R I I V , roi d'Angleterre, p. 190 
n. 336. 

H E N R I V , roi d'Angleterre, p. 242. 
H E N R I , comte de Salm, p. 188, 203. 
H E N R I DE G U E L D R E , élu de Liège, 

p. 147 n. 45. 
H E N R O T T E (Nicolas), chanoine, p. 6, 6 

n. 3. 
H E R B E R G E N (Jean van), p. 132; son 

épouse, voir B A S T I J N S . 

H E R B E R G E N (Jean-Lambert-Arnold 
van), orfèvre à Tongres, p. 132. 

H E R B E R G E N (Marie-Lucie van), de 
Saint-Trond. épouse d'Eustache 
Liebens, p. 131-133. 

H E R B I L L O N ( J . ) , auteur, p. 202 n. 390, 
211 n. 465. 
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H E R C K (N. . . ) , auteur, p. 202 n. 390. 
211 n. 465. 

H E R C K (N. . . ) , abbé de Saint-Trond, 
p. 135. 

H E R C K - L A - V I L L E (prov. Limbourg. ar. 
Hasselt), commune rattachée à, 
voir D O N K ; bonne ville de, p. 2 1 6 . 

237 ; chartes de la, p. 158 n. 123, 
2 3 5 ; seigneur de, voir G O T H E M . 

H E R K D E - S T A D , voir H E R C K L A - V I L L E . 

H E R M E E (commune d 'Oupeye), dép. 
de, voir AAZ ; seigneurie de. 
p. 227; seigneurs de la, voir Bo 
T I E R DE F E X H E , F E X H E . 

H E R O C K (commune de Houyet), sei-
gneurie de, p. 227 ; seigneur de, 
voir N O I R F O N T A I N E . 

H E R S T A L (prov. et arr. Liège), com-
mune rattachée à. voir M I L M O R T ; 

seigneur de, voir H O R N E S . 

H E R S T A P P E (prov. Limbourg. ar. Ton-
gres), p. 189. 195 n. 366. 

H E R V E (prov. et ar. Liège), commune 
rattachée à, voir C H A R N E U X . 

H E S B A Y E , archidiaconé de ; archidia-
cres de 1', p. 170. 170 n. 201, voir 
L O E DE W I S S E N , P E R W E Z , R O C H E 

F O R T ; région de, p. 161, 184 
n . 2 9 1 . 185, 216 ; sites archéologi-
ques dans la. p. 293. 

H E U R E - L E - T I E X H E (commune de Ton-
gres), p. 202. 

H E U S C H (Arnould-François de), sei-
gneur de la Zangerhei, p. 92 ; son 
épouse, voir B A U S S E L E . 

H E U S D E N - Z O L D E R (prov. Limbourg, ar. 
Hasselt) commune rattachée à, 
voir Z O L D E R . 

H E U S Y (Louis Hyacinthe de), chanoine 
de la cathédrale Saint-Lambert à 
Liège, p. 37 ; cuivre gravé de. 
p. 32. 

H E U S Y (N. . . ) , donateur, p. 286. 
H E V E R L E E (prov. Brabant, ar. Lou-

vain), dép. de, voir A R E N B E R G . 

H I L D E S H E I M (Allemagne, Basse-
Saxe), calendrier du chapitre 
cathédral d ' , p. 15, 16, 26, 33. 

H I L V A R E N B E E K (Pays-Bas. Brabant). 
chapitre à ; prévôt du, voir 
S T O C K E M DE H L E R S . 

H I N N I S D A E L (Lucie-Thérèse de), 
épouse de Jacques-André de We-
zeren, p. 102 n. 31. 

H O C H E P O R T E , rue, à Liège; maison 
dans la, p. 227. 

H O D E I G E (Jean de), boucher, membre 
du parti des haidroits, p. 162, 204. 
204 n. 413. 

H O E P E R T I N G E N (commune de Looz). 
église à, voir S A I N T V E D A S T E . 

H O F F E R ( N . . . ) , officier à la caserne 
Fonck à Liège, p. 41. 

H O F F S U M M E R (P.), auteur, p. 40, 77. 
H O L B A C H (Anne-Catherine), de Saint-

Trond, épouse de Lambert-Joseph 
Warnots, p. 136. 

H O L L A N D E , comté de. p. 142, 143, 
176, 242; comtes du, p. 157,173, 
248, voir A L B E R T DE B A V I E R E , G U I L 

L A U M E D A V E S N E S , G U I L L A U M E DE 

B A V I E R E ; comtesse du, voir JAC-

Q U E L I N E DE B A V I E R E ; régent du, voir 
J E A N DE B A V I E R E . 

H O M P E S C H (Joseph Christian Antoine 
Jean Von), armoiries gravées de, 
p. 32. 

H O M P E S C H EX B O L H E I M (Charles Ar-
nould Joseph Antoine, baron de), 
chanoine de la cathédrale Saint-
Lambert à Liège, prévôt de la col-
légiale Saint-Feuillien à Fosses-la-
Ville, p. 36. 

H O N N A Y (commune de Beauraing), 
dép. de, voir R E V O G N E . 

H O R N , voir H O R N E S . 

H O R N E S (Pays-Bas, Limbourg), comté 
de ; comtes du. voir G U I L L A U M E . 

H O R N E S , famille de, p. 166, 167; ar-
mes de la, p. 92. 

H O R N E S , (Elise de), épouse de Henri 
de Diest, p. 166, 167. 

H O R N E S , (Erard de) ; chanoine de Co-
logne, p. 166, 167. 



f . . 
H O R N E S (Guillaume de), seigneur de 

Duffel , de Geel. de Perwez et de 
Cranembourg, p. 165 n. 178, 166, 
167. 

H O R N E S (Henri de), chef du parti des 
haidroits à Liège, conseiller du 
duc de Brabant Antoine de Bour-
gogne, conseiller de l'élu de Liège 
Jean de Bavière, châtelain de 
Stockem, de Louvain et de Vil-
vorde. drossard de Brabant, mam-
bour de la principauté de Liège et 
du comté de Looz, seigneur de 
Perwez et de Cranembourg, séné-
chal du comté de Looz. p. 144,144 
n. 27, 145 n. 28. 150, 150 n. 64. 
154. 155, 159, 159 n. 129, 165, 
165 n. 183, 166, 167, 168, 168 
n. 186, 169, 176, 186, 186 n. 325, 
190 n. 337, 197 n. 368, 203; ses 
épouses, voir B U E R E N , R O C H E F O R T . 

H O R N E S (Jean de), seigneur de 
Perwez, p. 166, 167, 201; son 
épouse, voir R E Y F F E R S C H E I D . 

H O R N E S (Jeanne de), épouse de Jean de 
Diest, p. 166. 167. 

H O R N E S (Marie de), épouse de Henri-
Charles van Baussele, p. 92. 

H O R N E S ( O d e d e ) , p . 1 6 6 . 1 6 7 . 

H O R N E S (Thierry de), p. 166.167. 
H O R N E S (Thierry de), seigneur de 

Perwez et de Cranembourg, 
p. 166, 167; ses épouses, voir 
B E R T , G R A V E . 

H O R N E S (Thierry de, dit Loef), sei-
gneur de Baucignies et de Herstal, 
p. 166, 167. 

H O R N E S (Thierry de), voir P E R W E Z . 

H O R N U (commune de Boussu), vues 
provenant de. p. 286. 

H O T T O N (prov. Namur, ar. Dinant), 
commune rattachée à, voir F R O N -

V I L L E . 

H O U F F A L I Z E (prov. Luxembourg, ar. 
Bastogne). monastère à, voir VAL-

17 — 

D E S - E C O L I E R S ; seigneur d ' , voir 
A R G E N T E A U . 

H O U T A I N - L ' É V É Q U E (commune de Lan-
den), église à, voir S A I N T -

L A M B E R T . 

H O U T A I N - S A I N T - S I M Ë O N (commune 
d'Oupeye), seigneur de, voir 
S E R A I N G . 

H O U T H A L E N H E L C H T E R E N (prov. Lim-
bourg, ar. Maaseik), commune 
rattachée à, voir H E L C H T E R E N . 

H O U Y E T (prov. Namur, ar. Dinant). 
commune rattachée à, voir C I E R 

G N O N . 

H O V E , famille van den; armes de la, 
p. 91, 99. 

H O V E (Jean-François van den), p. 92; 
son épouse, voir R O Y E . 

H O V E (Marie-Thérèse van den), 
épouse de Jean-Henri van Baus-
sele, p. 91, 92, 98, 108, 117; piè-
ces d'orfèvrerie appartenant à, 
p. 90, 92, 98, 108, 123. 

H U B A R (Joseph-Simon), notaire à 
Saint-Trond, p. 1 16 n. 53. 

H U B E R T (A.), auteur, p. 143 n. 17. 
H U R T I N (Laurent) ou B E R W I N N E (Gilles 

de la), charpentier, membre du 
parti des haidroits, p. 162, 162 
n. 158. 

HUY (prov. Liège, ch.-l. ar.), bonne 
ville de, p. 151, 153, 154, 154 
n. 94 et 99, 155, 156, 157 n. 113, 
203 n. 401, 204. 205, 231, 238; 
dép. de, voir M O N T - F A L I Z E ; 

bourgeois de, p. 208, 217 ; chartes 
de, p. 158 n. 123, 235 ; château de, 
p. 164; châtelain de, p. 212, voir 
T O U R I N N E S ; étain de, p. 285 ; expo-
sition, ... Trésors d'Art religieux, 
p. 295 ; mayeur de, p. 208 n. 448 ; 
milices de, p. 190; otages de, 
p. 217, 218 n. 521. 

H U Y B R I G T S (F.), auteur, p. 194n. 361. 
H Y M I E E (dép. Gerpinnes), p. 223 

n. 550. 
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1 

I E P E R , voir Y P R E S . 

I L E - N O T R E - D A M E O U V A L - N O T R E - D A M E 

(l.-d. à Liège), p. 41, 43, 67. 
I N D E N B L A U W E N H O N D . maison à l'en-

seigne du, sur la Grand-Place, à 
Saint-Trond. p. 125. 

I N N O C E N T V I I , pape, p. 141 n. 10. 
I N N O C E N T X , pape, p. 4 4 . 

I N S T I T U T R O Y A L DU P A T R I M O I N E ARTIS-

T I Q U E , p . 9 4 , 9 4 n . 1 5 . 

I S A B E A U DE B A V I E R E , reine de France, 
p. 146, 222 n. 543. 

J 

J A C O B S (Catherine), de Saint-Trond. 
épouse de Lambert Molinet, 
p. 114. 

J A C O B S (Philippe-Joseph), graveur de 
la cathédrale Saint-Lambert à 
Liège, p. 32, 32 n. 87, 37. 

J A C Q U E L I N E DE B A V I È R E , comtesse de 
Hainaut, de Hollande, de Zélande 
et de Frise, épouse du duc de Tou-
raine, p. 222 n. 543, 235. 242. 
245. 

J A C Q U E T (Pierre Louis Joseph de), ar-
chidiacre de Hainaut ; chanoine de 
la cathédrale Saint-Lambert à 
Liège, officiai de Liège, p. 36. 

J A M B E S (commune de Namur). dép. 
de, voir G É R O N S A R T . 

J A N S (René), érudit, p. 23, 23 
n. 57bis, 34. 

J A N S S E N DE L I M P E N S ( K . J ), auteur, 
p. 256 n. 760. 

J E A N X X I I I , pape schismatique, 
p. 142 n. 12. 

J E A N D A R C K E L , prince-évêque de 
Liège, p. 171 n. 206. 

J E A N D E B A V I E R E , élu de Liège, évéque 
de Cambrai, régent des comtés de 
Frise, de Hollande et de Zélande. 

p. 131, 139, 144, 145, 145 n. 28, 
146, 146 n. 39 et 40, 147, 147 
n. 42, 149, 149 n. 57, 150, 151, 
153, 154, 156, 157, 157 n. 120, 
158, 158 n. 121, 159, 159 n. 128, 
160, 161, 165, 168, 169, 170, 
171, 172, 173, 174, 176, 176 
n. 246, 177, 177 n. 252, 178, 178 
n. 254, 179, 186, 190, 192, 202, 
203, 206, 207, 209, 210, 212, 212 
n. 478, 213 n. 480, 216, 219, 222, 
223, 224, 224 n. 544, 225. 225 
n. 562, 226, 227, 228, 229, 230, 
231, 233, 234, 236, 238, 239, 
240, 241, 242, 244, 248, 249, 
250, 251, 252, 254, 257; son 
épouse, voir G O E R L I T Z : conseiller 
de, voir G R E G O I R E , H O R N E S . 

J E A N DE H O R N E S , prince-évêque de 
Liège, p. 44. 

JEAN D EPPES , prince-évéque de Liège, 
p. 43. 

J E A N DE W A L E N R O D E , prince-évéque de 
Liège, p. 245. 

J E A N le J E U N E , comte de Salem, 
p. 172, 172 n. 214. 

J E A N - L O U I S D E L D E R E N , prince-évéque 
de Liège, p. 9. 

J E A N N E , duchesse de Brabant. p. 151, 
175 n. 241, 180 n. 267, 224 
n. 557, 236. 

J E A N SANS P E U R , duc de Bourgogne, 
p. 143, 157, 175, 176, 178, 179, 
179 n. 258. 180, 181, 182 n. 274, 
184, 184 n. 293, 185, 186, 187, 
189 n. 337, 192, 192 n. 350, 193, 
193 n. 357, 197, 200 n. 374, 201. 
202, 206, 207, 208, 209, 210, 212 
n. 474, 213, 214, 216, 218, 218 
n. 518, 220, 221, 222, 222 n. 543, 
225 n. 561, 233, 234, 235, 236, 
237, 243, 244, 245, 246, 247, 
248, 250, 252, 253, 254, 254 
n. 752, 255. 256, 257 ; son épouse, 
voir B A V I E R E ; commissaires de, p. 
225; conseillers de, p. 214; 
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conseillers et chambellans de, voir 
B O U R B O N , B R I M E U . 

J E A N - T H E O D O R E DE B A V I E R E , prince-
évêque de Liège, p. 89, 90. 

JEGER , famille de ; armes de la. p. 91, 
92 n. 13. 

J E G E R (Jean-Charles de), p. 92 ; son 
épouse, voir ERP. 

J E G E R (Marie-Catherine de), épouse 
de Henri-Charles van Baussele. p. 
92. 

J E H O T T E (Léonard), graveur de la 
cathédrale Saint-Lambert à Liège, 
p. 32, 32 n. 87, 32 n. 88, 38. 

J E U K , voir G O Y E R . 

J E U M O N T (Jean de), lieutenant du 
comte de Hainaut. p. 204. 

J E U N E (Arnould le), ou H E M R I C O U R T 

(Arnould de), fèvre, membre du 
parti des haidroits, p. 163, 163 
n. 165, 188, 203. 

J O R I S (A.) , auteur, p. 209 n. 450. 
J O R I S E N N E (G ), auteur, p. 23 n. 59. 
J O S E P H - C L E M E N T DE B A V I E R E , prince-

évêque de Liège, p. 23, 23 n. 58, 
25, 282. 

J O S S A E R (Lambert), orfèvre à Saint-
Trond. négociant, conseiller muni-
cipal de Saint-Trond. p. I 36, 137. 

J O U V E N T famille, p. 280. 
J O U V E N T (Edouard), abbé de l 'abbaye 

d 'Aulne , p. 280. 
J U L I E R S , duché de, p. 144 n. 23, 224 

n. 557 ; ducs de. p. 143, 144, voir 
G U I L L A U M E , R E N A U D . 

J U L L I N , famille, p. 280. 
J U L L I N (Henri), abbé du monastère de 

Beaurepart à Liège, curé de 
l 'église Saint-Leud à Soumagne, 
p. 279, 279 n. I. 

J U P I L L E (prov. et ar. Liège), site belgo-
romain de, p. 293. 

J U P I L L E (Johan de), p. 181 n. 271. 
J U P R E L L E (prov. et ar. Liège), com-

mune rattachée à. voir F E X H E 

S L I N S , W I H O G N E . 

J U S I E N N E , rue de la, à Paris, p. 34. 

K 

K E R K O M (commune de Gingelom), 
église à, voir S A I N T - M A R T I N . 

K E R V Y N DE L E T T E N H O V E ( J . ) , auteur, 
p. 1 5 2 n. 7 7 , 1 6 9 n. 1 9 7 , 1 7 1 

n. 2 1 2 , 1 8 2 n. 2 8 1 , 1 8 9 n. 3 3 0 , 

2 4 7 n. 7 0 5 . 

K E U S S E N (M.), auteur, p. 1 7 0 n. 2 0 1 . 

K I N E T T E (Joseph), curé de l'église 
Saint-Jacques à Schuurhoven, 
p. 1 0 0 n. 2 7 . 

K I N T Z (Everard), imprimeur à Liège, 
p. 3 0 . 

K N A P E N (Euchère). abbé de l'abbaye 
Saint-Trudon à Saint-Trond, 
p. 1 3 2 , 1 3 3 , 1 3 5 . 

K O L M O N T , voir C O L M O N T . 

K O L N , voir C O L O G N E . 

K O N S T A N Z , voir C O N S T A N C E . 

K O R T E N B O S (dép. Kozen), basilique à, 
voir N O T R E - D A M E . 

K O R T E S S E M (prov. Limbourg, ar. Ton-
gres), commune rattachée à, voir 
V L I E R M A A L ; église à, voir S A I N T 

P I E R R E . 

K O Z E N (commune de Nieuwerkerken), 
dép. de, voir K O R T E N B O S . 

K U P P E R ( J . - L . ) , auteur, p. 2 5 8 n. 7 6 5 . 

K U R I N G E N (commune de Hasselt), dép. 
de, voir A L D E N H O V E N . 

K U R T H (G.), auteur, p. 1 3 9 , 1 3 9 n. 2 , 

1 4 6 n. 3 6 , 1 4 9 , 1 4 9 n. 6 0 et 6 1 , 

1 5 1 n. 7 4 , 1 5 3 n. 8 5 , 1 5 4 n. 9 7 , 

2 1 2 , 2 1 2 n. 4 7 3 , 2 1 9 n. 5 2 7 , 2 4 0 

n. 6 5 9 , 2 4 2 n. 6 7 1 , 2 4 3 , 2 4 3 

n. 6 8 2 , 2 4 6 n. 6 9 9 . 

L 

L A A G H U Y S (dép. Beesd), château de, 
p. 9 2 n. 1 3 . 

L A B U I S S I E R E (commune de Merbes-le-
Château), sac de. p. 179. 

L A C R O I X ( A . ) , auteur, p. 1 7 3 n. 2 2 8 . 
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L A F F T N E U R - C R E P I N (M.), auteur, p. 3 1 

n. 86. 
L A L L E M A N D (A.), auteur, p. 145 n. 30. 

240 n. 660. 
L A M B E R T ou L A M B R O T T E (Gilles), 

membre du parti des haidroits, p. 
163. 

L A M B E R T ou L A M B R O T T E (Laurent), 
boucher, maître et bourgmestre de 
la cité de Liège, membre du parti 
des haidroits, p. 156. 161 n. 143, 
1 6 2 . 

L A M B I N ( J . J . ) , auteur, p. 184 n. 290. 
L A M B R E (Pauline), épouse de Laurent 

Molinet, p. I 14, 115. 
L A M B R O T T E , voir L A M B E R T . 

L A M O T T E (Guillaume-René), orfèvre à 
Liège, p. 89. 

L A N D E N (prov. Brabant. ar. Louvain), 
commune rattachée à, voir 
H O U T A I N - L É V Ë Q U E . 

L A N G I U S (Charles), historien, p. 202 
n. 391, 212, 212 n. 474. 

L A N G R E S (France, Hte Marne), P 17 I ; 

diocèse de. p. 43. 
L A N N O Y (Andrien Florent, comte de), 

chanoine de la cathédrale Saint-
Lambert à Liège, p. 37. 

ANTREMANGE(Maximilien Henri de) , 

chanoine de la cathédrale Saint-
Lambert à Liège, p. 38 ; armoiries 
gravées de, p. 32. 

L A R B A L E T T E (Jean), prix d'histoire et 
d 'archéologie, p. 281. 

L A R E T K A Y S E R (A), auteur, p. 171 
n. 210, 231 n. 606. 

L A S L E M E N T (N. . . ) , imprimeur de la 
bibliothèque du roi de France, 
p. 18, 19. 

L A T O M É (Winand), prieur puis abbé du 
monastère du Val-des-Écoliers à 
Liège, p. 44. 

L E A U (prov. Brabant, ar. Louvain), 
dép. de, voir O S S E N W E G ; église à, 
voir S A I N T - L É O N A R D ; monastère à, 
voir V A L D E S - É C O L I E R S . 

L E C L E R C (Nicolas), prêtre, éditeur de 
cartes, p. 42. 

L E E R N E S (commune de Fontaine-
l 'Évéque), habitants de, p. 223. 

L E E U W E R C E N (Guillebert de), commis-
saire du duc de Bourgogne, p. 207 
n. 434, 216, 218. 

L E G I A ruisseau, à Liège, p. 77. 
L E J E U N E (J.), auteur, p. 43 n. 6, 75, 

139, 146 n. 39 et 41, 159 n. 130, 
171 n. 208. 248 n. 716. 

L E M E U N I E R (Albert), conservateur du 
Musée d'Art religieux et d'Art mo-
san à Liège, p. 33. 

L E M P E R E U R (Georges), verrier, dona-
teur, p. 286. 

L E N A E R T S (M1""...), p. 123. 
L E N A E R T S (Marguerite), épouse de 

François van den Boenten. p. 90. 
L E N N I K (prov. Brabant, ar. Bruxelles. 

Hal-Vilvorde), commune ratta-
chée à. voir G A A S B E E K . 

L E N S - S U R G E E R (commune d'Oreye), 
p. 189. 

L E O P O L D I I . empereur germanique, 
p. 133. 

L E R O U X DE L I N G Y (M.), auteur, p. 178 
n. 253, 256, 256 n. 761. 

L E S U I S S E (R.), auteur, p. 31 n. 86. 

L E T T R E DE S A I N T - J A C Q U E S , p. 148n.49. 

L E U V E N , voir L O U V A I N . 

L E Y D E (Philippe de), juriste, p. 147. 
L H O I S T - C O L M A N (B.). auteur, p. 8 n. 8. 

L I B E R T (Antoine Albert de), chanoine 
de la cathédrale Saint-Lambert à 
Liège, p. 36. 

L I B O U R N E (France, Gironde), manège 
de, p. 72, 73. 

L I E B E N S (Eustache), orfèvre à Saint-
Trond, p. 131, 132, 133, 133 
n. 132, 136 ; son épouse, voir HER 
B E R G E N . 

L I E B E N S (Jean), doyen du métier des 
charpentiers et « proefmeester » du 
métier des tonneliers à Saint-
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Trond, p. 132; son épouse, voir 
H E E R . 

L I E D E K E R K E (Maximilien Henri Jo-
seph, comte de), abbé du chapitre 
de Ciney, chanoine de la cathé-
drale Saint-Lambert a Liège, offi-
ciai de Liège, p. 36. 

L I E G E (ch.-l. prov. et ar.), p. 1 2 , 1 5 , 

1 9 , 1 9 n 4 9 , 2 7 , 2 9 , 3 1 , 3 4 , 4 1 , 

7 8 , 9 8 . 1 1 7 n. 5 8 . 1 3 8 . 1 4 2 , 1 4 4 , 

1 4 7 , 1 4 8 , 1 5 0 , 1 5 2 n. 7 9 , 1 5 3 , 

1 5 4 , 1 5 6 , 1 5 7 , 1 5 8 , 1 6 0 , 1 6 3 , 

1 6 9 , 1 7 1 n. 2 0 6 . 1 8 7 , 1 8 8 , 1 8 9 , 

1 9 2 , 2 0 3 , 2 0 4 n. 4 0 9 , 2 0 5 , 2 0 6 

n . 4 2 9 , 2 0 7 n . 4 3 4 . 2 1 6 . 2 1 9 2 2 0 . 

2 2 9 , 2 3 0 , 2 3 1 , 2 3 4 , 2 3 7 , 2 4 1 , 

2 4 2 , 2 4 3 , 2 4 5 . 2 4 6 . 2 4 7 , 2 5 0 , 

251, 252, 259, 288; communes 
rattachées à, voir C H E N E E , G L A I N ; 

dép. de, voir V A L - B E N O I T ; l.-d. 
à. voir I L E - N O T R E - D A M E , R O B E R -

M O N T , S A R T , V I N A V E - D I L E : a b -

bayes à. voir S A I N T G I L L E S . S A I N T 

J A C Q U E S , S A I N T - L A U R E N T , V A L - D E S 

E C O L I E R S ; administration à. voir 
B U R E A U DES D O M A I N E S ( 3 K D R ) . 

A R C H I V E S DE L É T A T ; bataille de, 
voir O T H É E ; biez à, voir B A R B O U , 

G R A V I O U L E ; bouchers à, voir 
B L A N C M O I N E , H O D E I G E , L A M B E R T ; 

boulevards à. voir C O N S T I T U T I O N , 

E S T ; caserne à, voir É C O L I E R S , 

F O N C K ; cathédrale à, voir S A I N T -

L A M B E R T ; Chartres de, p. 2 3 5 ; cité 
de. p. 1 5 0 , 1 5 2 , 1 5 3 , 1 5 4 , 1 5 4 

n. 9 9 , 1 5 6 , 1 5 8 , 2 0 3 n. 4 0 1 , 2 0 5 , 

2 1 6 , 2 2 9 , 2 3 1 , 2 3 6 , 2 3 8 , 2 4 1 

n. 666, 250 n. 728, 257 ; avouerie 
de la, p. 176 n. 246, 224 ; avoué de 
L ' , P . 1 7 6 , voir B O V E R I E , M O N T J A R 

DIN ; bourgeois de la, p. 208, 217, 
242 n. 673; bourgmestres de la, 
voir A T H I N , B A D U T , B I E R S E T , 

C H A U S S E E , C O Q , G R É G O I R E , L A M -

B E R T , P O N T D A V R O Y , R O B E U R , 

R O C H E , S E R A I N G , S U R L E T , W E Z ; 

communauté de la. p. 145; conseil 
de la. p. 190 n. 336; échevins de 
la, p. 1 4 5 , voir D E S P R E I S , W A D O 

REA ; gouverneur de la, voir AN 
TOINE DE B O U R G O G N E ; maîtres de la. 
p. 1 4 5 , voir B I E R S E T , L A M B E R T ; 

marqueurs de la, p. 98 ; otages de 
la, p. 217, 218 n. 521 ; regestes de 
la, p. 139 ; représentant de la. voir 
B A D U T ; charpentiers à, voir 
B E R W I N N E , H U R T I N ; clerc à, voir 
G R Â C E ; clergé de, p. 1 5 2 , 1 5 2 

n. 8 4 ; collégiales à. voir S A I N T E 

C R O I X , S A I N T - D E N I S , S A I N T -

J A C Q U E S , S A I N T J E A N L É V A N G E -

L I S T E , S A I N : M A R T I N , S A I N T - P A U L . 

S A I N T P I E R R E ; chanoines des, 
p. 228, 229; communes de, 
p. 1 9 2 ; cordonnier à. voir H A R D I ; 

contingent militaire de. p. 189; 
cour de ; avocat à la, voir GRE 
GOIRE ; couvent à, voir V A L 

B E N O I T ; diocèse de, p. 1 5 0 , 1 7 1 

n. 206, 176, 225, 229; églises à, 
voir N O T R E - D A M E , S A I N T E - U R S U L E , 

S A I N T JACQUES , S A I N T P H O L I E N , 

S A I N T - N I C O L A S , S A I N T R E M Y ; 

église de. p. 146, 219, 222, 232; 
fief de!' , p. 225 ; étalon de l'argen-
terie de, p. 1 18 ; évêché de, p. 147, 
245; évéques de I", p. 144, 157 
n. 1 1 6 , 1 6 0 , 1 7 8 , 2 3 4 n. 6 2 4 , 2 4 6 

n. 7 0 0 , voir S A I N T - H U B E R T , SAINT-

L A M B E R T ; expédition de, p. 2 3 6 ; 

faïences de. p. 284 ; fleuve à, voir 
M E U S E ; foire de, p. 4 4 ; fortifica-
tions à, voir PONT-DES A R C H E S ; hai-
droits de; chef des, voir H O R N E S ; 

membres des, voir A T H I N , B A D U T , 

B E R W I N N E , B I E R S E T . B L A N C M O I N E , 

B U R D I N N E . F L E M A L L E , G L A I N , 

G R Â C E , G R É G O I R E , H A R D I . H O -

D E I G E , H U R T I N , J E U N E , L A M B E R T , 

M A L C H A I R . O R E Y E , P O N T D A V R O Y , 

P R E Z , R O B E U R , S P A , S T E E N , 

S U R L E T , V I L L E R S ; histoire de. 



p. 138; hôpitaux à. voir B A V I E R E , 

P A U V R E S - E N - I L E ; ile à, voir G R A 

V I O U L E ; imprimeurs à, voir Fo-
M A L L E , K L N T Z , R E N A R D Y , W A R 

N O T T E ; maçons à, voir F L E M A L L E ; 

maison à, voir T A W E S ; métiers de, 
p. 236 ; métier des charpentiers à ; 
clerc du, voir V I I . L E R S ; meunier à, 
voir M A L C H A I R ; milices de, 
p. 190 ; musées à, p. 280. voir AN 

S E M B O U R G , A R C H E O L O G I E ET A R T S 

D E C O R A T I F S , A R T S R E L I G I E U X ET A R T 

M O S A N , C U R T I U S , V E R R E ; monas-
tère à, voir B E A U R E P A R T , R O B E R -

M O N T , V A L - D E S - É C O L I E R S ; monu-
ments médiévaux à, p. 51 ; natif 
de, voir M A S S A R T ; officiaux de, 
p. 1 7 1 , voir J A C Q U E T , L I E D E K E R K E , 

O C H A I N ; orfèvres à, p. 9 8 , 1 2 0 , 

1 2 1 , 1 2 3 , voir D E L B R O U C K . J E U N E , 

L A M O T T E ; paroisses à, voir N O T R E 

D A M E - A U X - F O N T S , S A I N T E -

V E R O N I Q U E , S A I N T - R E M Y ; paveur à, 
voir B A D U T ; pays de. p. 2 3 , 1 3 8 , 

1 5 0 , 1 5 7 , 1 5 9 , 1 6 4 , 1 6 9 , 1 8 7 , 

2 0 6 , 2 1 2 n. 4 8 0 , 2 1 4 , 2 1 5 , 2 1 5 

n. 4 9 6 , 2 1 6 , 2 1 7 , 2 1 9 , 2 2 0 , 2 2 3 , 

2 2 4 , 2 2 5 , 2 2 6 , 2 3 2 , 2 3 4 , 2 3 4 

n. 6 2 4 , 2 3 7 n. 6 4 3 , 2 3 8 , 2 4 1 

n. 6 6 6 , 2 4 3 n. 6 8 1 , 2 4 6 , 2 4 9 , 2 5 0 , 

252, 256, 257, 258. 259 ; états du, 
p. 175; villes du, p. 152, 216 
n. 504, 219, 236, 237; peintres à, 
voir D E F R A N C E , D E S T A I N ; peuple 
de, p. 2 4 1 n. 6 6 3 , 2 4 6 n. 7 0 6 , 2 5 0 ; 

place à, voir S A I N T L A M B E R T ; place 
de ; écuries de la, p. 72; plan de, 
p. 4 2 ; pont à, voir A R C H E S ; porte 
à, voir S A I N T E - W A L B U R G E ; princi-
pauté de, p. 138, 140, 147, 147 
n. 4 3 , 1 4 9 n. 5 7 , 1 7 6 , 2 0 9 , 2 2 4 , 

243, 257; carte de la, p. 42; élus 
de la, p. 1 4 7 , 1 5 0 , 1 5 3 , 1 5 9 , 1 7 1 , 

2 2 2 n. 5 4 4 , 2 2 5 n. 5 5 9 , 2 4 1 

n. 6 6 3 , 2 5 8 , voir C O R N E I L L E DE 

B E R G H E S , H E N R I DE G U E L D R E , J E A N 

DE B A V I E R E ; élu schismatique de 
la. voir P E R W E Z ; mambours de la. 
p. 192, 258, voir H O R N E S ; princes-
évéques de la. p. 120, 137, 169 
n. 197, voir A L B E R T DE C U Y C K , A K 

N O U L D DE H O R N E S , C H A R L E S 

N I C O L A S D O U L T R E M O N T , E N G L E 

BERT DE LA M A R C K , E R A R D DE LA 

M A R C K , E R N E S T DE B A V I E R E , F E R D I 

N A N D DE B A V I E R E , F R A N Ç O I S 

A N T O I N E DE M E A N , F R A N Ç O I S 

C H A R L E S DE V E L B R U C K , G E O R G E S 

L O U I S D E B E R G H E S , G É R A R D DE 

G R O E S B E E C K . J E A N D A R C K E L , J E A N 

DE H O R N E S , J E A N D E P P E S , J E A N DE 

W A L E N R O D E , J E A N L O U I S D E L D E 

R E N , J E A N - T H E O D O R E DE B A V I E R E , 

J O S E P H - C L E M E N T DE B A V I E R E , L O U I S 

DE B O U R B O N , M A X I M I L I E N H E N R I DE 

B A V I E R E , N O T G E R , R O B E R T DE T H O U 

R O T T E , T E O D O D U I N ; palais des, 
p. 5 1, 209 n, 455 ; céramique trou-
vée au, p. 77 ; maître d'œuvre du. 
voir A N E E S S E N S ; régent de la, voir 
B A D E , S C H O O N V O R S T ; quartier à. 
voir O U T R E M E U S E ; verrerie à, voir 
O U R T H E ; rues à, voir D E V A N T LES 

É C O L I E R S , H O C H E P O R T E , P O T I E R U E . 

SŒURS DE H A S Q U E , V A L - D E S 

É C O L I E R S ; rue de, à Saint-Trond. 
p. 134, 136, 136 n. 153; ruisseau 
à, voir L E G I A ; sac de. p. 138, 248 ; 
schisme de, p. 229; tribunal à, 
voir A N N E A U DU PALA IS ; trône épis-
copale de ; prétendent au, voir RO-
CHEFORT ; université de ; profes-
seurs à I ' , voir C O L M A N , H E L I N ; 

bibliothèque de 1' ; conservateur de 
la, voir FORGEUR ; collections artis-
tiques de I ' ; conservateur hono-
raire des, voir N I C O L A S 

G O L D E N B E R G ; vicaire général de, 
voir R O U G R A V E ; ville de, p. 34, 69, 
77, 153; vue de, p. 6 n. 3, 10, I I , 
29. 
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L I L L E (France, Nord), p. 2 0 7 , 2 1 7 , 

223. 225 ; Archives départementa-
les a. p. 175 ; chambres des comp-
tes de, p. 211. 2 18 n. 5 19; recette 
générale à ; commis de la, voir 
M A C E ; sentence de. voir S E S 

T E N C E . 

L I M B O U R G . duché de. p. 43, 213, 241 
n. 666. 

L I M B O U R G , (province de ; expositions 
dans la. p. 124; musée de la, voir 
A R T R E L I G I E U X ; orfèvres de la, 
p. 136; nécropoles belgo-
romaines de la, p. 292. 

L I N C E N T (prov. Liège, ar. Waremme), 
commune rattachée à. voir R.v 
C O U R . 

L I N D N E R (T.), auteur, p. 1 4 3 n. 16. 

L I N O N , collection, p. 293. 

L I V R E DES T R A H I S O N S DE F R A N C E , 

p. 254. 

L O B B E S (prov. Hainaut, ar. Thuin), 
p. 216. 

L O C H T (Catherine van der). de Has-
selt, épouse de Gilles Goetsbloets, 
p. 129 n. 116. 

L O C H T (Steven van der), orfèvre à 
Saint-Trond. p. 129 n. I 16. 

L O E DE W I S S E N (François Antoine Jo-
seph de), archidiacre de Hesbaye, 
chanoine de la cathédrale Saint-
Lambert à Liège, p. 38. 

L O E N D E N S C H E D E (Benoite), abbesse 
de l 'abbaye de Maagdendaal à 
Oplinter, p. 286 n. 6. 

L O E T S DE T R I X H E (Lambert Walthère 
de), chanoine de la cathédrale 
Saint-Lambert à Liège, p. 37. 

L O M M E R E N S (Gertrude), de Saint-
Trond, épouse de Pascal Marcelis, 
p. lOOn. 27. 

L O N D R E S (Royaume-Uni), p. 190 
n. 336. 

Loo (Carie van), premier peintre du 
roi de France, p. 11, Il n. 19. 

Loo (Jean-Baptiste van), peintre du 
roi de France, p. 10, 11, 11 n. 19, 
12, 15, 19, 21, 22, 27. 28, 29, 33, 
34. 

L O O N (Aleyde van), de Saint-Trond. 
épouse de Andries Meyers, p. 128. 

Looz (prov. Limbourg, ar. Tongres). 
p. 216; communes rattachées à, 
v o i r G o T E M , G R O O T - L O O N , H O E P E R 

T I N G E N ; chartes de, p. 158 n. 123, 
236 n. 638; collégiale à, voir 
S A I N I O D U L P H E ; comte de. p. 159, 
161. 169, 215, 224. 225, 235; 
comtes du, p. 147, 147 n. 43, 224, 
voir J E A N DE B A V I E R E ; villes du, 
p. 216, 231, 236; mambour du, 
voir H O R N E S ; sénéchal du. voir 
H O R N E S ; église de, p. 227; pays 
de, p. 213 n. 480, 241 n. 666. 

Looz (Jean de), prévôt de Maestricht, 
seigneur de Heinsberg, p. 144, 
144 n. 27, 173, 224 n. 556. 

L O R R A I N E , duché de. p. 220. 

L O T T E P U L V E R M A C H E R (N. . . ) . auteur, 
p. 17 n. 33. 

L O U B B E E C K (Jean van), curé de l'église 
Saint-Georges à Goyer, p. 131. 

Louis, duc d'Orléans, p. 140, 141. 
171, 220. 

Louis III, empereur germanique, 
p. 142 n. 13, 148 ; son épouse, voir 
A V E S N E S . 

L O U I S DE B O U R B O N , prince-évêque de 
Liège, p. 44. 

L O U V A I N (prov. Brabant, ch.-l. ar.), 
p. 92 n. 13, 228. 229; châtelain 
de, voir H O R N E S ; dessinateur et 
graveur à, voir B E C K E R . 

L O U V R E , musée du, à Paris ; conserva-
teur adjoint du, voir R O S E N B E R G . 

L O W E T (Anne-Catherine), de Saint-
Trond, épouse de Jean-Baptiste 
Molinet, p. 115. 



— 324 — 

L U M M E N (prov. Limbourg, ar. Has-
selt), église à, voir N O T R E D A M E ; 

seigneur de. voir M A R C K . 

L U X E M B O U R G , duché de. p. 140, 220, 
220 n. 529, 245. 

L U X E M B O U R G , maison de, p. 141. 
L Y V A ( J . ) , auteur, p. 147 n. 43. 

M 

M A A G D E N D A A L (dép. Oplinter), ab-
baye de ; abbesse de 1', voir L O E N 

D E N S C H E D E , V A L K E N E E R . 

M A A S E I K , voir M A E S E Y C K . 

M A A S T R I C H T voir M A E S T R I C H T . 

M A C E (Piere), commis à la recette gé-
nérale des finances à Lille, p. 21 1. 

M A D R I D (Espagne), p. 2 4 8 . 

M A E S E Y C K (prov. Limbourg, ch.-l. 
ar .) , bonne ville de, p. 216; char-
tes de la, p. 235 ; collégiale à, voir 
S A I N T - P I E R R E ; prise de, p. 150, 150 
n. 464. 

M A E S T R I C H T (Pays-Bas, Limbourg), 
p. 154 n. 99, 155, 156, I57n. 113, 
158, 160, 162, 164, 173, 175, 177 
n. 252, 178, 181 n. 271, 183, 185, 
186, 186 n. 313, 187, 202, 213, 
215, 225, 226, 246 ; alliances de, 
p. 173; arrondissement de ; or-
fèvres dans 1', p. 135 ; collégiale à, 
voir S A I N T - S E R V A I S ; co-souverains 
de, p. 174, 191 ; fossés de, p. 215 ; 
habitants de, p. 178 n. 256, 226 
n. 566 ; Lombard de, p. 1 15 ; paix 
de, voir P A I X ; prévôté de. p. 224 ; 
prévôts de la, voir Looz, W E S E -

M A E L ; tuffeau de. p. 57 ; sièges de. 
p. 173, 176, 177, 177 n. 250, 178 
n. 253, 182, 224n. 556, 246, 255. 

M A I N Z , voir M A Y E N C E . 

M A I R E (Christophe), prêtre, auteur 
d 'un plan de la ville de Liège, 
p. 42. 

M A L C H A I R (Gilles), meunier, membre 
du parti des haidroits. p. 162. 

M A L E S S E T (Guy de), cardinal d'Avi-
gnon, p. 170. 

M A L I N E S (prov. Brabant, ch.-l. ar.), 
monastère à, p. 43 ; receveur du 
duc de Bourgogne à, p. 183. 

M A N A G E (prov. Hainaut, ar. Charle-
roi), dép. de, voir S C A I L M O N T . 

MAR (Royaume-Uni, Ecosse), comte 
de, voir A L E X A N D R E S T U A R T . 

M A R C E L I S (Godefroid), natif de Saint-
Trond, curé de l'église Saint-
Jacques à Schuurhoven, p. 100, 
100 n. 27, I 16. 

M A R C E L I S (Pascal), de Saint-Trond, 
p. 100 n. 27; son épouse, voir 
L O M M E R E N S . 

M A R C H E (Olivier de la), chroniqueur, 
p. 258, 258 n. 764. 

M A R C H I E N N E - A U - P O N T (commune de 
Charleroi), incendie de, p. 182 
n. 280. 

M A R C K (Erard de la), prévôt et châte-
lain de Bouillon, seigneur de Lum-
men, Arenberg et Neufchâteau. 
vassal du duc d'Orléans, p. 164, 
172. 

M A R C K (Thierry de la), p. 245, 145 
n. 29. 

M A R T E N E (E.), auteur, p. 144 n. 24, 
152 n. 83. 

M A R T I N Y (Henri), de Saint-Trond, 
p. I 15. 

M A S S A R T (Pierre), natif de Liège, 
bourgeois et orfèvre à Saint-
Trond, p. 126. 

M A S S A R T (Pierre), orfèvre à Saint-
Trond, représentant du métier des 
maréchaux à la cour de justice de 
Saint-Trond, p. 126 n. 102, 127, 
128; son épouse, voir V L E M I N C X . 

M A S S A R T (Pierre), orfèvre à Saint-
Trond. représentant du métier des 
fèvres à la cour de justice de Saint-
Trond, p. 126, 126 n. 101 et 102; 
son épouse, voir C A S S E N . 

M A T H O N ( M . ) , auteur, p. 247 n. 703. 
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M A U B E U G E (France. Nord), p. 206 n. 
432. 

M A X I M I L I E N - H E N R I DE B A V I E R E , prince-
évêque de Liège, co-seigneur de 
Saint-Trond, p. 119. 

M A Y E N C E (Allemagne, Rhénanie-
Palatinat), chapitre de. p. 5 n. 1 ; 
cour de ; protonotaire de la, voir 
B E N S H E I M . 

MAN (François Lambert Charles, ba-
ron de), chanoine de la cathédrale 
Saint-Lambert à Liège, p. 32 
n. 91. 

M A N ET B E A U R I E U X (César Constantin 
Marie, comte de), chancellier et 
chanoine de la cathédrale Saint-
Lambert à Liège, prévôt du chapi-
tre Notre-Dame à Tongres, p. 37. 

M E C H E L E N , voir M A L I N E S . 

M E E R E N (Balewijn van der). donateur 
de l 'église Saint-Martin à Monte-
naken, p. 130. 

M E H A I G N E , r ivière: matériel lithique 
découvert dans la vallée de la, 
p. 292. 

M E L E N (Eustache de), abbé de l'ab-
baye de Flône, p. 230. 

M E L V E R E N (dép. Saint-Trond), église 
à. voir S A I N T S A U V E U R . 

M E R B E S - L E C H A T E A U (prov. Hainaut, 
ar. Thuin), p. 205, 205 n. 418; 
commune rattachée à. voir L A B U I S 

S I E R E . 

M E R O D E (Marie de), épouse du baron 
Godfroid-Adrien de Reede. p. 1 19 
n. 68. 

M E R T E N N E (dép. Castillon), p. 223 
n. 550. 

M E R W E D E (l.-d. n. id.), seigneur de, 
voir B R E D E R O D E . 

M E T T E T (prov. Namur, ar. Philippe-
ville), commune rattachée à, voir 
B I E S M E R E . 

M E U S E , fleuve, à Liège, p. 41. 44, 47, 
168 n. 193, 204; bassin de la. 

p. 7 8 ; biez de la, voir B A R B O U ; 

gravier de la. p. 74. 
M E Y E R S , famille de Saint-Trond et 

d 'Anvers, p. 127 n. 104. 
M E Y E R S (Andries), orfèvre et doyen 

du métier des fèvres à Saint-
Trond, p. 128; son épouse, voir 
L O O N . 

M E Y E R S (Helène), épouse de Michel 
Sniewaerts, p. 102 n. 32. 

M E Y E R S (Jacques), de Saint-Trond. 
p. 1 2 7 n. 1 0 4 . 

M E Y E R S (Jacques), seigneur de 
Gothem, p. 127 n. 104. 

M E Y E R S (Louis), bourgmestre de 
Saint-Trond, p. 127 n. 104. 

M E Y E R S (Stven), brasseur à Saint-
Trond, représentant du métier des 
brasseurs à la cour de justice de 
Saint-Trond, p. 127; son épouse, 
voir M O N D E N . 

M E Y E R S (Stven), orfèvre et doyen du 
métier des maréchaux à Saint-
Trond, p. 118, 127; son épouse, 
voir B O R C H T . 

M E Y E R S DE G O T H E M , famille, p. 1 2 7 

n. 1 0 4 . 

M I C H E L A N T ( M . ) , auteur, p. 2 4 8 

n. 7 1 3 . 

M I E L E N B O V E N - A A I . S T (commune de 
Gingelom), église à, voir S A I N T 

S A T U R I N . 

M I L M O R T (commune de Herstal), 
église à, voir S A I N T H U B E R T ; ferme 
à, p. 280 n. 2. 

M I N D E R (A.), auteur, p. 1 4 1 n. 7 . 1 5 7 

n. 1 1 8 , 1 7 1 n. 2 0 8 , 1 7 5 , 1 7 5 

n. 2 4 0 . 

M I N I S T E R E DE LA D E F E N S E N A T I O N A L E , 

p. 4 0 . 

M I R O T (L.), auteur, p. 2 2 0 n. 5 3 0 , 2 2 1 

n. 5 3 5 . 

M O C H U Y S E N ( P . C . ) , auteur, p. 1 4 7 n. 
4 2 . 

M O D A V E (prov. Liège, ar. Huy), com-
mune rattachée à, voir V I E R S E T 

B A R S E . 
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M O I N I L (dép. Burdinne), seigneurie 
de, p. 227 ; seigneurs de la, voir 
B O S E A U L , P O N T . 

M O L I N E T (Anne-Catherine), de Saint-
Trond, épouse de Jean Ulens, 
p. 135. 

M O L I N E T (Egide), orfèvre à Saint-
Trond, représentant du métier des 
fèvres à la cour de justice de Saint-
Trond, p. 87, 114. 115. 116. 117. 
123, 135, 137. 

M O L I N E T (Gilles), de Saint-Trond, 
p. 115 n. 52. 

M O L I N E T (Ida), de Saint-Trond, 
p. 115. 

M O L I N E T (Jean-Baptiste), de Saint-
Trond, p. 115. 

M O L I N E T (Jean-Baptiste), maître or-
fèvre à Saint-Trond, «comte des 
marchands » au conseil corporatif 
des fèvres de Saint-Trond, 
conseiller de la cour de justice de 
Saint-Trond, p. 87. 114, 115, 116, 
1 17, 123, 135, 137 ; ses épouses, 
voir L O W E T , P E L E N D E R S . 

M O L I N E T (Lambert), natif de Tirle-
mont, boulanger et bourgeois de 
Saint-Trond. doyen de la corpora-
tion des boulangers à Saint-Trond, 
p. 1 1 4 ; son épouse, voir J A C O B S . 

M O L I N E T (Laurent), boulanger à Saint-
Trond, sergent du quartier 
Nieuwpoort à Saint-Trond, 
p. 1 14 ; son épouse, voir L A M B R E . 

M O L I N E T (Laurent-François), repré-
sentant du métier des boulangers 
ou des teinturiers à la cour de jus-
tice de Saint-Trond, p. 115, 115 
n. 52. 

M O L I N E T (Pierre), boulanger à Saint-
Trond, p. 114. 

M O M A L E (Walter de), archidiacre de 
Hainaut, p. 207 n. 438. 

M O N D E N (Catherine van der), de Saint-
Trond, épouse de Steven Meyers, 
p. 127. 

M O N D E N (Willem van der), orfèvre-
ciseleur à Anvers, p. 127, 127 
n. 105. 

M O N S (ch.-l. prov. Hainaut), p. 173, 
185, 205 n. 418 et 419, 206, 208, 
208 n. 448, 217, 217 n. 515 ; éche-
vins de, p. 173, 205 ; exploitation 
du phtanite à, p. 292 ; monastère à, 
voir V A L - D E S - E C O L I E R S . 

M O N S T R E L E T (Enguerrand de), chroni-
queur, p. 168, 168 n. 195, 169, 
183 n. 285, 185 n. 304, 185 n. 307 
et 308, 186 n. 309, 187 n. 320, 189 
n. 329 et 331, 190 n. 335 et 336, 
190 n. 340 et 341, 191 n. 343 à 
345, 193, 193 n. 356, 194 n. 362 et 
364, 195 n. 366, 197 n. 367 à 369 
et 371, 200 n. 374 et 376, 200 
n. 380, 201, 201 n. 384, 202 n. 
392 et 397, 203 n. 401, 204 n. 406 
et 408, 204 n. 410, 206 n. 429 et 
433, 207 n. 436, 220 n. 528, 221 
n. 532 à 534, 222 n. 542, 252, 252 
n. 739, 253 n. 743, 254, 254 
n. 752. 

M O N T (Willem van der), orfèvre à 
Saint-Trond, p. 118. 

M O N T E N A K E N (commune de Ginge-
lom), p. 185 ; bataille de, p. 138; 
église à, voir S A I N T M A R T I N . 

M O N T O R G U E I L , tour, à Dinant, p. 214 
n. 488 

M O N T - F A L I Z E (dép. Huy), bracelet pré-
historique du, p. 293. 

M O N T J A R D I N (dép. Sougné-
Remouchamps), seigneur de, voir 
M O N T J A R D I N . 

M O N T J A R D I N (Bauduin de), avoué de la 
cité de Liège, chevalier, membre 
du parti des haidroits, seigneur de 
Diepenbeek et de Montjardin, 
p. 151, 151 n. 76, 152 n. 76, 159 
n. 129, 164, 165 n. 182,204,227. 

M O N T J O I E (l.-d. n. id ), seigneur de, 
voir S C H O O N V O R S T . 

M O R A N D (F.), auteur, p. 253 n. 754. 



M O R A N V I L L E ( K . ) , auteur, p. 248 n. 
711. 

M O R L A N W E Z (prov. Hainaut. ar. 
Thuin), p. 182. 

M O R L E T (Henri), prieur du monastère 
du Val-des-Écoliers à Liège, 
p. 44. 

M O T T A R D (F.), auteur, p. 40 n. 1, 43 
n. 5, 45 n. 8. 

M O U S T I E R (Mathieu de), abbé de l 'ab-
baye de Saint-Hubert, p. 240. 

M O U T O N (Anne), de Saint-Trond, 
épouse d 'Andries van der Water-
fort, p. 125. 

M O U Z O N (France, Ardennes), p. 156. 
M U N I C H (Allemagne, Bavière), palais 

à, voir B A V I È R E . 

M U N S T E R (Allemagne, Rhénanie-du-
Nord-Westphalie), chapitre de, 
p. 5 n. I. 

M U U S E (W.) , auteur, p. 92 n. 13. 

N 

N A M U R (ch.-l. prov. et ar.), p. 7 8 ; 

commune rattachée à, voir JAM 
BES ; comté de, p. 182, 193 n. 353, 
205, 213; carte du, p. 42; comte 
du, p. 1 5 1 , 1 8 2 , 1 8 9 , 2 0 4 , 2 0 7 , 

2 1 0 , 2 1 4 n. 4 8 8 . 2 2 3 , 2 2 7 , 2 3 4 

n. 6 2 4 , voir G U I L L A U M E . 

N A M U R (Mahy de), mémorialiste, 
p. 194 n. 359. 

N A S S A U DE C O R R O Y (Alexandre 
Constant Joseph, comte de), 
doyen de la cathédrale Saint-
Lambert, prévôt de la collégiale 
Saint-Pierre à Liège, p. 36. 

N A T O Y E (commune de Hamoir), p. 223 
n. 550. 

N E D E R H E I M (commune de Tongres), 
p. 202. 

N E R E M , voir N E D E R H E I M . 

N E S S E L R O D EN E R E S H O V E N (Jean Fran-
çois Félix, comte de), chanoine de 
la cathédrale Saint-Lambert à 
Liège, p. 37. 

N E U F C H A T E A U (l.-d. n. id.), seigneur 
de, voir M A R C K . 

N E V E N (Christian), curé de l'église 
Saint-Martin à Kerkom, p. 119 
n. 68. 

N E V E N (Philippe), chanoine prémon-
tré à l 'abbaye Saint-Norbert 
d 'Averbode, p. 118. 

N E V E R S (France, Nièvres), comté de, 
p. 179 n. 258 ; comte du, voir PHI 
L I P P E . 

N I C O L A S - G O L D E N B E R G ( N . . . ) , conser-
vateur honoraire des Collections 
artistiques de l 'Université de 
Liège, p. 34. 

N I E U L W E R K E R K E N (prov. Limbourg, ar. 
Hasselt), commune rattachée à, 
voir K O Z E N . 

Nus (Aert), orfèvre à Saint-Trond. 
p. 118. 

N I V E L L E S (prov. Brabant, ch.-l. ar.), 
p. 185. 

N O C Q (H ), auteur, p. 31 n. 86. 
N O I R F O N T A I N E (Jacquemin de), sei-

gneur de Fenffe et de Herock, 
p. 227. 

N O R B L I N (Jean-Pierre), exposition.. . , 
p. 294. 

N O T G E R , prince-évêque de Liège, 
p. 293. 

N O T R E D A M E , basilique, à Kortenbos. 
p. 97, 99, 99 n. 25, 108, 114; 
recteur de la. voir R O O S T ; pièce 
d 'orfèvrerie conservée dans la, 
p. 96, 97, 108, 114. I 18, 123. 

N O T R E - D A M E , chapitre à Tongres, 
p. 231 ; doyen du, voir H E E R S ; pré-
vôts du, voir H A X H E DE H A M A L L E , 

M E A N ET B E A U R I E U X . 

N O T R E D A M E , collégiale, à Saint-
Trond, p. 102 n. 32, 114, 116, 
124, 125, 126, 127, 128, 129, 
130, 131, 132, 134, 135 n. 141, 
135, 136, 250 n. 725 ; chapitre de 
la; chanoines du, voir B L O M M E N , 

R A C O U R . W I J S H O F F , W I N D E ; c h a -

pelle dans la, voir S A I N T 

S A C R E M E N T ; confréries établies 
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dans la, voir S A I N T - R O S A I R E . S A I N T -

S A C R E M E N T . 

N O T R E - D A M E , église, à D O N K ; curé de 
I ' , voir B O E N T E N ; pièce d'or-
fèvrerie conservée dans 1', p. 131. 

N O T R E - D A M E , église, à Liège, p. 65. 
N O T R E - D A M E , église, à Lummen ; 

pièce d 'orfèvrerie conservée dans 
1', p. 134 n. 138. 

N O T R E D A M E , église, à Saint-Trond, 
p. 8 8 , 8 9 , 9 0 . 104, 106, 112, 113: 
fabrique de I', p. 112 ; pièces d'or-
fèvrerie conservée dans I ' . p. 89. 
106. 112, 113, 119. 128, 134. 

N O T R E - D A M E , église, à Wilderen. piè-
ces d 'orfèvrerie conservée dans I', 
p. 132, 135. 

N O T R E D A M E , paroisse, à Saint-
Trond; association dans la, voir 
C A M E R DER J O N K M A N S . 

N O T R E D A M E - A U X - F O N T S , paroisse, à 
Liège, p. 23, 31 n. 86. 

N O T R E D A M E B O U R G O G N E , c r i d e 

guerre, p. 200. 

O 

O C C I D E N T , grand schisme d ' , p. 141. 
O C H A I N (dép. Clavier), terre d ' , p. 1 6 5 

n. 181. 

O C H A I N (Jean d ' ) , officiai de Liège, 
p. 227. 

ODE, dame de Putten et de Streyen, 
épouse de Gillaume, comte de 
Hornes, p. 166, 167. 

O D E W A T E R (Henri d ' ) , p. 2 2 7 . 

O E V E R T (Hélène), de Saint-Trond, 
épouse de François Gendron, 
p. 133. 

O P U N T E R (commune de Tirlemont), 
dép. de, voir M A A G D E N D A A L . 

O R E Y E (prov. Liège, ar. Waremme), 
p. 189 ; commune rattachée à, voir 
L E N S - S U R G E E R . 

O R E Y E (Mathias dit le tigneux), mem-
bre du parti des haidroits. p. 163. 

O R L É A N A I S , faction des. p. 253. 
O R L É A N S (France. Loiret), duché d ' ; 

duc du, p. 141 n. 7. 157. 171. 171 
n. 212, 179, 181, 220, 254, 257; 
vassaux du, voir J E A N . M A R C K ; du-
chesse du, p. 185. 

O R L É A N S , maison d ' . p. 172. 
O S S E N W E G (dép. Léau), chapelle a ; 

pièce d'orfèvrerie conservée dans 
la, p. 121, 122. 

O S T R E V A N T , comté d ' ; comte du, voir 
G U I L L A U M E DE B A V I E R E . 

O T H E E (commune d'Awans). p. 188, 
189, 190, 194, 195 n. 364, 202 
n. 396. 211. 258; dép. de, voir 
S A V A T T E ; l.-d. à, voir C O M B L E DE 

H A S E B A N , F O N D DEL T C H A P E L E , 

R O U A DEL T O M B E , R O U A D O T H E E ; 

bataille d ' , p. 138, 139, 147, 158 
n. 123, 162. 163, 168 n. 193. 172 
n. 214, 174 n. 232, 175, 176, 177, 
189 n. 329, 193, 194, 202, 204 
n. 413, 208, 212 n. 474 et 475, 
214, 215, 217, 220, 222, 223, 
224, 229, 231, 240, 243, 246, 246 
n. 700, 247, 248, 249, 250, 251, 
252, 253 n. 744, 254, 255, 256, 
257, 258 ; place de la, p. 198 ; cha-
pelle d ' , p. 236 n. 642 ; église d ' ; 
archives de 1", p. 249; greffe sca-
binal d ' , p. 211 ; plan d ' , p. 199; 
route à, voir T O N G R E S ; ruisseau à, 
voir R U S S O N ; terre à, voir P A U V R E S 

EN ILE ; tombes romaines d ' , 
p. 189, 194. 

OTiGNiEs(commune d ' O t t i g n i e s -

Louvain-la-Neuve), exploitation 
du phtanite à, p. 292. 

O T T I G N I E S - L O U V A I N - L A N E U V E (prov. 
Brabant, ar. Nivelles), commune 
rattachée à, voir O T T I G N I E S . 

O U D E N B O S C H (Adrien d ' ) , chroni-
queur, p. 258, 258 n. 764. 

O U L T R E M O N T (N. . . , comte d ' ) , bi-
bliothèque du. p. 154 n. 99. 

O U P E Y E (prov. Liège), communes rat-
tachées à, voir H A C C O U R T , H E R 

M E E , H o U T A I N - S A I N T - S I M E O N . 
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O U R T H E , rivière, à Liège, p. 4 1 , 4 7 . 

O U T R E M E U S E , quartier, à Liège, p. 41. 
O U T R E - M E U S E , terre d ' . p. 2 4 1 n. 6 6 6 . 

O U T R E M E U S E (Jean d"). chroniqueur, 
p. 43, 139. 144 n. 27, 149 n. 63, 
151 n. 70 et 77, 53 n. 90. 161 
n. 139 et 142, 163 n. 171, 165 
n. 180 et 182, 171 n. 206: chroni-
que de, p. 249. 

O U T R E R H I N , région d'Allemagne, 
chapitres d ' . p. 5. 

O V E R R E P E N (commune de Tongres), 
dép. de, voir C O L M O N T . 

P 

P A D E L O U P (Antoine Michel), relieur 
ordinaire du roi de France, p. 18, 
18 n. 40, 19. 

P A I X (Hubert Joseph de), chanoine de 
la cathédrale Saint-Lambert à 
Liège, p. 37. 

P A I X DE C A S T E R , p . 1 5 0 . 

P A I X DE C H A R T R E S , p . 2 2 2 , 2 5 4 . 

P A I X D E F E X H E , p . 1 4 8 n . 4 7 , 2 2 6 . 

P A I X D E M A E S T R I C H T , p . 2 4 1 . 

P A I X D E T O N G R E S , p . 1 5 5 , 1 6 1 . 

P A Q U A V (J.), auteur, p. 2 3 1 n. 6 0 7 . 

P A R I S (France), p. 8. 12, 15, 18, 19, 
22, 27, 30. 31, 33. 34. 151, 
157,181. 183. 185, 192 n. 350. 
220. 221. 236: Académie de, 
p. 17; Archives nationales à, 
p. 15 1 n. 75 ; bourgeois de. p. 221 ; 
graveur à. p. 35. voir D E S P L A C E S , 

F I L L O E U L , P O I L L Y , T A R D I E U ; habi-
tants à, voir C L E R C X . P O R L I E R ; hal-
les aux blés à. p. 7 1 ; Journal d'un 
bourgeois de, p. 253 : minutier 
central des notaires de. p. 34 ; mu-
sée à, voir L O U V R E ; notaire à. voir 
D E L A F O S S E ; paroisses à. voir 
S A I N T - E U S T A C H E . S A I N T - L E U - E T -

G I L L E S ; plan de. p. 9 : prison à, 
voir C H À T E L E T ; rues à. voir Ju-

S I E N N E , S A L L E AU C O M T E ; théâtre 
français à, p. 71 ; université de. 
p. 198 n. 357 ; docteur de 1", p. 43. 

P A U V R E S - E N - I L E , hôpital, a Liège ; terre 
de I', à Othée, p. 194 n. 361. 

P A Y S - B A S , royaume des, p. 7 8 ; terri-
toires des, p. 140, 144. 220, 244. 

P E L E N D E R S ( Marguerite-Antoinette ). 
de Saint-Trond, épouse de Jean-
Baptiste Molinet. p. I 15. 

P E L Z E L (F. M.), auteur, p. 172 n. 215. 
PF.RE G U Y . abbé de l'abbaye de Val-

Dieu à Charneux, p. 34. 
PERSONA (Gobelinus), chroniqueur, 

p. 255 n. 753. 
PERSOONS (Willem), orfèvre à Saint-

Trond, p. 1 18. 
PEROUSSE DE M O N T C L O S (J.-M. ), au-

teur. p. 75. 
P E R W E Z (prov. Brabant, ar. Nivelles), 

seigneurie de, p. 227 n. 581 ; sei-
gneurs de la. voir H O R N E S , W A L 

H A I N . 

P E R W E Z , maison de, p. 165, 170, 175, 
208, 236, 250n. 728, 251 n. 728; 
possessions des, p. 227. 

P E R W E Z (Henri de), voir H O R N E S . 

P E R W E Z (Thierry de), archidiacre de 
Hesbaye, élu schismatique de 
Liège, p. 1 18 n. 121, 159, 160, 
160 n. 137, 164. 165 n. 180 et 184. 
166, 167, 168, 169. 169 n. 197, 
170, 170 n. 201 et 204. 171, 171 
n. 207, 174, 174 n. 232, 176, 187, 
188, 189. 192, 193, 200, 203, 
204, 204 n. 41 I, 212, 224 n. 544, 
225, 228, 229, 229 n. 592, 230, 

230 n. 595 et 597, 230 n. 599, 231, 
231 n. 601 et 606, 251, 258; 
conseiller de. voir G R E G O I R E ; suf-
fragant de, voir Y S E W I N S . 

P E T I T (E.), auteur, p. 157 n. 117, 174 
n. 229. 178 n. 257, 183 n. 286, 
185 n. 298 et 303, 192 n. 350, 206 
n. 431, 212 n. 475. 

P E T I T (R ), auteur, p. 67 n. 26, 75. 



— 330 — 

P E U M A N S (Jean), chanoine de la collé-
giale Saint-Odulphe à Looz, 
p. 122, 128. 

P F A F F DE P F A F F E N H O F F E N (François Si-
mon, comte de), chanoine de la 
cathédrale Saint-Lambert à Liège, 
p. 38 ; armoiries gravées de, p. 32. 

P H I L I P P E , comte de Charolais, p. 235. 
P H I L I P P E , comte de Nevers, p. 181, 

191 n. 344. 
P H I L I P P E (J.), auteur, p. 7 n. 6, 1 4 

n. 28, 23 n. 56. 
P H I L I P P E D E S O U A B E , empereur germa-

nique, p. 240 n. 659. 

P H I L I P P E LE B O N , duc de Bourgogne, 
p. 235 n. 625, 248 n. 709 et 710; 
joyaux de, p. 246 n. 701. 

P H I L I P P E L E H A R D I , duc de Bourgogne, 
p. 140, 143, 143 n. 15, 144, 144 
n. 26, 153, 156, 157, 157 n. 116, 
246. 

P H I L I P S , f irme, p. 286. 

P I C A R D I E (France), région de, p. 183 
n. 284, 186. 

P I C C O L O M I N I (Aeneas Silvius), légat 
pontifical, pape, p. 212, 212 
n. 472, voir PIE II . 

P I C K A E R T (Jean), contrôleur de l'ar-
genterie à Saint-Trond, p. 118. 

P I E II ,pape, p. 212, voir P I C C O L O M I N I . 

P I É T O N (commune de Chapelle-lez-
Herlaimont), p. 185. 

P I O T (C.) , auteur, p. 32 n. 88, 160 
n. 132, 223 n. 552. 

P I R E N N E ( H , ) , auteur, p. 220 n. 559, 
248 n. 709. 

P I S A N (Christine de), femme de let-
tres, p. 258, 258 n. 763. 

P I S E (Italie, Toscane), concile de, 
p. 142, 229. 

P L A N C H E R (N. . . ) , auteur, p. 247 
n. 707. 

P L A O U L (Pierre), docteur en théologie, 
ambassadeur du roi de France, 
p. 151 n. 70 et 76. 

P L E V O E T S (Marie-Christine), de Saint-
Trond, épouse de Jean-Charles de 
Racourt, p. 136. 

P L U G E R S (Anne-Thérèse), de Saint-
Trond, épouse de Pierre-Jean 
Ulens, p. 135. 

P L U G E R S (Gisbert), représentant du 
métier des cordonniers à la cour de 
justice de Saint-Trond, p. 134 
n. 141; son épouse, voir VER 
H U L S T . 

P L U G E R S (Henri), marchand-bourgeois 
à Saint-Trond, p. 134, 134 n. 141, 
1 3 5 ; son épouse, voir G O E T H A L S . 

P O I L L Y (François, dit le jeune), gra-
veur à Paris, p. 15, 17 n. 33. 

P O I L L Y (Nicolas, dit lejeune), graveur 
à Paris, p. 15, 17 n. 33. 

P O L A I N ( M . L . ) , auteur, p. 1 3 8 , 1 3 8 

n. 1 , 1 4 5 n. 3 0 , 1 5 6 n. 1 1 2 , 1 6 8 

n. 1 9 3 . 

P O L L A R D (Antoine Joseph), chanoine 
de la cathédrale Saint-Lambert à 
Liège, p. 37. 

P O M O N E , divinité romaine ; tableau re-
présentant, p. 25. 

P O N C E L E T (E.), auteur, p. 32 n. 87, 
163 n. 171, 218 n. 521, 231 
n. 601. 

P O N T (Jacquemin du), seigneur de 
Moinil, p. 227. 

P O N T D A V R O Y (Renouart du), bourg-
mestre de la cité de Liège, membre 
du parti des haidroits, p. 161 
n. 1 4 3 . 

P O N T - D E S - A R C H E S , fortifications, à 
Liège, p. 41, 43. 

P O R L I E N (Étienne), de Paris, conseiller 
secrétaire du roi de France et de ses 
finances, p. 7-21, 27, 28, 29, 33, 
35; son épouse, voir C L E R C X . 

P O R T A L I S ( R . ) , auteur, p. 17 n. 3 4 . 

P O R T M A N S (Anne-Catherine), épouse 
de François de Racourt, p. 136. 

P O S W I C K (G.), auteur, p. 280 n. 2. 
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P O T I E R U E , rue, à Liège, p. 78 ; hôtel 
en, voir H A R L E Z . 

P R A G U E (Tchécoslovaquie), p. 143 
n. 16. 

P R E S S Y (Jean de), receveur général des 
finances du duché de Bourgogne, 
p. 182 n. 279, 191 n. 342. 

P R E S T O N (Jenico, comte de), chanoine 
de la cathédrale Saint-Lambert à 
Liège, prévôt de la collégiale 
Saint-Paul à Liège, p. 37. 

P R E Z , famille des. p. 55. 
P R E Z (Jean de), membre du parti des 

haidroits, p. 163. 
P R O C H E - O R I E N T , p . 2 8 7 . 

P R O I S M E ( J . B . ) , notaire, secrétaire du 
chapitre de la cathédrale Saint-
Lambert à Liège, p. 14 n. 27. 

P U C E L L E , chronique de la, p. 253 
n. 741. 

P U L I N X (Louis), notaire à Saint-Trond, 
p. 130. 

P U R A Y E (J.), auteur, p. 27n. 27, 76. 
PUT (Elisabeth van de), de Saint-

Trond. épouse de Melchior van de 
Waterfort , p. 125. 

PUT (Thomas Vanden, dit Puteanus) 
enlumineur et peintre à Saint-
Trond, p. 125, 125 n. 90. 

P U T T E (Mechtilde van de), épouse de 
Matheus van Uyttrecht, p. 129. 

P U T T E N (l.-d. n. id.), dame de, voir 
O D E . 

Q 

Q U E S N O Y (France, Nord), traité de, 
voir T R A I T E . 

Q U I C K E (F.) , auteur, p. 1 4 3 n. 1 9 2 

n. 3 5 0 , 2 0 7 n. 4 4 0 , 2 4 2 n. 6 7 4 , 

2 4 4 n. 6 8 5 . 

R 

R A C O U R (commune de Lincent), église 
à, voir S A I N T - C H R I S T O P H E . 

R A C O U R T (François de), p. 136; son 
épouse, voir P O R T M A N S . 

R A C O U R T (Jacques-Lambert de), cha-
noine de la collégiale Notre-Dame 
à Saint-Trond, p. 136. 

R A C O U R T (Jean-Charles de), orfèvre à 
Saint-Trond, conseiller puis offi-
cier municipal de Saint-Trond, 
membre du bureau de bienfaisance 
de Saint-Trond, p. 135. 136; son 
épouse, voir P L E V O E T S . 

R A E R E N (prov. Liège, ar. Verviers), 
grès de, p. 293. 

R A G O N (M.), auteur, p. 71 n. 30, 76. 
R A I K E M (J.), auteur, p. 156 n. 112. 
R A M B A U D (M. ), auteur, p. 17 n. 34, 18 

n. 38 et 43, 19 n. 44, 34. 
R A O U L E T (Jean), chroniqueur, p. 253, 

253 n. 750. 
R A P O N D I (Dino), financier, p. 183 

n. 287. 
R A V E N S P U R C , comté de ; comte de, 

voir A D O L P H E . 

R E E D E (Godfroid-Adrien, baron de), 
p. 119 n. 68 ; son épouse, voir Mt 
R O D E . 

R E J A C (G ), auteur, p. 76. 
R E L I G I E U X DE S A I N T - D E N I S (le), chroni-

queur, p. 151,151 n. 77, 157 
n. 116, 183 n. 282, 193, 193 
n. 354, 221 n. 532 et 539, 221 
n. 540, 253, 253 n. 740. 

R E N A R D Y (N. . . ) , imprimeur à Liège, 
p. 31. 

R E N A U D , duc de Juliers et de Gueldre, 
p. 174, 174 n. 231. 

R E T H E L O I S (France, Ardennes), région 
du, p. 149. 

R E V O G N E (dép. Honnay). prévôté de, 
p. 216. 

R E Y F F E R S C H E I D (Mahaut de), épouse 
de Jean de Hornes, p. 166, 167. 

R E Y N A E R T S , famille; armoiries de la. 
p. 88 n. 4. 

R E Y N A E R T S (Elisabeth), épouse de 
Hubert-Trudon van Winde, p. 88, 
88 n. 3, 89, 117. 
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R H I N , fleuve; florins du, p. 226. 

R I C H I L D E , comtesse de Hainaut, 

p. 222. 

R I E Z L E R (G.) , auteur, p. 143 n. 20. 

R I W A , voir R O U A D È L T O M B E . 

R O B E R M O N T (L . -d. à Liège), monastère 

de , p. 43 . 

R O B E R T (F . ) , auteur, p. 32 n. 88. 

R O B E R T DE B A V I E R E , empereur germa-

nique, p. 141, 170, 173, 179, 230 

n. 594. 

R O B E R T DE T H O U R O T T E , prince-évêque 

de L iège ; denier de, p. 284. 

R O B E U R (Piron le), bourgmestre de la 

cité de Liège, membre du parti des 

haidroits, p. 161, 161 n. 143. 

R O C H E (Bauduin de la), écuyer , bourg-

mestre de la cité de Liège, membre 

du parti des haidroits, p. 161, 161 

n. 143, 203. 

R O C H E (Gui l laume de la), chanoine 

de la cathédrale Saint-Lambert à 

L iège , p. 203, 231 n. 605. 

R O C H E F O R T (prov. Namur , ar. Dinant), 

seigneurie de, p. 216 ; seigneur de, 

voir R O C H E F O R T - A G I M O N T . 

R O C H E F O R T (Adelaïde de), épouse de 

Henri de Hornes , p. 165, 166, 167. 

R O C H E F O R T (Eustache Persand de), 

prétendant au trône épiscopal de 

Liège, p. 165, 166, 167, 170, 171. 

R O C H E F O R T (Thierry de), archidiacre 

de Hesbaye, p. 170. 

R O C H E F O R T (Walthère de), p. 166, 

167. 

R O C H E F O R T - A G I M O N T (Jean IV de), 

avoué de Dinant , seigneur de Ro-

chefort et d 'Ag imont , p. 159 ,164 , 

188, 203, 214 n. 490, 227. 

R O C H E T T E - R U S S E ( J . ) , auteur, p. 40 

n. I, 43 n. 5, 45 n. 9 et 10, 55 

n. 15, 55 n. 17. 75. 

R O C L E N G E - L O O Z (commune de Heers), 

église à, voir S A I N T - Q U I R I N . 

R O C O U R (Pierre), érudit . p. 4 1 . 

R O C Q U E (Stéphane-Laurent de la), 
peintre à Bonn, p. 8, 8 n. 12, 10. 

R O L A N D (E.) , auteur, p. 180 n. 264, 
181 n. 272. 

R O M E (Italie), p. 111, 141, 141 n. 10, 
146, 156, 232; pape de, p. 152 n. 
84. 

R O O S E B E E K E (top. anc.) , voir W E S T 

R O Z E B E K E . 

R O O S T (Frédéric van den), chanoine 
prémontré de l 'abbaye Saint-
Norbert d 'Averbode, recteur de la 
basilique Notre-Dame à Korten-
bos, p. 99, 99 n. 25 ; pièces d 'or-
fèvrerie appartenant à, p. 98, 99. 

R O S E N B E R G (Pierre), conservateur au 
département des peintures du Mu-
sée du Louvre à Paris, p. 11, 33. 

R O S M A L (Sandre le Moine de), châte-
lain de Franchimont, p. 164. 

R O U A D È L T O M B E (l.-d. à Othée), 
p. 195, 195 n. 366, 196, 197, 201, 
2 1 1 . 

R O U G R A V E (Hyacinthe, comte de), 
chanoine de la cathédrale Saint-
Lambert à Liège, prévôt de la col-
légiale Saint-Barthélemy à Liège, 
vicaire général de Liège, p. 36. 

Roux (M.) , auteur, p. 17 n. 34. 

R O U W A D O T H E E (l.-d. à Othée), p. 195 
n. 366. 

R O Y E (Anne-Marie van), épouse de 
Jean-François van den Roye, 
p. 92. 

R U E L L E (N . . . ) , poète, p. 256. 

R U K K E L I N G E N - L O O Z , voir R O C L E N G E -

L O O Z . 

R U M M E N (commune de Geetbets), 
église à, voir S A I N T A M B R O I S E . 

R U R E M O N D E (Pays-Bas, Gueldre), 
siège de, p. 224, 224 n. 557. 

R U S S O N (commune de Tongres), dép. 
de, voir S A V A T T E ; église à, voir 
S A I N T - M A R T I N . 

R U S S O N , ruisseau, à Othée, p. 195 
n. 366. 



f 
R U T T E N , voir R U S S O N . 

R U T T E N ( J . ) , auteur, p. 90 n. 8, 113 
n. 43, 119 n. 67, 128 n. 109, 131 
n. 125. 

R U T T E N ( N . . . ), doyen de Saint-Trond, 
p. 113 n. 44. 

R U W E T ( J . ) , auteur, p. 226 n. 563. 

S 

S A B I N U S , militaire romain, p. 189 
n. 329. 

S A I N T - A C A P I T E , église, à Vliermaal ; 
pièce d 'orfèvrerie conservée dans 
1', p. 134 n. 138. 

S A I N T - A M B R O I S E , église, à Rummen ; 
pièce d 'orfèvrerie conservée dans 
1', p. 134. 

S A I N T A U G U S T I N , père de l 'église la-
tine ; ordre des chanoines réguliers 
de, p. 43, 44 ; règle de, p. 43. 

S A I N T B A R T H É L É M Y , collégiale, à 
Liège ; prévôt de, voir R O U G R A V E . 

S A I N T - C H R I S T O P H E , église, à Racour, 
p. 108, 108 n. 40, 110 ; curés de I', 
voir B R A B A N T , H A R D Y ; pièce d'or-
fèvrerie conservée dans 1', p. 108, 
110, 117. 

S A I N T - C Y R , professeur à l 'École 
royale militaire de, voir EMY. 

S A I N T - C Y R - L É C O L E (France, Yveli-
nes), école à, voir S A I N T - C Y R . 

S A I N T - D E N I S , collégiale, à Liège ; pré-
vôt de. voir H A R L E Z . 

S A I N T - D E N I S , voir R E L I G I E U X DE SA INT-

D E N I S . 

S A I N T E - A L D E G O N D E , église, à Heks ; 
curé de 1', p. 130 ; pièce d'orfèvre-
rie conservée dans 1', p. 130. 

S A I N T E A N N E , reliquaire dédié à, p. 94 
n. 15, 104. 

S A I N T E - A N N E , église, à Bovelingen; 
pièces d 'orfèvrerie conservées 
dans 1', p. 131, 132. 

S A I N T E B A R B E , reliquaire dédié à, 
p. 130. 

S A I N T E C R O I X , reliquaire dédié à, 
p. 1 1 9 . 

S A I N T E - C R O I X , collégiale, à Liège; 
chapitre de la; chanoine du, voir 
G L A I N ; prévôt de la, voir G H I S E L S . 

S A I N T E - G E N E V I È V E , église, à Zep-
peren.p. 108 n. 40 ;curéde 1', voir 
B O D S O N . 

S A I N T E - G E R T R U D E , église, à Aalst; 
pièce d'orfèvrerie conservée dans 
1', p. 126. 

S A I N T E L U C I E , reliquaire-ostensoir dé-
dié à. p. 104 n. 35 ; statue de, dans 
l'église Saint-Jacques à Schuur-
hoven, p. 132. 

S A I N T E M P I R E R O M A I N , p . 5 , 1 4 1 , 2 3 3 , 

254 ; empereurs du, p. 179 n. 258, 
2 3 3 , voir C H A R L E S , C H A R L E S 

Q U I N T , L O U I S , P H I L I P P E DE S O U A B E , 

R O B E R T DE B A V I È R E , S I G I S M O N D DE 

L U X E M B O U R B , W E N C E S L A S ; vicariat 
du, p. 3 2 . 

S A I N T E U C H E R E , reliquaire dédié à, 
p. 1 3 4 . 

S A I N T - E U C H E R E , chapelle, sous Brus-
tem, p. 9 4 , 1 1 7 . 

S A I N T E - U R S U L E , église, à Liège, p. 3 1 

n. 86. 
S A I N T - E U S T A C H E , paroisse, à Paris, 

p. 3 4 . 

S A I N T E - V É R O N I Q U E , paroisse, à Liège, 
p. 2 3 n. 5 9 . 

S A I N T E - V I E R G E , confrérie de la, dans 
l'église Saint-Remy à Liège, p. 23 
n. 5 8 , 2 5 . 

S A I N T E - W A L B U R G E , porte, à Liège, 
p. 1 4 8 , 1 8 8 . 

S A I N T - F E U I L L I E N , collégiale, à Fosse-
la-Ville ; prévôt de la, voir HOM 
PESCH EX B O L H E I M . 

S A I N T - G A N G U L P H E , église, à Saint-
Trond, p. 89 n. 4. 

S A I N T - G E O R G E S , église, à Goyer; curé 
de 1', voir L O U B B E E C K ; pièces d'or-
fèvrerie conservées dans 1', 
p. 1 3 1 , 1 3 2 n. 1 2 8 , 1 3 3 . 



S A I N T - G E O R G E S - S U R - M E U S E (prov. 
Liège, ar. Waremme)dép. de, voir 
W A R F U S É E . 

S A I N T - G I L L E S , abbaye, à Liège, 
p. 230. 

S A I N T H U B E R T , évèque de Liège, p. 26 ; 
pied de, p. 51. 

S A I N T H U B E R T (prov. Luxembourg, ar. 
Neufehâteau), abbaye à ; abbé de 
1 ' , voir M O U S T I E R . 

S A I N T H U B E R T , église, à Milmort; 
confessionnal dans I ' , p. 279. 

S A I N T J A C Q U E S , statue de, p. 134. 
S A I N T - J A C Q U E S , abbaye, à Liège, 

p. 230, 230 n. 598 ; abbé de I', voir 
S O R D E I L L E ; collégiale, à Liège, 
p. 293 ; église, à Liège ; chœur de 
1', p. 202. 

S A I N T - J A C Q U E S , église, à Schuur-
hoven, p. 88 n. 4, 93, 94, 100, 
101, 102, 103 ; chœur de 1', p. 100 
n. 27 ; curés de I ' , voir K I N E T T E , 

M A R C E L I S ; pièces d'orfèvrerie 
conservées dans 1', p. 93, 94, 100, 
101, 102, 103, 131, 132; statue 
dans 1 ' , voir S A I N T E - L U C I E . 

S A I N T - J A C Q U E S , voir L E T T R E DE S A I N T -

J A C Q U E S . 

S A I N T - J E A N , église, à Saint-Trond, p. 
102 n. 31. 

S A I N T J E A N - B A P T I S T E , reliquaire dédié 
à, p. 122, 128. 

S A I N T - J E A N - B A P T I S T E , paroisse, à En-
gelmanshoven, p. 111 ; pièces 
d 'orfèvrerie conservées dans 1', 
p. 111. 

S A I N T - J E A N - E T - S A I N T E - C A T H E R I N E , p a -

roisse, à Saint-Trond ; fabrique de 
la, p. 116. 

S A I N T - J E A N L É V A N G Ë L I S T E , collégiale, à 
Liège, p. 231 ; chapitre de la ; cha-
noine du, voir B U R D I N N E ; prévôt de 
la, voir H A R L E Z . 

S A I N T L A M B E R T , évèque de Liège; 
buste de, p. 35; étendard de, 
p. 172 n. 214, 188, 188 n. 324; 

pied de, p. 51 ; tableau représen-
tant, p. 25, 26. 

S A I N T - L A M B E R T , cathédrale, à Liège, 
p. 5, 29, 34 ; chancelier de la, voir 
M E A N ET B E A U R I E U X ; chantre de la. 
voir H A R L E Z ; chapitre de la, p. 8 , 

1 0 , 1 2 , 1 5 , 1 9 , 3 2 , 3 3 , 3 4 , 3 5 , 

1 4 5 , 1 5 2 , 1 7 9 n. 2 5 8 , 2 0 5 , 2 0 7 , 

2 0 8 , 2 1 0 , 2 2 8 , 2 3 1 n. 1 0 1 , 2 3 3 , 

237; chanoines tréfonciers du, 
p. 5 , 3 4 , 2 0 3 , 2 3 2 , voir A R B E R G DE 

V A L A N G I N , B E R L A I M O N T , B O N 

H O M M E , B O N J E A N DE H A Y M E , 

C L E R C X , C O P P I N , C O U N E , C R O E N E N 

D A E L , D O U L T R M O N T , G H I S E L S , G O E R 

DE H E R V E , G R E I F F E N C L A U A V O L 

L R A T H S . G R O Y E , H A R L E Z , H A X H E D E 

H A M A L L E , H E M R I C O U R T , H E U S Y , 

H O M P E S C H EX B O L H E I M , J A C Q U E T , 

L A N N O Y , L A N T R E M A N G E , L I B E R T , 

L I E D E K E R K E , L O E D E W I S S E N , L O E T S 

DE T R I X H E , M E A N , M E A N ET B E A U 

R I E U X , N E S S E L R O D EN H E R E S H O V E N , 

P A I X , P F A F F DE P F A F F E N H O F F E N , 

P O L L A R D , P R E S T O N , R O C H E , R O U 

G R A V E , S A L M , S L U S E , S P I R L E T , 

S T O C K H E M DE H E E R S , T H E U X DE 

M O N T J A R D I N , T H I E R , V I L L E N F A G N E , 

W A R E M M E , W A S S E I G E , W O E S T E N 

R A E D T , W O O T DE T I N L O T ; calen-
driers des, p. 5-39, 294 ; costre du, 
voir D E H A I M E ; doyen de, voir N A S 

S A U DE C O R R O Y ; secrétaire du, voir 
P R O I S M E ; vice-doyen du, p. 1 7 9 

n. 258; écolâtres de la, voir 
C L E R C X , G H I S E L S ; graveurs de la. 
voir D U V I V I E R , J A C O B Y , J E H O T T E ; 

pénitent de la, voir B O N H O M M E ; 

prévôts de la, voir H A X H E DE H A 

M A L L E , S L U S E . 

S A I N T - L A M B E R T , église, à Houtain-
l 'Évêque; pièce d'orfèvrerie 
conservée dans 1', p. 131. 

S A I N T - L A M B E R T , église, à Soumagne ; 
curé de 1', voir J U L L I N . 

S A I N T L A M B E R T , siège épiscopal de, 
p. 1 3 4 , 2 0 6 . 
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S A I N T - L A M B E R T P E R W E Z , cri de guerre, 
p. 200. 

S A I N T L A U R E N T , abbaye, à Liège; 
moine de 1', voir S T A C K E . 

S A I N T - L A U R E N T , église, à Brusthem, 
p. 94, 95, 108; curé de I", voir 
S C H R A M M E N ; pièce d'orfèvrerie 
conservée dans 1', p. 94, 95, 117, 
118. 

S A I N T - L É O N A R D , église, à Léau ; pièce 
d 'orfèvrerie conservée dans I', 
p. 134. 

S A I N T - M A R T I N , collégiale, à Liège; 
chapitre de la; chanoines du, 
p. 231 n. 601, voir S T E P H A N I . 

S A I N T - M A R T I N , église, à Kerkom ; curé 
de I ' , voir N E V E N ; pièces d'or-
fèvrerie conservées dans 1', p. 119 
n. 68, 131, 132, 133. 

S A I N T M A R T I N , église, à Montenaken ; 
donateur de F , voir M E E R E N ; piè-
ces d 'orfèvrerie conservées dans 
1', p. 130. 

S A I N T - M A R T I N , église à Russon ; pièce 
d 'orfèvrerie conservée dans I', p. 
134. 

S A I N T - M A R T I N , église, à Saint-Trond; 
pièces d'orfèvrerie conservées 
dans 1', p. 128, 133. 

S A I N T - M A R T I N , église, à Stevoort; 
pièce d 'orfèvrerie conservée dans 
1', p. 134 n. 138. 

S A I N T - M A R T I N , église, à Tessen-
der loo; pièces d'orfèvrerie 
conservées dans F, p. 104, 107. 

S A I N T - M A R T I N , église, à Velm; pièce 
d 'orfèvrerie conservée dans I', 
p. 132. 

S A I N T - M A T E R N E , archevêque de Trê-
ves et de Cologne, évêque de Ton-
gres, p. 10, 26, 26 n. 69. 

S A I N T - N I C O L A S , église, à Liège, p. 4 1 . 

S A I N T - N O R B E R T , abbaye, à Averbode, 
p. 99 n. 25, 118, 121 ; abbé de 1', 
voir V A E S ; chanoines de 1', voir 
N E V E N , R O O S T , S C H R A M M E N ; pièce 

d'argenterie conservée à 1', 
p. 118, 121, 122, 128, 134 ; refuge 
de 1', à Saint-Trond, p. 118. 

S A I N T - O D U L P H E , collégiale, à Looz, 
p. 122 ; pièce d'orfèvrerie conser-
vée dans la, p. 122, 122 n. 80. 

S A I N T - P A U L , collégiale, à Liège, 
p. 65, 66, 67, 204, 204 n. 13,231 ; 
chapelles de la, p. 68 ; chapitre de 
la; doyens du, voir G E N E F F E , 

W O L F ; prévôt de la, voir PRESTON ; 

parvis de, p. 69 ; plan de, p. 64, 
65 ; porche de, p. 67 ; sacristie de, 
p. 64. 

S A I N T - P H O L I E N , église, à Liège; col-
lection de 1', p. 44. 

S A I N T - P I E R R E , chapitre, à Maeseyck; 
prévôt du. voir S T O C K H E M DE 

P IEERS. 

S A I N T - P I E R R E , collégiale, à Liège; 
chapitre de la; chanoines du, 
p. 231 n. 601 ; prévôt de la, voir 
N A S S A U DE C O R R O Y . 

S A I N T - P I E R R E , église, à Aalst; pièces 
d'orfèvrerie conservées dans 1', 
p. 126, 131, 132. 

S A I N T - P I E R R E , église, à Kortessem ; 
pièce d'orfèvrerie conservée dans 
1', p. 134 n. 138. 

S A I N T - P I E R R E , église, à Seny ; pièce 
d'orfèvrerie conservée dans 1', 
p. 126. 

S A I N T - P O L (France, Pas-de-Calais), 
comte de. voir W A L E R A N . 

S A I N T - Q U E N T I N (France, Somme), 
p. 233. 

S A I N T Q U E N T I N , église, à Gelinden; 
curé de 1', voir GOESSENS ; pièce 
d'orfèvrerie conservée dans 1', 
p. 118, 119. 

S A I N T - Q U I R I N , église, à Roclenge-
Looz ; pièce d'orfèvrerie conser-
vée dans 1', p. 126, 131. 

S A I N T - R E M A C L E , église, à Fexhe-
Slins; chaire de 1', p. 279. 

S A I N T - R E M Y (France), seigneur de, 
voir F È V R E . 
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S A I N T - R E M Y , paroisse, à Liège, p. 23. 
S A I N T R O C H DE M O N T P E L L I E R , statue de, 

p. 134. 

S A I N T R O S A I R E , confrérie du, dans la 
collégiale Notre-Dame à Saint-
Trond, p. 113, 116; comptes de la. 
p. I 13 n. 44. 

S A I N T - S A C R E M E N T , chapelle, dans la 
collégiale Notre-Dame à Saint-
Trond, p. 126, 128. 

S A I N T - S A C R E M E N T , confrérie du, dans 
la collégiale Notre-Dame à Saint-
Trond, p. 89 n. 4, 113. 

S A I N T S A T U R N I N , église, à Mielen-
boven-Aalst, p. 96, 108, 109; curé 
de 1', p. 116 ; fabrique de I', p. 96, 
97 n. 20; pièces d'orfèvrerie 
conservées dans 1', p. 96, 108, 
109, 117. 

S A I N T - S A U V E U R , église, à Melveren, 
p. 104 ; pièces d'orfèvrerie conser-
vées dans 1', p. 104. 

S A I N T - S E R V A I S , collégiale, à Maes-
tricht, p. 186; chapitre de la, 
p. 177 n. 252. 

S A I N T - S E R V A I S , église, à Groot-Loon ; 
pièce d 'orfèvrerie conservée dans 
1', p. 121 n. 73. 

S A I N T - S E R V A I S , église, à Liège; curé 
de 1 ' , voir G L A I N . 

S A I N T - L E U ET G I L L E S , paroisse, à Paris, 
p. 35. 

S A I N T - S U L P I C E , paroisse, à Diest, 
p. 91, 92. 

S A I N T - T R O N D (prov. Limbourg, ch.-l. 
ar .) , p. 8 8 , 9 2 , 9 8 , 100 n. 27, 105, 
117, 123, 124, 125, 126, 127, 127 
n. 104, 128, 129, 130, 131, 132, 
134, 134 n. 141, 135, 137, 144, 
154 n. 99, 155, 156, 157 n. 113, 
160, 173, 205, 216, 228, 238; 
communes rattachées à, voir 
A A L S T , B R U S T H E M , D U R A S , E N G E L -

M A N S H O V E N , G E L I N D E N , V E L M , W I L -

D E R E N , Z E P P E R E N ; dép. de, voirGu-
V E L I N G E N , M E L V E R E N , S C H A B R O E K ; 

l.-d. à, voir S T E E N A E R T ; abbaye à, 
voir S A I N T T R U D O N ; avouerie de, 
p. 224 n. 555 ; béguinage de, p. 88 
n. 4 ; église du. p. 104; groupe-
ment des •< Amis du >• ; pièces d'or-
fèvrerie conservées par le, p. 104. 
105, 126; boucher-charcutier à. 
voir G E N D R O N ; boulangers à, voir 
M O L I N E T ; corporation des ; doyen 
de la, voir M O L I N E T ; bourgeois de. 
p. 154, voir J O S S A E R , M A S S A R T , 

M O L I N E T ; bourgmestres de, p. 127 
n. 104. voir M E Y E R S , W I N D E ; bras-
seur à. voir M E Y E R S ; bureau de 
bienfaisance de : membre du. voir 
R A C O U R T ; canton de; églises du. 
p. 94, 99, 123; chartes de, p. 235; 
chaudronnier à, voir U L E N S ; collé-
giale à, voir N O T R E D A M E ; contrô-
leurs de l'argenterie a, voir G E R S 

T E N , P I C K A E R T ; co-seigneurs de. 
voir M A X I M I L I E N H E N R I DE B A V I E R E , 

S U T E N D A E L ; cour de justice de ; 
conseiller de la. voir M O L I N E T ; 

expert au pain de la, voir ST IJNEN ; 

représentant du métier des bras-
seurs à la, voir M E Y E R S ; représen-
tant du métier des boulangers à la. 
voir M O L I N E T ; représentant du mé-
tier des cordonniers à la, voir PLU-
GERS ; représentants du métier des 
fèvres à la. voir M A S S A R T , M O L I -

NET ; représentants du métier des 
maréchaux à la, voir M A S S A R T , 

U L E N S ; représentant du métier des 
teinturiers à la, voir M O L I N E T ; cou-
vent à, voir SŒURS G R I S E S ; doyenné 
de ; doyen du, voir R U T T E N ; éche-
v i n s d e . p . 127 n. 104 ; églises à et 
aux environs de, p. 108, 131, voir 
N O T R E - D A M E , S A I N T - G A N G U L P H E , 

S A I N T - J A C Q U E S , S A I N T - J E A N , S A I N T -

M A R T I N ; enlumineur à, voir P U T ; 

exposition à, p. 124; familles de, 
voir B O E N T E N . M E Y E R S ; faubourg 
de, voir S C H U U R H O V E N ; métier des 



fèvres à ; conseil corporatif du ; 
«comte des marchands» du. voir 
M O L I N E T ; foire de; maître de la. 
voir W A T E R F O R T ; garçons-orfèvres 
à, voir H E E R , L O V E , S C H O O N A E R T S ; 

habitant de, p. 149 n. 61, voir BAS-
T I J N S , B O C K E N S , B O O N E N , B O R C H T , 

C A S S E N , C E U L E N , C L U C K E R S , G O E T -

M A K E R S , H A N A N , H A R E N , H E E R . 

H E R B E R G E N , H O L B A C H , J A C O B S , 

L O M M E R E N S , L O O N , L O W E T , M A R C E -

L I S , M A R T I N Y , M E Y E R S , M O L I N E T , 

M O N D E N , M O U T O N , O E V E R T , P E L E N -

D E R S , P L E V O E T , P L U G E R S , P O R T 

M A N S , P U T , S M E T S , T A C K O E N , V A 

S O E N S , V E R H U L S T , V L E M I N C X , W I J 

N A N T S , W I J S H O F F , W O U T E R S ; juri-
diction de, p. 124; laboureur à, 
voir S C H O O N A E R T S ; magistrat de. 
p. 89 ; maisons à enseigne, voir 
C O U R O N N E , F R A N S E C R O O N ; 

marchand-bourgeois à, voir PLU-
GERS ; métier des bouchers à ; 
doyen du, voir S T I J N E N ; métier des 
charpentiers à ; doyen du, voir LIE 
BENS ; métier des fèvres à ; doyens 
du, voir B L O M M E N , M E Y E R S , W A -

T E R F O R T ; métier des maréchaux à ; 
doyens du, voir B E I J N S , B L O M M E N , 

M Y E R S , S T I J N E N , W A T E R F O R T ; m é -

tier des merciers à ; doyens du, 
voir B A R T H O L O M E Ï , W A T E R F O R T ; 

métier des tailleurs à ; doyen du. 
voir G E N D R O N ; métier des tonne-
liers à ; « proefmeester » du, voir 
L I E B E N S ; municipalité de ; conseil-
lers de la, voir J O S S A E R , R A C O U R T ; 

natif de, voir M A R C E L I S ; négociant 
à, voir J O S S A E R ; notaires à, voir 
D E R W A , H U B A R . P U L I N X ; orfèvres 
à. p. 123, 124, voir B A R T H O L O M E Ï , 

B E I J N S , B L O M M E N , C L I E R M A N S , 

C O S T E R S , F A v A R T , G E N D R O N , JOS-

S A E R , L I E B E N S , M A S S A R T , M E Y E R S , 

M O L I N E T , M O N T , N U S , P E R S O O N S , 

R A C O U R T , S I G E R S , S T I J N E N , U I J T -

T E N B R O E C K , U L E N S , U Y T T R E C H T , 

W A N S , W A R N O T S , W A T E R F O R T ; 

taxes sur les, p. 122 n. 76 ; orfèvre-
rie de, p. 137 ; otages de, p. 217 ; 
paroisse à, voir S A I N T - J E A N ET 

S A I N T E - C A T H E R I N E ; peintre à. voir 
P U T ; place à, voir G R A N D P L A C E ; 

poinçons de. p. 88 n. 3, 91, 99, 
1 0 8 , 1 1 9 ; porte à, voir S T A P P E L 

POORT ; prêtre à, voir B O E N T E N ; 

quartier à, voir N I E U W P O O R T ; ser-
gent du, voir M O L I N E T ; refuge 
d'abbaye à, voir S A I N T - N O R B E R T ; 

révolte de, p. 251 ; rues à, voir 
B R U S T H E M , L I E G E , T I R L E M O N T ; 

ville de, p. 94, 148 n. 54. 
S A I N T - T R U D O N , poinçon à l 'effigie de, 

p. 118, 120, 122, 128. 
S A I N T - T R U D O N , abbaye, à Saint-

Trond. p. 102 n. 32; abbés de I ' , 
p. 9 2 , 1 2 4 , voir H E R C K , K N A P E N , 

S U T E N D A E L ; archives de 1 ' , p. 1 2 0 

n. 70 ; moines de 1', p. 132; prévôt 
de; tenant de la cour du, voir 
W I N D E . 

S A I N T - T R U D O N , église, à Helchteren ; 
pièce d'orfèvrerie conservée dans 
1 ' , p. 1 3 5 . 

S A I N T - V A A S T , église, à Hoepertingen ; 
pièce d'orfèvrerie conservée dans 
1 ' , p. 1 3 1 , 1 3 2 . 

S A I N T - V I N C E N T , église, àZolder ; pièce 
d'orfèvrerie conservée dans F, 
p. 1 3 4 n. 1 3 8 . 

S A L L E A U C O M T E , rue, à Paris, p. 3 5 . 

S A L M , comte de. p. 1 9 3 n. 3 5 3 ; com-
tes du. voir H E N R I , J E A N . 

S A L M (Guillaume-Florent, prince de), 
chanoine de la cathédrale Saint-
Lambert à Liège, évêque de Tour-
nai, p. 3 6 . 

S A M B R E , rivière, p. 2 8 8 . 

S A M B R E V I L L E (prov. et ar. Namur), 
commune rattachée à, voir T A M I 

NES. 

S A M O Y A U L T (Jean-Pierre), conserva-
teur en chef du Musée national du 
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château de Fontainebleau, p. 11, 
3 3 . 

S A R T (l.-d. à Liège), couvent en, voir 
V A L - B E N O Î T . 

S A R T O N (N. . . ) , horloger, p. 2 9 3 . 

S A V A T T E (dép. Othée et Russon), 
p. 194, 211. 

S A V O I E , duché de ; duc du, p. 1 9 1 

n. 344. 

S C A I L M O N T (dép. Manage), verre pro-
venant de, p. 286. 

S C H A B R O E C K (dép. Saint-Trond), châ-
teau de, voir W E Z E R E N . 

S C H E R P E N H E U V E L Z I C H E M (prov. Bra-
bant, ar. Louvain), commune rat-
tachée à, voir A V E R B O D E . 

S C H N E I D E R (F.), auteur, p. 1 3 9 , 1 3 9 

n. 2 , 1 4 5 n. 3 0 , 1 4 6 n. 3 9 , 1 7 0 

n. 2 0 2 , 2 4 2 n. 6 7 5 , 2 4 4 n. 6 8 4 . 

S C H O O L M E E S T E R S (E.), auteur, p. 1 5 9 

n. 1 3 0 , 1 6 0 n. 1 3 7 , 2 2 8 n. 5 8 3 , 

2 2 9 n. 5 8 9 et 5 9 1 , 2 3 0 n. 5 9 5 , 2 3 1 

n. 6 0 1 et 6 0 4 , 2 3 2 n. 6 1 0 . 

S C H O O N A E R T S (Arnold-Nicolas), 
garçon-orfèvre à Saint-Trond, 
p. 133. 

S C H O O N A E R T S (Bernard-Mathieu), 
garçon-orfèvre à Saint-Trond, 
p. 133. 

S C H O O N A E R T S (Corneille-Nicolas-
Antoine), garçon-orfèvre à Saint-
Trond, p. 133. 

S C H O O N A E R T S (Mathieu), laboureur à 
Saint-Trond, p. 133; son épouse, 
voir B O C K E N . 

S C H O O N V O R S T (Jean de), régent de la 
principauté de Liège, seigneur de 
Diepenbeek et de Montjoie, 
p. 193, 245. 

S C H O U T E N (Cécile), théière provenant 
de la collection de, p. 87. 

S C H R A M M E N (Englebert), chanoine 
prémontré de l 'abbaye Saint-
Norbert à Averbode, curé de 
l 'église Saint-Laurent à Brusthem, 
p. 118. 

S C H U U R H O V E N , faubourg, à Saint-
Trond ; église à, voir S A I N T 

J A C Q U E S . 

S E D A N (France, Ardennes), service de 
carosses par, p. 12. 

S E N T E N C E DE L I L L E , p . 1 9 4 , 2 0 6 , 2 0 7 , 

212, 225, 226, 238, 239, 240, 
242, 246, 247, 255, 257. 

S E N Y (commune de Tinlot), église à, 
voir S A I N T - P I E R R E . 

S E R A I N G (prov. et ar. Liège), dép. de 
voir V A L - S A I N T - L A M B E R T ; «af-
faire » de, p. 149, 161 ; bois à, voir 
V E C Q U É E ; habitants de, p. 149. 

S E R A I N G (Jean de), bourgmestre de la 
cité de Liège, chevalier, seigneur 
de Houtain-Saint-Siméon, p. 161, 
164, 164 n. 177, 188, 203. 

S E R R U R I E R - B O V Y , ébéniste; mobilier 
de, p. 294. 

SEVERIJNS (P.), auteur, p. 88 n. 4, 90 
n. 10, 127 n. 104. 

S E V R É S (France, Hauts-de-Seine), 
porcelaines de, p. 293. 

SIGERS (Nicolas), orfèvre à Hasselt, 
p. 128 n. 114. 

SIGERS (Nicolas-François), orfèvre à 
Saint-Trond, p. 128. 

S I G I S M O N D DE L U X E M B O U R G , empereur 
germanique, p. 141, 142, 239, 
240, 240 n. 659, 241, 242, 243, 
244. 257. 

S I M E N O N (G.), auteur, p. 115 n. 49, 
124 n. 84 et 86, 130 n. 119, 136 
n. 149, 280 n. 2. 

S I N T - J A N S B E R G (dép. Zelem), couvent 
à, p. 295. 

S I N T - O E D E N R O D E (Pays-Bas, Brabant 
septentrional), p. 92. 

S I N T - T R U I D E N , voir S A I N T - T R O N D . 

S I R E T (A.), auteur, p. 32 n. 87. 
S L U S E , famille de; documents relatifs 

à la, p. 293. 
S L U S E (Jean Antoine Laurent, baron 

de), chanoine de la cathédrale 
Saint-Lambert à Liège, p. 37. 
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S L U S E (Jean Pierre Louis, baron de), 
abbé séculier de Visé, chanoine de 
la cathédrale Saint-Lambert à 
Liège, prévôt de la cathédrale 
Saint-Lambert à Liège, p. 36, 36 
n. 5. 

S M E T S (Marie-Antoinette), de Saint-
Trond, épouse de Jean Ulens, 
p. 135. 

S N I E W A E R T S (Michel), p. 1 0 2 n. 3 2 ; 

son épouse, voir M E Y E R S . 

S N I E W A E R T S (Michel), curé de Guve-
lingen puis de Aalst, p. 102, 102 
n. 32. 

S O E N E N (E), auteur, p. 2 2 9 n. 5 9 0 . 

S O E N E N (M.) , auteur, p. 1 7 3 n. 2 2 6 . 

S Œ U R S D E H A S Q U E , rue, à Liège, p. 1 7 

n. 33; habitant dans la, voir VIL-
L E T T E . 

S Œ U R S G R I S E S , couvent des, à Saint-
Trond, p. 121, 124. 

S O M B R E F E E (prov. Hainaut, ar. Charle-
roi), commune rattachée à, voir 
B O I G N E E . 

S O M Z E E (commune de Walcourt), 
p. 223 n. 550. 

S O R D E I L L E (Jean), abbé de l 'abbaye 
Saint-Jacques à Liège, p. 230 
n. 598. 

S O U G N É R E M O U C H A M P S (commune 
d 'Aywail le) . dép. de, voir M O N T -

J A R D I N . 

S O U M A G N E (prov. et ar. Liège), église 
à, voir S A I N T L A M B E R T ; presbytère 
de. p. 279 n. 1. 

SPA (prov. Liège, ar. Verviers), artis-
tes de, voir X H R O U E T . 

SPA (Jean de), membre du parti des 
haidroits, p. 237. 

S P E Y E N , voir S P I R E . 

S P I R E (Allemagne, Rhénanie-
Palatinat), évêque de, p. 173 
n. 226, 230 n. 594; chapitre de. 
p. 5 n. 1. 

S P I R L E T (Gaspar François Alexandre 
de), chanoine de la cathédrale 
Saint-Lambert à Liège, p. 39. 

S P O U W E N (prov. Limbourg, ar. Ton-
gres), commune rattachée à. voir 
G R O T E - S P O U W E N . 

S P R I M O N T (prov. et ar. Liège), petit 
granit de, p. 70. 

S T A C H E (Lambert del), moine à l'ab-
baye Saint-Laurent à Liège, p. 230 
n. 599. 

S T A D E N (prov. Flandre occidentale, 
ar. Roulers), commune rattachée 
à. voir W E S T R O Z E B E K E . 

S T A P P E L P O O R T , porte, à Saint-Trond. 
château à la, p. 238. 

S T A V E L O T (Jean de), chroniqueur, 
p. 139, 148 n. 52, 149 n. 63, 150 
n. 66. 151 n. 71, 154 n. 95 et 98, 
155 n. 105, 156 n. 109. 157 
n. I19, 158 n. 122 et 125, 159 
n. 126 et 128, 162 n. 145, 163 
n. 171 et 172, 171 n. 211, 173 
n. 224, 175 n. 234 et 237, 176 
n. 247, 177 n. 251 et 252, 186 
n. 311, 187 n. 315, 188 n. 321 et 
322, 188 n. 326, 190 n. 334, 200, 
200 n. 378 et 380, 201 n. 382 et 
389. 202 n. 394 et 396, 202 n. 398, 
203 n . 401 et 404, 203 n . 405, 204 
n. 406 et 407. 204 n. 409 à 41 1, 
205 n. 414, 207 n. 437 et 439, 209 
n. 455, 217 n. 507 et 508. 217 
n. 510 et 513, 217 n. 516. 218 
n. 520, 219 n. 523, 225 n. 562, 
228 n. 582 et 584, 230,, 230 
n. 599, 231 n. 602, 232 n. 611, 
233 n. 613, 237 n. 647 et 648, 238 
n. 649, 240 n. 659, 241 n. 663 et 
665, 242 n. 673, 245 n. 696, 246 
n. 700, 249, 249 n. 722, 250,25 1. 
252. 

S T E E N (Arnould). membre du parti des 
haidroits, p. 163. 

S T E E N A E R T (l.-d. à Saint-Trond), cou-
vent à, p. 108 n. 40. 

S T E I N (l.-d. n. id ), seigneur de. voir 
B R E D E R O D E . 

S T E K K E (J.), auteur, p. 90 n. I l , 100 
n. 27, 102 n. 32. 
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S T E P H A N I (Arnould Etienne), chanoine 
de la collégiale Saint-Martin à 
Liège, p. 163 n. 164. 

S T E V O O R T (commune de Hasselt), 
église à, voir S A I N T - M A R T I N . 

S T I J N E N (Elisabeth), veuve de 
François-Arnold Stijnen. p. 130. 

S T I J N E N (François), doyen du métier 
des bouchers à Saint-Trond, 
p. 1 3 0 ; son épouse, voir W O U T E R S . 

S T I J N E N (François), orfèvre et doyen 
du métier des maréchaux à Saint-
Trond, expert au pain de la cour de 
justice de Saint-Trond, p. 130, 
1 3 1 ; son épouse, voir C E U L E N . 

S T I J N E N (François-Arnould), p. 1 3 0 ; 

son épouse, voir S T I J N E N . 

S T O C K E M (commune de Dilsen), bonne 
ville de, p. 216; chartes de la, 
p. 236 n. 638 ; château de. p. 212, 
voir H O R N E S . 

S T O C K E M DE M E E R S (Antoine Casimir, 
baron de), abbé d 'Amiens, cha-
noine de la cathédrale Saint-
Lambert à Liège, suffragant de 
Liège, p. 38. 

S T O C K E M DE M E E R S (Gaspar Eugène, 
baron de), archidiacre de 
Condroz, chanoine de la cathé-
drale Saint-Lambert à Liège, pré-
vôt de la collégiale Saint-Pierre à 
Maeseyck, prévôt d 'Hilvaren-
beek, p. 38. 

S O K K E M , voir S T C K E M . 

S T R A N B I N G (Allemagne, Bavière), duc 
de, voir A L B E R T DE B A V I È R E . 

S T R A S B O U R G (France, Bas-Rhin), p. 
206 n. 429. 

S T R A V E N (F.), auteur, p. 89 n. 5, 102 
n. 31, 114 n. 45 et 47, 1 1 5 n . 4 9 à 
52, 118 n. 59, 119 n. 69, 121 
n. 72, 124 n. 87, 125 n. 90 et 92, 
126 n. 98, 127 n. 104 et 106, 128 
n. 108 et 113, 129 n. 117, 130 
n. 121, 131 n. 126, 134 n. 141, 
136 n. 148 et 154, I56n . 108,238 
n. 651. 

S T R E Y E N (l.-d. n. id.), dame de, voir 
O D E . 

S T U A R T , voir A L E X A N D R E S T U A R T . 

S U E T E N D A E L (Hubert van), abbé de 
l'abbaye Saint-Trudon à Saint-
Trond, co-seigneur de Saint-
Trond, p. I19. 

S U R L E T (Fastré de), seigneur de Viel-
court, p. 203 n. 403. 

S U R L E T (Gilles), chevalier, p. 164, 
164 n. 177. 

S U R L E T DU L A R D I E R (Jean), bourgmes-
tre de la cité de Liège, membre du 
parti des haidroits, seigneur d'Al-
denhoven et de Vielcourt, p. 151, 
161 n. 143, 203. 

S Y R I E , province romaine de ; vues pro-
venant de la, p. 288, 289. 

T 

T A C K (W.), auteur, p. 5 n. I. 
T A C K O E N (Barbe), de Saint-Trond, 

épouse d'Adrien van den Water-
fort, p. 125. 

T A M I N E S (commune de Sambreville), 
p. 223 n. 550. 

T A R D I E U (Nicolas-Henri), graveur à 
Paris, p. 17. 17 n. 34. 

T A W E S , maison des, à Liège, p. 227. 
T E E U W E N (N.), auteur, p. 88 n. 3, 100 

n. 27, 114 n. 45, 124 n. 85, 125 
n. 90 et 91, 126 n. 95. 

T E L L I E R (N.. . le), doyen du chapitre de 
Chimay, p. 201 n. 381. 

T E R C A E E S (Georges), donateur, 
p. 286. 

T E R R E S A I N T E , pélérinage en, p. 184 
n. 292. 

T E S S E N D E R L O O (prov. Limbourg, ar. 
Hasselt), église à, voir S A I N T -

M A R T I N . 

T H E O D U I N , prince-évêque de Liège, 
p. 209. 

T H E U X (prov. et ar. Liège), dép. de, 
voir F R A N C H I M O N T . 



T H E U X DE M O N T J A R D I N (Bartholomé 
Théodore de), chanoine de la 
cathédrale Saint-Lambert à Liège, 
p. 39. 

T H I B A U T (Nicolas), abbé de l 'abbaye 
de Floreffe. p. 130 n. 598. 

T H I E R (Arnold François Joseph de), 
chanoine de la cathédrale Saint-
Lambert à Liège, p. 37. 

T H I E R (Louis Nicolas Joseph Félix de), 
chanoine de la cathédrale Saint-
Lambert à Liège, p. 39. 

T H I E R A R C H E (France, Aisne), région 
de la, p. 178. 

T H I M I S T E R (O.) , auteur, p. 162 n. 156. 
204 n. 413. 

T H I R Y ( L . ) , auteur, p. 5 n. 2. 
T H U I L L I E R ( H ), auteur, p. 76. 
T H U I N (prov. Hainaut, ch.-l. ar.), 

p. 151,205, 205 n. 419, 206,215, 
216, 235, 280; commune ratta-
chée à, voir G O Z E E ; chartes de, 
p. 158 n. 123, 235; château de. 
p. 215; fortifications de, p. 213, 
214, 215, 235 n. 627; habitants 
de, p. 223. milice de, p. 183; ota-
ges de, p. 217 ; région de, p. 173, 
179; siège de, p. 182, 205. 

T H Y S (A.), auteur, p. 104 n. 35. 
T I E N E N , voir T I R L E M O N T . 

T I G N O N V I L L E (Guillaume de), maître 
de la chambre des comptes du roi 
de France, p. 185 n. 307. 

T I N L O T (prov. Liège, ar. Huy), com-
mune rattachée à, voir S E N Y . 

T I R L E M O N T (prov. Brabant, ar. Lou-
vain), p. 192 ; commune rattachée 
à, voir O P L I N T E R ; rue de, à Saint-
Trond, p. 132, 133. 

T I T S - D I E U A I D E ( M . ) , auteur, p. 1 7 1 

n. 209, 228 n. 586. 
T O N G E R E N , voir T O N G R E S . 

T O N G R E S (prov. Limbourg, ch.-l. ar ), 
p. 155. 185. 189, 203, 203 n. 401. 
205, 216 ; communes rattachées à, 
voir H E U R E - L E - T I E X H E , N E D E R H E I M . 

O V E R R E P E N , R U S S O N , V R E E R E N ; 

chartes de, p. 158 n. 123, 235; 
collégiale à, voir N O T R E - D A M E ; 

évêque de, voir SA INT M A T E R N E ; 

habitants de, p. 149 n. 62; or-
fèvres à, voir B I N O N , H E R B E R G E N , 

U L E N S ; orfèvrerie de. p. 1 3 7 ; paix 
de, voir P A I X ; poinçons de, p. 2 8 2 ; 

porte à, p. 215 ; route de, à Othée, 
p. 1 8 9 , 1 9 4 , 1 9 5 n. 3 6 4 . 

T O U R R A I N E , duché de, p. 2 2 2 n. 5 4 4 ; 

duc du. p. 2 2 2 n. 5 4 3 . 

T O U R I N N E S (Jean de), châtelain de 
Huy. p. 1 6 4 , 2 2 7 . 

T O U R N A I (prov. Hainaut, ch.-l. ar.), 
p. 1 8 2 , 1 8 2 n. 2 7 7 , 1 8 3 , 1 8 4 , 2 0 6 , 

2 0 7 ; évéque de, voir S A L M ; porce-
laines de. p. 293. 

T O U R N A I S I S , région du, p. 1 8 3 . 

T O U R N E U X (Marie), auteur, p. 1 7 6 

n. 2 4 4 et 2 4 5 , 2 2 5 n. 5 6 0 . 

T O U R S (France, Indre-et-Loire), 
p. 2 2 1 , 2 2 2 n. 5 4 4 . 

T R A I T E DE Q U E S N O Y , p . 1 7 6 n . 2 4 3 . 

T R E M O U I L L E ( N . . . de la), chevalier, 
p. 2 0 2 n. 3 9 4 . 

T R E V E S (Allemagne, Rhénanie-
Palatinat), archevêque de, voir, 
SAINT M A T E R N E . 

T R I E R , voir T R E V E S . 

T R I V I E R (Gérard de), chevalier banne-
ret. p. 1 9 1 n. 3 4 4 . 

T U E T E Y (A.), auteur, p. 2 5 3 n. 7 4 4 . 

T W I N G E R VON K O N I G S H O F E N (Jacob), 
chroniqueur, p. 255. 

U 

U I J T T E N B R O E C K (Huybrecht), orfèvre à 
Saint-Trond, p. 118. 

U L E N S (Jean), chaudronnier à Saint-
Trond, représentant du métier des 
maréchaux a la cour de justice de 
Saint-Trond, p. 135 ; ses épouses, 
voir M O L I N E T , S M E T S . 
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U L E N S (Jean-Balthasar), orfèvre à 
Tongres, p. 135. 

U L E N S (Pierre-Jean), orfèvre à Saint-
Trond, p. 135; son épouse, voir 
P L U G E R S . 

U L R I X (Florent), archéologue, histo-
rien de l 'art , p. 41, 51, 51 n. 13, 
76, 77. 

U R B A I N V I , pape, p. 1 4 1 , 1 4 1 n. 1 0 , 

1 7 1 n. 2 0 6 . 

U R S I N S (Jean Juvénal des), historien, 
p. 157 n. 119, 185 n. 306, 253, 
253 n. 746. 

U T R E C H T (Pays-Bas, Utrecht), p. 148 
n. 5 1 ; évèque d ' , voir A R N O U L D DE 

H O R N E S . 

U Y T T E B R O U C K ( A . ) , auteur, p. 1 6 0 

n. 1 3 3 , 1 6 8 n. 1 8 7 et 1 8 8 , 1 7 5 

n. 2 4 2 , 1 8 0 n. 2 6 7 . 

U Y T T R E C H T (Matheus van), p. 1 2 9 ; ses 
épouses, voir G O E T B L O E T S , P U T T E . 

U Y T T R E C H T (Matheus van), natif de 
Hasselt, orfèvre à Saint-Trond, 
p. 129. 

V 

V A E S (Servais), abbé de l 'abbaye 
Saint-Norbert à Averbode ; armes 
de 1'. p. 119. 

V A L B E N O I T , couvent, à Liège, p. 43. 
V A L - D E S - E C O L I E R S , monastère, à Gé-

ronsart, p. 43. 
V A L - D E S - E C O L I E R S . monastère, à Houf-

falize, p. 43, 44, 67. 
V A L - D E S - É C O L I E R S . monastère, à Léau, 

p. 43, 44. 
V A L - D E S - E C O L I E R S , monastère; puis 

abbaye, à Liège, p. 40, 43, 44, 45, 
6 7 ; chapitre du, p. 44 ; abbés du, 
voir B O U R I N , C H E M I N - R I V I È R E , L A 

T O M É ; prieur du, voir A R R A S , L A 

T O M É , M O R L E T ; salle du, p. 60, 69 ; 
cour du. p. 49, 62, 63, 70 ; église 
du, p. 55, 65 ; colonnes de 1', 
p. 51, 68 ; plan de I', p. 55, 65 ; 
plan du. p. 46. 

V A L - D E S - É C O L I E R S , monastère, à 
Mons, p. 43, 208. 

V A L - D E S - É C O L I E R S , rue du, à Liège, 
p. 41. 

V A L - D E S - É C O L I E R S DE F R A N C E , chanoi-
nes réguliers du, p. 41, 43. 

V A L DE V E R B R I E S L E S (France, Hte 
Marne), prieurée du, p. 43. 

V A L D I E U (dép. Charneux), abbaye 
de, p. 6 n. 3 ; abbé de I', voir PERE 

G U Y . 

V A L K E N E E R , famille, p. 280. 
V A L K E N E E R (Catherine), abbesse de 

l'abbaye de Maagdendaal à Oplin-
ter, p. 280. 

V A L L E T DE V I R I V I L L E (M.), auteur, 
p. 181 n. 269, 253 n. 741 et 750. 

V A L N O T R E - D A M E , voir I L E N O T R E 

D A M E . 

V A L O I S , maison de. p. 143. 
V A L O I S (Marie de), p. 143. 
V A L O I S ( N . ) , auteur, p. 151 n. 75, 

p. 153 n. 87, 171 n. 211. 
V A L S A I N T L A M B E R T (dép. Seraing), 

abbaye du, p. 230; cristalleries et 
verreries du. p. 286-288; exposi-
tion, LE . . . , p. 295. 

V A N A I S E ( P . ) , auteur, p. 125 n. 90. 
V A N DE C A S T E E L E (D.), auteur, p. 25 

n. 66. 

V A N DEN B E R G ( J . ) , épigraphiste, 
p. 55, 55 n. 16, 56, 65. 

V A N DEN H O V E D E R T S E N R Y C K ( J . ) , a u -

teur, p. 92 n. 14. 

V A N D E R S T R A E T E N (C.), auteur, p. 90 
n. 11. 

V A N D E R V E L D E N (Albert), p. 34. 
V A N D E R W E R E ( J . ) , auteur, p. 1 7 7 

n. 250. 
V A N H U L S T (F.), auteur, p. 32 n. 88. 

V A N M I E R S (F.), auteur, p. 169 n. 196. 

V A N M O L L E (F.), auteur, p. I 18 n. 60, 
128 n. 1 14, 129 n. I 16. 

V A N N I E U W E N H U Y S E N ( A . ) , auteur, 
p. 175 n. 236. 



V A N O R M E U N G E N (Jean-Jacques), au-
t e u r , p . 8 7 , 132 n. 130, 135 n. 142. 

V A N W E N N E K E ( N . ) , auteur, p. 140 
n. 5, 172 n. 213. 

V A S O E N S (Marie-Gertrude), de Saint-
Trond, épouse de Jean-Henri Gen-
dron, p. 134. 

V E C Q U É E , bois de la, à Seraing, p. 1 4 9 

n. 62. 
V E L M (commune de Saint-Trond), 

église à, voir S A I N T - M A R T I N . 

V E R C A U T E R E N ( F . ) , auteur, p. 1 4 8 

n. 4 6 . 

V E R G Y (Jean de), maréchal du duc de 
Bourgogne, p. 178. 183, 185. 

V E R H U L S T (Thérèse), de Saint-Trond, 
épouse de Gisbert Plugers, p. 134 
n. 141. 

V E R K O O R E N (A.), auteur, p. 168 n. 188 
et 189, 176 n. 246, 214 n. 490, 224 
n. 554 et 558, 245 n. 693. 

V E R L A I N E (prov. Liège, ar. Huy), 
p. 223 n. 550. 

V E R M A N D O I S (France), pays de. 
p. 233; chevaliers du, p. 178; 
écuyers du. p. 178. 

V E R R E , musée du. à Liège, p. 282, 
295 ; accroissement des collec-
tions du, p. 286-289. 

V E R T U M N E , divinité romaine; tableau 
représentant, p. 25. 

V I E L C O U R T (ch.-l. n. id ), fiet namur-
rois de ; seigneur du, voir S U R L E T . 

V I E R G E M A R I E , effigie de la, p. 118. 

V I E R S E T - B A R S E (commune de Mo-
dave), dép. de, voir B A R S E . 

V I L L E N F A G N E (Antoine Lambert Jo-
seph. baron de), chanoine de la 
cathédrale Saint-Lambert à Liège, 
p. 39. 

V I L L E R S (Jean de), clerc du métier des 
charpentiers, membre du parti des 
haidroits, p. 163. 

V I L L E R S - L É V È Q U E (commune 
d 'Awans) . p. 195 n. 366. 

V I L L E T T E (N. . . ) , de la rue Sœurs de 
Hasque, à Liège, p. 33 n. 17. 

V L L V O O R D , VOIR V L L V O R D E . 

V I L V O R D E (prov. Brabant, ar. Bruxel-
les, Hal-Vilvorde), château de, 
voir H O R N E S . 

V I N À V E D I L E , l .-d., à Liège, p. 6 7 . 

V I N C E N N E S (France, Val-de-Marne), 
Service historique de l 'Armée à, 
p. 4 7 , 4 9 , 6 4 . 

V I O L L E T - L E - D U C (E.), architecte, au-
teur, p. 65 n. 22, 76. 

V I R E L L E S (commune de Chimay), dép. 
de, voir F E R R I E R E S . 

V I R Y ' (Aymé de), p. 1 9 1 n. 3 4 4 . 

V I S E (prov. et ar. Liège), p. 2 1 6 ; abbé 
séculier de, voir S L U S E ; villages 
aux alentours de, p. 144, 150, 173 
n. 2 2 4 . 

V L E M I N C X (Anne Marie), de Saint-
Trond, épouse de Pierre Massart, 
p. 128. 

V L I E R M A A L (commune de Kortessem), 
église à, voir S A I N T - A G A P I T E . 

V R E E R E N (commune de Tongres), 
p. 202. 

W 

W A D O R E A (Jehan), échevin de la cité 
de Liège ; pierre tombale de, p. 56. 

W A L C O U R T (prov. Namur, ar. Philip-
peville), communes rattachées à, 
voir C A S T I L L O N , F O N T E N E L L E , 

G O U R D I N N E , S O M Z E E . 

W A L E R A N , comte de Saint-Pol, p. 1 6 8 . 

W A L H A I N , famille; seigneurs de 
Perwez, p. 227 n. 581. 

W A L S H O U T E M , voir H O U T A I N - L E V Ê Q U E . 

W A N S (Steven), orfèvre à Saint-
Trond, p. 118. 

W A R E M M E (prov. Liège, ch.-l. ar.), 
p. 1 5 3 . 

W A R E M M E (Jacques Léonard de), cha-
noine de la cathédrale Saint-
Lambert à Liège, p. 37. 
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W A R F U S É E (dép. de Saint-Georges-
sur-Meuse), château à, p. 154 
n. 99. 

W A R G I N A I R E (R ), auteur, p. 86. 
W A R N O T S (Jean-André), p. 1 3 6 ; son 

épouse, voir Cox. 

W A R N O T S (Lambert-Joseph), orfèvre à 
Saint-Trond, p. 136, 137; son 
épouse, voir H O L B A C H . 

W A R N O T T E (Antoine), imprimeur à 
Liège, p. 31, 31 n. 84. 

W A R O U X , famille; guerre des Awans 
et des . . . , p. 190. 

W A R O U X (Guillaume de), chevalier, 
p. 164, 164 n. 177. 

W A R O U X (Marguerite de), seigneur de 
Hautepenne, p. 226. 

W A S S E I G E (Stéphane-Joseph, baron 
de), chanoine de la cathédrale 
Saint-Lambert à Liège, p. 37. 

W A T E R F O R T (Andries van der), orfèvre 
et doyen du métier des fèvres à 
Saint-Trond, maître de la foire de 
Saint-Trond, p. 125 ; ses épouses, 
voir B A R T H E L S , M O U T O N , T A C K O E N . 

W A T E R F O R T (Melchior van der), or-
fèvre et doyen des métiers des ma-
réchaux et des merciers à Saint-
Trond, maître de la foire de Saint-
Trond, p. 125; son épouse, voir 
P U T . 

W A U T E R S (A.) , auteur, p. 245 n. 695, 
248 n. 717. 

W A V R I N (Jehan de), chroniqueur, 
p. 190 n. 336. 

W E B B E K O M (commune de Diest), cour 
de justice de. p. 92; échevin et 
secrétaire de la. voir B A U S S E L E . 

W E E R T (dép. Grote-Spouwen), sei-
gneur de, voir G U I L L A U M E . 

W E I Z A C K E R (J.), auteur, p. 230 n. 594. 
W E L E N (Jean de), chevalier, p. 164. 
W E N C E S L A S I V , empereur germa-

nique, p. 141, 172, 220 n. 529; 
son épouse, voir B A V I E R E . 

W E R N E R (Garcia), verrier, donateur, 
p. 286. 

W E S E M A E L (Jean de), prévôt de Maes-
tricht, p. 224 n. 556. 

W E S T R O Z E B E K E (commune de Staden), 
bataille de, p. 246, 257. 

WEZ (Jacques de), bourgmestre de la 
cité de Liège), p. 161. 

W E Z E R E N (Jacques-André de), p. 102 
n. 31; son épouse, voir H I N N I S 

D A E L . 

W E Z E R E N (Jean-Guillaume de), prêtre, 
châtelain de Schabroeck, p. 102. 
102 n. 31. 

W I H O G N E (commune de Juprelle), 
p. 202, 203. 

W I J N A N T S (Catherine), de Saint-
Trond, épouse de Libert Beijns, 
p. 130. 

W I J S H O F F (Denis), chanoine de la col-
légiale Notre-Dame à Saint-
Trond, p. 124. 

W I J S H O F F (Elisabeth), de Saint-Trond, 
épouse de Cornelis Blommen. 
p. 124. 

W I L D E R E N (commune de Saint-Trond), 
église à, voir N O T R E D A M E . 

W I L L E (E.), auteur, p. 194 n. 359. 

W I L L E M S (H.), auteur, p. 88 n. 4. 

W I L L E M S ( J . F.), auteur, p. 255 n. 757. 

W I N D E , famille van; armoiries de la, 
p. 88 n. 3 ; pièce d'orfèvrerie ap-
partenant à la, p. 88, 89, 125. 

W I N D E (René-Chrétien van), chanoine 
de la cillégiale Notre-Dame à 
Saint-Trond. p. 89, I 17. 

W I N D E (Trudon-Hubert van), apothi-
caire, bourgmestre de Saint-
Trond, tenant de la cour du prévôt 
de l 'abbaye Saint-Trudon à Saint-
Trond. p. 88. 88 n. 3, 89; armoi-
ries de, p. 88; pièce d'orfèvrerie 
apparteanant à, p. 88, 89; son 
épouse, voir R E Y N A E R T S . 

W I T T E L S B A C H , famille, p. 142, 143. 
W I T T E L S B A C H B A V I E R E , famille, 

p. 142. 
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W I T T E R T (A.), auteur, p. 189 n. 329, 
194, 194 n. 359 et 360, 248, 248 
n. 714. 

W l R R E R T V A N S A I N T H O O G L A N D EN E M I -

C L A E R (E. B ), auteur, p. 92 n. 13. 
W O E S T E N R A E D T (Philippe Eugène Jo-

seph Charles, comte de), chanoine 
de la cathédrale Saint-Lambert à 
Liège, p. 36. 

W O L F (Jacques van den), doyen de la 
collégiale Saint-Paul à Liège, 
p. 231. 

W O L T E R S ( M . C.) , auteur, p. 224 
n. 557. 

W O N C K (commune de Bassenge), 
p. 174. 

W O O T DE T I N L O T (François Charles, 
baron de), chanoine de la cathé-
drale Saint-Lambert à Liège, 
p. 38. 

W O O T DE T I N L O T (Maximilien Henri 
Joseph, baron de), archidiacre de 
Famenne, chanoine de la cathé-
drale Saint-Lambert à Liège, 
p. 38. 

W O R M S (Allemagne, Rhénanie-
Palatinat), évêque de, p. 173 
n. 226, 230 n. 594. 

W O U T E R S (Elisabeth), de Saint-Trond, 
épouse de François Stijnen. 
p. 130. 

X 

X H R O U E T (Joseph), artiste à Spa, p. 11 

n. 20. 
X H R O U E T (Mathieu), artiste à Spa, 

p. l i n . 20, 29. 
X H R O U E T (Mathieu-Antoine), artiste à 

Spa, p. l i n . 20, 29. 
X H R O U E T (Servais-Albert), artiste à 

Spa, p. l i n . 20, 29. 

Y 

Y A N S (M.) , auteur, p. 2 2 7 n. 5 6 9 . 

Y P R E S (prov. Flandre occidentale, 
ch.- l . ar.), évêque d ' , voir ARBERC: 

DE V A L A N G I N . 

Y S E W I N S (Jean), légat du pape Benoit 
X I I I , suffragant de Thierry de 
Perwez, p. 204, 228. 

Z 

Z A N G E R H E I (dép. Eigenbilzen), sei-
gneur de la, voir H E U S C H . 

Z A N T F L I E T (Corneille de), chroni-
queur, p. 144 n. 24, 148 n. 52 et 
53, 149 n. 62e t63 , I 5 0 n . 6 4 e t 6 7 , 
151 n. 71 et 77, 154 n. 96 et 98, 
155 n. 105, 156 n. 111, 159n. 126 
à 128, 160 n. 136, 161 n. 140 et 
142, 162 n. 145, 163 n. 171, 168 
n. 186 et 194, 171 n. 208 et 211, 
172 n. 218, 173 n. 224, 174 n. 
233, 175 n. 237, 176 n. 247, 177 
n. 249, 187 n. 317 et 318, 188 
n. 324, 190 n. 337, 191 n. 346, 
194 n. 361 et 363, 200 n. 376 et 
378. 200 n. 380, 201 n. 383 et 385, 
202 n. 395, 203 n. 405, 204 n. 406 
e t408. 205 n. 414, 217 n. 514, 224 
n. 557, 241 n. 664, 242 n. 672 et 
673,251 n. 733, 252 n. 735 et736. 

Z E L A N D E , comté de, p. 1 4 2 , 2 4 6 ; com-
tes du, p. 1 5 7 , 1 7 3 , voir A L B E R T DE 

B A V I E R E , G U I L L A U M E D A V E S N E S , 

G U I L L A U M E DE B A V I E R E ; comtesse 
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Les Chartreux et leur cloître à . . . , 
p. 295. 
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église à, voir S A I N T E - G E R T R U D E . 

Z O L D E R (commune de Heusden-
Zolder), église à, voir S A I N T 

V I N C E N T . 

Z O N H O V E N (prov. Limbourg, ar. Has-
selt), épigaléolithique de, p. 293. 

Z O U T L E E U W , voir L E A U . 
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